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LITTÉRATURE DE FRANCE, 



yitlGT-QVATP.lÊiiE ANKÉE. 
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On s^ abonne aux mêmes adresses , pour le 

JODBNAL GittiKAL DB lA LlTT^BATCBB ÉTBANCàBE, 011 iDdlCafeUT 

bibliographique et raisonné ' des Livres novveauz en loatgean. 
Cartes géographiques et ŒQVrci de musfqne qui pat^îsïent dans 
les dirers pays itfoagtrs à la France, classés par ordre de matiè- 
res r avec des Notices littéraires , scieatifiqDes.etc. — Il en paraît 
depuji i8oi tous les mois un cahier de deux feuilleji îo-8*. en 
petU'i caractère^, & doubifs colonnes. Prii delà touscription^our 
l'année* i s Ce. franc de port par tout le rojaume. 

70US les cin(^aD9-oBptibli»«aeX^legénéi'ala>)ral4a)atîque de tous, 
les articles ànndncà danï les S 7 caahîerï qiti oatpsru dans cet 
intervalle. Celle Table se vend aussi «éparémcst sous le titre de 
Répertoire, et forme jusqu'à présent, depuis l'an i8ot , ^atre 
volumes, au prix de 4 {'• chacun. 

Oo peut encore se procurer la collection com^ètc de ceiourDal. 
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JOURNAL GENERAL 

DB LA 

LITTÉRATURE DE FRANCE, 



Indicateur bibliographique et raisonné àes Livres 
noutfeaux en tout genre , Cartes géogixiphiques ; 
Œupres de Gravure et de Musique qui parais- 
sent en France , classés par ordre de matières , 
avec une notice des Séances académiques et des 
prix qui y ont été proposés , le Nécrologe des 
Écrivains et Artistes célèbres de la France , des 
Nouvelles littéraires et bibliographiques, elc. 



ANNÉE 1821. 




A PARIS 

Cbei TREUTTEL el WURTZ, rue de Bourbon, N" 17, 

ET u£me Maiso» de Comhebcb 

A STRASBOURG, rue des Serruriers, N». 3o; 

et. à LONDRES, 3o Soho-Square^ 

1822. 
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JOURNAL GENERAL 



LITTERATURE DE FRANCE. 



PREMIER CAHIER. 1831. 
Pnx.pour douze cahiers, i5 francs. 



Lei doublet prix f lèparéi par un tiret —, collés aux artielei 
annoneét dans ce journal, désignent le prix pour Parts, et t!«lai 
franc de port par la poste . jasqu'aux frontières de ta Franc». Cet 
friz doivent nécessairement augmenter dans l'étranger , vu les frais 
vltiriears , en raison de la distance des lieux. 



PREMIÈRE CLASSE. 

HISTOIRE NATURELLE. «' «" /*",: "'!" •<"" «ccompBgnéw do 

Hisloire MlurelU des Mammifères, Pi^Koie VUntelU mdle.Xa qiiiiwièiuB 

wec du figares enUtaitaév , des- >' Lèopar'i ; \« cm.,,,,™» la Surmulot , 

tin&t diaprés d~a animaux vivant , " " aaieme e IVaptci- 

MrMM. Geoffrojf-Saint-Jîiiaire et Histoire nalurtlle des Lépidaplires , 

Frédéric Cuvier, (wr C. d^ Lastey- ou Pafillons diitmea des «nvjroni de 

rit. ao*. livraison ia-fol. Ctiei iV- Parît , par M. E. R. GénçnviUe , 

iittur, rue duBacn*. 56. Prix docteur en médecitie. 6°. livr4isoD. 

de chaque livraiioa. 1 5 fr. Crevot. 

Cette li>rBi*oD cnotiare en lii plaa- Houg avons Aonoiirs les pricMcntES 

clxi «vec \eat» deicripiiona : les deux, livriiioni duos lei uliieitde iSao de c* 

pramièrn TeprëMatetit une femme de Jouraai. 
la race BotshUataruie , (*/ Tue de profil 

' CaUrie des Oiteaux du CaUntt 

nC'e»! la rénue hotentote que Ion à'HiUoire nalureUe du Jardin du 

■ iDiiParù. Roi, par M. Oudarl, peintre d'hit- 

inuriMl général de la titléralure de France, iSai iN".)- A 
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Classf.L Botanique. Physique. Chimie, efc.^ 



i naturrlie Troisième livrai- 
iVoJii i>ifiir l'jJrcase et le 
le OUI èiut' cahier tie ce Jour- 



BOTAKIQIE. , 
lïtrhier général de la Nalure , cun- 
leriaiil la deicription. , l'histoire , les 
proi'riétés et !a. culluie des végétaux 
uliles et agréables, par Mordant 
Ddaunay, tanliiiué par M. Loy- 
selear de L'mgeftnurfi , uvfC des ii- 
gures peiutes d'après nalure par 
JM. P. flesia, peintre. dhisloirena- 
turellf. QliaiJhole-iieuviènn-, cin- 
i|uaniieii>ect tiiiquanle-utiienicii- 
vraisoit» avec ligwrrs cultwiées. 
¥rix deth-que livrui.von. 9 l'r. 
tes Rnses, par Redouté, etc , iB'. 
livraisuti pilît i'i fi'l'o- ehviTreut- 
UletWurt:.. ï5 Ir. 



Cette llvi 
tloa d^s ta 



3'.. 






ir At Proïi. 



\y.i . 






rsliLiivLfs. S». 



pimprenelle hltmc ■■ Heui» doitUls». 

Plantes de la France , nali.rûlisées 
et cultivées en France : dtcri.V.t tt 
peintes d'apyès nature par Jaumes 
Saint-Hilaire. Soixanle-deiixième 
livraison irt-8. Chei Vaateu* «t 
chci Treullel et PVurlz. Sur pa- 
pier ordinaire 6 fr. , el lur papi«r 
vélin. iâr>. 

iTOiromie et Moaogj-nie des espèces 



el variétés connues du genre rosier», 
dwisées selon leur ordre naturel, 
avec la synonymie des nojns vul- 
gaires , un tableau synoptique et 
des plaacfies gravées, en caufeuf ^ 
par Cl. Atit. Thory, i^embrc de 
plusii'ur» sodéli^s savuiitcs. > vol. 
iii- 11. Du/art. 6fr. 

PHrSIQL'E. CHIMIE. 

Exposé sommaire des nouvelles Expé- 
riences consacrées à l'examen de l<i, 
doctrine de Newton, /aites dans le 
cours d'optique donné en 1 Sao , par 
M- Bourgeois de la Société royale 
académique des Science», et for- 
mant suite à celui donné en 1 8 1 U' ; 
iuivi de considérations sur tes pru' 
priétis reoiaiquabies offertes p*r 
lit lumière dusoleil pendant l'étlipse 
du ïo septembre iflao.groch.iii-B. 
Guyot eiBelin^e-Vr.tur. 

Manuel de Chimie., <H>iitenanI les 

faits pi-ineipaux de la science , 
dans l'ordre suivant lequel ils sont 
examinés et expliqués dans les le- 
' çons qui oiif lieu à ilnslitulion 
royale de Londres : trailuU de 
l'atiglaiï, par [,. A Piuicin;. phai- 
luacieu. 3 vol.iii-8. Colas. 12 fr. 

PHYSIOLOGIE. 

L'Art de eonnaitre le» hommes -par 
lu physionomie , purGuipard Lavu- 
ter , nouvelle édition corrigée et 
disposée dans un ordre plus mitko- 
dique ,'^récéilcGwl'u'K t^iole histo- 
rique sur Cautear , Cl augtneiit<% 
d'une erposilion des lecherehes oa 
des opini\tns de La Ciiimire, Je 
iortutdt Camper et de- Ga'l iiir la 
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Classe I» Anatomie. Médecine, eie. 5 

^yiiOMmie; d'une Hitloireanato. "eUeet relniir,.-D„ „^„„, „,;„■,. 

•^•qut et physiologique de lafeee , I>" mov^m et d« lecomj propre à cor 

^ parM. MortaudelaSarlhe,VTo. "g-'' '" W'ioi» vn^indei. -_i)t|fl théo- 

fesffuràln F.icuKé de m<!decine "« "'"'"P'o que " 

de Paris; ornL^e dt plus de Goo ' 

gramre,, dont Socohriée, et e:fé- , 

cuWfi f nuj l'inspecliott de M. Fin- ' 

"al, memfcr,' de /'ÏHsdfjif. Tom, i | 
âelS.ia.B. de l^ala/ol. 'r. 

Dt la Slirilitéii l'homme et de la 
finme, et dei moyens d'y reiné' " 
dier, par S. Mondât , méàtcm. i '' 



Cet 

PrfUininsire %,t divisé en d^o," ., . 

'«première Wu ,„ ,\g„^ ohuplire. ~ 

nii« dn parties gfniri.lt, de la fcnim.' ei 

i^l»"" fcnCtlOl.S phvjio.'OKlnnes. — 

D" moj.n. « .le, «<!,.„>, ir-p^siror- 
"S<ro,. * »„,|ifier t„ ci rfl, „érifité 
coDgénuleelsccidentflle - J;, Ja .é- 
"NMion. ~ JLfes lonciion, involoniuir» 
«orgRn.qr,ej. 

ÇV. se. _ De /a «Aï///J absolue 
,u ''°^''- -I^ '" »'*rilipé flcciden- 
tWlB. ^ Dbi mcjeuiet Jrj .ocouu iro- 
'T^ ' *"'B" o" " «nodifisr les c.U d. 
"J'Irii confiinide er accidentelle. - 
"0|« du mnnage. — D« la lin|,eu^ .é- 
«injile - De» «.ojcn. «t .|4 con«iI. 
?™ /','"''"'"' P'"'"rilaUir]n. fono- 
«on» de l oppureil g^nitul de l'I.o.nmr , 
«1 d" causes et du elléii .1» fû„..,io„, 

t-<tiûn,— I^ iiériliiiS causée pur les idées 
i"«t« e, ],. travail .1,, rabmet. - Lpé 
«ub«an„, qu'on emploie pour diriger 
MÛu.del sur !m nrg:m«. d, la gé^^rV- 
"Oi.et de. ef,H, ^u■elte, pro.luisrn,. 



puJjiKcs par M. le biiron d'Héniit 
deCuvillers, inardchHl de camp, 
elc. , lome i". , preiiiitTé année, 
.1 niimrros. On ■nu.sciii pour cet 
ouvrflgr- cheï Baroii aine et Trtut- 
tel et fleurit -. jj parairra par aii 
so iiUDKTOS qui lunutTont 3 volu- 
mr*. I.'ahoi.uenieni esi de a5 fr. 



Vi,BT,ét, 



poui 



mois, 7 Ir. 5o c. pi.ur trois mois. 

/< Magnétisme Mai ri , ou 7nïro- 
dticlio-i aux Arahiies du Magné- 
tisme animal, par M. Je baron 
ci Ilétiin de CuviUers , maréchal de 
camp, chevalier di' l'Ordre royal 
militaire rfe Saint-I.ouia, officier 
de la Légion dhooiieur, membre 
et président de pliisit:ut'asoeic'lé3 



inleset litl 



Même adie 
Noim 



vol.i 



Jl' pan. Chap. ^,r■ ~ hèîàît^r 
"'lo/einnie.—lJe J^vtiériiitécuad.ti 



Dj sur cet ouvrage. 
ANAT-OUIE. MÉDECINE. 
"■ PHARMACIE. 

W Recherche! a'ialnmiquet sur le siège 
»- et le:, causes îles maladies, ))ar J,- 
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Classe I. 'Anatomie. Médecine, etc. 

■■ iraduiles au lalin digwtion.- Ri«.pit«l"ion Je «tt. «- 
-"— '- "artie. 

général* 



par MM- D^jormeaui:, docleurde 
la Facullé cte oicdccioe de Pari». 
Tom. I. 1 voWn-Vi.CailUel Ravier. 
On souscrit chei eux pour cet ou- 
vrage qui auru un ns»ei grand 
nombre de v«lumc)- Prixde clia- 
que volume pour lessouscripleur». 
6 fr. Pour " ' "" ' ' ' 

louscril. 7 fr. La souscription 
tera ouverle (usqu'A la publicati' 
dusecooti volume. 









Houveau Traité de la Rage, elc.. 
par J. (■'. TroHiel, elc.- ( Voyea 
pour le divelopiicmeiit du litre et 
le prix, le» hiiilième et dixième 
cahiers de ce Juurnal- i8ïo. ) 

Article âeuxiime. 



ide partie. 

llh partie. — Description 
et particulière de la rage. — mui.uio , 
inoculaiion du virus. — Période d'inc»- 
batiori. — Période dei gjinpiâniei pré- 
cuneun. — Période de la rage dialirée. 

— Symptôme» que présentent ton» lei 
enragé). — Symptôme* que l'anleur n'« 

auront pas ob»Br»ijque dBrttquel^ueihjdropliobM. 

— Symiilôme» qu il n'a point obieriéj. 

— Marche de la maUdîe. - Ctassifica- 

/fe. partie — Hjdrophobie tymp- 
tomatiqae. — Maladie» confonditei avec 
la rage. i— Hjdropbobie non cOBla- 
(jiease. 

f^e partie — Du fini! de le rage. — 
Rnae considérée dans les animaux. — 
AFfinilé du ïiruj avec le» bumeuri. — 
Voie» par leaqueiîei le viru» de la Tjgc 
pénèire l'oiganiiatioii. — Que devient 
le ïirui déposé dan» la plaie. — Pcodos- 



Dans le diïième caliiei 



irlque des ilivert sécréta po- 



ire, partie — tlistoire dti raeagei 
caUÊét par une huve enragée dont tedi- 
paaemeat de t'isrre en 1817. — Bénr 
de ces ravages. — Fersonoei niordties , 
traitées i rHôrel.Ui.ii.— ()b'erviitioiis. 

— Personnes mordue*, morle. cnrHgéLS 
i lu canipagoe — l'ersooiWï -mordue» 
qoi ont été guérie». - Obseryiidoiis de 
rage traitée par lu saignée josqu'à dé l'dil- 

Ile partie. — Recherche! d'anatomie 
paihologil"'- — ^oi^' aérieniin. — 
Altération de) pnumcju» dan* la TJge. — 
Organes de la citculHlioo diin» la ragB. 

— AllératioD du sang. — De t'étn ilu 
ceivauu dan» la rage. — Oigaaes de I* 



fit. partie. — Tralument de la 
rag». — Trailomeot présermat de U ' 
rage, local. — Traitement préserralif^ 
gé^iéral. — Reoièdes Spécifiques. — Trai- 

Monographie historique et médicale 
de la Jîivre jaune des AntUlet , et 
Rec.trcliea physiologiques sur les 
lois du développement de la pro- 
pagation de cette maladie peSlilen.- 
litile , lue à PAcadémie co)»rie des 
Iciences de l'inslilut lie France , 
dans ses sfasces du 6 dcceuiltre 
1819, 17 «"rtl et 19 juin i8ao. 
P«* Al. Moreait dt Joinès , cheva ■ 
lier de» ordres royaut de Saiot- 
Louisct tle la Légion d'honneur, 
chef d'escadron au corpsroynl d'é- 
lut- major, corri'spondantde l'Ins- 
lilui de FraiiCc ri des diverses so- 
ciétés et, académies uuiioualei et 
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étrangères, i vol 
ret.Béchet. Crtmtt. 



CLA.SSB I. Anatomie. Médecine , etc. 

Wt^ne- lei ratngai v sont dsv«iiui plu 



5 

I leDtiblsi 



Cet ourrage, ù brfreusnt iht une 
maladie t\a\ tierce miouetlemeni mi ra- 

rl «iiTi peui être de lu p]u9 grande uii- 

l'iuire faécniipliâe; quoique l'iineur 
n'en ait particulitieiuent obsirvé Ici 
a/mptAme] que dam lai Aatiilu, pjiie 
qu'il* ioai k peu pris le> marnes Jauj 
loui lei paya qui en tout aiHigéi , eac 
di*iiien iroit panJe*. 

Ire. partie. — Lei recherrlieifaiiiorique) 
*ur lea irruptions de la tièvre jaune peii - 
danL Ira quiniiâina , ieiziènie, dil-wp- 
tièmeet dii-huitiùme aiUles, cutiduiwnt 
parle témoigange dei DDlsuia Cûntempo- 
miiuàlu dicuuverlede l'origine de csue 
«laladie , k ' 



Ih. partie. — Tableau biilorique «t 

médical des irrupiions île la Ëàvre laune 
dei Aniiile* , au coioinenceniani du 
dix-ueuviime siècls , diviaâ d'apr^a l'ob- 

bord des vaisseaux, dans lei h&pitaui ei 
parmi le* Iroupoi des Iades-0>;cideD taies. 

Ille. partit. — Recharcbes pbyjiulu- 
|iques sur les lais du développement et 
de le propagation delà fîùvre jubne , éra- 
blijsant, par le lémoign.ige des faili et 
Ici rësiil lais de l 'expérience el del'obsar- 
T.ition qaellet sont lai ouseï et lu nuiure 
de cette maladie pestilentiel te . les coii- 
ditioDS nécessaires de »a (rauiiaiisibiliié 
« les ch^mces de son inirodurtiou ddus 
les difTérentea contrées de IXurop. 

I adépe n dam mon t des excelle nies ob' 
servaiioDs que reit ferma cet ouvr.igaïur 
la nature el lessj'inpiômes d« celte ii.i- 
liidie si tedoul<iUe j il en p.iriii:irlltTe- 
i;irqiinble pr Ifs i^v^iiic; le- 



r.berchei q' 

blisMai in vin cible menE i)ii'elle 

pertu.idé jusqu'ici , mais ««u!ei 



Traité tt Observaliom praUjuta et 
palhologiquet sur U Irailtmtnl dti 
malaJiti de la^ glande prostate, 
par sir Hame, baronnet; Imduit 
(Jr l'iinglais par Léon Marclmnt, 
docteur en iiiédeciDe. 1 vol. iu-8. 
avec 5 planches. A Poris , chez 
Bailliire. A Slrasliuurg ', chfi 
TreutUl et fVurlx. 

l'ormulaire pharmaceutique à l'u- 
lage det hôpitaux militaires de la 
France , dirigé par le CùnitU de 
santé dei armées et approuvé par 
S. Exe. le minisire d'élal au dépar- 
tement de la guerre, t vol. in- 8. 
Méquignon l'ulnépire. 6 fr.— S fr. 

Traité élémentaire de matière ntédî- 
ealt, par J. B. Q. Barlier, méde- 
ctu ordinaire de THMel-Dieu d'A- 
miens. 3 vol. in -8. Méquignon 
Marvis. Prix rie ehaque vulume 
séparéDieiil. 5 fr. Su c. 

MATHEMATIQUES. 

Traité élémentaire du calcul diffé- 
rentiel et intégral, par H, F. La- 
croix. Troisiètae édition revue , 
Gurrigée e( augmentée t vol. iti-6. 
avec cinq planches. Mad. Coureier. 
7 fr. Sa c. 

Algèire éléntenlaire , raisonnes et 
appliquée , pur J- IVoéf , professeur 
dv sciences physiques el aia:héina- 
tiqufs à l'ulh<^n(ïe tie Lukcib- 
hunrg. I vol. in 8. Bachelier et 
Mad. veuve Coureier. 
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ASÏRJNOMI 


du monde, avec 


r^euveaux élémem d'aslrommit . 
poiirsei'vir -■< l'inteltigence drs le- 
çons de M, n. K Sainbon, ft à '-f- 
;cécution de plusieurs appareil.' élé- 
menfaites mécaniques de son inven- 


■isage d'une nûu- 
setle machine géeeychique per/ec 
lionnée et d'an nouveau planétaire, 
de einvenlion de M. R. F. Jambon. 
Brock. iii-a. 1 fr. 5o c. 


tion. 1 vol in- 12. Moi'Jiiiiainé 





DEUXIÈME CLASSE. 



ÉCONOMIE RURALE ET DOMES- 

Tiyut. 

FÂémens de l'agrieplure et des seien- 
ces qui s'j r^ppocfenl: on y a joint 
une bibliographie rur.ile , à l'usage 
de r.eax qui veulent acquc'rir (le 
plus amplfs cnnuaissaiicrs et se 
livrer à l'élude spéciale de l'iii-l 
agricole, par M. Destandes, eor 
PespondanI du conseil élHbli ua- 
prèa du minislre de Ilnlifricur. 
a yol.in-ia.OudoI. 6 fr. 

Le premier TOJome, aprèj un ili«-, 
cotir» pTéliminnîie ei ud« introduction , 



lion du nalendriar dfl BniHrjr , mal* > 
plutéieiidu , Mt divi^ en ilooie i nilruc- 

tioni relaliïe» i Ih dinriliutiop des tn- 

vrage a le double mérite qui doit Ion- 
JJUM distinguer les oovTsgei élémen- 

fois ot de la ctarlj. 

Cours d'agriculture pratique , ou 
l'agronome français , par une so- 
ciéié de saVHn», première et deti- 
x^èiite années. On souscrit pour 
tel ouvrage chez Oodof et TreuUtl 
et IVurti. l'rix de b souscription 
potir l'année. 30 fr franc (te 
, l'orl. 



Ti 



ile.l;i gè.logie 
. I» b>rnnii|ue 



té d'anatamie tétérinaire , ou 
hisioire abf<'g^ de l'Hnatfloiie et 
de la physioliigie des priiicipanx 
animaux domesliquca, par J. Gi- 
rnrti . elc (Vuyez, pour lu dé- 



U- 



■ni du 



, iadre 



eel 



le o^Kiéme cahier de ce 



(ji-vGoogle 



C<t irapoitsnloiivrf 
inirodurtioaiurl'hiir 

t de prolé;:om*ne 



d«D 



lUèntU 



ltI» 



jnBDX ih)n<eMiqn»,e<il (IlsIribuJen tept 
•rdiw» ! le premier ordre , le piiii iwn- 
i^nilii lie lous , riiklniMa laj orgim'* <l<i 

lu locomoiina . nuvoir I« iqii«ll«ilologi!!, 
fa mvologte , et l'on j * «joui* un nii'- 



iImimIIm licirbiTiire>(loaiu(i<|iiM l/ordis 

itmiiiànxi ronccrns las orgunex ils Ih ili- 
tastion ; le iroisiùme onlre, ceux Hp la 
tespiintiou : le nualriôme onlro . r«iil Jo 
Ih cîrrulatiuii ; rerin(|'JÎinieorJrB , criiï 
de In sensibilité ; le sixième ordre , retiit 
de la •Bcriiion er <lfi l'f «crétion A» Vu- 
rina : le teiiiiàme et ilernicr nnlre , ceux 
de la gHBéciirion : suit un m^nioire «iir 
k rumin.-iiion. Jninuii iln'avair paru un 
ODïrnge aussi «ppiofondi que relni-ri 
lUT Lt puiiie la plus iuinoriame de !«• 
coaomw aamestiniie. I.rs iain.'-nseï 
détdils où esl eDtr^ n a «lu enlrer l'au- 
teur , na (lerineltent pas deisa^ei m^md 
d'en donner l'uniil^ie. 



tstneb y etc. w 

r de Viitiiutrie et im 
im^ros in-8. Lederniei* 
est enrichi Hc qtuvlre pliinchei. On 
tonscrit pour ct-i oiivnige à la li- 
thographie de G. Fngrlmaa, rue de 
i-ouis-le-Grand , n". ny H ch^t De- 
launay et Afoii^ie •Uni. frii de 
ruboniieiiirrtt. j8 fr.rl i()fr.5oc. 
franc; de fp')rt. M i>nriiit 13 numé- 
nm pal' un à ili'i fY«'i"" indétur- 



VArt de faire les eiuix de vie ii*fl- 
pris ta doctrine de M. Cliaptat,où 
l'oa trouve 1rs fi noéilt'a iniur^oeno- 
miser les dépriifrs île lit ditiilla- 
tion , et en iiiiiiment-r la tpirilutt- 
titi. suivi -XçCArl de f, lire les»,:, 
naigies simples et c^nifurs, avec 
la m^lbode en usage l'i Orli'.ins pour 
leur idulcuratioK, p.-rM, Parmen- 
lier, I vol. 111-8. Aîe'ijufg'ton Mur- 



/ 



FIN ANCES. 



ColUelion de maAines , ii 
tutensiles , eonslructions, appareiU 
etc. employés dans riconomit rw 
raie* domestique et ijiduslrielle , 
d'apr'istes dessini faits dans divtr- 
lesparliesde l'Europe. Pnrie comte 
Se iMsteyrie. Cinquième ei si- 
xième livraison», in-^- avec plat;- 
ches et un lente eipliciitif. A l'éla- 
Hissemenl lithographique da eomte 
de Lasteyrit, rue du Bnc, n ". S8. 
Prin de chaque liTraison, t fr. 

Non» HVOHannirrè Ic qii.tïre r". 



Tarif de la renie, ou comptes failt 
des sommes rê'ultiintde la vente uu 
de l'achat d'intcriptions de cinq 
pour cent eonsolidês suii'uat te eours 
de la bourse. |.i,r N. J. Cfwrpe-.. 
lier, payeurau tri'tor t'i^hI. i vqI. 
in 4. iheil'tiuleur . pasiagedu Pe- 
iii./W^.i^7 'Sir. 

Essai sur le eakul de l'intéril et de 
Vescoinple , ou Méthode nouvelle 
pour résoudre loii'es h.t queslinnt . 
relatives à l'inlérH de l argent : 
suivi d'un retueli de problèmes ré- 
solus sans le secours d-s règles de 
portion, pnr M. Jitnnia, proFi-s* 
neur de rnnlhi'Niiitiqiii-s. Brooh.iii- 
8. Dtspierres Je la Londe, rue 4u 
fuui'S.iiiil GtTiiiuiit. 
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8 Classe III. Géographie. Topographie. 

Code det eaatrihutioni direeUi, ou 

KeeueUméthodiqat du lois , ordon- 
nances, rigUmeni, iaatrueli«ni et 

décisions sur cr.He matière, par 

M. Belmondi , flncû-n direcif urilea 

conlribuHons directes. Tome 3.in- 

S.ptlaanay. 
ha. levée des plans et Varpenlage 

rendui/acites •■ pFéeèiride notions 

élémentaires dr trigonométrie reeli- 

ligne, à l'usage des rmptoyés du 

tadastre , par A- C.t'otitas ; dtu- 

Mèmi! édiiion. liroch- îd-S. Mad. 

Coureur. 3 fr. 



NAVIGATION. ART MILITAIRE. 

is nautiques, ete... 

vol. in-8. B.r- 

, Mad. Cour' 



Cours d'observatio: 
par p. Dueome. 
deaax , Pinard. Paris 



Remarques erilïqaes sur Pott»ragt 
de M. le général Rogniai, iotUwIri 
Considiraliont lur i art de la 
guerre, par te colooel Marhot. i 
vol. in-folio Anseiin et Poeharà. 
7 fr.— 9 fr. î5 c. 
Lu fortification coordonnée d'offia 
Us principe! de la stratégie ou de 
la balistifoe moderne, parClisrlea 
t'ertuisier, officier d'artillerie k 
cheval de la garde royale, i val> 
ia-8. et allas in-lolio composé de 
onie planches sur feuille entière. 
Papier nom de Jéaiu. Bachelier. 
33 fr. 

Cet ODTfàge n'a été ImpriiOé qo'k 
quatre ceni* eiemplaini duot Mot aoi- 
lania et tept Molement «Dot datiinfa tu 
commerce , et ne peuvent l'envojer que 
par la diligeoce à çr — '''■ '' Ji~— "•■"- 
de» ■ ' 



e d« la dimeuioo 



TROISIEME CLASSE. 



GÉOGRAPHIE. TOPOGRAPHIE. 

Méthode abrégée et facile pour ap- 

' prendre la géographie , dite de 

Crozat , ele..., nouvelle édilioa ,' 

rriftVreineRj refondue et considéra' 

tiement augmentée , elc Par un 

professeur de philosophie. ) vol. 
ia-13. Delataia. 

.Elémens méthodiques de géographie 
ilisposés d'après un ordre absolu- 
■ment nouveuu. i'ur J. Ch. BaiUeut, 
uicieB d(!putè. Deuiiéuie édilioQ. 



1 vol. in-13, avec dea carie*. 
Renard. 3 fr. 5o c 

Cours abrégé de géographie ancienne 
et moderne , précédé d'un Essai de 
cosmographie , par Joseph Mar- 
tin , Àocteur dt; la Faculté des 
lettres et membre de la Sociéttî 
royaieacadémique dei scieocea. 
I VuL în-i3> Deiamarche et Dieu. 

Cartt physique et routière de tu 
France . de l* iuisteet de Pltatie 
septentrionale , avec la roule de 
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Cijast.llJ. Géographie. Topographie , etc. 9 



Rome i NapUi , indiqitaat fei re- 
toii et les dutancti intermédiaire) , 
Ici turtaux de poste» aux letlrei et 
kl lieux d'étape du royaume de 
Franee, drrsséeparM Bruë, géo- 
f^tifhe de S. A. R. Monsieur, 
et |ravée sous sa direction. Gou- 
jon. i5 fr, 

Carie de la forêt de Compiigne, de 
its environs et d'une grande partie 
de celle de V Algue, par M. ilniC,eJc. 
Feuille de papier graud' aigle. 
Mime adresse. 8 fr. 



orn^e* de 88 gravures ofTrml k 
l'œil la carte générale de h. i-'ranae^ 
let cartes particulières des départe- 
ment , Us productions du sol et de 
l'induslrie, Us curiosités. Us hotk 

des hommes célèbres , par [.. ^'. 
A*'* et C.T***.fivol in-i».L<- 
long. Sofr— 56 fr. 
lAltres sur quelques cantons de la 
Suisse t écrites en i Q 1 9. i vol. in-S. 
NieoUect Mongie aiai. 

Naui reriandroDi lur cci on*r.ige. 






Histoire , antiquités < 
on a iTaci touteilcs Uctet des Hautes- Alpes , précédas 
cbaiwi, ainsi d'un estai sitr la topographie des 



que lei détaîli da In villi de Oompijaae, 
■' > cfalleau , ai ceui du jnrili 



département , et oru^s de cartes 

, -. ,, , ■ - -, plans et portraits. Par J. B. Say, 

i;i.',7-J!',"'"«^rr" "" n,eo.brede plusieurs.académies. 

KTier que celle cane, Iij«l« en 1771, . . ^ .S . . . •. 

» .D i.™mf. .,« i« „o„b;L; ■ ""'■ '"-'■ '^•.'^ " '■"'''"■ "'"■ 



cbangaoïeai qui ont 
)ODr,«ttla itulo qi . _....__ 
tju'oD y diiiiogue les proprijiâs parti. 
liêm d'avec setles de la — - 



sange p^re et fils. 



HISTOIRE. 



Annuaire ginètitogique et historique 

Carie lopographique et mUUaire des ?<""■ ''«'* '«ai- 1 »ol. io-ib. Le- 

Alpes, comprenaol la Satioie, le ^«"nonl. 

fiimont, te comté de Nice, k Mi- r- „ .■ j j ■ ...ci 

,. - î j Lj j ^. , „ CoUecIton des mémoires relahft à 

uiMis , U duché de Gènes. k Va- .•v- , ■ j c- j ■ >■ 1 

(„;, ,. „,,,;, A.. .(,... i._;.l.-i... ' '">''"« d* Vraoee depuis l aviné- 



lois Bipartie des étals limitroplies 
en douze cartes , avec ua tableau 
d'auemhlage , par J. B. S. Ray- 
Rond, capitaine au corps rojal des 
iogénieurs géographes militaires, 
nembre de la Légion d'honneur, 
tlc.^ ^i P Auteur , cloître S ai ni- 
fieuo^ passage de Sorbonne, n. a 9\ 



STATISTIQUE. 



depuis l 

ment de Henri IV jusqu'à la paix 
e on due en 1763. avec des notices 
iur chaque auteur et des observa- 
tions sur chaque ouvrage , par M. 
Pe/i(o(. Tome 111 , IV, V Ot VI. 
in-8- FoueduII. 

3nr.i le» d^iii premien 
TRge dnai le «eptïêjia 



r»lur 






a Jour, 



Archives françaises , ou tlecueil au- 
tlientique d^acliont haiorables' , 
lu jeunes Voyageurs, on Lettres pour servir à Chistoire depuis U t. 
turU Franee en prose et en vers, janvier 1769 jusqu'au 1 janvier 
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Classe ni. Histoire. 



lo 

iBi8. Par iittp locîèlé de gens 
â« lettres. Tmne i. iri-8. Quitlre 
livraUoii.i. Deniti On souscrit 
pourcel ouvrait flic du Biic, n-3o. 

l^imoire hislori'i'ie sur ta migra- 
tion de la colonie grecque de ta 
Morée en Corse, il lUrc» Hulh<'ri. 
liques de son èlahlissfiaent à Pao- 
mie , par la. république de Gènrt, 
tt ensuite dt ta pointe de Cargise , 
|Mr Louit XV^I, rni de France cl 
de Navarre, in-tbiin, A Ajacdo , 
cbei M»rc hiarchy. 

H isinire de l'empire de Russie, pnr 
JCnramt in. Traduite par MM. Saint- 
Ttoma» et Jauffrel. CYi<'t M. 

^oint-Thomas, tue fie \» Monnaie, 
n, a el cktczTreutteUl IVurtz. 
rfoui avons snuaiicà les préréflitni 

nal \&ia. La prix (te cha(}uB volume en 
de 5 fr< pour les soincripieuri. 

Piiees oJ^cietUment iaMitet sur les 
affaires de Naples . pr*fc*(léfs de 
Têfltxions. Broch. in-S. Mongie ai' 
né. s Ir. 

histoire des trois d'-niembremens de 
la Pologne , pour J'aire suiteàl'liis- 
taire de l'anarchie de cet état par 
Ruihiire. Vnr l'ouleuf de l'espril 
de l'hlstuire et de la Ihi'orJe des 
T^voluliois. ( M. Ferraad. ) î vol. 
in-8. chez Us Marchands de nou- 

Supplément aux annales des Légidei.' 
l'ar M. Champotlion-t'igéaa , can~ 
tenant la, défense dz ta ckranalogie 
.et tel ouvrage. Oruth. in-8. l'an- 
tia el Couj 01». 



Histoire de la révohitionqui rernien^ 
la république romaine . rt qui ame- 
na t'éttiblissement il: l empire , par' 
M. fiaugarède, baron de Favet. 2 
vol. in 8. Krmm Didol pire et 

fiU. Il fr.— 15 fr. {») 



. il.in 



!t M..n- 



i^aiiiesdA U granJeiir des Rodijiks et 'la 
leur d ici de ne i* , nnr r.ipiHeitieiiI iign.Jé 
le nMvmeoiriit '1^ I., répMl>llc|lie ro- 
iDjine CE ta rormation de l'enipire ; re 
son: de gr^nili cmips île piiii:e.iu; ce 
u'eit poioi un lab'e.iii termlni. Vcrtôl, 
dons sel résolutions roni-iinea . a iruri 
R>ec lin pincenn brllt^mt , mnis d'une 
tadaière nhrégée , c informâmcar à con 
pl.in générnl , relte dpTniére rérolurton. 
Avec moini de talent. Lauréat F-nhard 
l'i rrajonnée tiiisti ; mnis re ne sont lA 
(|iiii des esiluisses. (>m é'éaRmenl , au 
coniTnire , n ifi djrelojipo d'une ran- 
nière ditTiiae ei d'an srjto qiti n'a ni 
couleur, ni ioergife , (Uni lu voIttmU 
nPKie hiMoiro romiiine . de! P. P- C i- 
(nm, etRoiillé, etdiins l'hitoiiredDla 
lépubi jUB to.»aine pir Crévier. Les ré- 
volutionidn Romn, Hiiléneure) k celte) 

Ireni pas la pi.ême iuiéràt que cetie der- 
nière. L'pxpulsi'in des rois de Rome 
iiutiuelion suhitilua detroniuls; l'iia- 
bliisemem éfthémire des d^mvirs ; le 
réiabMlHinei)! du consulat; U dictatu 



P"^'« 



■e de Svll» ; 



■ abilict 



ux ancienne! ma^isivarures , 
n'eurent fws Ici intuiet contétinenrei 
ijiie la révolution qui vient d'eierrer le 

pinrenu de M. Noiip;ariile : son iinj)or. 



ciliier dK ce Jo..r- 
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Classe III. Histoire. 

i\r)it At preique tnns cnii qui y R|>i- Aprii une \ 

m». Au (ùnd du tableiiu j a\imt«\fiital quelle se livre l'éfliie 

le rOBijuéranE îles tiiiuifj , Jules Cémr ; 1 oiivmge qu'il publie 

IciiinquïDr de l'Aiie , le gninil Pom- prèfjee : 
réePIujmpprochéî, s'olTreni Antoine, L'icrlt qu'on »a lira n'ed, i pw- 

lewiFgm du meiirnadfl Ji.lesCétar; p„n,enl parler, qu'un «rmil .1.- r.«.- 

Bninii rt Cawim . les .leioieri deleo- „^„ j^ M. Clarkion, On ne H^i.prin.i 

tmii de [h iiLerle de Borne tiifio , sur buccq dej f«iM ■ maislBs ré ipii.in* ce «- 

le,™j,i(r pliii. reparafi Antoiao , mai» ,g|„ , „m!ent la lecliiie de loiivr-g. 

dM,ntri.maij I «rlave de t« fameuie berIi-'S ""[«" fe'iRnntf .'■<"""■" .U|«- 

CléopTre. Son étoile n»!» «Dt-i^oup 1]ue»au iruducwur : il iW fluiié qu'ull 

(Ifwitt cflle de U(»r Odave qui ne doit [gye.u iîdùle de oetlo soriéié religleuas 

toute » putseiDM .pi à son adroile p«li- ^t calma pourrait itre ulifeiUix «-. i»i. - 

<m -■' aux gr-nHj laleus d Agrippa et „«„, ^(, [^ chrj«ianism( i^»l «i> l'ioie à 

rtr Wp : l.defaue el la mort de Wn j,, dl.««ition. .i finales. L'é.ii.eur ,é- 

umMb ri-ndeiil fe mullre «bsolu du ^i^n,, l'indulgence du Ifcl.i.r pour i« 

i«mi(e» or» connu. »tyle de lu Ivaduction; c'est un anglaU 
Dans la narration ila (^fi grandi é-ê- 'j ^^ „( l'auteur . et l'on (M^irra pei.t- 

wmens ._ le style de M. No«g*..ide par ^^„ reroarnuer une reiple étrangère Ain» 

B [tivue ou ion énergie, luivanl a na- j^ tangagB ; mais les exprwtion» dont o.i 

lOTdH.u,etsquil traite, lipond .m- „ «ert enliirrment donsime bneueqiù 

piliiretnenl k ce qu ils ont de tragique ou „ „„ p^, rrit-famiiiore , o«l nwlqu.fol» 

''""i'^anl. une sorte de simpliciré «t de fratcbrnr 
i^iii ns nuit pas diii» un aavcAfp dout 

mtoiri àci Qualers, tratluile àe tous iei seutimens sont nuilsettouteslei 

''ao^lau de CUirkson, et suivie du pensées pleines de candeur, 
rccit de la i^forine opérée daos la Après une iotroduction et de* ohs«r- 

prilondeNewgBtei Londres, par vation» préliininHirp» , M. CUtk^on 

IfDomitédes (lames, i vol, in-8. donnfcletableaudBl'hisroiredesquakerï 

Genève el Paris. /'ascJioud. 4 fr. Voici W sujets qu'il iruiie : 

De l'educalion morale da« ipi^ker*. — 
Unam de Clerkson , l'un des plut Tome espace de jeu (dvèrtinjent iutenlile 
murijeunidsersaires de l'esclarage des par leur niarale. — La musique coiisi- 
K<SPn, rerommiWide.dit rédileMr,8on dérés par eux tomme dangereuie pour 
oiimge Bui RicpB de l'Iiuinanilé ; ou le) moeurs. — Ils voient les mêmes dan~ 
fKnUlresflr qno quelque butuHle. quel, gers dans las spectacles, les ri-mjns et In 
Viiieaiion louable est renfermée j.ins ilanse. — La chasse est inierdiio chez 
léciii d'un tel homme. Après avoir roii- eui par un profond seoiiment du pitïô et 
'"titljie à l'abolition de la iraùailes. d'humanilé pour (oiiie esjiiie de r.tén- 
Sèpw, îIb'asï aeiiti le désir , comme il lure vivant». — De la discipline des qu*i 
1= rtit lui-Bfaw . de rendre hommeged kers. — De radminisiraiion du j-elte 
<mi0(qa4|p|ui l'avaient si bien secon- discipline- — Desasreuibli'^s ouiéoiiioiii 
'"'f n'iajiai niinlr i mais il est clair, des quakers. — L'nsseiiil.léede tous lei 
MjlecinBdc son livre, que *on pen- trois mois. — Asiemliléw aniioell'ti. 
rJuot l'eutraine forteiueol vers eu l ; ou -~t)M coslnmcs parrindier! «ux qii-i- 
i'Fiit lesoiipçnnner do les avoir Aairés . kers. — De lenn aiiieMblemeui — De- 
mais n'e>l-ce pas déjà un grand préjugé leur vocabulaire. — De leur usage df un 
*" leur tueur que l'inléril qn'ili ont pas ta dé'Ouvrir 1» t£ie. — (josiimies'-i 
Mipirc k un lioiiimr si vertueux? usages piiriïciiliers aux qujkcn. — Du.. 
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Classe Uf. Histoire. Biographie. 

ÎBgBi. — Do leurs fuoJritillei- Il y 






9 fuoJritilleii 

ce. — D» ta 
«eux Ifliirt diffé- Li 
lenili. — Rsligioa des quiiker*. — Db de 
leur foi au tiaioE-Ëipiii. — Cbus^iieace 
da ceiufoUj tJaial-l^iprlt et ds spsiiii- 
pïratioai immédiate* — Db quelques- 
imei de leurs opinion* Teligieuies, -~ 
Ue leur! prédications ei d" leurs minis- 

1res De leurs riLes religieui. — Dq 

learg opinioiH sur divers urlides delà 

foi chrîfienae. — De leurs opiuioas sur 

le bapijme et la Saîme Ci>ne. — Des les biogrjphes da La b'diiiaine.; 

qualTO grand) dogmes des quakars. rapjielanl, M. Walkenaer les confii 



a longienips qu'on a dit qne hi 
•i savuns, des pliilosophcs, de* 
sns , des puëles et gin jrn le ment 
I les hommes d» letlrej ne se lron- 

lait et ne pouvait même si 

dans.lcun ouvrïg s. 

cepiiop»!* . La vie de La PontiiinB ne^'y 
tiouve point plucie i elle n'offre giiéres , 
en Faits relaliftlsii personne, ijuaquel- 
ques traits d'ingjniiilé, de disirjutioiis : 
" éié asideina it recueillis par 



le» 



presquel 






q' élevant des doute- 



déci 



JAimoires pour lervir à rhlstoirc - , , 

la révolution de SainlDomingM , »«" "■" I""',' '^<^'\ ""oif é=l"PP* " 

par le lieutenatit général , baroo '" .'"?.f*P''" ^'' "'^b-^ /■'^"l-is . 

^ L-i j • ^ ' quuiiiuil le tronve consigné dans un 

PamphUe d^ la Croix, aoec ur^ L„'i„™„iiu.„„.i.,nr- «m» »lln„. 



' le repro. 



primJdasoDvi 



PamphiU 

e»rle nouvelle' de l'iile et un fli ^ 

topograpki<jue de la Crile-à-Pier- pies lurmes de M. Waliienaec, 
rot. Deuiîème édilion. * "*' "" 



I ployant les pia 



8. PilletaiDé. i5 fr. 



BIOGRAPHIE. 






;r! 



et des 



■ de La t'ontaine, est celui qui aéie 

* conié par CoioLuuli : l.>a |FoQtir 

■ avait un piocès, er rettait ï la cam- 

■ pagoe, sans s'en inquiéter. Un de ses 
a amis appro'iJ qne ce procès va éire 

* jugé la iendeinain -, il en prévienc La { 

* f onWine , et lui envoie en niAnïe 

■ temps un cheval , pour qu'il se reuds 
( de suite à Paris et sollicite ses juges. 



ledtfWi ron- 
iilemeurait i une liaue 
I |j# la capital : il est reçu avec jaÎA , 



hhgraphie spéciale des Pai 
Députes du royaume , session de 
]8i8— iSig , contenant ïa vie po- 

■ litique de chacun d'eux jusqu'à ce 

jour ! on y a joint, soiis le lilr* de 
supplément, une notice historique 
sur Us nouveaux députés élus -. l'ou- 
vrage est terminé par un tableau 
des députés réélus , mis en paral- 

liie avec les députés non réélus, i • 

Toi. gros in-8. Beauce, (*) P-.irmi les anciens on ne peut gâi- 

Histoire de la vie et des ouvrages de Xéuoplion ; cbei 1^ Romains , que Ci- 

J. La FonlatM , par C. A. fVat- f'^o" "' Ce»" = P"™' '"' mocleroci , 

lenoer. membre de llnslitut.iv»l. ™" '" Français que le cardinal do 

. , , . . -, j , Reri, les deui R^ussauu «t Voltaire ; 

gi-0»m.a.orn<ïdu poilraU de La ^belles Anglais, tjne Baron, CUrendor; 

Fonlaiwe peinl par Le Brua , gra- „ Bo lub.otk, ; ■=!.« les Allemands , rjiie 

Tt- par faui[uet. Chei)N'cji/eu. 7 fr. Frédéric 1 1 , dont la vie puisse inières- 

— S fr. 5o c> ■e>- , (»iaine leuia écrits , la postérité. 
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• iwueîlli avec empTeHemeni , pari* de 
I nn , Bt oublie ion procèa : on t'ioviia 

■ 1 coucber , i) coateoi ii leiier : il 
t dan toare la nuit et m riiaille tard 

• dîna la matinia ; mnis en M rtyt'A- 
' IflDt, il aerappella enlîn le moLirpoiir 

■ le^l il t'eM mil ta louls ; il repuTt , 

• ani» iTop tard et eiiuîe lai reprocliei 

■ daiOBami. Sant tm iléconcerlar , La 

• Fantaine répond froideinenC qu'il Mt 

• buDaiieau lbi<d deceCincident, parc* 

• qu'il n'aimait ni à parler d'affaire» ni 

■ à en aniondra parler. ■ 

Noui «lloni rappeler ici une anecdote 
de la TÎe de La IV>aia!ne, déji conoue 



pable ; cela même ebt M,iaê\» dira 
VL Walkenaer , plus nuisible qu'u- 
tile Jt ion but. Le) bomiaet prtieal 
Bui animaux an penrbani lemblablei 
aux leuri , et r«* préjugji rsnilent ce* 
tiret plui propre* k ngurer uiiJemenc 
dam l'apologue : une eXitctitude icieo< 
tiGqne détruirait louv Bot louteilluiion, 
: L« naturatiaia doit cberaber t décrire 
et faire connaître le* Ctrei teli qu'il* 
«ont tiaturellemeai : le pa8ie labii- 
line doit lei peindre leli que le vul- 
gaire M le* imagina ; reffet qu'il 



parce qu'elle a donné 
Vfalkenaer de faite une obaervation 
trit-judicieuse. 
t Ualbieu Haraia rapporte que La 

■ Fontaine étant à Anianj rbe*. un da 

■ M* amif , ns m trouva poiut au jour 

■ et à l'faeure du dîner, erne parut qu'a- 

• pri* qu'on eut terminé le repai: on lui 

• damBoda où il était allé ; il dit qu'il 

I qa'il avait tuivi ta convoi dam le jar- 

■ din ; qu'il avait renonduit la famille 

• jiiiqD'a la miiison qui étnttla Foiirmil- 

• liére;et itfjiili.ile»uiune deacription 

• da gouvernemeai de cei petits ani- 

• maui qu'il a depuii portée dam Ma 
'fable*, dan» >a Pioché, dan* *on 

• tiaiot-Milo. Noui croj'oni , dit M. 

• Wutkeiiaer , à la vérité de cette auec- 

• dote : Ira mrxura de* lou/av« »oiil ti 

• corieuaei, si ahilcbnnlel, qu'elles nt- 

• [irent même l'ailenlioD du vnigxire et 

• de* entani ; il n'j a rien d'eilrBoadJ- 
< maire, aelon noua, i eiiblier SLin d!tier, 

■ iotiqa'oD ae trouve forlemeni enja- 
4 gé dan» les contemplations d'un li âd- 
> mirabla a|l^tacle. Mais il na faut pas 

• l'imaginer, Comme on le pente Rora' 

• nunemeat , que La Fontnine ail élu- 

• dié , ta vériiable observateur , Im 

• mvurs el les habi'udu des animaux. 
' Ce genre de mérite demandait une pti- 

. U» recherches, dont il oéuii pi. ea- 



• par une srieoce iniempestiie ; car 
a alors ils seront plus occupés de ces 

■ nouvelles notions qu'il veut leur don- 

• ner que du fond de l'aveutore même 

• qu'il ioveula et de la motnlilâ qui 

■ en e»t le résultat ; c'est ainsi qu'a penié 

■ LaFoDtBius;lescaract^<d»nimHUic 
t qu'il a tracés se fondent lur les idéta 

■ que la peuple en a conçue» , souvent 

■ justes lorsqu'elle» «ont générale) , mais 
a auaai preique toujours inexucte, juaod 

• on dasMiid dan» leur» particularî- ' 
R lés, > 

A l'Hppui de cette observation, H. 
'Walkenner cite plusieurs exem|il'* de 
peinlurei de mceurs et de caTuclérea da 
divers animiius, f^iiies par La Fontaine 
en coniradiiiion de ce q^i'ont observa 
1 cet égard le* uaiuraliaiea las plus éclai- 

M. Walkxnaer f^it , en l'aneorapa- 
let pleine» de saguciié . 
presque toiitei tes poé- 
de Lu t'oninîiie ; rt il donne lou- . 
joiiri la notice dts circonstances d.ias 
lesquelles elles ont été conçue» et pu- 
bliées . avec le» m'>t T» qu'a eus l^a Fon- 
taine de Ips meure en oeuvre. Ce travail 
est roui-ala-loil qruf el iniéresiant. Sur 
la plupart de ces posiies, il émet son jn- 
gemeiil qui décèle la pureté de son goùti 
Â t-<<gaid de> lubie» il se borne ï tr,.nf 
rrirerequ'Fn ont dit Qiiiinlori ei La 
nar,ie . purte <\i"\\ a judineusenient 
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jitrati qiill étnîl difficile de riea ■jouter ■ raient remplacé <: 
por1« 



CM deiiji érrirainl danl la 
tont cRlIe de Ta Harpe , peut 
■iriirce couime un chef-tl'œit 



i)ei observflKons ^liles par H. Wal- 
keoaer sur lei uiitrci poésies île La Fou. 
taina nuu* ne cifrront qi>e celle qui *it 
relatiTe & l'hilémon et U.mcii. 


■ doDtielMuies et les Graceiorit irei- 

Nout termineront les exiraits de pai- 
iBges lirjs de l'oHurage (te M. Walke- 


■ ll(«l,(li[tf. Walksnaer.uD pu- 
• M)^ dam re puB.ne que nom devon» 

■ nna La Fuiitiiine v a L.h*J ^happer 


naer, et dont nous regrelloni de n«pas 
pouvoir multiplier davantage le noiobie, 

ce qui coiutitiie l'iaventioa eu poé- 


, que pan . wo Ën>. viijhle : «. y «- 


Apr^t avoir dit queii l'on vent •«h" 
une idée préf.ije de ce qui cancutueTia- : 



It pas saui repentir ventiaii en poésie, on rerra qae La 

a et uns Tagrelt qu'il te livrait A l'iil- Fuat.iiiie .mérite plut qu'aucun poiKe - 

■ conitance de se* goAls , et quto nul peut &re it dtie camid^re romoie iorcii' 

■ bomme peut^tre n'eût ploa que lui , leur. Il déveluiipe celte propoaitioD iJ* 

• ai le »i>rt l'Avait voulu, laiouré In la manière tuivaute ; 

« Aii'icet d'un lijroMii bien attorii : co «Le bi>i de la poésie , comtoadeioiti 

■ passage . est celui qui nii< la mjtH-. n les autre* arts, est de plaicei et com- 

■ morpboSB de l'hilémon et de Baucis ■ me risn ne satisfait plu* notre Imc, 

• eu arbres Oui, La Fontaine! ■ que tout ce qui t'agrandit el l'^lsra, 

■ s^écrie avec un élan sentlmcolal M. • et Téveiile en oUe le seniimeni de tan 

• Walkenuer , nous le répéteroni apr«s n immotteSfe origioe, Bnitî les poêles 

a toi , ab ! ti le <;iel t'avait donné une n ne nous font jamais ^éprouver de plus ' 

■ campagne qiti t'eilt fait connaîtra les n délicieutet tensaliont que quand ils 

• tranquillrs jouisi.incet de la vie do- « nous peignent une nature aublime , 

■ meatiqué. loo imagination n'eilt été •. qu'ils nous racontent de giandi * ac- 

■ ai nioiot vive , ai moins spirituelle , « lions, ou qu'ils uous eoirainent avec 

• mais elle eût été mieux tjgiée et plut • eiii dtms'le domaine des vérités mo- 

• pure; tes fables aéraient toujours lob- > raies et religieuses : i^iis ce deinitr 

• jet de iiolrR admiration et de nos d rapport , non teuleiseut ils pLisant, 

■ louanges ; muis dans tes autres écrits, d mait ils instruisant . non eu pbiloto- 

■ Ja peinture des plus doux seniimcns n plies, ai»is en poêles, ^'intime tion 

• du cwur dont lu connus si bien le « n'est cependant pas le but priacipal au- 

■ laiig.nge , qui v l'ait des chefs'd'vuvra « quel ils inndent , c'est pour eui nn 
« irrcprochiilili's du petit nombie de t moyen de plus pour pinire. Le poiite 

• coniet où lu l'as employée ('j au- a ne veut pas . ï l'exemple du pbiloio- 



C) Veui-«'re iroLivera-i-on que M 

TValkena 



la sévérité , cl qu'on pourrait compter la ment violée : il leraît peut-être difficile 
moiiiû au knoins des contes de f-a Fon- ai"si d'en trouver où le b^n goiït toit 
taiae où la pudeur n'est pus essentielle- onenté. 
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• ^l'irei noife r<iiioii:iioa ; il a >)« plus in£rii* ai ditripgDA dtt r«B*nige da V. 
ttisuMoA dii nioing de filui anibi- Walkeiiaer,ca teraii le porrraît ds La 

' , par !■ i'ontnine. Jusqu'ici on l'est coDWalf da 

l'empli- re[iroduire plus ou moins bien le* [KWr 

• rsr a» Hoire iinnginiiiian , emouvuii iruirs de ee réilbre l'abuliite , |fliiiia [lar 
t i, loagré notre cour , rharmar uolra Ua Truj el ttiaaull : ce dernier, ai bien 
« eijirii , ei fjiie |iHgjer d»ns noire Ime Rruvé dans Ira bommaa iJluKire) de Per' 

■ Iti élaiit du noble enibousiaime qui mult , a éii le pluisuuient copié 1 OMÎ* 

• \t paisêJe. Les iJ^s el Jetimiiges Qu'i) d'Olivet qui avait vu [.a FootuiiM, n- 

■ rmploie n'ont donc pour lui de valeur marque qu'il a éiéilallé daui ce porurait, 

■ eid'eiisteDce réelle, qu'autanl qu'elles Celui doul On a emirhi la nouvelle rie 
n la préseniepi de manière Â produire de L.1 t'uuiaine est fuit d'aprù »a ta- 
I tout l'elfet que^OQ arl se propose. M blenu pvinl par le réièhie l.c brun, qui 

■ est éiidant , d'à pris cel.i , que le yé- app^riii ut au libraire éditeur; M. La» 

liiable tfOëie est toujours créateur, tier-jiii g éiécburgéparlefsuuverneiiwBl 

• loit qu'il emploie des peuséi'S on de* d'eiéculer unr nouvelle si.iue en nwrbta 

t ficiioni connues de initi, ou qu'il en de Ln Fontaine, eprèsavotr étudié evao ' 

• enrtnie da nouvelles ; il importe donc loiil le soin dont il est capable le* lenta- 

■ peu qu'elles pivcïdent direclemeot ou lires que l'on a faites pour retracer les 
' iDdirectcmenl de lui , puisque , de tniits de l.a Fonl.iine , a àieUii k M. 

• toute mamere, elteatuiappailianneoi Witlkmaer qu'il n'avait rien trouvé da 

• tout enlièraa quand il a «u leur don- plus remarquabM en ce geate que ce la- 

• ner l'empreinte de son génie; lani lea bleaii de Lebrun; et il rend aii^i lémoi- 

■ formes qu'il leur a prêtées , tans tes gunp de l'exactitude avec laquelle le gta- 

• couleurs dont son imugination le> a vkur a su reproduirece tab)a.iu:il ajoute 

• revécues , elles ne pourniieni ni piiiire que celle copie, exécutée ptr nu ricel> 

1 ni éoiouYoir; c'est donc loi qui en "St lent burin, lui a été d'une panik utî^ 

• I* créateur : nuparniant, poétique- liié pour l'axÂcuiiou da su ituiure. 

■ ar une cl.ose Veiiite q.ie par le^ at- JERISFRTJDENCF.INSTHUCTIOW. 
> tributs el les qualités qi>i la coiislîtueuri 

JVofe sur la vinlahU ialerpi¥f»tion 
d'une loiiialicane. Broch.iu-8.Iai- 
priuierledcBailleul. 

Le droit des gens , on principes de 

, , la toi nalurelie appliqués à la con- 

. «.T» , s .1 ne sa., pu, les enFau.er de ^^^.^^ ^^ ^^^ ^^./J^^ \^ ^.^^ ^^ 

..oT!|nla L"d"é^"unï,Urier%i,o. des souverains. Par M. d. f..Hd. 

■gueux est dans toutes Iw léns, n.im Nouvelle edilion revue, corrigée 

< d afallti^n'il uaquIiuDHoiiièrei.our i-l unginedée (le quelques rtole* 

' nous fuira connaître im Acbillci assu- ||e l'iiuteur «t des cdileiirs. 9 *oL 

•lémentdepuisquilyadwremmejun ;„. y iMttel CoteUe. 8 fr. (*) 

• monde , on a vu des femmes co^nelies 

'et de, perfides, mais sans la T^Use • ^ ■ 

• l'Put-étre une Arinide n'^utait y.>iD i» f«| Koumviom di-jli ilonuo l'jnnonre- 

^ «l'-elque cLosa pmiv.,il ;ijoi,:ir au b.i.fiiiOf i:..bl<'r de ce Jjuiiti'. tKa*.^ 
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telle d'éiênaoïens 
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Danl cet imponut oonage (*) l'a 
■•uralraili louieilet qua ' 
Il le droit «Ici gejii : 




Arti U prtmier. (Pteinitr 



Prilimnairn. — Uie et frindpet 
féuJraur du droit art ftnt, — C» t\at 
c'mI qu'u>:C nxiioii Ou «at; elle cM nue 
p«rMMi ne morille, DiEniiian du droikdci 
|«ni. Coniment on j comiJù^ In iib* 
tioM on éiat*. A qoellea lois lei dsiknii 
•ODt «oumilM. lùi quoi coniiite origi- 
DiiTMtani l« droit de* geni' UàGniiioB 
dndroii <1m genl nécessaire : il e«l im- 
nuable. Lm nucions ne peuTCot rieD 
clwDier , ni Ndisi-ewerdàrobliuiion 
qu'il leur irapme. De la tneiM éiablie 
par la ontuie en'ra ton} le* lioiamoi ei 
•Dire naiivos. Quel e>t le but île relu 
aociété des natiuui : obligaiion géoérale 
quelh impose : aiplicaiioa de cetia 
obligniiun. Libellé ei iDdé|ieadinM ilei 
ititioiu : lecoade loi génviile. Diirinc- 
tion de l'obligsrioB et du droit interne 
«I exterae , piirruii et im|>arruit. Ëgqliié 
des unions : ell'ei Ar cetre ^alité: cha- 
coue «SI mHltreste de >e> aciioni quand 
allei n'iniéiesient pu le droit parfait 
■lesaotrps. l-ondement du droit des gens 
yoloDiaire Droit dei Dations contre Ici 
iuiracleurs du droit des geus : rigle do 
ce droit, nroit des gens conventionnel, 
ou droit des imités. Droit des gens cou- 

■nais il s'était glissé dom Cffte annonce 



l'jNous lequutlfiiDsninsiparceqti'o 



ttussier : r^gle géoérale sar ce droit. 
Droit de* getn ponlif. Uaiime géoéial* 
aor l'ustfie du di«it oécesaaire et do dwit 

Chapitre premier. — Dei nationt en 

att lomvraint. — t)e l'état et de la 
•oaTcraincté. t)roit du corps sur les 
neoibres. DÎTOve* espèces d« gouTenia- 
meai. Quels sont les étnis souTernim. 
Des éuu liés par des traités de prwec- 
lion*. Des états tributaires. Des itsls 
ieiKUuirei. De deol états lonmis ï un 
n4ine principe. Des éot) iormant une 
puiuance lédératiie. D'un eut qui ■ 
patié sous la domiiution d'ua uiire> 
Objet ce ce traité. 

ChapUrc deuiiime. — Principe! gé- 
néraux Jet devoiit d'une nation entert 
elie-nUme. — Une nation doit agir 
cODTCuableineiil s sa nature. De la cdb- 
servniion e' do U perfreliou d'oiw at- 
tiiiD. Quel est l'objet de la sociéié ci* 
«Ile. Une nation est obligée de se conser- 
ter et de conserver ses meinbrei. Doc 
narion adroitedoit éviterlouleo qui pour- 
rait causer sa desituclioo : de son drAit 
à tout ce qui peut servir à cette fin. Une 
nation doit se perfectionner elle et son 
état, et éviier loot ce qui est contraire â , 
u perfection. Des droits que c s obligi- 
lioni lui imposent. Exemples. Une nit> 
libD doit aecooDKl'te elle-mémi). 

Chopiirt troiiUme. — De la coniiitu- 
Ii'on de filai. — Un deroits et des 
droits de U nation k cet égard. De l'au- 
torilé ptibllque. Ce quA'esi que t»^S- 
illuti^ de l'état. L» nation doit Oqi- 
«ir le meilleur. Des lois rondameaKTe* , 
peliciquei et civiles. Du maintien delà 
roDititutîon et de t'ol>éia3ani:e aux loii. 
(Jroits de la nation i l'égard de sa cona- 
' tiimion ou de snn gouisrii" 
[leut la réfatlaer et changer 
liOR. De lu puisuncelégialaliVB, etsieiia 
peut chiiDger Ij constitution ; la naiioo 
lie doit s'^ pnrier qu'avec réseno : elle 
'est [uge de tontes leMjonteMalioai sur 
I' gouveroLmeat Ai cune puisse uce ému 



rin. 
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gèr« ii*«t «n di 

Je Kl obUgalions , da lei i 
lOLiveram : il n'osi établi qua pour la 
■alm «t l'airanlage de la tocièti : de ioii 
catirtèr* repriienialit. Il est clinrgè dai 
obligntionadatdautioaet revilu de ses 
druiti : sondeioir k l'içatJ ils la eonser- 
»rioaelde la perfi'Clion delà nniion : 
iFidroi» ï cet égnrd. Il doit i^oiinuÎLre 
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léler. ment poonfoir mix baoim d» la nation. 

lÎR, Le but da la «oi^iété désigne au louvernin 

l)u )M devoirs ; il duii procurer l'abon- 

r le danee; prendra loiu qu'il ) aiton aom- 

' ilbiant d'ouvriers ; eiriptcber la 

de ceux qui >oiit utile* Veiller Im 

ires <jui les débauchent; eucou- 

e irmvail et l'induitrie. 



dfoii» lie mafesté. Le prince doit resj.ec 
"rrt uininteuir las lois fondamentales 
psut.il changer ces lois? Il iloil mnia 
r obiorser Celles q ' 



Ënijuel 

penouneeiisacrie 

ifrat la nalion peut rjprii 

CI le soustraire k son obéissai 

S'Omit entre le prinre et 
béistance (}us les sujeiidiiiv< 
'•™iq ! en quel cas on. peut I 
Um miuiatrei. 



' CltapUn ttpiièmt, — De la ailtw4 
dea terres — Utililé du labourage ; po- 
lice iiécess.{ire k cet égard pour la distri- 
bution dei isitai , pour U protection dat 
laboureurs. Od doit mettre en honneur 
Je labourage. Oblïgeiion naturelle do 

qui subsisieiu. cultiver la terre. " Des greniers pu- 

; aux lois? Sa yics. 

iolable. Cepen< „* 



Utilité du c< 






-Du 

l'inlériei 



. Obli- 



Chapitre cinquUme. — ÛesStatséle- .- _ 

''fi , iurceasiji , on héréilîtaires , eide cbaqi 

'"'■" — •-- appelle pairimoitiaiuc . ~- eierc 

culs. Si les roiiéleciils sont quierl 

souverdins. Des étiits a 



merie. Fondement du droit de coni< 
tnerce. Du droit d'acheter et de iren<lre. 
Prohibition des marchandises dirangè- 



Dm jiai, , 






riwrseth&édiiBire 
dt ittcctisiou. Aoiti 
i II m^me. Autres 
■KDI encore A la méi 
riingar Tordre de i 
■■ODciaticna. I.'»rdre de suncession 
dnil ordinairement ttt» gunU, Dea ré- 
jcns. ladivisibiliri de* souteruiiietés. A 
le iu|einaut des cunieita- 



du droit d'acheter. C'ei 

naticnde voir coament elle veut 

le cooimerr.e. Comment on ac- 

|uiert un droïl porfait & Un commerce 

tirailger. De Is simple permission de 

Si les droits touchant In com- 



:e «OUI tuj^iB à la prescription 
rriptibiliié de ceux qui sont !'< 
un traita. Du monopole.et des c 

erneme.it * cet igârd. De* di 



>iuMs 



ledro 



■ la 



le duit 



peint dépendre du jugement d'une , 
"iKeéiraïuàrB. Des états appelés p»lrû 
nioniaux. Toute «éritnble suuvaraineié, 
ot inaliénable. Devoif* du prince qui 
peut oQnjiner ^oa tvi;cesMn% Lu rutili- 



Chapitre aixiime. — Principaux ob- 
l'it d'un bon gaaiiernement. Premiire- 



Chûpitre neitvUmt, — Dtt loin de» 
chemins publics et dea droits de péage. 
■ — Utililé de.< grands chemins, des ca- 
naux, etc. Devoirs du gouveroeoient 
k cet égard De ses droits k ce mAuie 
égard. FonilianeaE du droit de péage. 
Abus de ce droit. 

t'l4apitre dixième. ~-Ût la monneie 
et du change — ^blissemenc de ta 
inennaie. Davoirs A la nation ou du 
ptince à l'égard de la monnaie. De leurs 
devoirs à cet égard. Injure qu'une na- 
tion peut faire à une autre au sujet de 



lournal giairq^ de la Lilliralure de France , 1 8a i . N*. 
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la moiuiaig. Du cbinp et àm loii it 
camearice. 

Chapitre onzième. — Second objet 
d'un oon eoiiivrneineiu : procurer la 
vntiefiliciié de la nation. — l.a ustion 
.doit rrsMilWr h sa propre fèliciii. IM- 



ivaiiier ■ sa [i.u|.n> 
a. JiducnlioD (le la 



ID lie la jeunesse Des 
îciences ei des uni. De la Uberti de phi- 
losopher. Op doii inapirer l'ainouT de la 
ïariu eiri":fr«ut du vice ; la nation 
Gonnaiira en cela I instraction de ceux 
qui la gouvernaïU. L'élat ou la persanne 
publique doit en particulier perfection- 
ner ion enlcnderoenl et ta iroboté , et 
diriger au bien de la sociélé les lueaie- 
rea et les verlul des citûjeBi. Amour de 
la pairie dans les oaniculiers. dam la 
]■ nation ou réli.1 lui-niiine, et dan» le 
iputeiain. D^fini'io» au mot patrie. 
Combien il est honteiut et criminel de 
uuite à aa pairie. Gloire des boni ci- 
tojens : exemples de cette gloire. 

Piiees e( docamehs relalifo auprodi 
de M. Madicr de Montjau , con- 
tenant sa correspondaac/ avec kurs 
Exe. WM. de Serre et Siméon , etc. 
firoch. iii-3. Valibon. 

Journal général de légulation et de 
juriiprudenee. Sixième livraisoo. 



Tome 11- in-8. Op sotucrit pour 

à ion bureau, rue det 

,6 et Bé,. 

fr. 



.e )Ouri>Bl < 

Grands-Auguitins; 

chet aine. Si tt. pour aa an, 17 f 

pour &ix mois. 

Trailé d^éducation publique et privée 
dansitne marche conjlil^lionntUe ; 
çu Principes de philosophie , de 
icieneet , de litlérature et de Wgi)' 
lation , etc. Par 1^ H. Suzanne, elc. 
(Voyeipourle dévelnppemcnidu 
litre,radresseellepnï,lediiièine 
cahier dece Journal iBîu. 



Livre troUUme. Det établisiemem pu. 
ilia et parcicidiert d'éducation. Qia- 
pitre premier. De la valeur, du nombre 
et de ta disposition des ^tablissemeiik 
d'éducation. Chapitre deuxième. Des 
réglemens et de lu disciplina de cet éta- 
biioemeni. Chapitre troisième. De l'inl- 
liuciîOR dani ces' éldblissemens. Chapi- 
tre quatrième De la surveillancs de fa» 
éiablitsemens. Chapitre cinguiime. Des 
encouragetnens Adonner, oudea mojens 
d'Jducalion. . 

Lii^e quatrième. Du dêperuet ia 
corps enseignant. Chi^itre premier. Par 

3ui doit-on faire lupporler les dépenses 
e l'insti uctioo publique. Chapitre dett- 
xiéme. Tableau dea dépeniet de i'ÎBS- 
truclion publique et des mojens à'j 
faire lace, Appendice. De l'éducetioa 
dtsfitlet. But qu'on doit, ae proposer 
daui cette éducation. Chapitre prender. 
De l'éducation phjatque de» filles. Cha- 
pitre deuxième. Eté leur éduCatign intel- 
leclualle. Chapitre troisième. De leur 
éducation morale. Chapitre quatrième. 
De leur éducation aociale. Maiimci 
Ibndamenialei snrcetteilduoatiOQ. 

Damîs, ou FEducatiandueceur, par 
Hugues M iUel. 1 vol. iit-ia«Bvec 
gravui 



1. Cbaudin. 3 fr. 



Les mp^enj de plaire, ou Manuel 
des qualités propret à faire /ùmer 
et estimer unjeune homme doit le 
monde, d'après les lettres du comte 
de Cheslerfield k son fiL , refon- 
dues par M. Campe. Traduclioit 
libre de l'alIei^Bad. 3 vol. in-iS. 
Cordier. i £t. 

VOYAGES. 

Lettres sur la Morée , VHellespont 
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-ftCoFwfanlï»(ipI(.I^ar A. L. Cm- 
UUan de l'Académie rojale dei 
bcanz-arls. Seconde édition, or- 
Bée de 63 plaach» dèssiRées et 
pavées par l'auteur. 3 vol. in-8. 
Hipueu-ai fr. — 34 fr. 

ÏMit revieadroiu lur cet ourrage. 

yiyage dans la Griet , etc. , par 
T. Ch. L. PoufuetâlU , etc. ;Voy« 
pour le dïvetoppeinent du litre, 
Tadreue et le prix , te ontiémc ca- 
hier de ce Journal iSao. ) 

Article premier. 

H n'* encoTAparu de cet excellant ou- 
trage que quatre Tolumet : la public»-. 
liOn a un cinquième a iti unnoncée 

conn da mois de décembre ;& l'en rap- 
poner au journal de Paris , dans l'ao- 
iMDce i|u'il a Faite du voyage de M. toa- 
qnrville, dans ion numéro du 8 de re 
aime mol*, il aurait déKaitivenieuI tîx 
*i>!iiiiie» : cejieadunl l'auteur lui-mime 
n'cDunoace que ciai) daut la préface. 
Ce a'eat que aur le> quatre volumoi qui 
OBI paru qu» nous pouvons aiuchei 
l'aiteiiiion de nos lecteurs- 
Une obwrTsiion générale qui frappe 
KIT la taialiié de l'ouYrags , c est qu'on- 
[leon (i grand nombre de vojageiirs qui 
ODI exploré les diverses parties de lu 
Gike danl le cours du dii-sepliéme 
•>■» , et lunout dans le dh-huitiéme , 
■aemi oe s'm spécialement occupé de 
(InrclieT l'ancieuDe Grike dans la nou- 
rdle. Dana cette assertion nous u'eicep- 
nus que H. Pouqueville lui-méme^^i, 
ifani ion F'o/age en Morie , à Cotu- 
Uauinopte, en Albanie el-dani plulieurl 
outra partie» dt l'empire ottoman , pu- 
blié par lui en 1808, s'était déjà ariaclié 
V donner des rapproche mea* entre l'état 
•ctœl de 11 Grèce et m qu'elle fut aUr 



treroia.MalsceaiapproebeRi^str^-pré. 
cieui.pourle temps où ce vojngeaparu, 
ne «ont qu'uae exquisie en comparaison 
du vwie iHbleaa que l'auteur a développé 
dans son nouvel ouvrage, four Je lâira 
eyoe le succès qu'annonce aojourd'biù 
rezécniiun,il iivairi surmonter dei dîlïi- 
cultéa nomhreaies , nétetiairemeni aiiii- 
chéei k iM explorations de celle naluie 
dam un pa)'s tel que liiTiirqiiie.Si de bons 
lirmans et quelques ianuiqi>aiTei, (omai* 
on l'a Iris-bien observé dnni nu journal, 
■ufBseot' pour j proiéger le voyageursur 
la liltoraf de la Grèce, raille dangers, qes 

raient écarier,l'ai|ftideiit daui leapaitiia 
les plus intérieuies du.pjs. Les Turce 
sont géuétalemeul UéKans , avideiel ja- 
loux ; l'aspect d'un étranger les impor- 
luoe, la question tu plus indifféieate let 
efFaroucbe \ ils ne soulfrcnT point qu'on 
prolouge long-temps sou séjaur chez 

éire payés au poids de l'or. H. Vouque- 
"" " ' potilique dont U 



Tbeisatie, le PéloponÈie, la Macédoine, 
rAcbaïe, i'AcariiniiLe , les deux Eto- 
lies et presque toutes )es prorinces de lu 
Grèce qui l'ureui le berceau des ans et 
de la civilisation. Kes savantes re her- 
ches ne te sont pas étendues i l'Aiiique, 

Grdce sur laqne:le plusieurs vnyageurs 
trèa-ériairés , i^ni de la Fran. e que de 
l'Angleterre, avaient c-'mparé la situation 
actuelle avec son ancltn étal : la dec- 
criplionde cuLie contrée si iniéress inta 
avait étédeinandée à M. Pouquerille pjT 
le gouvernement français , d'après l'idée 
atantageUM qu'arait donnée de soe ta- 
lent pour l'observalinn la publicalioa 
faite en iRoS de son voyage éndiicé 
ci-dessus. Les intuuctiini qui lui fuieoi 
dunuées eu i8o3%)(irtaieai qu'indépea- 
dammenl de ses ILnciioui de consul - 
général près du Ixmrux pacba de Jauî m, 
qui oçccupe aujourd'hui une partie des 
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forces ollomanM 19 Rxe lur lAn mte 
l'atcealioa de toute rSuTope , il aumii k 
ea(i(Tpreii(Jre un voj'age dsnt la terre 
cl8itit|.ue de Ih Gr^e , en joigaant i la 
detcripiioD la plu» eiacia du paj's des 
objervaiioniapprorondiaiiur lesmceuri, 
les coutumes, le> J^ii M les tradi- 

Vae tr£]-rB|)ids inalyse, eu pluiieurs 
ariinlas des suiois iraités dans les quatre 
volumes qui piiraisseni svtSre pourfaîra 
au moini pieiientir avec quel turcèt M. 
Fauqueville en prenam judicieusement 
fiour guides les auteurs ancien*, a rem- 
pli scn impartante mj^sion et a jetj an 
souvenu jour sur Id géographie et l'bis- 
"^ toire de 1 ancieuna Grèce, en comperant 

intéressanis contrée avec son ancien 
iiai. 11 lions a m£me p^ru nue d^ni 
cette carrière, il avait Wn%i loin de- 
lîere fui trois ëcriviiius tiès-ettiiDables, 
Bkvoir DuuyUlo , Clavier et M. Gosse- 
lin. II doit sans déuta celte supérioriié 
încoiiteslHbîe à l'inappréciable avantaea 
d'avoir toujours travaUli , infaiiguablo 
de chercher. 

Ko^oge aitLe»aat,ei% iSt?»^ i8i3, 
par Ml te cotnle de Forbin , etr. 
{Voyet pt>ur l'adresse et le prix 
le dixième cahier de ce Jotroai. 
i8ao.) 

Article deaxiime. 

. En quittant Aibânes M. de Forbin se 
dirigea vi^rs Coustanllnople ; il jette un 
coup-d'œil rapide sur celte ville si célè- 
bre qui offre un aspect vraiment roman- 
tique , donc la situation est |)eut-èlra 
uniqiM dans la monde, ei qui iniérieu* 
lemAii n'est pas mains remarqua lile par 

avec «es superbes moiqfiées élinceliiiles 
d'or , que font bwuioi oublier les envi- 
rons da celle rîté qui ravissent par Jenr 
efaaroiaote veidure çomiuuenieul vivi- 



Eéa par nne inuIlilude-dewurcM d'aam 
vives. Smyrns iaiéresse lingnli^meni 
le TOjageur par.cet asprii codwwrcial 
qui râduucit ol rapprocbe ainn loas les 
bommes : ce grand comptoir , dit ô , 
oiTre sans cesse le mélange des mœurs 
efirop&nnes et des coijtunies ortenlales : 
on rencontre de jeunes personne* char, 
manies , mites avec une recherche ton ta 
françiiiso, c»upaol lestement une longue 
fi ede, chameaux de LtcaravanedeSnf de 
ou de Damas,. 

te» ruin-s d'Ephèse fiiérent long- 
temps ratieation de M. de Forbin : it 
en donnt une description d'un grand in- 
lérit qull fnut lire toute entière dans sa 

relation , ainsi qu'Une notetrès-iiendi.p, 
pniiqu'ell* a prés de soilnnre pagea , 
fournie à M. .de Forbin par M. de Cla. 
rac, où ce lavapt a rnssemlilé tout ce 
que les érudilt les plus dislingifés ont pu 
recueibirsur l'ancienne EpbÈse Nousen 
détacherons sen lement l'obier va tion lui - 
vante. Nous dînâmes , dii-il , près de 
trois ou quatre chauroiéres mal saines 
qui composent l'Ephèso moderne. I^i 
iMbiton* sont pUns et malades. Un :.g, 
a-jsii misérable ^ue le peuple qu'il gou- 
verne , se mourai t de la fièvre : c'est nne 
chose remarquable qae le séjour de tou- 
tes les villes ruinées soit infiniment dan- 
gereux. M de forbin ajoute ipi'il en a 
vu ileteiemplesfréijuensfn Italie, d:ins 
la Morée, enSirie. Partout la mort 
semble jalouse de régner eictusivemeni 
sur les M^uX qu'elle a conqOis : l'aspect 
générsl d'Ejjbése lui rappelle i.elui de* 

Saint' Jean d'Acre , l'ancienDe Ptolé- 
maïs , si célèbre du temps des croisades, 
dont ti récemmenr Bon.ijiarfe fît Iq- 
fruciueutement le tlé^e , entourée de 
hnuies muriiilles, de foliés prol«nds , 
de fortibcatïoHS nouvelles qui tu^ui-rit 
ù présent une double enreinie , est en 
oo're terrassée et flanquée de b.mioni. 
Safori^e est celle d'un demi-cercle ap- - 
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ptjjnirh mer I lesvagnea «e brisent banîoMei da noir : \r.aT ,\hie en alTu* 
(OUI» lei nmri qui eaniiueDt le riTage. blie de hailloni qui Iput lerient de tur» 
On i[on»g puTtout dâm csn^ ville, un bflo : on renconire i chuque pai, àcâti 

raifaiige lie rninei golliiijue) 01 deconj- Jeg viriirrirs do l'ophtalmie, dn ïirri- 
tructioni mudiTQBB : i<:i uiio égliss en- mes de la Krocilé deGritar-Piirha,c'eii 
tiiieiDant détrulle; \k dés cloiires, un à dira dei aveiigte) ou dsi mallieureiiz 
paUll . un hùpiinl égRiemeiit abandon- mn* nei et «aai oieilfl*) : celle maita 
d'hommes ineri» , misjiuble et àk- 
eura «ans cesie conrbia 
es muTs dir jardin da lé- 
PectiB ^i haUte ce pa- 

ailj^wuT Ae Geii.ir , «ourd aux cri* 

d'une populaiioninlbrluiiie, paue i 



1 iDosi[iiee a 



iléguDLe ; du niinarau 4onl la goûta: 

du milieu i!ei dâcémbres, en- au toteii ic 

ail que de» jdrdins en lerraiw rail. Solin 
[parla De» tycomore* , 



«deionngers , les plus beaux palmii 
balancent gracieuiement lent» cimN i 
dniinde tel assemblage biti<rTe;et ce 
iiietem)^JTeieule 1« déguùt -' - ' - 



par de» ruisàauz 



qu'inspire leféjourdeSaiut-Jeiin d'Acre, profond) et limpidea t il abandoni 



Lm 



oites « 






niiuiu, coniiniiiei eu pierres de tailla . 
f*j hasies, écrasées avec do» loîts i ' 
et de peitiei portes, reuemblent i 
pritoas. Oe toardei Htcade» établis 
<l»s commiinicetioni emie le» larn 
dei dirfèreotes bebiiaiiona: Lei coi 
ton^^ns sont logés dans des fci 
pindi hiii ' ■ ' ■ 



lies forteresses dan» les circo 
di/Ëciles: oo monte dails l'iiiiéi 
i« Mcalier» lapides eL élroits. Trois Inbli 



la conduite At* affaire» i un 
Juif qui jadis iatendsDt de Geziar , 
n'avait ronierré sa confiance qu'en su- 
bissant «es caprices aussi cruelf (pie 
bisarra : ce itran flotibla ses gages et te 
combla de bienfaits le jour roâme où il 
lui Ht coufier le dfï d'une manières! 

horriblement défiguré. 



nces Halrem (c'est se 



•isees de grands conidors ouierli an ar- 
tudes, doaneat sur la cour , au milieti 
delaqiwlle esc une fontaine. Huit ou 
dit mille Turcs, Arabes, Juif» et Chré- 
lieu poaèueal dans les rues dn Saini- 
Isaad'Acre, daiM ses basars infeci». une 
niHeue sombra «i faroncbe : tous les 
■en> lont d^giéiiblenient afteciés par 
1»; difforiuiiés les plus hideuses ; îles 
i\ns <çi\ semblenl sortis du sépulcre sa 
iTaîiieiiià demi-nus, enveloppés d nu s de 
grandes couvertures d'un blanc sal» , 






la tjimunie de demi 



, les a< 
et odiei 



(•) La narure de ceiie bliisje qiù pré- de 
vient en grande partie les ravages de» — 
ineondiel, si fréqueuj cUilftBrestjiie IDu- 
leilcs villes de l'Orient. Tait plu» nue 
balnncer la maiiisaderie de la farme des 



goii- 

ment d%orreiir, que le plus profond 
mépris lout-à-ln-ftus pour ceux qui peu- 
vent l'en durer. 

En se dirigeant vers Jérusalem , M. 
de Eorbin voulut visiler Césarée. Cette 
ïille. autrefois irès-liori»»anie , est au- 
jourd'hui eutiéreroent déserte, el la 
conservation ile ses rempnrt, df ion ]M>rt, 
de ses moiiumen», inspire une su'prisa 
indéfiniMable : ou y trouve dï* roe»,' 
- ■ pl.ç 



TiMf» r 



f orbln n'eu 



lïfuitrobiciviiiii 



e M. de l>r< 



lucile de défeiidi 
Un évéaemuut désastreux sèmbli 
fait périr ou mis eu falle depu 
" ■ - depui» peu "de mois, «e! 



«iHf» 



il 



empreiat» de U fûmes des Ciné leos^ i 
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retrouva même jaiqu'à la tbaire i)t plu- le TOjassur rencontre callef de 5«I<ncia 

•leur) évi[jue> lavant et courageux, al de Uiiiplioa qui ont pre«<ju* £gali 

I/aa tombe* sont ôuveriei , et d«s Otto* dans le* encieni lempi la grauJÉur at la 

fnans attellent le séjour de l'honiroe au magniSfence de Babylroie , et qui , 

milieu de cette lotiiude c^rrRyante. Le comme cette cild, n offrent plut que 

«îlenie qui rù^ne à C4>3rée n'esl troubU dei «cèn» de djsota^on. Avant de di. 

fjiie par le bruit monotone daa Roti de Is rrire son arriva t Bagdad, M Heuds 



foer ; leuri eHori* ledoublét ont ébran- a'jirr^ pour donner une rapide deacrip' 
' ' ' maaiea £n»rmw de {jranïl \ la tion de lArabis , pour iieindre lea dan- 
I pliai* s'en entr'outsrte , lej geii et lea illnaiona du déiert , pour doe- 



diitri but loin du chtieau retient î dé- ner nue iilée du catartèt« . dat iii< 
rouvert, et i'oissnii de proie en faiiaa det Bédauini , pour fuire connatira la 
demeuTB. Cékarré né,inmoi>i> coumivb noLleane de leurs «entimeui at la ma- 
encore en gTaud nombre des colonnei niwe gënéreu te avec laquelle ill eier- 
auperbet dont queli|uet-uoe( lont parfai' oeut l'iioipitaliti. Noua ua noua arttie- 
IfemBnt entiiras ; plusieuri dani le rona pai à donner l'analyse de celte par- 
moyen âge furent employéei i la'coni' tie de la relation , parce que relie de m 
fruction du môle ; cet édiGca t'avançait route dani le déwrt doui nous avoua 
de très-loin duns la mer ; les matériaux donné dea extrvta dana noa deux pré- 
lat plus ricbasaervirent A former sa base: miari articles , iaOrnissanc à cet égard 
OD voit parmi rea débris des bloca de une instmciion plus aensible el plnaat- 
granil rose de buit pieda de proportion, tachante que des oUervaiiont générales, 
qui portent de* inscriptions latines, mais, Nous nous arrêterons seulement ii quel- 
elle* sont trop fiuite* pour pouvoir élre quea-unes des observntians les plus cu- 
déchiffréesCJ. rieuses du vojagenr sur le cbameau et 

sar le fhcTal arabe, Je crois, dit-il, 
Ktyoge* àt la c6le A Malabar à q"'°- = ^«'"'"up exagéré le poids tjue 
/^^ .. , , „,., peut porter un chameau en I évaluant i 

Constant,»opU, elc. , par W.f- J^p^ ^t, ii,^, „,„, pj^^^ ^^ i„ 
Iiam Heude, etc. (VoyCï pour chamoauxaont plu» grands , plus vigou- 
l'adresse et le pjilt le deuxiètne reux et mieux nourrit que dans les dé^ 
cahier dece iournal iSao ,4tpour sertt de l'Arabie , on regarde un châ- 
les deux premiers articles d'ex- ""'"" comme égal i trois bœufs et k 

Iraits de ce vojege les dixième et '"'"'" ■»"■*"» ' " **; ^^?^ P*""^ ï"'' 

•■ L- j ■ ne peut pas porter reeulierement plus de 

omemt ah,™ de te ,our=.l , Jr. à .tar™»".™ : I. toi,™,- 
tion mïme de cet animal le&it paraître 

filus propre à la «ourse qu'à porter daa 
■rdeaui; et cepaudaat il ne peut point 
devancer le cheval au galop : c'est donc 



Duiede B%lanekBa|ilad, 



porter la soif, que cet animal mérita 
lurtoutd'éire dittingué; mais il e*i di- 
;ne de remarque' que lorsqu'il quitte 



•le »orbin de. «ire arrêté .^ j^ remarque i 
negl-géeparlbusles-vova- f, a,^ ^ y^ -^ 
«■•Md voir dépemt avec des t^„\,é , an mc»ni 

çuliére «bstiuenc 

lie «lu chameau 

e usage : ton lait qui retsemble aises 



periie «lu chameau dont on ne puisse 
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i relui <le la cbttr» ,'i«rr île boia*onBa ietluenM.uncoabieD aronj, de* menw 
BjdDuin qui (bit la poMrauilg d'un «□• breiDArTcui, unr cIiiiiT ferme, T^paul* 
nemi ; son poitrournit d'emllenieicoD- d'un cheial de roi>T«e, la pnitrajl larga 
lenutea . et ijuBod il lombe de Tatigue , et ouvert, l« nh^val «rabe, quand il 
M chair oflre uns Bourrîiut'e qui n'ait galoppe , a un a'il rie fsa , et Riouire U 
(Mtididuigner ; M. Hande en a goAtj R|iret^ , linom la viteiied'uneaaiiliipa. 
unefbiaparruHolilA.à une féiemuiiil- laitianik peine «ur la lerte lej irure» da 
■nsDc , el il l'a trouvée semblable 11 relie lea piedt. De niÂme que la r.hamesu , l« 
dua vieux cbeval maigre. Si par aoa cbeval,en Arable est babiluj de bonna 
Dh'liié reconnue, le chameau a m£riij beure k la toumistion , à la futigits et 4 
d'éire appelé le navire du disert , le che- rabiiiuence. Dâa ta jevineiie , on lui 
val arabe n'est pas moint digne de Hier fiit [lorter un poïcla léger qu'on aiig> 
l'atteotion. Lei plus beaux viennent de mente peu h peu jusqu't ce qu'il puliM 
la province de Nadged, et les B&louins supporter une eirrJme futlgue, en sa 
m coniervent la tare et la linialogie comentent d'une nourriture groisièrs 
avec ^n loin religieux] ilsend>tiinguent tu petite quantité. Dans une nitircbe de 
cinq racei originaiies, dont chacune a trente^ beures, que le voyageur et art 
dooDJ son nom ■ quelque) races qui en compagnons Grenl , en truvtrsant le po- 
Mat descendues, et elles loni recon- tit désert de Mossoul à Nlaîbie, leur* 
nuet comme la rare première. Lei rbevauXi quoique monrét sans inieitup- 
chevaux arabes descendent da l'une ou lien pendant tout ce, temps, n'eurent 
as l'anire da ces races , par leur mire j d'auire nourrilure que quelques poignée* 
car les Arabes appliquent à leurs che- d'orgr de qiialiié inrérieure , el quelques 
vaux le jpriticipe que quelques peuples brins d'berbe deiséchéi qu'ils pouvaient 
ont adoptés pour eux-mèmei, et pea- eiteiodre en courant i ili virent ces cour- 
Mot que le «aDB est tranunii de la ma- 'iers plains de feu et de doritiié se repaU * 
ni^ la plus aura dana la ligne mater- tre avec délices des arbrisseaux desaë- 
»elle- On permet quelquerois k un iiM- thii qui 10 trouvèrent aur li rouie , ei 
Im d»4a-(itus noble race de couvrir une manger mime avec avidité dei tiges da 
)" ment dune race inférieure; mais la 'a groateur d'un pouco , entiiremeDt 
coatnire n'a jamais lieu , et l'Arabe ne dépouillées de leurs Feuilles. C'eat à ces 
naeijne jamais d'appeler i l'acte de co> <]ualitéf précieusea d'itre infatigable et 
piilatKiD de* ténoins qui assistent aussi tacila k naurrirq , autant qu'à la beauté 
>l>nBiaaance,aGnd'Atre toujouraenéiat <!» aei fornies et à sa do(4ité , qu'on 
éprouver la poreté dif^wng. Soit qu'il» reconnaît le cbeval arabe de race pure, 
doivent cet avantage an aoin avec lequel ai ^u'on la distingue des autres. Par. 
on lea élire j loit qos cà aoit une préro- (onc eilleurs les chevaux du plus beau 
M'iredu climat, ces <bevai>x sont aans sang sont ordinairement le* pluadélicats; 
CMtrediide superbnt animaux j et quoi- c'aat absolumenilt contraire en Arnbie ; 
T;'il loit rare d'en voir, d'une grande le capitaine Kinnjire, dans les raeraoi- 
^i'ia, il est pieaqu'imposaible d'eu trou- ras topographiques sur la Perse, nous 
■cr qui puistent leur Stre comparés pour apprend qu il monta une foîi «n jeuno 
™ nrioaa, le docilité , la viteste et la cllevfll de relie race piécieuie, sans quit- ' 
locce. Nourri a dansletenteduBédouia, 1er la aelle et sani s'urr^ier pendant >o 
CDisoeiBBeafana, recevant de aa mnin milles ; on rn enibar()»e tous les aua pjn- 
li nourriture, il» Buivêotiaus les iiaa de aieura ceuiaine» t B^»sara ; le prix 011 . 
"■fmatire, comme uircbien £dé)s, et est ordinairement de iï livre» sterling ' 
■il périt danf une bataille, il reate ira- dan» le pajs; quand OD en donnait da- 
*>°Dil«kleuiacA(ét. Avecunetaille nt«- vaniJge, c'était pour dôicnainer quel' 
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que ricb* Aîeht i h iifake d'un cour. 
lier riivori. l.e cheVel Aiabe ran la lerra 
ta galoppaai ; il doit la viteue de tan 
tDouvetPtnt, non pes à l'^iendue da ter- 
rain qu'il parcbuil en un seul bond, 
tntria à la célérii^ yvec laijuella il rap- 
poche set |,ieils Its rins .)« aulce» , et i 
la (Eiikipli.-iLà Je ses p*. Le voyageur , 
au surplus, observe, relariTeinent 1 
l'emploi du cbevHl urube-da»* ]• service 
de la citvalerie.quB ce rheval est peu 
coiivcnjbla pour la charge , et i(u*i[ est 
irèi diflidJe da le maintenir dans les 
tsngs , quand il ett une fois échauffé par 



Voyages. 

il conçut d'abord le projet d* mima 
de noureau les roiiirées qu'avait par. 
tournes Muu^o Part} niaia convamco 
bientôt lie I inipos«ibilil4 ..'e (aire des 
déoouvCTtfS tie et cô»é, il rjsobit de s'ou- 
*t» une roule nouvelle ; etuprès s'itre 
enlbac^ dan) le continent , il suivit uae 
l^t^ie ptttallèlo hu méridien. Les pay« 
pie»|ue incopauB oii il déFHit.péaémr, 



des oliler»a rions noi 
iqu'utétessunirikr 



«..lui 



._jBi.M. Heudî 

passe immédiatement ■ Ibistoire Jonv 
mairr da Bagdnd lur laquelle nous ne 
«rréleroQi pus, parce qu'elle n'offre 
pour des Européens qu'un iotéi^r asseï 
médiocre. Le turplus de sa relation se 
lira aveo qnelqiie plaisir dans l'ouvrago 
même , mais n'est point tusrepiible d'a- 
ra 'jse ; nous en avons indiqué le contenu 
. dans lo dixième cahier de ce journal 



Voyage dans rintérUur de V Afrique, 
aux sources du Sénégal et de la 
Gamble , fait en 1818 par ordre du 
gouvernement français. Par G. 
Mollien aine; avec carte géogra- 
phique ti vue», a vol. in-tf. Cher 

• jimbroheTardleii, Mad.Coureier, 
Delaunay. la fr. (*). 

j^rlide premier. 

Lortque M. Mollien. échappé au 
nanfraga de /•( Mèduie , partit pour vi- 
'e l'Afrique occidentale 



regret que 
t eng.ige- 



i^.-.f.i u^^,.l:a9.■U^T■■ ICCUCltJir ï le SUCcés'^ 

semtiln lépondre i son atienie , 01 il ai- 
telgnir en j^ande partie le but qu'ili'érajl 
proposé ■ c est ce qu'on verra dans lei- 
poté rapide que nous lerona dans cet ar- 
ticle et dans le suivent de ses périlieiue* 
excursions , qui nous font connaître des 
parties du continent de l'Afrique qui n'a- 
vaient pas encore éié eip'4>rées , et d'à», 
très sur lesquelles on a' n rai t quedesno. 
lions imparfaites. 

11 commence par rappeler un voyage 
aux fiscales , Oti l'on trouve U gomme, 
du désert et par de» 
ites sur lerMa.lres ex. 
,jtoux decenservercxclusi- 
Tement le commerce de la gommeHIm 
vient eniuire aux instmciions qui Ini fu. 
rent données. Muni de ces instructions, 
il part de S^int-Louit, l'un des établis- 
semens Français en Afrique. 

Arrivé A Kiaka , il esi obligé de re> 
prendre les babils eoropéan.t : il part 
p^nr Mouiiacbe, arrive à Coque: tu- 
multe qu> excile la présence d'un voja- 
f;pur européen. Désert du pays des Jo- 
ûfs, DBSrriptioii da royaume de Cayor. 
Arrivée du voyageur sur les terras da 
Bourg. Jolofs 11 se rend à la cour do roi. 
Accueil que lui fait ce prince. Eeiivoi 
do deux de ses compagnons. Impoisibili- 
ié de suivre la toute du Oulli : le voya- 
geur prend celle de Footatoro : le rai lui 
donne on guide: portrait de ce guide. 
Mœurs des Jolofs etfles Laobei. Bala , 
premier village des Poules : la voyageur 
y est v»«: il est arrêté à Dinba : son 
arrivée ISedo. Aodieitce que loi donne 
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AhMmj : ce princB lui perniCE dt (ts- 
KTKr m êiai*. Hospiullié du chef 

fOgo : ion porrroit. Arriva du ïoja- 
6»^ i Sénopalé : BoukiTi . l'un <!<» 

, iiain qui l'uccompagnaient, y Tclrouve' 
» «mr. Le vojagmr pair pour Baoaî j 
ily«liBrr*rée[renferinédi.n»uQecase: 
'' J"""«<îe»eiivojéï d''AliHsmy qui lui 
fiitimtoDner par rui de revenir pivi de 

I loiriM-ent revue avec ro prince : il eit 
"blùédamarrherilaniite de l'aimée 
oeroDtatoro. Détaili sur cens ronrrée. 
Li il reconnaît la comniiinica 
r«mlneBlduSén%,H*> Il 



n de II 



Im lerrsi de Boudoi 
parle» habiuni ; mai» Tavaniage de 
MMrfcepiion gracieuse esibii la Qcëeusr 
nie 'îfB iliipute qu'il a avec jei guide» 
OUI mutent rabondonnrr; il eat aur le 
poiDt de M battre Rveo eux. Il part avec 
«M curatane pour le Fonta-Uiallon. 
"t»ilt»uT le Bondou ei le Bambouk. 
"«the de la rdrevane dana le désert. 
Amtée sar hi bords de la Gnmbie. 
Unaliondes montagnei dan* cette con- 
■»■ Cacagoé premier village de Fonla- 
Dulion. U voyageur utaTréléïNiebei 
prliman Ali ; portrait de sa femma ; 
«laiion qu'elle fait éprouver au vova- 
m;. Ali exige de lui plusieurs présent ; 
il lui donna un paaieport r Iloiibou s'ol- 
Inpont guide- Hospimliti du chef de 
l^mgribana. Momagnea de Tangué ; 
IrarWleur; difficulilda parvenir» leur 
najiflj danger qu'y cotM le voyageur; 
•MinivéekBandeia i.»Usae sourLe- 
"I cbn Boubou et nfénd un second 
eo«l«. Il parvient aux sêurcea de 810- 
Çianda «i de la Gambie. Son arrÎTee à 
E«TË, Géuéroiiré du chef k aon égnrd : 
'< Wjageur devient médecin, Obaerv^:- 
lion nr la fenililé du paya. Sourre de 
*i>nii l.e voyageur est obligé dy Hiire 
Jîi taliamaa» pour aon h6ie : il se *end 
«Hiégojioa eoiréek Timbo. capitale 



du Foma-Diallon j ,il est menacé d*/ 
élre retenu ; il obtient In permisgion de 
partir. DeicHpIion de l'info. 

ÉCONOMIE POLlTIQUEi ' 

La. Charte eonstilutlonnelU dit 4 
juir» 1814, pri'cédée da djtcours 
du Rai et de M. le Chancelier de 
France; édition stéréolype d'i/er* 
Ftan, d'après sou procédé perlèc- 
tionné. Broch.in-18. Piirîs. Treut- 
lel^t IViïrtz, à Strasbourg et à 
Londres même maisonde commerce. 
30 cent, cinquante exemplaires , 
7 fr, 5o c. cent exemplaires, lofr. 
La même Charte sur papier vélin > 
prix doubles. 

Coiuidérationt sur tétai politique 
de l'Allemagne : traduction de 
l'ouvrage aUeuiandiDlilulÉ.Manu- 
eript aus Sud-Dfulschland. Lon- 
dres 1820. 1 vol, 10-8. de fimpri. 
merie de Ptassan : se trouve chei 
TreutlelttfJ^ùrlz. S fr. 









Examen impartial des nouvelles vues 
de M. Robert Owen et de ses éta- 
blissemens à Keic Lûn.irit en Ecosse, 
pour le soulagement et l'emploi U 
.plus ulUe desclasses ouvrières etdes 
pauvres, et pour Cédiieation de [turt 
en/ani, etc., etc. Avec des o*- 
servalions sur l'application de ce 
système à deonomie politique de 
tous les gouvern,emef,s , etc. Par 
Henri Grey Macnab, médecin or-, 
dinuire de feu le duc de Kent et 
de Straltharn , traduit de l'unglais 
par Lrt^on de Ladedat. ancîrii dé- 
puté des dÊ[i9rieiiieiis de \a Gi- 
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rende et de la Seinr i vol> in-8. 
A Paris chet Treutlel et Wùrd , 
Londres et Sirasbour^ , même 
maison de commerce. 5 fr.'On y 
a iajnt ime préface , un porfrail du 
duc de Kent et deux vue» de New- 
lâoarfc. 5 Tr. 

Nous raTieodrODs ainsi sur cet ou- 
vrage. 

Confidiraliont sur Vétat politique de 
l'Europe, sur ctlui de ta France, 
sur la censure et Us élections ; ou 
Supplément aux doeumens histo- 
riques de M. Kératry. Par M. A. 
Jay. Broch. in-8. Baiidomn fré' 

PHILOSOPHIE. 



chevalier de l'ordre royal el mili- 
laire de Saint-Louis , et pension- 
naire du Roi. I vol. in'iz.-Bou- 
lopie. Imprimerie de Le Koi Ber~ 

Du tort de l'homme daju toutes U* 
cotuUlioTts ; du sort des peuples dans 
foui les siieles , et plus pai'ticujft- 
rement du sort du peuple français. 
Par H. Azàis. Première partie « 
théorie fondamentale, i val.ie<i 2. 
Chez l'^ulfur, rue duGay-Trouîn. 
n°. 3 , et cbei Us principaux librai' 
Tes. 4 fr. 

nouvelle réfutation du lûre de l'Es- 
prit. Broch. in-S.CI^^ont- Ferrant. 
Imprimerie de P. Landriot. a fr. 



Principes de la philosophie de l'homme Discours sur le duel, par CrivelU , 



moral; ou les Uiis de l'action de 
l'âmeetdes idits entre elles. TAtOCh. 
iu-8. Cl erm ont- Ferrant. Imprime- 
rie de P. Landriot. a fr. Soc. 

Traité élémentaire de physique et de 
morale, par le vicomte d'Ordre , 



avocat à la cour royale deNismea, 
membre de plusieurs académies t 
ouvrage quia concouru pour le prix 
proposé par l'Académie de Dijon 
pour 1830, et dont le sujet a été 
retiré ensuite, Brocb. in-S. Ba- 



QUATRIÈME CLASSE. 



BEADS ARTS. 

Pensées de F. Garris jeune . peintre 
«turon ; ou Cotlectialt d'esquisses et 

de sujets gracieux d'ti,,:Tès tes des- 
sins qu'^n a de lui.'Sc. et 4c. livrai- 



sons tn-4. Chei l'Editeur , rue de 
fiourboo- Villeneuve, n". 47 . et 
FheiM. Kemli, au d^pAt ^éntfnii 
de lithographie, quii deVollairei 



Nous 



iviendroni sur cet mvraga. 
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ibrsuz fragt 



igt foii 



QiMlfuej nmarfutj lur un ouvrage île M. Ib prjiiilfli 

et hi.le COmtti^Cieognara.mÛ- Venise qui , •"'-'' 
lulé Staria délia seuUura e del m<. 

morgimento in Italia tino al seeo- ' "" """" 

loxifjper strvire di continuaiione pimd» ïid 

aile opère di ff^inielman e dt à' A- cat 

gineourt ; ou 'Ena.i hiiton'fuc lur cor 

la jcujpture/ronf aiie, parM-Em^- pi'' 

* David, membre rfe Hnstilut "^ 

rojral de France, ex-membre delà "P' 

chambre des députés, chevalier de J"'? 
la LëgtoD-d'HoDneiir. 



de lia pages, extrait iJe Ja R. 
eno^c/opediçue. ^oûl iSi9e(ffioii de 
jufvaiM, TttuiUlct WiLrti. 



le l'Ace demi* de 
éire appropria d« 
Ig> Rechercha sur 
aireocfaaiAé) daai 
Il avoir enipnmtj 

lïii la miel d un 
liiie , il'iine rijnrIu*ion de che- 
daignepaa ni£i|i<- citer la source 
n piiinii , et crcii i^usiir , par 
ijue Riiiire , ji jcnrler toute en- 
ntulier l'oiiv^^ie ds ton redau- 
tBgOniste; enfin de venger la 
" (Imlam qu'elle eit loin de 



Le but de H. Emjric David , iuia lei 
reaurnuei , ut moins de critiquer i'ou- 
Tra|e de M. Cicogaara , d'eu reinc^r 
lei mniciirod» , d ea rectifier ]«« Tmii 
^i aV tronTeni coatrotivéi à desiein , 
que de réparer, par un eperçu chrono- 
logique de« tcnlpturei francaiiei , ex^- 
«■r<ea depuis l'origine de noue mouar- 
diie juiqû'au règne de Louis XII, l'ooila^ 
aion qu'on y remarque avec peine, parce 
qu'elle ne peut Jire que volontaiic, de 
tonte cettepariie int éreasaniede la sculp- 
ture j U. David Saisie profite de l'oc- 
casion pour proHiTer «ans réplique que 
tou lei pauagea de aes Bedierôhn tur 
tort Matuairm [*J , critiqué» par M. de 
Cicoenara avecdea Mtfrci.ion* peu con- 
vaoables , l'ont i\i injl^emeiit , et qua 
loiu que M. EmJnc David ioii en dé- 
faut . cW au contraire M, de Cicogna- 
ra qui , sans un examen aaiei tjvira , 
■Tance dra faits qu'il ne pournït pis 

Kmver. £a sa patinant , M. Eméric 
Tid a rempli les iroia obfeii «ur Jes- 
quala la critique était restée indér.ise , 
m metéaat an évidence la 



{*! Ouvrage couionné par l'Inslitul 
Se trouve elle» Tnuiut et ff'iirli. Vri 
6fr; 



puisqu'elle possède i 

indajbleaqiie ceux qui ont 
riié élevas jiendaitllra mAmes aidclM cbAi 
les aatret peuploa de l'Europe. 

Manuel de ramateur d'estampes , 
fitisunt suite au Manuel du libraire ^ 
etc. ouvrage dédié au Roi par 
F. E. loubert père , graveur ,■ an- 
cien membre de l'Académie des 
atts Premier volume, prjmi^re 
partie- On souscrit pour cet ou- 
vroge chet l'^ufeur, rue du Mar- 
iai n". 5 et cliei Treudelcl fVurU. 
L'ouvrage fournira trois volumes 
in-S. qui seront en«emble,du prie 
de aS Francs pour les souscripteurs 
et de 3ii francs pour ceux qui n'au- 
ront pas suuscrjt. 

On Ironve d^ iis cet ouvrage , depuis 

quos qui ilétermineiil le mérite et la 
priorité des épreuves ; i". tes caractirei 
auxquels on tlîs'ingue les originauc 
d'avec les i^opïei ; 3'. les prix que les 
piicei cflpiiulea peuvent avoir dans 
]e commerce , en raison de leur rareté e( 
de l'optninn des RiDHieiirs ; 4'>. des ta- 
bleaux téciiliiires uflrant lei artistes cen- 
icmporains sur des lignes aunnelles et fc 
touiea les éjioqiies désirnblM. Letouteit 



nign^Pdi-vGoOgle 



Classe IY. Beaux-Arts. 'Poésies^ etc. 



précillé d lin e^<ai sur le g£jiie roniidérë 
cuiDoie principe des berinx-arl) ; — de 
rccbm-liei lur Ja découverts de t'imprei- 
■inn das eWampei j — d'un toup-d'œil 
géoiral mr Yéti'l de la gravure en Eu- 
rojie ; — dé coDÛd^alÎDDi lor ['inipre»- 
»ion lilhograpbifjue, dang lei rupporu 
aiec la gruvure en laille-Jouce. 

Uonumeni anciens el moderne» de 
rHind^uitan , par M. LangUs, 
■Drmbfe de l'faistilul, U gravure 
dirigée par M. BoudevilU. VingU 
Iroisième livraigon. Pelil in-foÙo. 
Chez Roudeùile et chei Treuttel et 
ffurli , Paris , Strasbourg et Lon- 
dres. Prix sur papier lin iS fr. sur' 
papier vélin avec la Icllre 34 fr. 
Sur papier vélin avanl la lellre 
3fifr. 



lième année, i vol. in-tS. Cailtol. , 
Broeh.in-i8. i fr. 5o.— * fr. 

Chansonnier des DtmoiitlUs, put 
Ui mêmes, i vol. in-iS. Mimt 






1 fr. 35 c 



Ceileli.r, 


>isoa coutient 


je) feuill« 66 


1 67 du ton 
oiice fais toi 


le premic 

Kjue , plu 


:s 


feu 


rmiWi U 

ille. .7 i 



4" dniome lecond. Les six gravi 
>iii||igi]ent ce texte repréiem 



M.4UI 



. premiite, le Savld)y, fundiiieitr de l'em- 
inre mahraie ( cette planche calquée »ur 
tine miniatiife du cabinet dai estampe* 
de la bibliotbique ro/ale ) La aei-onde 
T«|iréiente lu mtisquéé Ji Aurens-^oe.l, 
bliie en iG^y La iroiiîème, [« plan de 
la pagode sontertaiiie de l'île Elèpbanta. 
La quBiriéme, cDotienl des b.nj-relieri 
de ladite pagwli* souierrainn et aulret 
oniemens. mi cinquième , des piliers dei 
pegode<ileS;itcetteet d'Ëlépbaata coin- 
paréi entre eux, La lixiènie , le leiujile 
de Uabadtea, 

POÉSIES. CONTES MORAUX. 
fleyVELLES. ROMANS. 



JLe R.etour des Vendanges : conti'i 
moraux el iuslruclifs , a la p'o«te 
des cafans de différens âges, fjr 
Uad. dt RennevilU. 1 vol. in.i3. 
orii^s de i6gravures. Geniljeune. 
6 fr.— 8 fr. 

I-es jeunes Personnes, nonveU«i 
par le mime Auteur. 3 vol. ia- 13. 
avec 1 o gravures. Titres gravé« et 
couvertures imprimées. Mimt 
adresse. 8 fr— 10 fr. 

Les Caraelires de l'enfance, mis en 
aelion dans une suite de Contes 
morauxet instructifs. 1 vol. in-l3. 
Même aiirM». 6fr.— 4fr. 

Oréna, ou l'Assassin du Nord < par 
Mad. la comtesse de Ckoiseul, au- ' 
teu* de Paola , dt Cécile. 4 vol. 
ia-i;i. ornés d'une très-jolie gra* . 
vure. Marc. 7 fr. 5o c 

Emile et Rosalie, on les Epoux amsnt, , 
par Mad. EliiabethC***. 3 vol. in- 
13. Viltet. 

Jean de Proeida , on les Vipres siei- 
tiennes, roman historique, par le 
baron de la Mothe Langoa. 4 vol. 
ia-ift. Cftaumerof j'wrte. 

Salama/iaue , ou 



Chansonnier fiançais , au Etrennes Le Baeheliei 

des Dames , réiiiné par quelques Mémoires et Aventures' de don 

convives du Caveau niorlerne el Chérubin de la Honda, par Le Sage, 

des Soupers de Momus. Dis-hui- ï vol. io-'ii uvei; de jolies figures. 
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Gitult jeune. 8 fr — Le m^ine > 
ydI, jn-iS. avec gravures- Mintt 
ulmM, 4 fr, 5a c. 

Cmgette ou la NilctduTalellion, 
parCh. Paul df Korfc 4 vol. in- 1 a. 
iiiiitrt. lo fp,— lafr. 



Classe V. Mélanges. 

LITÏÉRATUBF. 



ii'»ritt jimàlie , otil'/ïérilage innt- 
Itndu, traduit de Val^emandd'Au- 
t^cLa Fontaine, pat F. J, a vol. -fahUtt, 
i-'^^.Dount.rc. dw„„ 



Annalti de latittéralun etda arti , 
elc... 4e.. Se. , 6e. , 7e. Se., 9e., 
10e. livmisoDs. {Voyez pour le 
«léveloppemeDl du titre, l'adreïsff 
et le prix, le onzième cahier de ce 



Amur, orgueil et iOgette , par 
railleur des VeitUes d'une Captive , 
tujvi de plusituTa nouvelle!. 3 vol. 
•"•li. Pontkieu. 

l^tme de Sedfn, ou la Cour de 
Fnnfoii premier , roinaa hislo- 
riijae, par H. de FavrolU, capi- 
laine de dragous. 4 vol. in* 11 Le 

lis Viillées dej Antilles , par MaJ. 
Deslondet yotmore, a vol in-ta. 
François Louis. 

Dam CM contes , 1 
roituii, dont preti]i 
de rimiginaiioa , on disiinguera sut- 
vm )et deux ouTnitei da madaMB da 
licrueiifJa et le* Caractères d« ]'«- 
fiDCa qui réunissent l'iDitmction et l'a- 
aiutaiaDi;aileT(iaian dsMsd daChoi- 
MlnnuT^ablDpar l'él^ance du lEjla. 



..11., 



universtUti ; ou Kisami 
de tous les journaux et Bibtiogr/i- 
phie générait : Répertoire des èei- 
nemens , dts nouvelles et de tout ce 
qui concerne i histoire , lesscieacett 
la littérature et tes arts, deux tomes 
in-Q. On souscrit pour trois cabiera 
au moins de cet ouvrage formant 
à la fois ua volume, chez M. Gous- 
siel , directeur de "ces Tabletlei et 
cbei Baudouin /rires. Le prÎK de 
chaque volume e^t de 4 fr. Iroii 
volumes , 1 e fr- 6 volumes . 1 9 fr. 
pour rannée 36 fr. 

Ces tablettai ridi^it» atec soin peu< 
vent tenir lieu ds (oiil tai jonmaiix po-' * 
Ilt)i|uaiet lii terniras , lorsqu'on nWpn» 
preaii d'avoir jour par jour le» i\i- 
nameni de ces deux ^nre) i >t allés tout 
même utiles k ceux qui les yoisoi pour 
se les rappeler au besoin et let avoir t«u- 



CIWQ UIEME CLASSE. 

MËLAÏfGES. 



QEmrei eolmplitei de Uad. la ha- 
■^nne de Stacl, etc. Cinquièiuc 
'ivrajjon. Tomes 13. i3. 14. în-8. 
Soutenant : Considérations sur les 
f'incipaux évinemens de ta révola- 
Sian française, publiées en iSiti 



par M. le Am de BrogUe , et SI. 1^ 
baron de Staël. Treuttel et fyurtx, 
Strasbourg el Londres, mime mai» 
son. de commerce. Prix, 18 fr. 
Pour ceux qui ont sauscrit iS fr. 
Mime einquiime liaraison, format 
resse. Prix g fr. 



Nous 



Uïtage, qui 
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Classe V. Mélangea. 



OEutiTts complètes dt M. Neeker, 
contenant un grand nombre de 
morceaux inédits : édition publiée 
parM. le baron de Staél, son petit- 
j^ , prëcëdée d'une nolice sur ta 
vie de M, Necker , ornée de ion por- 
traitet accompagnée de deuxcarîts 
administratives ■ i5 volumes in-8, 
qui seront publié» par livraison» 
de dçux ou trais volumes, faisant 
la division des matières; Chez MM- 
Treuttel et- tf^Urtz, oui, aire jjm 
ei-deisui. Prin, 6 fr. le volume, 
papier fin. la fr.suppapier vélin- 
Première livraison de trois volu- 
mes, 18 fr. sur papier fin. 56 fr., 
' sur papier v<!lin. 



lifraiioa. 

f^ouveltesŒuvrea diverses de La Fon' 
, taine rt poésies de F. de Maucroix, 
accompagndfs'de ia Vie de F. lU 
Maucroix et de notes et d'éclaircis- 
semenSipariA-ff^atkenaer, membre 
de l'Institut- 1 vol.in-S- ar«é d'une, 
gravure reproseniant ta maison de 
L4 Fonfaine àChàteau'Thierrf. 1 
vol. ia-8. 6 fr-— 7 fr. 

L*» porties les plu* inréressaote» de re 
volume, sont d'une pan la relalioii de 
ton vojage de Paria en Limousin en 1 1>'^3 

vdjagede La Chapelle ei de Bachiti- 
mont, lelitavec beaiif onp d'iniérêi ; et 
de l'auire', la vie de F. ila Mniicroii , 
qui offre pluiieuï* pariîcuktiiéi trêa- 
piquanm* 



Piicea inédilet de Voltaire, impri- 
mées d'apréa In manuacrils origi- 
naux , pour/aire suite ouf différen- 
tes éditions publiées Jusqu'à ce jour. 
< vol. iffl-ii. P. Didot aine. Jules 
Didotfili. 4 fr. Le même livre , 
iiupriméîn-S. et aussi sur papier 
véiin- 

Ce qu'il ; a da pins remarquable dgna 
et recueil , c'est l'épiira dédicatoirsifi !■ 
Heuriiide au roi Louis it ; car l'auteur 
croyait donner à Pari* la première £d)- 
iilon decepoïme- Apris qu'il eut pris 
des mesures pour que cetta jditicm ré- 
pondit en tout à la bsRaié du sujet «jjB'ïl 
boiii , il ne s'agissait plus que de 



klaci 



'.t de le li« 



ayant jproB- 
vé a cet-égard de* diiEculiés , il prit )e < 
parii de taire imprimer son poëme en 
Angleterre. C'est à la bibliothèque 
précieuse que possède i l'Ile de Noir^ 
Riautiers M, Jacobsen, qu'an- doit la piM 
blicalion de ce morceau resté ïocodhb 
depuis cent qualocze ans , ainli que le* 
pièces également inédites depuis le métne 
laps de t^mpa qui composent le nouveau 
volume {*). Dans sa Brièveté, l'épîtia 1 
dédicatoire est peut-être te plus bel éloge 
iju'on ait fait de Henri iv. l«9 autres 
pièces (lu volume eont des variâmes de la , 
Henriada, des l'ragmens d'une tragédie 1 
lAmuIiui et Nuroiloi) , composée par | 
l'auteur ii l'ige de douie ans ; un diver- . 
tissomeni pour la mariage de Louie xv ; 1 
une cantate : de* épiires eik ver* ; dea ' 
poésies jnélèes ; des Iragmena d'ouvragM 
ea prose; et enfin v^ correspmtdaace | 
composée de cent lingi-cinq letirea. . I 



(■)fl y a lien de croire (M^en ponant , 
' ~ le sa Henriade en Ansle- 
t ponè ré[ri(re dédicatoire [ 
qui en aiHii èié dèiacnès et recueilli* 
par lu tuteursde M. Jacobsen. 



e il y a. 
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Classe Y. Aimanachs. 



5» 



ALMANACHS. 



— f-xi aynonymei ; penuaaion tt tidue- 
tion , par H. le «icaniTe Je Ségur. 

1 ' • f ■ • j oraà, TepréMatent la Communion Je la 

»V^^r.T^1 .«.pnmé par m^^J^uL d'.p.i» l' Mba" ,- i'Ij^ 

M. P. Didot l'aîné sur papier vélin, ^,-„„ j^ l'Enfam Jé>a, d epri. h Par- 

orné d un frontispice à vignettes metan. ~ Engont d"aprèi U Guide. — 

(I de gravures exécutées avec La VeilUe à la lampe d'après Gérard 

beaucoup de soin par d'habiles ar- Dow. — Le Moulin d aprêi U Damini- 

liilB. I vol. petit format in-*6. ^"w— MaU. Cottin et Mdd. de Staël , 

Chfi Trtullel et TTurlz, Pari», 6"*«»Pf' Mowau. lera*<nequi« gw- 

if-edeBourbop, nM?, à St^s- ^'* '" P'*"den[« «.tampe.. 

*«Bi:g, rue de» Serruriers, et à Annuaire généalogique et hûlor-ique 



i^ndre», 3o Soho-square. 
broch. 5 fr. 
U-mémGjtD papierBvec&ui.doréiinr 

"*!», 7 fr. — En teau doré, 7 fr. 
-En maroquin lam ^iui,9 ir.— fi/rm, 

«iWé da tabii , Mm iini , 9 fr, -- 
Wf™. iiui en maroquin , iS fr, — 
"■JMpBr glati , étui panier clpré , 10 
t -iniatin doublé de labi», éiui en 
•■Uli,;i A-._£q moira, itui en moire, 
'<f'Mndî*er*e>, arabe«quet, dorure 
''"SinlejiSfr.— Enoioire. aïecpavjage» 
"' -'■'-' Ucçu, - ■' 



l'.~Uj{ 



, i5ft. — W(H,,a. 









c étui ( 



M"- Eini maroquin, i^ fr. 
Vingt tnnéei d'un «uccès autii èons- 
B flâneur oni établi la répuiation 



""nti nr toos ceux 
"iut Knimiiation. 
Vi le COmpoMnt celle année , ou dii- 
«Djntra lunout pour la poésie /e, Au,'. 
»« A Chdteau d'Alfa , fragmeol imiié 
"Itd Byraa imvonjrme. — L'homme 
"«^iiation, par Alphonse Mariin. 
*" i« deitriptlott de l'Ile enchantée Jn 
JWBomi, pat M. Baour-Lormian. — 
J'M iWjfc, par ^nJ«! de Chéaier. — 
«I Wifiu; Je JeonM <f-<re , par M. 
«diCTaliardeO»*. 

•^f U prose, Zitma, fragmeni .l'un 
nirije ,' par Uud. la barotue Je Staïl. 



laili jur toutes Us r\ 

rames et sur plusieurs maiians il. 

lustres de l'Europe, i vol. in-iC. 

sur papier vélin satiné. Chez Maze. 

Prix broché, 5 fr. 
On trouve encore dans cet annaaire 
des notices bïsioriquas lur les paya qus ' 
iiualquet-unei des làmillei énoncée* cï> 
aeuut |ouTerneiit. 

SÛR L'EGYPTE. 

L'Egypte, ce berceau des sciences et 
des ans, n'éiaii guère connue en Franco, 
sous le règne brillant de Louis XIV , que ■ 
piir la relation irèi -superficiel le de Poil 
Lucas. Dans iedii-huiliàme siècle litira- 
duclion du *Of aïs àf Norden , la publi- 
cation de celui de H. Denon , ont ré- 
pandu t|Helquestuniièresgur la Haute-£. 
aypta, principalement Sur ses inonumens. 
jUas re la lions de folney et de Savari a» 
nous ont donné quelques notions que de 
la basse-Egypte leulement. Il fallitii l'beu- 
reui concours de satans, de lillérateurs , 
d'arlistea des plus ditliagués de la France, 
pourfaireconnallra l'Egypte toute enlière 
sous tout 1m rapporli: c'est le résultat ds 
leurs inappréciablei irayaui qui a été 
publié en France il j a quelques années 
avec un luxe fastueux : on en oflre au 
public une seconde édiiion auuî magni- 
fique que la premiers , plus commocja 
pjr »oiiJarm),i , et à moitié- pi ix. 
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3a Classe V. Souscription. 

SOUSCRIPTION. 

Description de l'Egypte., ou Remcii lioo. !.■ hametir d« ces troii rormalt , 

des observalions et des rechercfiet ^'lot cepeadunt la même, r'ejt à-dir« 

faites en. Egypte peaSant Vexpédi- ''* '" pouce) , le» l'fus grantlen jjloDchïi 

tion de fermée fra^ç^ise.SecUde P*"v«« *■«?:■*•"<■ joi-f» i laO*-.. 

édi-ioh . don. le ,e.u. ... ic.p,i„é i^i^ï,^; r^Tfez'.tîr^;! 

en foroiaUn-a. tu, a5o 4 ITiUmi™ oaïu.eHe. «Tl. 

rdonnance royxlo , M. cQnii^, 

à la preoiiire parti 



, 1 .. * '* géographie. Chaque 

Par uoe ordonnance roplo , M. comiendra 5 dont ^ '■ 

C. E- F. Pan'oute , à Piifis , n obtenu jront à la ' " 

Ih peinii(*i«D de laite luire une seconde ceronde 

édilloi. de cet ouvrage nu.gQiliqHe aRn .rième.LerpI«*'grâiid'e"aplTOchM"cûm^ 

de le rendre acreuible k loutes le» fonu. ,ejo„, pjur deui. 

.... .wv .,,. nn-T «in .m» « nsr se.., .. J.« piixxlB lOUJCriptïûO de chaCUM ife 



Cerie édiiion ji:iruiira ei^^S Tolume» er les deui dernièrea seiil« leronr pajriiv 

in B. Les cinq prrmier» volume» con- d'avance. Lee louscripieuri Buiam par 

lictidroiii la drKTÎprion de» ancienne» conspuent à )in pru irès-modiqua àa 

villea del'F.g*p[p, Hvecléun monumen»; giavurei faite» par le» principatii arii»- 

1h cinq autre» luivant renfermeroat Jea le» de la Ftibcs, et purmi lesquellaa im 

traité» d'archjologie; le* volnmea n t grand nombre eat «»iiiiié à 3o et 4o Ir., 

i3 Ira ire ont de I eiai actuel de ce pa^i, d'autrea , de grand format , i ^ etSa 

ainsi qne de la Nubie île» rohioiei igî fr., etdonlpIuiieuriméiueoDl étépa)'à 

^D auront pour oLjet Ix loologie , le looàlSofr. 

3 ime. la botimiqua , I* n^me, la miné* Deux dei prami^rea lirraiioDi (ien- 

Tidogie, Et le aSme. cantieudfu l'esjjlt- neni de Darailre . lei aulret ue tarde- 
I Kliuu lie» planchai. Le prix de cbuque 
volume de tetle e»l de j Ir. , et franc da 
poit de 9 Ir. 

1-ei mjmel pl.incbea originale» qui deui anl et demi. 

ont éii gratéMBUi Irai, du gouverne- Ouire b nombre de planche* ci dewufc 

■meut |>our IW.uon lormai atlanlique , (,n lourniia gr«lU »8 inltea qui eou.ut 

f'-rom i^Hiiie de celle nouvelle éJiiJou. jj,„, (^ leiieT 

N'ajant.trviqiieitÈïpeUjce»pi"ncln.s Qn louicril pour cet ouvrage che» 



, , - , , ..,-in(i que daiu le» librairies Je 

elles ne ieropi tiré» que »ur *i beau p,,- Treuitel et Wiim, à P»ria, rue d« Pour- 
pier velm . pareil à celuidf Ié.liiionda i^^a , n-. ij, .à Slj^bauTg , rge des 
l.iï^ , 1« éprei.ye» ne le ce erom en rien .Serruriers ,. n". 3o, « à Loadre» , fc, 
en beauiéi çellenia cetip dernure. Sobo-iquare ; on peut l'y. procurer un 
Os planche., au nombre de £01, prospeclui plu» déiaUli , et voir les li- 
aonide lormai atlaniiqile; elle» ont jG v,i.iion» d«ii publiée». La lit» finalodea 
poure» i/« /a/ga .quelque! une» en ont aouicripreur. sera imprimée à la Mn <lo 
40 , el d autres . du cI.M grand lormai . l'ouvrage , »uu» le titre de So,„cripuun 
en onfSo.Ju.qu ICI dn avait pa» encore ^^^.f^, ,t /^ndauun 4t ceut idi- 
•■ffiabnqut de papier de cette dimeo- lîon. 



nign^Pdi-vGoOgle 



-. .. J 



JOURNAL GENERAL 

DELA 

LITTÉRATURE DE FRANCE. 



DEUXIÈME CAHIER, 1821. 
Prix pour douze cahiers, i5 franca. 



Les douhlei prix, stpàret fiar un tiret — , collet au» artïeUt 
mnaoâcis dans ce journal, désignent le prix pour Paris, et celui 
franc de port par la poste, jusqu'aux frontières de la France. Ce$ 
prix doivent nécessairement augmenter dans l'étranger , vu les frais 
ultérieurs, en raison de la dislance des lieux, • 



PREMIÈRE CLASSE. 

HISTOIRE NATURELLE. ^m oimus dfcriii dans le quatri^ma 
cabiai-, aoDt le ToukanduPara, {Ara- 

H!,toire naturelle des Upiioptires, ^^I^J,:';^^,^^ 

oupapUlons dmrnes des entrons „„„ „pp„,ienDBûi .ïduiiv.meni at.x 

de Paris , par M. E. R- Génountle, régions miridi^nalei d» lAïuérique. Ha 

dacteuren médeciue. 7in«. livrai- aoni remuniuatiles par la longueur «i la 

(OU, Crévot gn»Mut de 'eur b«c , qui eat inoraii- 
ment diiproporriunné avec lia dîmes- 

Galerie des ciseaux du Cahinel aion» du reaie du corpt. 

^histoire naturelle du Jardin du Le ciaquiBine cabier doui fait coq- 

Roi , dessinée d'après nature par naitre . i". la Grue eowonnée , ou TOi- 

Ftt'ul Oudarl. 4e. el Se. livraisons, "a" '«jal, a». l'Agami, ou l'OisMu 

(VoTBïDOurles prix et l'adresse ,"'>">P«t.e, 3'.laCr«.cflro«c«;^e Co». 

j *ujB^ yuvi ' f espèce e>l irM-rere ; ■Ile li.tbite lu partid 

le onaème cahier de ce Journal ^ia.o„aUde 1 Afrique; 4'.kD«mo.- 

1890^ telle da Numidie. 



JoumtU générai do \a litlératurc de France , . 1 8 a 1 , N". 
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54 Classe I. Histoire naturelle. 3otmU]ue, eu. 

0iU^om tt Daabtinttini , figui 



ftànSes et ta h'ranee nataraliliti tl 
euUivéei en Fraaee , décrilu et 
peintes d'apré* nalure par Jatiiat 

' Sàiat-HiUire. aSe. , 34e. et ïSe. 
livraisons , graod in-8. ChexTreui- 
ai tt ffurU. Prii de chnqàe li- 
rraisou in-8 sur papief dVdiUairt 
S fp, , sur papier vdin ia-lt. iS ff- 

PHYSIQUE. 

Traité de* molécules preaiiirti ou 
parlitf lintpUs des cerfs : onvragf 
qui renferme , avec les principti 
les plus certaim que l'on puiMf 
établir coucernant ces molécules , 
dUTéreotcs applicalioas deceipria- 
dpes, parmi lesquelles se IrenK 
uae rdfulalioD p^remploire du 
malérialisme- Far M. SfarUUet, 
membre de la Société d'encoura- 
aaat ia desaription, Vhhtoirty la gemenldesbelles-letlres.scicncei 
propriilé et la cullurt dei «égitaax et arts de Clermant Ferrand, el 
ntitet et agréablet , par Mordant correspondant "de là SbcîifK ptij* 
Delauitay, continuée par M. Loy- lolechnique de Paris i vol. îo-B. 
seleur de Longehamp , avec des fi- arec deux planches- A Clermont 
gnres peintes d''3près nature par chei P. Landriot. A Paris cbe 
M- Btua, peintre d'histoire nalu- Treutlet et fVurtz. i fr. 5o c. 
relie. Cinqu-nte.dei,xién,e el cin- ^^^^ r«ant.pr«p<.. d. ™t ou.«|.. 
quaate-trowiéme livraisons , avec |-a„teor expose en peu de mou CobiK 
figures coloriées. Prix de chaque q„'i| j'j en propoii : - txisie i-il » 



n coloraloi 
malien collegif H. Kua. Addidit, 
prafatione tt cùdieHus atixit Theod. 
Vati-Saiiaderea , Academi^e Gro- 
ningasae professur ordiusTius. ( Eu 
français ) tHotùs sysiétna tiques , 
imposés par BufTon et d'Auben- 
ton aux figures d'oiseauL colo- 
riées, recueillis par H. KuU, et 
enrichis d'une préface et d'index, 
par Théodore Van-Swindereù , 
professeur ordinaire dans l'Aca- 
déoiie de Groningue en iS'io. 
in-4. se trouve i Paris chet Du- 
TouF, quai Voltaire, n*. ii. Prix 
3 fr. So c. 

BOTANlÇrE. 

Strbier général de la nature , conle- 



livraisoo g fr. 






rorp>7 Cet 

it'cll«s de Vifadml Qb«I|* 

Lei Koses , par Redouté , etc.. i ge- • eii leur Bgart 7 Quellss toac 1m '<>>■ 

livraison. Petitin-foiio.Chetrret»:- • que suivent I.ur .tireciioo oxoatUi 

UletPrurl^-iS fr , «te. acon. quelle, exer entl«uM. 

^ ■ inr les autn-i dam leurs chocs' 

Lesiosier* d^n'is dam cetu livrai- Telleiiont les questioo) auxquellnl'ii' 

vnison , Aine i". le ïiiiier de Cuinber- reur *>it proposa de Satiifaire <iae> !> 

land , a'. 1b pimprerielfe bm cent fcut , preoiîèrB parlie de son ouvrage ; I« >*' 

V. le rosîbr d"e France i [jornines de coode prtMQM l'application tiei piio- 

Greaede, 4>. le rosier des bùiei k fleuri eipes établis dani la première i la di^ 

Miridoubles , 5'. le rosier dliudtoa t ris de divers efTeis Ulurels , aiiui qo ^ 

Tiges erimpMiM, S°. le MSterdMAlpSs la solution de dilférenles queaiion) <» 

philosophie tacioiulle. On psnse bien 
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Classe I. Physique. Ânatomie. Physiologie, etc. 5S 

ÏglaiBnsn'ontpuftre d'flucunieeour) Dsni c* lerotid ouvnga. liuteur m 

Dtls) rerhercbes dont cat ouvisge pri- momrs , coinmB dum I* prJcJdEDt, un 

unie Ici r^iuJiaii : luui y nt du rcMori penseur protnnd . ir^t-arcoutumé fc l'aov 

du raison usinent | laait si c'éuit li uu \yu dpi pTodtictioai |ihil<Mojihi<)ne] ; il 

motif luIfituDi pour ritoiiurr tjn« exd- Isi ezjinine , ub*traciioi) fuit* do ■Mui-- - 

ni-n ou du oioint pour Iniasrr en douta «uni pretii^ d'une adojjtioD pieique gi> 

r«ir^Dlla(i ,il Tuudr.iU amii tj*oi|iier njr.ile. aani IwlinceT, il lamet eni^uea- 

■nnsemman, ou du maîaa luiiter en lion rout ce qui u'ett pus Hppuyé d'un» 

dngte let ilti.irlrnei de géométrie; car d^muntirjiiun rlgoureuie cl oi^tbéma- 

Tiulcnr présente la plui^aïc de ses rui lt<|ue. St le prouoaiio de M. Dulumid- 

I soui U forme de itiinoos- .lii-Monr-uu sur t'iDftubiliiJ du .jstfma 

ilhéiuHliquei ; c'en au lerteur Nenwloniea , let que set parliinn ' 



1 déndec k-iU en uni h 


réyliié aussi 


lenlent , M vérilie . l'on devrn à M. d« 
M«riill*r le double Mrvice d'-twi indi- 


diga que la fornie : tout 




(ra}eat Bou»oir enîrnipr 
fciw», c'est <!«« lobierii 




qua 1.1 mitlioile a suivre dans l'eiamen 


on qu'oppo» 




ué.iiala qi<a- 
iiil lui adon- 


eohardi, dans la racliercbe de ce» pbi- 




nomciie;, ceux qu'inliinide le ion do '1& 


nie. P.rmi le> application 


is de cei prin 


pritentidii eirlusiM au progrès de» 


eip*» on remarquera surt. 


DCii la llijori. 


Kiearm. b.ii elf<^l. quoique worissls. 


qu'il, «po.4. d'un ,>bêa 


omjiie auquel 


comme elles , dans tnl expreMioas, il 


l« philosophes ne parai.» 


xi:'^ 


n;enapu.n..in.a.M.|uévi«*r«u.*...nc 




|l<i]ieurs poidij que tes p irtisans du 


rilioii dei force, duns lac 


.ature En iH- 





•flopp.nr cène ibjorte, l'ni 

ai:i;atioi] d'établir , su tuiec de la ma- 

nitr de mesurer les terres , une opinion ANATOMIE. PHYSIOLOGIE. 

<|aidiffir«àla fois de celle de Leiboilt MÈDfcClNE. CHIRURGIE. 

ei da cella qui est gjniralemaot adopl^ P >) A £ MA CI Ë. 

paiiâtpb}'siciei.s 

Uoi» crojoni devoir (>b«eT*cT que cet ^' Magnilitme éclaira , clc< par 

ODViaïaast IW da oeu« qu'il ne fjiu M. le baron N^ni'n de Cuvitltrs ; 

[M u borner à parcouiir ; il Xhhi l'étu .etc. ( Voy« pour le dévetop- 

i*e.Up.,rofMd,r.LM définitions il^ „, j„ tit,^ g, rarf^ease Is 

naoTHueuie lu ibauia ptu«iiiue ei eiHD- _(-,j„ , . i,-= j i i i 

p.««donoé. c«on«Vî«iF'«'. ï «ml P™^<^«''«'" <»'>'" «•« « Joi-rnal^) 

uiljij. : iei upimuns dri pbdojophM En expos.lnl les pfaiuumène) qu'olfra 

disd.uideiniersjiè.loija«oidisci.ré»8,- le magnétisme aiiiniHl , l'auleur ne se 

Vloa-y fait uâiravec oetle imodératioB livre {.oim . comme les pariituns ouli^i 

qwait le cachet de U .^ini .«iaon, I. Ja ce. pliinomènas , Kun ridicule en- 

uoitéda laura idiei hit Ja lutntede la tliuusiasine. Il 'es appr^ie ■ leur jiisia 

•«*'>itt. valeur ; et celle apprjcbiiun tu beau- 
cotip plus propre ihu. doute que i'eia- 

i»J« anafylijue mr Je Ne»toaia~ B*rmion t iii*|irer de la confianrs. 

wmt; par U même auUur. i vol. «ou. ne douion. pas que corte m.irch* 

1- a _ _i i_ . ne ramena benucoup u HflTers.iirss du 

in-8., avec une planuhe. A^x n.„g„étlsmeie» reconnaître! existence. 

nima adretits et au menu fnx fu« fclair*, comme il leii , par lei observa- 

le ffie*<Unt ouvrage. tiom impirtiole» deCauieur. 
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Trailé dei maladies serophulcuset , riiiiqueiquf' IWeara (Hdoiro) de «ei 

traduil de l'allemand à'Hufiland, ob>erv.(ion. et de «. i.tid« »«r U ragç. 

jj.j ■jo cull-» M lïe n eit poinl le ïéhirole du »t- 

^édecBdumdePruMe.parS^B- ,„. d,4„™ ifu. gia^dM «.ii»aire< 

Bousfjuet, membrede USoe.ëtéde „g p,é»ni«DI ni douleur dans le cour» 

médecine de Paris, i vol. ia-8. Je la maladie, oi trnrei d'altération 

BoiUiire. 6 fr. apià* la mon, III. La haie fqumeuis e«t 

étrangère k la laliiei aile tient dei voiea 

Jtfanuel médieo-chinrgie^, ou EU- «*ri.nne). IV. La membrane BllKîl«^w 

meni de mddee.M et dt chirurgie de. bronche. e»i le .jéfi" d une -Ddam- 

,. n 'c H j iL . msiionai'ecifiquB: «Ma priHlmt le virua 

docteur en médecine. Deuxième „ ^^ j'uTèibr. produit la »iiiis d» la 

^dilion, augmenta d'un tableau b]inorrbagie>>ph;l(itique.V Let^mgdst 

de médicament- 3 vol. iu-6. B^ch«t enragé* est , sprèi la mort, noir , trèx- 

jeune. 1 3 fr. fluiile , abotulant dam lea régionj lupé- 
rieurea, comme dun* l'aspbiiie; quel- 

., , . ,■ ■ j I j- j 1 quefoii il contient dei bulles d'air. VI, 

4brégé pratique dt, malai.es de la j^ ^olomioç du w« dao, le. poumon. 

peau claiséesdapria le iyiUme no- ^„, j,„ empichée par la plmlmaaio 

tologique du doBieur fVallie , dans muquetiM decei orgnnea , par l'estrâinA 

lequel sont exposés avec précision douleur qu'aile cauie et par le spasma 

le diagnostic , les symptômea et le de ta poitrine pendant l'agonie. VII Aii- 

traitement de ces maladies , par cune /onction nW t-tui troublée que 1. 

Thomas Batleman : traduit de i'an- ".mr.tiou pendant le cour, de la rag.. 

, . , - ■! ,,.,. VlII. La lurfaee du cerveau oITrp con- 

glais sur la cinquième édition , par ,j,^^^, j„ ,„^^, d'infla menât ion, prin- 

Guillaume Bertrand. Deuxième cipalemeotvtr) l'origioe d«« nerfs pneu- 

édilion , considérablement aug- mo-gaitriquai ( buiiième paire), qui 

nentée. i vol. io-S. Gabaa. ( Ir. jouent un ti grand rôle dans cette ma- 

fiflures coloriées. 7 fr. , »^''>- I*^. Dans l'hommela rage «« tou- 
jours con>Diuniquée pRr la mor.ura A ua 

WowoMu Trailé de la Rage, etc. •»■'"■' 9"' •", "«"teint. X. La rage 

par J. F. TroHtel, etc. (Voyet •!«"■""*= "• ^ "BeKoa-"'» P»' •"»• 

■^ 1 J, 1 . . ■■, morsure autre que celle d an onimal BB- 

pour le développement du dire, „ ^^ ,„„( d«s ncvro», ou de. phleg- 

ladresse et le pnx, les huitième „a»iBs acccampiEnéet d'hjdropbobie 

et dixième cahiers de ce Journal, non comagieuse. XI. La rage oe se di< 

■ 830. ) veloppe point dans la premiiTa semaino 
qni mit ia morsure : toute observation 

^rtiele troUièmt €l dernier. conlraire doit £tre sérieusement analy- 
sée ; elle doit au moins inspirer de. dou- 

Dani le oDtiéme cabier de c« puinal les XII. I.ia période d'inoculation n'a 

i8io, nou* avons duoné l'historique de. point da limites Gies; les observatiou. 

diver.'écTils publiés sur la rags; et dans dam lesquelles elle a été de plâsieure 
la premier cabier di ceJouroal 1891, la. années, doiveoi encore inspirer da. 

«annuaire des sujet* traités dan* l'ou- doute*. XIII. Les premiers symptAme. 

vrage i ce iroisiéma et dernier aitîcle de la rage sont commun* à plusieurs ma- 

va être conatcié aux proposition* apho- lodia*. &IV> Oao* la rap décUièo., il 
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lÊUnoe lèric fle ayiapiAinsi caraciirii- 
tiittim que présBnioni tous les enragé». 
XV. Il «Il [iei lymplômei dipendaui ifc 
Ji rege <]ue l'on n'ubierve ou dans lou- 
tM ]«s peraonnet Rlteimei os celLB ma- 
ladia; ila ne lant point caractiHiiiques. 
X\L Le frïuon brdTopbobitiuB est t« 
caractère pTiacipnl de la rage d^lnrée. 
XVII. U nV» point de ra» sans h}dt 



une douleur parti- XXXVL On 



. XVl U 
culijra pour la r ^ 
une pour la goutta. TiU,. La malade eit 
tourmenlj par la soif et par l'aipert de) 
litpiides. XX. La bue ir.umeute n'existe 
point dan* le commencement de ]a ma- 
ladie. XXI, L'enirie de mordre eit rare 
dana la rage delbomme. XXII. La raga 
a une marcba.rapide et une terminaison 
funeate. XXIÎI, L'obieriation czaria ne 
permet d'admettie ni rnea chroniqug , 
âge intermittente. XXIV. Li 



•oit plui commune dant lea froldl l«a 
plui rigoureux da l'bivrr, ou Icg cbalaur* 
excesiiteide teié. qu'au printampaei an 
automne. XXXIII. Lara^s eai ptuicom- 
mune daiia las i jiiani temparjea qua 
dans les ctinats cbRuda. XXXIV. Sa 
cause n'en point conoua. XXXV. On 
ne conoiilt point da sympldmet caracl^ 
iga des 



i«g/"" 



la l.iii 



!. XXX VIL La chair, la 
:t les biimeuTS de l'ai 



""gs 



nal . 



inse ae cominuDlquent point ta rage. . 
XXXVlir. Le miicui de* bronchai est 
aeul infee'é. XXXIX. U viru) da I« 
raga ne pénétra point au tiavan da hi 
peau. XL. On ignora a'il sa tranamecau- 
r , 1 ^,^j xLL 

natlra la 



Ecatioa de la rage a quelque chose de Iniiié dflna une pki< 

djfactuauz dans toutes les nosnlogias. rnge, XLIL La ib^rle de l'i 

XXV. On trouve dans lea écrits sur la^ locale et relia da l'absorption ne peuvent 

rage nn plui grand nombre d'obieiva- pas tira rigonreusamaat djmontriea. 

liona uni lui sont étrangires , que diob- JLLIIL Le mode d'action du tîru* Aé- 

«ervalioaa qui lui appartienneui : de là foti dans une plaie aat inconiui. XLIV. 

cette confusioa deajmptômeseldalhéo- Le virui n'est çaaplua actif dana la loup 

rie*. XXVI, Hipnocraia a-t-il voulu que dana le chien. XLV. Lea pIui peii- 

pftrler da la rftge dana sea Coaca prte- tes plaies fa i lea pur la morturad uochien 



lorsqu'il a dit : phrenelici 
parum liikenta, ttrepitum vtudè pfrci- 
pienJei, Tremuti lait conuuhi ? L'anieur 
ne I* penaep a a. XX VII. L'observation du 
docteur Hoolùred d'une rage guérie par 
la aaignée à défaillance est étrangère i 
cane maUdie XXVUL L'hjdrophobie 
(impie n'est point contagieuse. XXIX. 
L'faydrophobie n'est point un sjmplâma 
des maladies contagieuass , elle est une 
«oiapliealion; l'eipressiun hvdrojihobie 
aifinptomalique nt inexacte. XXX. 



igé produisent les méi 
res ph 



is symptâmi 



un loup atteint de la raga. XLVI. 'Le 
voiiiuRga del organes salivaires ne rend 

Ca lesmorsutes plus dangareuaaa.XLVII. 
II nioraurea faiiaa au travers de* vèiea 
mens sont lai moins dangerensea, 
XVIII. I« traitement préiemilif local 
aat le seul eflicace. XLlX. Plutôt on aura 
lavé la plaie , plus on aura d'espérance 
de Eujriion. On doit bannir, comme 
nuisible, toute préparation qui apporta 
ird dant le traitement local. 
es le plu* 



pent-étre te rans 
Il n'aat point ^ 



lie à qualqu 

t. La LI. L'eau pure e 

oppe spooianément que grompt et le ditsob 

e chien et la chat , et le plus ré{>anHu 

iid : rien ne ptou' e qua les ont donné l( 

[ysoientiujeit.XXXU. rison. LIIL L 

rrai que cette inaladia un spécifique. LIV- Le feu i 
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kl mo}>nu appliqué* le plui inRdila. Isa lu^at* traiUi daiu le premier vo- 

LV, I.e rràtenieot la plus ifir cooiiste à lume. 

eoiraiiinr le virui tn Ikiudi pTt.mpie- v ■ / 

ment la jitrtie mordue avtr. dple"u ^ jtnici* prtntier. 

pure , en ^"1'?°' "'f « '"J '= J*';'"^^ Morg.gnî , oi k Forli (•) d'un» fa- 

«»i Ti'eSrV!"^^^^ B.itl.-.oble™,6«.,doftèt;er.B6éd-c. 

for,«èUcic«tri««<con,menc*V.L'tl. le P«" nombre de cei t.omme. rn«. 

lescicarriee» laifei i U suite dn mur ""'" l« precocilée^rmordiDaire n« ■ e«t 

•„re, dwveu. tUr innsé.» e< < auiéri-fc*'. P"'"' J*!»""" ■ f q»;, ?"' P"" '"" "T 

LVII On lie c»nn«;i aiirtin' ip*c>(iqtie core (ju lU n avaienl d uboM ûimtmeo. 

' ' ° lorgittâ ( aiju dn trifail ) , cet faonnenr 

■M ré blottit pHi. tx a» dévouant b det 

' ' étudai plus proroDilea , il se rendit m 

R«olierefea* anAlomif uei lur le iiég* ,698 k Bologne , célèbre par son école 

et lei cauMi des maiadies , par J. de méderine , pour j éiiÀer cM an. tl 

B. Morgagui, traduites dti laOn t'y ''■ d'amitié avec les «lèves le* p)ua 

»BrMM.D(fjormeflB:c,doclPurde distingufade l'illMira MalpipH «parti- 

^FaculW de <néd.:cine Ji- Paris, "'"«""-n' "« V»lsi.t« qu.l eat I. 

_ 1 ■ o <" ■!( , 1) ■ bonheof devoir pour nuire daB* 1*- 

Tom.i, .yolm.8.C<i./tee(i)av«r. ,„,|edera.wtomil D,.,« le r«pr. de «» 

Oo souscrit chez eui pour cel ou- 4,„de, a eui une .iisqua d'opbiutané 

vrage Cfui aura un assM grand inn violrnie pour I empérhet de tire , 

nombre de viriuinps. PrÏKdecha- d'Itrire einémede dormirHulBr^eem 

i1iiev»)uinepODrIe>sOuscrip(eun. tncoromalit* dont il ne calma %i vin-a 

6 (r. Pour ceux qdi n'auront pas Jo»l*wl qu'awc k lemAleWen •impk 

..,i.Scril. 7 fr. La «ouscriplior. rea- 1" r^^P'""?»» d. oalp. d. pomme. , Il 

'. ,, , '^.,. .■ ^tandouéduoeaiémoireai pTodiaieute, 

lera ouverte lusqu'à la publ«atiun .j, „ ^,,„„ „„ concoure ptASc , « 

du secoail volume. ob,i„, ■ ■ 



de docteur en médecine et en pkitoso- 
On « éioanait <pie las Oe«»rei de ^hit : il partir aKn-j pour ion par» . o4 
MorÇKgDi doul le nom et U réputation {j f,„ bientôt l.iéri : depuis wttB ipoqi>« 
ont IriÉnchl depuis SI long-temps les bot j„,Wfc „ „(,, „ ,„, ^„ parfcito- 
nés de sa patrie, lusteni k peine con- meol^tonne , 1 r«ieepli..n prfi. d'una 
nues eu France. Ij traduction du la.m autre ophtalmie riu-if eut dans se -Jeil. 
de I 1,1. de ses prinKipaui ou.r-ges , en- i^^, mai. qui fui de courte tln.éa, 
tre^ise par MM. Uesormeaux et Des- Q„omK Mora^eni lût d« k tris-ioe^it 
louel , ei précédée d une asTanie nonce j^n- - - ." - ■■- ■• ■ 

•ur sa vie et sur sel Oeuvres , tr ' ' 
égilcmeni du latin ducélèbre "VU: 
duut ils publient le pienier vol , ^ 

aprii quarante HnnéMéroulées depuis le 
dtcès de l'auteur, justiliFra cet éiaone* 
fucnt. Nou* allotK, dans un premier 
article , donurr une e^cjuitse rapide de 
k notice, et nous y feroai succéder dans ('J Ville de U Romaine, datas Véiu 
UD deuxième arlicle, égiileineot rapide , lOinaia. 
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uveau l'éi-ole de 
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l't^ti^ 0» wn «•tire partit d« 6«1api« Ttt k Polugne , il iJttt >i*>t«r 1m Mtaot - 
pour PuitMoA oii l'avut Bppalj , ilram- dé VcnU* at de PjiIuim. Ptauliot MHt*é- 
plu la pliiM.deiliiiWMiraDfur sa ■oaio- jour Jm» I« premiirGii*C«i(illaiquiDa . 
iDifl , ce qui le rendit bianiAl célèbre : fut que de trente moi* eaviren , il «'oc- 
outre ces profciDdes CDonalitancei Haut cupu ctinitaountDl de ia diucctioa dea < 
cette partie liimporianieditla m^decloe, granJiaBiaiuux et iiirioul deapoIuDat, 
ilfit wDtdaprogt^ duut Jai aui;rei ician- de la rfaimie, de ta pharmacie, dal'au- 
cta, qu'il levililiiit ai poi^rtout lavolc: tomie, d'eipiriBacM da fib^iiqua at da 
il Privait ea Idiio et ee italinn Hvac ub* la Jectura m litre* cboitii : ce ne fuC 
iHf*i>p» companblei celle des nieillauii qn'a^iriri «'itre DOurri de taiM d*oo»> 
autatir) i il éiait nuui irèiverul daiis U naiuaûtes que MoTgHj^nl a* livra i ta 
copBaiaunce de l«l>iiigtw.grec^ie , et il pratLone de h médecine dani «ou paja. 
aveii étudié aiuii la pcfcie pour u'fcre Ily obiiot dea •iiccéiqui éiuienl leréaul' 
paa étrasger 1. l'hai-mMiia aea aéra -, il ihi d'obi rvaiioua recueil liea arec autant 
ataii initié daoi la cooiMÙiaDce de la d'bubileiéquedeide- Capead«iit,com> 
boteniqueet la géométrie qu'il Tagxedaii me il était pasuaoné pour l'aRataoïi*, 
cooimei dea tciencei d'un gwiid ikqiit* il as rappalu i)ue loriqu'il. était k Padoaa, 
pour aea autiei études j c^'aMaiiaù duoi Guglieiraiai lui araii rourni l'occaiion 
reita ytia qu'ii kveit étudié l'optique, de le tiier danaeeitenilU, en ki oiïéaat 
l'bydrauliifue , la mécaniqtM , ei méoie uoe fbiire de proièiiaur du GToanaie ; 
l'eatroEMSiie. Sai lialioiia iolintM avec pendant ou'il y réuéchiaaail.Gnglialeaiai 
detMvaaadii'inguéi, trli queSeccaria, ' mourut d une manière iDO|]inée:iacbHiTa 
UaDÎredi , qui appréciaieal aon mi- devant Aire occupée par la réiébra Val-> 
rite et gofttaier^t »9 mwurt douera et liiniari, on demanda à Morgagoi a'tl 
boBiiifei , lui vélureat l'honneur d'être voulait prendre la chaire da ce dernier : 
Danmé président da l'Académie dea /a- il y canaentit voloniiara , et la ténal da 
quitta, k Jtquelie it aweit été auoeié Veniae la fit Tenir é' Padoua reti la fin 
cuHi aiuiéc) BtipuTdTBDt lorKfa'il n'arait da l'eanée i^ti poBf ' y enaeigaar la 
ancora que vingt-deux aai : il se dUtio- médecine ibéoriiitn , aux méoiea cooii* 
gaa dans cette dignité, en eoiuaiUsot tiona qne cellea oont joiiiiaaic Vallitui*' 
aux acadéaûcieas da meuao de cAté ri et qui étaient fan avaatagauaei. Dana 
iDwtea lai «sine» diaputes, pour luivre l'exarcice dea roociioiia dacetiu ebaira 
a[ij*(iMBt une autre route daoa l'étude qu'il commença à remplir «n 171a, 
dais pbiioiof^ia, et an leur proposuat Morgagaï employait beaucoup de lemp* 
danouvaaua réglamen* qu'il al accep> etde travail kl'inatruGiiondaaeaélivH ; 
lar. Dana la téanoe aoWaella qui eut it l'appliquait à mattredal'érudiùon. da- 
liau un an apréaaa uotniaation à la pré- la méibode, de l'agréntni même dana 
■ijeiica , il n'eniratût point lea audi- lea leçoni qui étaient d'une latii)ilépura> 
teui'a 4e choMi vul^jairet, maii de faita Ce ne fut qu'an 1717 , d'apréa lea vivea 
nouveaux at d'uoa connaiuanca trèi- inataacsi die ta* amia qnM publia la deu- 



difÎEcile : il acquit par It la réputatioa xiime at lu trotstàBin partie de aea jf^ 

" lad taleai, at oa l'aibiirta à vvriaria. Divan paatagca de cet ouvraga 

u jour, inn ouvrage : oa ne fui oA i! canturail quenjuai Opinion* da 



qu'aacédant àcea instanceaqu'il le pu- Bianrhi et da Manget excitérrm i 

blia >eua le litre d'-^^vertoWa aaatomi- (ueire asiei vive eiilre cea deux docteur* 

la frima: ce premier eiaai de «on génie at lui On dait, dîtrauieurde la noticei 

sa coBtienl presque que dea chotei nou- leur aavair gré d'avoir forcé Morga gui à 

«ellea ou perfection néaa. Apria avoir oonpoier Jeui longue* lettrée pq«r la 

paaaé pluiiaut* anaée* dau* caa axarci- détirotade ttt Adi/ertaria a, '" " 
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j làgne, comme dans rouTTag«alla<[ui, doit pa* omelirc, dani la nombi* de 
tHDt d'iniditioD , uni didécouiarici sur teaouvraget iMviMdeGugliglmiQieide 
tout» les partiel d« l'aoBlomie, (td'ud Valtal» (|iii lui icquîrent fi r^taiioa 
auteur dont on ne laurait ricosci le li d'un écrivain Migiat ei d'an «icalltal 
inoignBgB , Albert de Hellar, ne balança ami. 
pas t ■imoncer qii'ii n'y avait rien de 

comparable dsni ce genre Pendenl que Ap'M la pnbUcalion de les [ellrei ant- 
&Iorg:iariî élaii en grand honneur i Pi- «rniiquei , Moi^agni t'iiai 
doue .lésinât deVri^ise le rhoisil ponr cam(iagne pour se recueilli 
enieignerl'anatoniiedHiu leGfmnatede à l'abri des chaleuii de l'ii^ : ilydat db 
cette iille. 11 te dislînguutellemeDrdiDS jeune bomme d'un goût piiiionué pour 
l'eiercice des lonrtions dr cette Duutelle (omet les science* et surtout pour cella 
chaire que tout le mande s'uccurdait ï de In itiÀleciDe : il a'Jtablit entre eni 
dite qu'il était te plu> profond de tous une liaison intime : ce fut i sa nrièrs 
les dnatomitiea anriens el modernes : qu'il ridigea m 
cette opiniDa étaii aussi celle du sJnHl, ^utnurletiige 

qui le prouva par les divers traitement diei , que BercariH Hppeiait «Tac raiHii 
qa'il lui a saigna tucceisïvaœent : car, laplus rirhaTréjordela médeciaeinrerne. 
apris lui en avoir atturf d'abord un de It n est point étonount d'aprèa cela, dit 
Soo ducalt , il le porta ensuite k £00 , ce l'autsur d« !a notice , que dans l'espace 
nui était un aicmple rate , puit k a, 000 de quatre années , il y en ait en troit 
i^oie presque inouia , et enfin t a.jao , édition] , malgré Sd grande étendue, qoe 
ce qui ne s éiait jamais vu. Mais lu plut les méderins savons en aient Fait la 
flatleiise récompense pour Murg^gni ce plut grand étofp et qu'on l'iiii traduit en 
furen< les acclamatious el les epplnudis- auglais et en ellemand. Ce fui son der- 
tementqui l'accueil lire ut dans le lieu où nier ouvrage ) il avait quarre- vingts ans 
il profeH>il> Le bruii d'un accueil ti quand il l'eut fini. I) consacra ie reile 
favurabla ne tarda pet à ta répandre, et de ta vie 1 set devsirt de professeur et 
il en reçut det filicilalioas de toutes à la préparaiioD d'une édition ds ses «u- 
parts , même du touveiain pontife Clé- vrei qu il ne finit pat ; les pint célébret 
■neni m. Uana le court de ie> fonctions, académies de l'Europe s'empretsèreDi da 
il trouvait le temps de publier un grand l'avoir pour attocié ; il l'était enir'anlies 
nombre de leliret relatives ï l'anatomie, de l'Académie det Curieux de la nature, 
et pluilenrt même qui roulaient sur des de l'Académie rojale de Londres, de 
tujeit qui lui éiaient étrangc^tt, mait l'Académie rojialedet Sciencet de I^rit, 
qui prouvaient la 1 a tle éiendue de tes de l'Acndémie impérialede Pétertbotn'g, 
connaiisencea C'i^it luriouL dans ses de l'Académie royaje de Berlin : qnoi- 
hellm émiiiennea qu'un peut voir com - que le sénat de Venise lui eAt aHigné , 
bien Miirgagni aimait l'antiquïié el comme on l'a vu , pour tes bouorairM 
combien il le connaissait. Il y eipota de proretteur, une tomme qu'il n'accor- 
uii grand nombre d'observaliont cu< du pnais a aucun autre, il n'avait pat 
rieuses aur let Beuvea^a la Bomagne , à craiodte que ses collègues en lémoi- 
•wrltculiérement sur ceux qui cou- goattent de la jalouiia; 'car il n'y en 
ieni prés de Ravenne j et.il y donne det avait aucun qui ue Fut partisan de u 
déiailt tur les nonumens de quelque^ gloire : il fut cinq fois président da eol- 
«iilet et de quelque* placei fort^t qui ïége gymnastique de Veniee ; et catte 
en sont eiroiéei ; ii te plaît aur-ioiit à dignité qui d'aprèi lea règlement na 
mettre au grand jour tout ce qui peut deii durer que troij ani , loi fut confit- 
illuiirer Forti, sa chère patrie. On ne met une lois jusqu'à s^t;II futcontulté 
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phirauGÎea. a vol. ta-8. Cola*. 



[higns Bt Ica papei Ba> 
naiiuv eiv^ieroeui xm. Morgngniuiait 
épouié Ëaola Vcrgeiia de In mime vill^ 
(ju« lui «t d'una r«mille noble ; il licul 
*Yec elle dana une union parfaite ei an 
em quinze enfani. II fît toujoiiri de loo- 
ineiTeillm , iriMilla beaticoup H pro- 
IMU )u>qu'i UD» eiirima (ieilUiM , 
ijiDi loujoun coDMrvi l'oiege de lou* 
«e« mui et une parfaits lantt , il peoiait 
que te (|ui contribuait la plu* k*i con. 
KrvalioQ, ç'iivuient éri la limplicité dan* 
Mn cenre de vie et du» lei vitemeni , 
l'ordre r jgalier de lei repas el de son 
lommail, et lei prirauliont qu'il pre- 
Diit pour le meiire i l'abri de* iniempi- 

M catTière qu'a Tige de quatre- vingi- 
oeafaiu onae jourt. 

A la lulie de ta notice dont noiu t*- 
noua de donner l'analyie , >e troma 
le catalogue dea ou«ragat de Uorga- 



Huloiré ahrigée det drogua 4im- 
^, par N. J^ B. C. Guibout , 



Code pharmMieulique , trsdaclioa 
françaisf du Codex mnlieamente- 
riui, etc. Par A. S. L. Jourdan. i 
vol. itt-^.Guillavmt et Compagnie. 
Bfr. 

ARITHMÉTIQUE. ASTRONOMIE. 

Traité ilémentairt d^arithmiliqut , 
à l'uiage de Cicole oenfroie det 
Quatre-Nalioni , par S. F> Lacroic, 
membre de ^Institut. Qiulrième 
édition. Broch. io>8- Mad. Cour- 



Connaiitanee det fempi ou dei mou- 
vement eélesles , à l'usage desastro- 
nomtt et des itavigateurt , pour 
fan i8«i , par le bureau des ion- 
^ludes. I volin-S. Mad. Coureier. 
6fr. 



DEUXIÈME CLASSE. 



AÀl'S MÉCANIQUES ET 1NDUS< 
"rtllELS, 



Atlas des ménumens des arts libé- 
raux et induttrielt de la France . 
depuis lesGauloisjusfu'ànotjours , 
précéda d'an Texte ou Précis de 
[hiiloire complète desarti libérauxt 
mécaniques et induilrielt depws la 



Celtes et lei Francs jusqu'à nos 
jourt , et d'une explication et a.na~ 
tyse particulieri et raiionnét d» 
^chaque figure ou monument. Parle 
chevalier Alexandre Le Noir. Pre- 
mière livraison in-folio avec six 
planches. On souscrit pour cet ou- 
vragechez Dtsray, Prii pour les 
Muscripleurs it fr. pour les noa- 
ROtucripleurs 18 Cr. 
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AridtfaireUpofkr, par M Dtlo-- 
lamte. Nouvelle i^ditiua augmen- 
tée de tout et fui a m ierit de 
mittix lur telle maliift «n j^IU' 
magné , tu Angleterre , en Suist* et 
tm Italie. J. F. L. Bertrand. I vol. 
in-4. orné de pUnches en faiUe>' 
douce. Moronval. i a fr. 

I.'arl du leinlurieTtolarUte en {aine, 
soie , fil et coton : ouvrage codsuI- 
talirptiurle» praticien» eic, suivi 
d'une eoaeordjnee chimieO'linctO' 
TÎale, par Ao^mte y inçar t. i vol. 
ù- 8.Cb« l'auteur,qua.i aux Fleurs, 
n*. a .etCfiaiMon. 7 fr. Fîgutesco- 
Inriées 13 fr. 



l/arl de lever let pluns , 
Truiti de Parpealage et du nivelU- 
tneat, lujvi d'un Trai!i dit lavis , 
«ùif'on tnitignt dei méthodei sour- 
tet et faciles pour arpenter et «al- 
euler toutes sortes de surfaces et 
faire des nivellemens. Far G. de 
de M*^*,arpenleur'géoniètre,avec 
aS planchea- Notlles e( Gaspard- 

Théaric des machines simples, en 
Aj'Anl égard aufrollement de leurs 
parties. Par C. A Coutomi, che- 
TalierdeSaint-Louh et de la Lé- 

<^on-d'honneur, membre de l'Ins- 
titirf. Nouvelle (édition à laquells 
•M s ajouté les Mémoires du même 
autour, 1*. aur les /rotlemens de t« 
pointe des fivots ; 1*. sur U f»rce 
de torsion et sur Cilastieiti des fiU 
de mitai; 3°. lur la forte des }iom- 
mes et la quantité d'aotion' faHls 
peuvent soutei»r;'^'. sur Veffeldee 
moulins à vent et la figure dé U»rs 



»iUs ; &*. sur tes mura de revile-' 
ment et d^éfuiUbre des moàtet. un 
vol. in-V ave6 dix planchet en 
taille douce. Bachelier. iS fr. 

liouveau syvtime deponlt en hois et 
en fer f or gd.iayeoti far M. Poytt, 
membre del'lnstilul, etc.^— Aap- 
poTt de (Athinie des arts et des 
Sciences de J'aris, développant et 
constatant les avantages de ces 
nouveaux ponts. — Procès -verbal 
dressé y«r M. le maire de Livry\ 
faiiant aonmaitre f ne M. Payet a 
mû en ezéoution son nouveau sys- 
tème de ponts daTU le domaine de 
Bemay, appartenant à S. A. S. Mgr. 
le duc d'Orléans. 1 vol. in-.). Im- 
primerie de Plessiu*. 

COMMERCE. MESORES ET MON- 
NAIES. 

Almanach du eommeree de Paris , 
des département delà France eldes 
principales villes du monde, de G. 
De La l^ana, continué et mit en 
ordre par S- Bottin, chevalier de 
la LégioD-d'hoaoeur , etc. , année 
iSai. t vol. groa in-8> de plus de 
i5oo paget. Chez rAuleur, rue/. 
J. Bousteau , n*. ao. Prix 1 a fr. cl 
Tr. déport tSfr. 

Cet Almananli pout l'umia i8>r,air 
le viDgl-qualriAms de la collectioa et da 
la Iroiiiime annie delà ridaciion de U. 
Bwiia ) il jniieata aoi) eraïuUi dî*!- 

la France W de> Colonie*, 5.", la* pa^ 
éirangvi. 

La preauira dio.'voii , P^ri» , (Kqitoa 
irula pliu de mqilié di| vaJua(e( el)a 
commence pai les liMs des cotumerçaos 
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de la capitale : fca liiiei toat da deui 
iortes; 1 une , psrTÎcnlière , e<l divitfa 
par étatt OH profissiona claiiéa alphaU- 
liquemmc, et donne dan) la même or- 
dre al aite fidïliti , Iti nonu . prinoma 
M domicilm det habitaiu ifù I -i exir- 
ceat ; l'autre , pté»eau la nomenclature 
générale, m une seuhsèri* a^ubatjïticjuB, 
oes même» cnmmerçona de Paria, avec 
indication pour clucun d'eoi de la rai- 
ion du rommerre. et un diiffre de ren- 
toi à Kl p"gB de CCI liâtes par lieu lif-ret 
dfÙMt où se trou** lour aJntt». La 
pi«aiiire liiweat abulunicat nicMuire 
t ceux qui d'«d< i rachercbor qiM Ici 



qiti spnt IItt^j au mftne genre de cum- 
■nerce ; aani la seconde on n« troute- 
raii qnetrés-dtFBri'ement l'idreue d'ea 
coamierçaiu 4I1MI eniporêléut ob la 

Après le con:raerce de Parii , TÎen- 
□enl , dam lenr ordre surceitîf, de* 
liitei dei afaioibrea des paira et des ii- 
patét. du cenwil d'état, de tout lea 
ministèrM et leiHdii]iai*traiioni<|ui«a 
dépeiideni * Paris , It* liMea disi loéde- 
tins, deiunitiei eK. Les sujei* da pri i 
proposât par ta toc\iii ro^rale et ceniraie 
d'agricuiiure , par ceDa d'enrourage- 
pirni pour rindngtrie aationsie , et en- 

tiOD del eitai , des iiBalitéaetdei dematk 
re» des principaui nabituiu de Paris qui 
n'af^riienneot pas au commerça : celle 
liitequi a rail reçu en iSiget tortout en 
1810, une angnrentaiiMi ootaUe, le 
. tcODTa donbUa daaa ralmaoBch de 



La seconde grande diiiiiioa de l'Ai- 
manech da comincrce comprend loadi^ 
parteoieni de la France et tea coloniei- 
En t^ie de chacun dacei di^wriemeua si 
et^onies , une notice iiutittique indique 
l'anclenoe peviace , )a rfgion, fait con- 
«■ttiBsi Te djparteoMDt eat littoral ou 
midiierreni, noanne les grandes rautet, 
Imcaoaiix et tirieri naTigaUes-<]ui b- 



Torisent letomnierca, donne la dlvitloq 
administrative , cÎTile, judiciaire , mili- 
taire , religieuM , ( aiec l'indlcatioD des 
cultes qui 7 i«ni exerce,} et U poputi- 
lion. Dana cette notice qui a'eicede paa 
ordinaire meol une page, les produrlion* 
del trait règnes de Ja nature, aont jaon- 
ciei par ordre , avec indication daieltel 
qui sont paTiieuliiie* aux localités , ou 
qui sont rerhercbtes La mlina miahode 
a dictirinumération de taatei tel ma 
nufjcinrM , f.ibri(|uei , niinea , celle* île 
tous les genres da commerce qui sont 

fropres t chaque lien , et a présidé a la 
iirmation des liâtes de* personne* qui 
/ont valoir ces fabriques , ces naines , 
qui exercent ces branche* de commerce;. 
nstes qui , comme ciilte* de Paria , toat 
imatlléeadesaigties des corporations pour 
Icsquellet tes commerçaaaei Fabrice na des 
dépBitemen* ont été appadéa en partage 
de rafflilteaiecceui de la capitale. Ce 
t:ibleaij eit fermé par le* listes de ceuE 
des habitons qui sont membres du con- 
aei) général dn ci'mmerca , de celui dei 
maoufactotes , du conseil d'agriculture, 
de la •ociéiéroj'Ble et centra le d'agricul- 
ture , de )a société d'encouragement. 
Dans le dessein de faire rassortir la proé- 
minance de l'induiirie fraoç:iiae, l'au- 
teur a continttt à marquer par (les index 
■n grand nombre de briéres notices re- 
latives a notre économie rurale , îmIui- 
trtelle , commerciale , aux canaux , à la 
nevigation , aux établitsemens d'utilité 
publique , i des moanmens de l'Bntiqni- 
lé ounaiionaui.Le* éiabliuemens d'i^ii- 
iructïon élémentaire ; ceu^ do bieofai- 
*ance , n'ont paa été oubliés ; il s'eii sur- 
tout attachék indiquer les (ocfA^s i/e^/^ 
ro_7-0Rn!ati/eteceiu-(niutue/>qui existent 
entte lesontrlnrsd'un grand nombre d'é> 
tntskParis, ainsi que dauipluiieuri ville* 
manufacluriéres de France. 

Les pays étranger* sur letautl* l'au- 
teur n'était pas aaaeï à portée d avoir des 
détails , n'ont piis été négligés ; iU r«m. 
plissent !a troisième divUion de l'A)Dia. 
nacli. Des notice* stulisiiiii 
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■et en font connaître 
Mm priiidpalH maiiei 
••ot aomtnèe$ , souvenl avec détail , 
qiBBd OD J'a po ; Cl de* eJdîiloDi , dei 
rei^iiGcBiioDi uoailreuses , les article» 
Donteaui ,ur Je pay. de B.iden, anr 
quelque» canion» de ta Suiise , lea 
fwi«, iBciiËée. SUT le» ville» d. la 
Korwrgf . ,i,r ia Chine , prouvent le 
M>ia qui a été jp|>iirié i cetre parrie de 
1 AlmaiMch, C'eW «tcc fa même lollici- 
Wde «jn'on a mptoduii , en \a reciiGaut , 
la coQcordaDce avec l>re Grégorienne 
dw i^OBrre ire» julieDne , turque , civile , 
■rmenieiuie tt aiurianne , dont l'auteur 
avait eniichi son calendrier dèi l'anal 
1819. AïBcce calendrier, les notions gj 
nulles qui »'y rtipporlenl et de» notion» 
■latiatique* lomniairea «ur le rojaume 
A> France et sur l'arrondissement de 
Pans en particulier , Us premières paget 
do i Almanacb offrent fa coneotdaoco 
de« CHUndriers françaii et Grégorien» , 
non moins utile au comtoerco ; la puce' 
16S donne des tableaux du rapport de* 
. mesures et dcl monnaie» nouvelles aux 
anciennei et de» anciennes aux non- 
Teljei i ei les dernières pages donnent la 
continnaiion de la Hue aUbabjiique de» 
breveiB d'inrenùon délivrés par fe gou- 
Ternemcnt , la' nomeuclaiure de» jonr- 
nauz et écrits périodiques qui sont pu- 
blié» t Pari», et qu'il importe le plu» de 
conoaitre . avec J'org^mijaiion de* postes 
rMwlei SI des meiaanries , et le» jours de 
départ et d'arrivée de» courieri et des 
diligence». 



graphique , indique lei 3} localité» 
dont la structure industrielle et com- 
mercial* est détaillée dans rAlmunacli i 
la seconde est nae lalile déuillée des 
matières qui jD»nquaii à l'ouvrage et 
dont l'utilité sera bien sentie, 

tes Tahtes de Mnrltn ; ou le Régu- 
tattur universel des taleuls en par- 
ties doubles , cic. Par C. F. Murlin. 
Deuxième édition , augmentée de 
plusieurs labUaux j'unc utilité gé- 
nirale. 1 vol. in-8. ch« l'AtUeur, 
rue de Rtckelieu , et chei Ballari. 



L'AIinanacfa est terminé par on cbapS 
ne de note» détaillée» sur les objet» de 



oe <eur étendue, n ont pas pu eutrer 
dans le corpsdes listes. Suiveur le» ta- 
blei : jusque» k présent l'Almanach du 
commerce n'en avait eu qu'une qui 
^ail k la fo» , mais î m parfaite ment ta- 
ble géographique et table des matières. 
L'Alniauach de iS^i en ofiredeui bien 
diiiïnctes \ la première , purement géo- 



CpUeelian de MaeTùnei , iaslrumeiu , 
utleasiUi, eoitslTuctiotis, appàreilt, 
elc. , emptoyés dans l'éeonomie ru- 
rale, domestique et industrielle f 
d'apris les detsini/aits dam diver- 
ses parties de l'Europe , par M. le 
Gomte de Lasleyrie. Septième tt 
huitième livraisous in - &. avec 
plaacb» et ua teste eiplicalif. A 
VElahlissement de M. te comte de 
Lasleyrie, rue du Bac, n". 58, 
PrÎK de chaque livraitnu 5 £r. 

MdntieJ ^ système métrique, ou 
Livrede réduction de toutes les me- 
sures et monnaies des quatre pur' 
ties <Ju monde , etc. , par S. F. Im- 
nat. I voi iii-8. Lille. Vanaker. 
Paris. Lerouge. 7 fr. So c. 

NAVIGATION. ART MILITAIRE. 

Mémoire sur ta défense des places 
fortei , concurremment avec les ar- 
mées,\vo\. în-ia. aTecuDcplanchc- 
Didot aine. 3 fr. 
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Défense iu projet de elasiemtnt par 
âges de la génération qui s'éliue , 
vérilahU armée permanente , non 
toldée , de lun éducation lucceitive, 
eiiiUe et mititaire ; devant bientôt, 
entraînant ta castation det armées 
soldées , offrir en cas de guerre et 
tuiilement , la réunion , le ral&e 



posé des miyenj ^annuler la/oree 
des marines actuelles de haut-tord 
et de donner à des navires tris- 
petits asset de puissance pour di» 
truire les plus grands vaisseaux de 
guerre. Psr J. H- Paixhani, chef 
de bataillon au corps royal d'ar- 
tillerie, chevalier dei ordrei <' 



ait de sept millions de Saiul-Louis et de la L^gion-d'hoa- 
laldals, par le comie de Franalieu, neiir. Broch. ia-8. Bachelier. 



d'observations sur les or- 
donnances supprimant nos légions 
départementales i dVitraîls de la 
Hevue encyelopétiîque sur le dé. 
faut d'une ohambre des pairs à 
Haplesisur la constitution d'Eipa- 
gne , pat M. Lanjuinais , et sur 
rappel du roi de Naplts à Laybaeh. 
Broch. în-8. Aneelin tt Packard. 
etTreutUlet l^urtz. 

SauveUes forées maritimes; ou ex- 



IfÉLAMGES SUR LES MATIÈRES 
PRÉCÉDENTES. 

Annales de l'industrie nationale et 
étrangirei ou Mercure leeha»^ 
logique , e(c. Tome Ille. , numéros 
3 , I o CI 1 1 . ( Voyef pour le déve- 
loppement du titre) l'adresse cl 
le prii , le oniième cabier de ce 
/oumal 1 810 ) 



TROISIÈME CLASSE. 



6É0GHAPHIE. 

^tI(U portatif, composé de trente- 
deux cartes dressées d'après les deux 
derniers traités de paix. Par M. 
ifaire g^Ojraphe , précédé de 
DotîoDt Bur la théorie céleste, d'un 
précis élémentaire de géographie 
moderne, par Mad. Turïicu de 
Utile. I vol. in-B.oblong. 

Atlas géographique , hïstoiique , 
poUIffitf et ûdmmstnlif de la 



France, etc. Par H. Brue, etc., 
précédé d'uD texte olTranl un Pré- 
eis de la géographie historique, po- 
' litiqueet administratif delà Fraaeej 
depuis Us premières époques con- 
nues jus qu'à nos jours etd'uneaitA- 
fyse raisormée des cartes. Par Gaa- 
det. Première livraison grand in- 
folio, avec quatre carte*. On 
souscrit pour cet ouvrage ch« 
Detray. Prix de chaque livraison 
pour les souscripteurs i5 fr. pour 
ceux gui ■'asronl pas souscrit iS fr. 
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L'Autriche i o» Vsagestt ooiilumes 
des hubilaiu de cet empire} tuivi 
d'un Voyage en Bavière et dam te 
Tirot. par M- Marcel de Serre. 
6 voL in-i8. avec gravures. Nef- 

S^our d'un ifflicitr /raaçau en Ca- 
lakrei on Lettret propres à /aire 
eonnailre l'état ancien et moderne 
de la Calabre, le caraocire , tei 
tmeur* de ses 'haiil*n$ , et les dvd' 
tumeiu politique! cl mUitaires qui 
n'y sont passés pendant rinvAiîon 
de» Français, i roi, ia-8. Bichtl 

i^ltres sur quelques eanlons de la 
Suisse, écrites ea 1819. 1 vol. m- 
8. Nicole et liongie aîné. 7 fr. 
Cet oaTtsffi ■ un doubla mlriia : 

premijreinsiii celui d'indiquer lei cban- 

Smana introduits i pluiiear* reprise* 
ns le ijsliine jKilitiqae de laSuiiae, 
<t'aboT(l pir U reioluiioa de 179S , puii 
par l'acte de inédiatioa, (I an deraler 
lien par loi diipoiiiioni priies au coo- 
gri> devienne; Kcoodeiyenl d'oiTrir 
dei tableaux encore atuh, ant^gié tant 
de relaliana prcciilanlet , de pluiieun 
aiiea ti^- iatëieuan* de la SuiMe> Nom 
it da doDBer une jd^ laliiiai- 
t db l'un et l'autre de ces detix 



«IIodi 

pramieria MunûMiredea Mijeta 'trelitt 

diiaa Im (renie letlMi dont M oaafOt» 

Toittnge, 



La Cbanx d«-Fo>di. luduiirie remar. 
onable itea baUtau de cet lalMa*. — 
Keu/ihdtel. iMpart ila Betançrin. Tra- 



TCTiée du Jtira. Clilteanx ^etliii^uet. 
Poniarlier. Cblieau de Joui. Rouie nou- 
Tcfle , taitlôe dnni le roc Vue m.igoi- 
fiqve du lac de Nenfehitel. Deiirrr|)iien 
de NeuHcfaàlel , tei éilifire* iwblio*. M. 
de fsuTtiilis. Biiteitonienr la lulnaoce 
rdigieute dei âuiuei. Contiliuiion po- 
litique du canton de Neuli;hrit«l. CuTiiC' 
tiiedea faabiltni. Fromeiude au lac ^e 
Blenne et t l'île de Saini-Pinre — F«- 
iourg. U \m et la lille de NHiret. 0<> 
auair* des Bourguignon» djlruii. Dsa- 
criptKM de Fribaurg CoMniutioa ac- 
Molle de cette république. Alfaire de* 
Ijtuiiei. AmjIJoratioa* rAenwi. — 
Berne. DeK:ripiion de celle ville. Foa- 
tiiinci publique*. Le musie d'hialoirena- 
rnrelU. L'acadimie- Anecdote sur le 
grand Haller, Poitrail de* A^ojen. 
L'arsenal. Le* pronenadei publiqoea. 
Vtraaca à HindelbaïKk et i Ho*il H. 
deFeSeuberg. CeiHiJiui 



« r&iubliqoe. 
1 pri*^ dea Bernois. Vèiea cki- 



Bei 

MceL , 
bréei pour l'iii 
l.iiupea : réOeiians à ce lujtT. BoQtc de 
Berna k Tbun. — Thun. Vue mapii< 
fique de*Atpea.LeSto. khurn Le Niémeo. 
AdiBwablii cuhore du l'svs : caraciiie 
dea babiian*. Bord du lac dà Thun. - 
Promenade bu petit bois de Bachi Eu- 
bltitekObi militaire k Tbun. RéQeiioni 
k ce (ujel. Untenen. L>tc de Tbun Cbn- 
teau deSpin e( d'Oberbofen. Singuliers 
renom mée de* falibit.na de Meilmgen, 
at anecdote É tt auJM. Grotte de Saini- 
ïiéat. -^ Unleraren. Vaterhken. Aipecc 
fdaialda -ttt ollées. Ruinesdu ch^taau 
d'UiWpunnen. l'Aie p:a*loruiecé)èbrée en 
ce lieu le 17 août. Boute dlnlerlakea i 
Lauieibrunneo. Aspect de celte denitârB 
nllée. Le HutiaenQue , ou rorbe de* 
Kane. Fawame oHaeaile de Staubbich. 
Aidmx «ascadea. Villes* .aiiieiB. biiei 
wagH'Gque du crépuscule aur le* hau- 
teurs de Z.aM<r^rHnne».Voja ge uis gla- 
ciers de ce* liBUteurs. SubellaiineOÉ 
Lavaee periaanent de Siofenaiein Re- 
ftoiilMKtDeiilpfofreaiif de cesTalIfat, 
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•t rf Onioai t es »nj«t. F*nrrii)HC«ickda ■maii'Beiii Ji la conrM{rMi«n IwMri^M 

du Scbmndebach. Detcrip(ion du thIIdd d'eilirerenir dtt irtfupM eu ■eriinatà 

d'AmoiPrren Rclouri Lauierbrunaen : [■ loldedM puiMaacMilTiDgirei.VfmgB 

tritie condiiion de se* babiido) Det «u Rlgfal. le raont PNite. LUa iCAlt- 

cri/ition delà vUee deOiindelwald. Lei «Bdt. ULiJli^mlr èltvé par l'abbj Itaprat. 

deui BigPT Le Watieïhora. Lt> Schrec- Kursacbi} cnAimudeGeuicr. Ctupalla 

khorn. Vue des iltux glacien. Voyage de Gulllnstne Tell. Vue taataifK{M au 

t la Met dk gl.i<-e . la long du Metten- Bighi. LeHigbi-StiifFei; le B>gH-CaUi. 

ben, .du.deuu^ du glacier iofirleur. Aipect idnilrable dei Hauiw-AlfWf «« 

Ëbeiiomènei d» glucieri ; rMiiiiinï t qiemeac de coucber du soleil. RéHeiian» 

ce sUjCt. — UHttneen. Heiour de Grin- ibr l'bittoire de ritidjpendance beliM- 

delwald i liiterliàrn. Descrlpiion de U que. Dépari do Bîgbi Huinei du Qol- 

route qui coadiiii de Liiuterbruitnen à àen. TTareriéedu lac Je Lowen. Atpcct 

Gtiadelwaldparl.! peiiteSrbeideck Pas- de la campaEne de Schwni. — Stfi^ùm. 

lagede la Weng'-n Afp. Aspect adtni- DestripiiondnbouredeSchwitiil'énlHfi 

rable de la Jungfran Bt descriplion de le Xenodnchium. Lirte det armoiiW 

celle fanleu» in«ii[HgDe. Avuiiiïcliea. daA* cet léiAi républicain. Liberri abio- 

Chaled des Haum-A|pei.Virede la Tal- Tue. Coaitiiarian Tionicrirr. Idée g énii 

lée de Griudelwiilil du bi>ui de la Schei- raie de la consmuiiae d'aprèi les molti- 

dek. Sarnen. Vova^e le long du lac de flc:a[iaDsrjceiire9(|u'elta aiubie* Jutiic» 

firivatx. Gp!s»vl'CbAieaude Einggen- crimiaelte, Re*eiiua publics. Cdr^ctlra 

berg. D««rr1p<jêA du Ihc el du itllnga^e belliqueux des Lubitan). Uur dévoiioK 

SrîeotE. Tretenèe du mont Bmnigg. et leurs morurs prïvjes. — Plueleim. 

SaiafNicolM de firuë Lac et lillage Aspect du lac i'Vrj. Colline dti Griiiljr. 

da Luogero. Sateln. Descriptloo du Chapelle de Guillaume Tell. Flutfain, 

louTg de Sarnen , chef-lieu du Haut- Réaeiious sur l'hiiioire de CuillanAie 

' Unierwald : ronstiiuiiao poliiique de Tell. — Ahorf. Description du bourg 

ce canton. Mœurs et caractire de «es d'Altorf.Tour de GuillaumeTHI. Hdtd 

babitans, — Luceme. Aspect général du de ville moderne. Caractère imdépendaDt 

facde Luceme, ou de* quum caotofis : n religieux du peuple d'Urjr. Gontiiia- 

beauT^a inRiriM de c« lac. DesAbtion lion actuelle de ce canton. Deacription 

de Luceme : les trois -poaiB ornia de il'tn>« Landigemeinde en kaaeoibllée 

peiatnretj l'hètel de ville; l'aiieoal , populaire. — Ahorf. BéDedons géni- 

moDUmens qu'il Tenterme. Etablisse- raiessur lecancièTe , l'esprit religin», 

nens osureaux de Lucerne : cbacmant tes habitudes sociales des rieui canioD* 

costnoie des Lucerooises. CoDstiiuiion jirimiiift Causes de l'aHaiblissement (la 

■clqel'e du cauion. Eicuriioa à Sem- t'asprit public dans ces cauions — Orta- 

MtIi. Chapelle canStTuite SUT le cbamp rat. Route d'Altorr au Snini-GolbarJ. 

de 'bataille. Béoil de cette jotmiée fa- Ruioetslu fort de Twiiig-Ur^. Amiieg- 

ntause. Défoùmwn admirable d'Arqaud Wasen. Deirription decfs Taliées. Cu> 

de Wiiickal. Diéie tÛérsle ai «m- cade de la Rouie; ponts adiulrdbles qui 

bifa à Lucenie : organisHtion de la irsTersent. Pont du E>i.ib1e. Atlretue 

cène asseoibMe. En qucn consistent les gOive d^ Scboellanen. L Urnsr-Cloofa , 

foncllana des députés : l'aulonié et le ou Ta rocbe percée. Aspect enehantMr 

Juridiction de 1» TMitiseiitalion fédéra- de la vallée d'Urseren. Histoire et io- 

five : inau'iËsaace de ci Tien politique dustrie de cette valiée. — HospLx dt 

âùtn les vhigt-deuIC cantons actuelsj Gr/mje/. Vojage d'Andesaiatt au mont 

'cntSM ^'islie faiblesse «t réfiexione à Furca : beautés et difficultés de ceti» 

«• MjK. XUttMfl de la qiMliM iHlteit reuH. Aepedt de 4t «lUéa qui«eB«le U 
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du BbÙM. Excnriian «ur )« gla- het fasUi dt Panarehit ; ou Prias 



cier dn Rb&na PùiHge du mébi Griin- 
•el par le Uajea-'WaDiJ. Dangeri de ce. 
|>a>ug« Arriirie à l'hoipice de GtidimI' 
. — Meyringen. Horreurs que diploio la 
nature d.nii le Ham.HsU! Oucadcide 
l'Aar. Chute ma gnl6i|ue de ce fleuve uu- 
de»ou« du clialet de Hamderk. Cutta- 
joen. Ijnbodeo. Un-Graind. AijMct 
cbarmant des valléet du Baa-Haili : ori- 

SÏDB «caDdinavB de «ea babiuni : beaoïi 
ei femmes; leur cosrnme ; leur came- 
1er*. Scène de cabarel à MeyrlngeD : 
induiirie de cette vatUe. — Laïuanne. 
admirable liniatîoD dg Lautanne. L'hô- 
tel de Ville madame. L'arigina de la ré- 
publique Tsudoise : consiiitiiion actuelle 
de re cautoo { eicelleni aipril de ses ba- 
biiana. Fête pesiorale de Vevej , et 
t^ileiions k ce sujet. — Genive. Coup- 
d'œil sur la ville de Geatia et sur ]e 
csiaetin de sa* babiian*. 

HISTOIRE. 

liiitoirt chronologique de* peupUt 
du monde , depuû ù déluge univer- 
tel jusqu'à et jour , par Baillot- 
Samt-Cermain. Tom« I et II. 
GuiUet. iSfr. 

Trophéet des Armées /rançaiseï de 
i-}ç)t à iSifi. Brocli. iD-8. Le 
Fuel. 

Abrégé élémetitaire de rUistoire de 
Franc*, depuis lei temps héroïques 
jusqu'à nous , rédigé d'après les 
«ulorilés de tous les âges , et diaprés 
les monumens de tous les siècles de 
. la monarchie, avec des citations 
. critiques de ces mimes autorités. 
Par M. GauU de Sainte Germain, 
ancien pensionnaire du feu rc 
dePoIogae. iyol.in-^2.Massone 
fils. 10 fr. 
Neui lerieadtena (ur cal eima|a. 



• ivéaemens mémorahtes de la 
révolution française. Par le comte 
Achille de Jouffroy. a vot. io-S. 
PilUtainé,i:itt. 

Précis des évértemens militaires ; ou 
Essais historiques sur les oampa- 
gnesde 1799 à 1814.— -Campagnes 
de i8o3 et de i8o4- avec cartes 
et plans , par M- le comte Mathieu 
Dumas , lieulcDant-géDéral des 
armées du roi. 3 vol. ia-8. Paris 
Treuttelet ff^ùriz. A Strasbourg 
et À Loadres mime maison de 
eommeree.^itr. 
Nous n 









CoUeBtion eomplite des Mémoire* 
pour servir à l'Histoire de France ', 
depuis Philippe j^uguste jusqu'à 
Henri IV. Par M. Peiiiot. Tomes 
la, i3, 14, iS et 16. Foucault^ 

Mémoires de la maison de Condé, 
imprimés sur les.manuscrils auto- 
graphes , et d'après ^autorisation 
de S.A. S. Afgr.teducdeBourion, 
CODtenanl la Vie du grand Condé, 
la Correspondance da dernier prince 
de'Condé avec lei souverains et Us 
princes des familles royales de 
PEurope depuis 1 ySgj'ujfu'en 1 6 14. 
Deuxième édition, a vol. in-8. 
Ckei l'éditeur, rue des Bans-£n- 
fani, n*. 14 , et Ponlhiau. ai fr. 

BIOGRAPHIE. 

Dialionnaire historique et hiograf 
phique des Généraux français de- 
puis le onzième siècle jusqu'en ■ dao. 
Far M. le chevalier de CouretUei, 
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•Bcien magitlral , auteur de l'hia- 
loiré (ënëalogi^ue et héraldique 
des Pairs de France, grands' di- 
inilairci delà couronne, etc. tome 
i". in-8. (A. Beau),) Chez VAu- 
tear , rue Saint-Hottoré , n*. 390, 
pris l'église Saiot-Rocb, et Anhui 
Btrlrand. , 6 fr. &o e.— 8 fr. 10 c. 
Nous Tcviendrontiur cal ouvrage. 

H^notrci hittorique* et seertts de 
Pimpératriee Joiéphine , Marie- 
Roie Tateher de la Pagerie, prt- 
nàire époiue de NapoUon Bona- 
f^rle , ornée de cinq gravures, 
portrait et /oc cimii^.Par Mlle. M. 
El. Le Normand , auteur de plu- 
aiettrs ouvrages. 3 vol. io-S. Chei 
r.^uteur,ruedeTouroon , n*. 5. 
i«fr. 
NwH Mvi^ulrons-sarcet ontrtge. 

Mimoiret de BiUaad-yarenne» ex- 
coMentionnel, ieriU au Part-ait- 
Prïnce en 1S18 , contenant la Re- 
lation de tet Voyaget et Aventures 
àaiu le Mexique depuis i3o5 jtu- 
fu'cn 1&17 I auecdes notes hjjfori*' 
fuei et uapricU sur l'hislotre amé- 
TÏtaine , depui» ton origine juiques 
en 1 8ao. Par M. M**», a vol. in- 8. 
Plaiteker et Domire. 8 fr. 



Le» ■ Martyrs de la foi pendant ta 
révolution française iOM Martyre 
loge des pontifes , prêtres , r<li- 
gieux et laïques de tun et l'autre 

. *eXe. Par M. l'abbé Aimé Gaillon. 
1 vol. in - S. Germain Mathiot. 
a4 fr. 
NoDi rrTÎendroD* «or col oarrige. 

Essai sur la Vie et les Ouvrages ^ 
Bernardin de Saint' Pierre. Par U 
Aimé Martin. 1 vol. in-S. A/ac- 
quignon Marvisi S (r. 

Biographie nouvelle des Contempo- 
rains, etc. par MM- ^rnaulf^ucien 
inembre del'loslilut. De Jou^,de 
L'Académie Trangaise, iVorajns, et 
autres magistrats etmïlîl^irest ot-\ 
née de 240 portraits gravés au 
burin par les plus célèbres arlisles. 
Tome premier (A). 1 vol. in-8 t<l 
la librairie historique , rue Saint* 
Honoré, n'.aS. 

Biographie det_jeunes demoiselles ; 
ou Vies des Femmes eélibres depuis 
les Hébreuxjutqii'à noj jours : ou^ 
vrage d^tiué ■ l'iostruotioa de la 
jeunesse et orné de portraits en 
(aille- douce. Nouvelle édition * 
corrigée et augmentée. 4 Toi. in* 
) 3. ^mery. 



Cm priteaiat tfimaim ne sont 
cboH qD'nn ouffsge puremani 



M- JORtSPRDDENCE.INSXftUGTroS'. 



in|MclroiwaisD( conçu et 
<:*aîpo«idflnsu4»i»^maUTaise>priL 

Vie de Siînl Fmtnçois Xavier, apé- 
In âes /ndu e| du Japon, nouvelle 
'difioat augmentée d'opuaeuUs de 
fiéU, par Pa|ibé F. X. de f. 
vol. în-i3. i/i*cquignonfils ataé. 



Code général français , contenant . 
les lois et actes du gouvernement , 
publiés depuis Couverture Jei Etats- 

fénéraux, enl'année ijSg jusqu'au 
juillet 181S , classés par ordre de 
matières et annotés, etc. Par J. De 
Sennes , ancien chef de bureau de 



Journal e^éfttl de la littérature de Franae, i8ai. 14*. 
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l'envoi dfï Is's. Tome» I a XIV. 
in-8. iSéaard et de Sennes fili, 

Corpt de droit eriminei, etc., par A. 
.J. Min , subititut du proenréur 
' du roi prèa lelribuaulde première 
instance du département de U 
Seine. Tome 1er. in-4' Même a- 
dmse. Prix de* deux preinien 
volumes jusqu'il la mise eu vente 
du aecund, 3o fr. 

Voeoiulaire dis éludians en droit , 
' etc. I par L. Rondtaneau. i -vol- 
in-8. Gamery. 7 fr. 

Traité des Nullités en totii genret, 
substantielles et de procédure, ad- 
mises en rtialiéres civiles pur les 
nouveaux Codes et la jurts prudence 
■ des yirrèts, avtc t esprit iJu pre- 
mier droit. Par M. Bire.t , ancien 
jurisconsulte, etc. Tome 1er. 1 vol. 
in-B. .^rtbiM Bertrand. 6 fr. pour 
les souscripteurs S fr. 

le Droit det gcru, etc. Par M. de 
fVattel, etc. (Voyei pour le dé- 
veloppement du titre , l'adresse et 
te prix , le preniei cahier de ce 
jouraal iSai. } 

article premier. (Deuxiàoi* •lirait.) 

Livre frtmier Çkapitre deuttétinf. — 
De la Piété ec, Je la Religion. — De la 
pljtij elte doii Aue ér.lairie De l« re'i- 
' giou iotérieure , extérieure. Droit des 
piniculien; libenoiteicMuneocai. Eta- 
-bliMHaaat publie de M ntigian .devoin 
al droiu de U nation ; Jori^D'il n'y a 
pas cncere de reltsion luiorit^ ; lan. 
qu'il jeuA nnh établie par lai lois. ]>n 
deroirs «t des droiii du souverain k Vi- 



gaiddelaralipon .darts leMSOiil ta 
une religion établie p>r Im loti : objet 
da ses soii(i , •[ inojen ^'il, doit «qi- 
plojer. De là loUranca. Ca quO doit 
faire la Mince , quand la nanon veut 
cbanger iVrèligioB. La ditfjfeilca île'la 



iciliMio« des il 



K des 



ietd.Le souverain dnit avoir inipcctioasur 
Ist affvire» 1^ U fOligion ei eiAotili Sur 
ceux quii'oQteigneDi : il di>il empêcher 
que r«a n'abiM* iWla rttlgion ref oe-AuiO- 
riij du teuverain »ur \es minUcre* de la 
religion, nature de cane aofoiUâi Aiglea 
obietver k l'égard dai ccclénaMi^M*. 
Bécapilulatioadairaiiooiquiétabliatent 
)aa droiif du Jouveraîn en fait de la rt- 
ligioa avec JesanforitéieldeleieMpIes: 
paruidestM conféqoeneej dti lenciiaeitt 
contraire. Détail des abus , ■*. la puil- 
sancedei papes I 1'. des eniilna impôt- 
tuns conférés par une puisssance. éuui- 
gère : sujett puiisans, dépendant d^e 
puis3Bec« étrSBgère. CiltaM dtt prArm , 
couvens. Prétenliona énormes du clergé, 
pféémtoenca; iDitenitit,iiiilépaodaDre: 

. «t dae aoa. 
es. Le dergé tirant lout 

B lui ei [rouoiani l'ordre de la Justice. 
Argent attiré k Rome. Lois et pratiques 
biendeTEut. 






Chapitre trtiaiimé. —Dt la/tMtleefI 
de la police. — Une nation doit foire 
régner la jusiire ; établir de bofiMa loi), 
lesjaire observer Fonctions et dsToin 
du prince en ceite matière} GoatœoC il 
doit rendre la justice ; il d«it iuUir des 
jugas iotêjjres et flairés. Las iribiutaux 
ordinaires doivent. tu|er les «bosm da 
Esc. t)n doit établir des tribunaux aou- 
lerains qui jugent difintirament t la 
prince doit gtnniar les formes de la jus- 
tice ,' mamteoir l'Ouioriti des \ogt» , et 
faire eaécmer leari smtrttces. De'1a 
jusiire aliributiva : diitributiaa datent 
pisb et des récompaatas. PonkùM de* 
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5i 

eonsidirédatu te» priiuHpaltf dëei- 
4ioru, ar^c des noiei et dti aittt- 
tioni tirées àei aultûrs le) plat ei- 
Uhrea. Par M. Alb. fri/ot, SToeat. 
Tome» H et UI. a vol, iii-8. Parii. 
Bossange pire et fils , rue deToiir- 
non, n". 6 bts. Londres , Bos-'. 
sange ettompagnie ,UarIborougb 
Sirec(. la fr,— iS fr. 



c«il|iAbIet; (bndMMM du droit d« punir. 
Het lois crimiaellei. Da la mvturr d» 
peiDu. De t'exécutiouJes loia. Du droîE 
dt (tin gtlce.' l)e la police. Du dur! , 
nu llei combats singuliers. Mojea <t'ar< 
rticr' ce désordre. 

Chapùre ^tttUOrtiéme. — Troisiiliia 
oiiel d'un ion gom/ernement. Se Jôrli- 
lifier coaire lei attaques ait dehort, — 
l>e 11 puilïaiice d'une naricm, Mnlti- 
pllcàlion dei ckùjens. De la »alenr. 

Dm (Uir*« «etlul orilîMirel. !<■ ricliw- ti(o\n aroni Annonce le premier vo- 
«1. Ranoai de l'élat er iin|M>lt. La ns- |u„e j.n, ]« neuvième cahier de aotre 
iiOD n. dou p« ai^meoiet » p«.«i™:e J^rnal 18.9. Nou, «ïleodroi.. incem- 
p«râGtmoy«uitlicHe*.L<ipui»aacee>t „,„! .u^ la H>t«l>lé dei rfoi. Tolumee 
Mlaliïe ï celle d Bntrai. q„j „(,„, paraiisent devoir avoir una 

CkapUre tfnimièiiu. -~Dé la gloire '"""■ 
■''uM nation. -~ Cvmbin» la gloire mi 

DeToiridslaaaiioaicom. Traité i^iiuBAtiOn publique ttprhie, 

'* ' " • ■■■ Syj,(nH« , 



ipnit la vjriMbts gloire iBcquieri. De- 
•oir du prioce. Devoir des citoyens ; 
«jUmple des Suintes, ^ftiqaer la gloire 
waàt nation , c'en lui faire injure. 



( Vojei pour le dévelAppèment du 
litre , l'adresse et le prix, le dir 
xièue GBbin de ce^JeiCToal iSag. ) 



Article trohiîme et dernier 



Chapitre seizième. — Delà protec- 
tiaarecherchée par une nation , et delà 
lowiilislon volonlair'e à afte puissance 
Sfingire. — De la prtrteciioH. Sonmit- 

<loB«>lo«Bair*.d'llBenari<r»à un» autre. Appendice. — Se l'éducation de 
Dneries np^M de MonlMiuii. Droit jHU,, _Db leur éducation pbysini.e 
dM ciwjtns, tpiand \a nMion *e »oo«i«t inielleciueJIfl, morale"*!! sociale. — ton 
àuDfl _puasaDCB étrangère. Les pacie^eission gjnérali 
innulei par défaut de proteciion , ou toodamenialei 
p>i I infidélicé d'un protégé , et par 1^ £||es. 
elitr^riies du proietieor. 



u maiiitM les pins 
l'éducation dH 



Comment ht Traité de Fliitarque tur Fidaca- 
._, j„_. ., ,(jj^ j^ tnfiiHs , itaânit par M. 
Saullié. I TOI. ia-i8. LevrauU. 

Le La Srayire des jeunes demoi- 
selles ; OU Principaux Caraclirts 
des jeunes Personnes : ouvrage 
tilile et amusant, par Mad. Ma.1- 
lis ieBèaulieu. \ vo\.\n.fi ,a\ec 
Sntiki des Pattkisùs t ou Traité dejoliesgfa^ures. BJunefiard. a fr. 
At ftineipes élémentaires du droit So c. > 



Chapitre dix- septième. — Comment 
Wpeiiple peut se séparerde l'état dont il 
»t membre, qh renoncer à l'obéissance 
à ion souverain , guUnd il n'est paapro- 

dnniWibrM d'un éiai , on des «iiji-i, 


d'wpriw:B<;Ki inU en danger : laur 
lirait ijuand iU Bont abandonnes. 
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Cqtn'il* à »on amie sur l'éducation a vol.in-8. avec ^gartê- Gide fiU. 

physique et morale des'enfant. Far lO fr. 

M84- Fidre d'OUvei. i vol. in-n. ^ 

De Launay , Emery et Bosaange Voyage àam la VtnUt et Aant U 

Yriret. 3 Tr. ^^t ^ ^ Franee ; suivi Sun 

Voyage en Griee, par M- EiJgéne 

Cours oompUt d'enseigaemeat ntu- Genoude. i y ol- inS. Nicotle. S b. 

fuel, etc. ParM. ËusébeCorgcrct, 5a c. ^ 

clief d'iostilutioa. Deuxième édi< > 

tion. t vol. iii-3. Chei l'Auteur, Voyage piltortique aiflaur du mon- 

rue de l'Abbaye. ¥■ St,'G. et Ey- de, otftuot de*" porlrails des sau~ 

mery. 5 fr. «n^ci iMmirtf ue , d'Asie , i Afri- 



V0YAGE8. 
t ^ ^ , ■ ■ 

Abrégé de» Voyage* modernes , ré- 
duits au traits Us plus curieux, pour 
servir de suite à l'abrégé de ^ H is. 
. taire générale des Voyages de La 
Harpe. Par A. Caillot, membrede 
raacieane université. 3Vol in-ia. 
ornés de huit gravures. DeiUu^ 

Choix de Voyages dont les quatre 
parties du monde; ou Choix des 
Voyages les plut inléressans , en- 
treprit depuis Cannée i&o6 jusqu'à 

' ae jour , par L. F. Makarly. a vol, 
in-S.aYCC caries et figures. Locard 
et Davi. . 

JRelation^un Voyage AAtger,e<}u- 
. leoaot des ohseryaliom sur tétat 
_ actuel de aelle régence, les rapports 
des états harharesques avec les puis- 
sances chrétiennes , et l'importance 
pour celies-oi de Us subjuguer, i 
Yol. ip-B. l« Normand. 7 fr. 5o c. 

Voyage à, JatUna, en Albanie, par 
la Sicile et la Grèce , Iraduit de 
l'anglais de 'FhoDias Huart Hugues 

' par l'Auteur de Lon4rès en )8i<). 



que et des iUs du grand Océan , 
leurs armes , habillemens , parures, 
ustensiles , cahots , pirogues, mai- 
sons , danses et divertissement , 
musique et instrumens de musiqoM, 
des paysages etdes eues maritimes t 
et plusieurs objets d'histoire natu- 
relle, tels que mammifères et m- 
seaux:,accompagnésdedeseriptioni^ 
par M> te baron Cu^ier, et des 
crânes humains, accompagnés d'of- 
»n>a(io'M, par M. l&doctenrGal^i 
le tout dessiné par M> Inouïs Cho- 
ris, dans le voyage qu'il a fait en 
18 15, 1816, 1617 et 18 13 sur le 
briek le Rurick., commandé par 
M, Oito Kolzebuè', etr. , Ùihogra- 
fhié far lui-même et autres artistes. 
ire., ae., 3e. et 4e- livraison petit 
in-folio. On s'abonne à Paris chez 
M^ Choris , rue de Seiqe, faubourg 
Saint Germain, n». 10, et MM- 
Firmin Didot , TreutUl et^V-Urtz, 
et k Sainl-Pétersbourg, cheÈ M. 
Matlras. Prit de chaque livraison 
en noir 7 fr. 5o c. Lesobjets d'his- 
toire naturelle coloriés 9 fr.) en- 
tièrement coloriés 1 S fr. 

L'ouvraga sera compMi de 13 à iS 
lif raisons qtû contiandiont , camms 
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pisacbei : il en puraUnk 

tJaa axpliciliOD génénU concernailT 
In IbiIs lei plua mémonblei du «ojage; 
la deacrijiiioa des plaai et dci ob«erta- 
lioot sur lei babiUii* aerODt iolntea k 
ihdijt» lirraiioa : une mappfimandB «ar 
laquelle lera tracie la roiile du Rurich , 
paraitra avant la fin de l'ournige. 

Ls première livraiton contient quatre 
reallleia de texie dam lequel , avec tel- 
plicaiion dee planche* , ae trouve gravé 
■m Californien tr«QiUat[aa[ el mjati' 

La preitiiâre planche repr^enie le 

St Sân-Pranciico , dana la nouvelle 
liForDia er tea rocfaera Faielunes ; la 
NConde, vnediipr^idioSaD-ï'ranciaCo'; 
klroiiièins , danse dea faabilaas de la 
Califomie k la naissance de San-Francia- 
ce; la quatrième , jeu des ha bit ans de 
1» Calitornie ; la cinquième , l'oura gri* 
b l'Amgriqne teptentrionale. 

La deuiième livraison rontient deui 
feuillets de texte , avec l'explication dea 
cini] planches ; la première oHre cinr[ 
itlu des habitaas ds la Californie ; la 
draxième , cinquante léiea de cea habi- 
taiu ; la troisième , armes et usiensilea 
■lela Cahfomie ; la quatrième, bateau 
du port de San'Franciaco; la cinquième, 
la figure de detiK l^es trouvées rjcem-' 
ntentdanauQ tombeau indien aux Etais- 
Unis daaa le Connêcticut , st données à 
M. da Humboldt par M. le baron Hide 
de Neuville, ambasaadeur de France k 
flio-Janeiro. 

La troisiètne livraison contient trois 
fïiiiHeia de texte , concernant les îles 
&u)d*icfa , et. quatre planrhes : la pte- 
■lière représente dea coiflures de danse 
<)<lhabitana de la Californie; la ae- 
caode , Tcfaoloijir i la chaise dana la 
l»ie de Snn-Franrisi'o ; la troitiéme , 
nieOva;hi;la quatrième, Tanimea- 
■nea, roi de Sandwicli. 11 paraîtra incM- 
HOuntRt une cinguiims plpnche. ^ 



5S 



La quatrième lirrtîson contient deux 
feullleia de texte et cinq planches : U 
première reprèiente Tohoumanou , 
reine de« îles Sandwich ; la seconde . 

troiaième, temple du roi dans la baie 
Tiritatea aux Ilsi Sandwich ; U 
me , autres idoles dent ces Iles- 






Toutes lea figures répandues dana cet 
livraisons , quoiijue simjilement liibogre- 
l^liiéas', août pleines de vie et d'expret- 
■ion , et ne laissent point délirer qu elle* 
aiedt été exécutées au burin. 

Voyage pitloreiqae el tûstorique du 
Nord de eitalU, part}. C Éraua- 
Neergaard. Huitième livraison in- 
folio. Chez l'Auteur, rue Jacob, 
. n", II, etrreutWef Wiirk. Prix, 
papier' ordinaire la fr. , papier 
vélin 26 fr. 

Notia avoua sonoocé la aepliémn li- 
vraison Jnns le huitième cahiar Je l'an' 
née i8i6. Depuis quatre et cinq année' 
même , il n*a rien paru que, la huitième 
livraison que nous annonçona , quoique 
l'anteiir eût prômia sur la couverture d* 
aoa ouvra» qu'il panttraït tons le* 
mois un cHiiier ; celte livraiaon quenou* 
avons aoua las jeux cuniieni le fjui litto 

trait de I duteur qui est d'une parfaite 
ressemblance ; la dédioace et la liste dei 
•ouicripleura , les feuilleta iS, 16 et 17 
du' texte qui terminent le tome pTe< 



livraiaon sont prises ilans les et^irons de 
Vitenia. 

Voyage pittoresque en Corse., par 
A. Joly i}elavaubignon. Sixièta>* 
livrats'>n . grand in-fotio. Che: 
l'Auteur , rUe Richepense , n". 5. 

Oite livraison . noua fait consaltrè . 
t". la vue du golfe de Galvi et da la 
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tour d« CtMaao , 1". la port de Bonifa- ■ priaeifaux viegs et des prtWipofci 

«io , 5*. la Toe de la Votia , bourg cowU améliorations dam t'économie ru- 

w*ti» formé de* mine* d» lUnolemiB rak tiosgunne. Premier Mémoire, 

vi).d'.*«<-, doncparlem S.teboa » , p *jj MalJ,««. mëdecio-Té- 

Pl.«.4— aupotideBa««. .^^^._^^.^^ ^_^ chef du déparlemecl. 

f 07<ïg< chez Us MahratUs , par feu ■■ »"'^''- "-S" ^P'""' î^""""'"' 
W- 7'tine, colonel d'un rcgimeril ^, , , o . o o 

' ■i1af„te,ieu,.l.r.lle:lr.duil de C.^»e;«"i-''«»i.«» .817.1 .8.8. 
ft„Sl.f, p.t M. M-L. . et piiblié }■" "■ '= ~»',« /' "•.•»» . "?• 

■ sur rhi.loiïe , U i^'J'?. f"' '''"."' ' , ' . 

]e dixième- cphier de ce Journal. 



>■) 



gouvernement, lesmceurt ê< uuges 

de» Mahra««. rédigée» en forme >""■ > ^^.^^ ^^.^.^^^ 
deglofsaiFeipwLt Z-angiM. I vol. 
ia-li. NepvtH. 11. d« CbiteHubrUod ajani épuisé 

dani ut rctiaieutes tiutioni tout ce qv'^I 
VoyagM pittoresques et romantiques j a«tiit k oEsntveT <ie renwirqtiible »or 
<(flnji'an«*e™ri*Fra»«e-Norin<ir.i>, If« wniTon. d« Jé[uu.l.m , «.daforbiji 
. pflrCh.Wo4i«r,J.TayiorelAlph. .''"d..(«n« d. .iiwJrB *«';ig«rd. 
Ca,«<u«. 4e^, 5e. Ée. et 7e- !■- „,,„ . qualifie». J c,mW do-nea»» 
vrawDDS. ùldefiU. Fnx de chaque communément su lac Aapbaltile. Cène 
livraison pour les souscripteurs mer, dii-il, loi trmbU, au premibr 
33 fr., pour les noa-souscripleurs coup-d'œ>l,une table du [ilm beau lapi« 
aS ff, doDile>nii>alagne><iuirentoi)rai«Diiot- 

maient la bordure d'or. Pfus loia , des 
Neu* lYOW smoocé le. irai, pro- ^o,^}"'* ""'««é. par» i sa aient W mot une 
mTite. liTreiioni dan. le . oe. cahier de *'"» foriiGeei dont l.^s rouTa.lle), les é^fi. 
notn. Journat .8ïo. ficej rnsEasaien. e ciel . taoïÙL .m am- 

phithéïire qui 11 avait pour spectateurs 
Si l'art llthograpblcjiie l'estsinguliéri- que tçt milan? et les vautours; d'im- 
meiiiperfeciioiiaédepuii qiielqueiemp], meutes aigUs se balant^ienl augii ma- 
cela est surtout irès-aensible dans les jestueusemem Hani tes airs Vn enduit 
planches iIddI cet on vrSg« est enrichi , gluiineui, satin , corrosif court* !«■ 
et ItBrikulîireDifni dans celles qui ac' ruiues et tout le rivage de la mer La 
CDnipHgnrnlles livmisons que nous au- végélation est remplacée par de p«tiles 
nooçons ici , et que nous avons sousles tûulfes d'arbustes dont on exlr^it des 
]'eiii;ilBa «st plusieurs qui peurent ri. baumes précîeui. M de Forbin dooiie 
valiaer avec les plus beRcs plancbei.gra- des reuseignemens curieux sur le saint 
véea au burin. Sépulcre , et (jui «e lirom eneoieavec in- 

térêt, même eprâi tes délais dans les- 
Voyagc pittoresque au Mont'Perdu, quels eit entré sur cei objet M, deChl- 
ou à la Chaîne des Pyrénées. Psr leaubriaud. ,Voioi ... obervatiou. sur le 
!• !• T»ii.« ■ ' <i I- I- climattie JeruSHiem : nienn «itnius pio- 

M. G. B'". .vol, .=.8. 7.nlm. ,„a(„„, „;,„ ,„ „„, ,i,|.,' ,„„P„ 

le v«nt du nord cburgé de- pluie siffla k 
Voyage agricole dans les Vosges en tracera les créoeaui dm remparts, s'en- 
lâ^o ; ou Erposf luceincl dti gouffre dans le) rues.(ié?«r(«a, on (émit 
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dini let çlpi'iTtr «I !«) ceTriilor* du con< irn puiit d'iui orifirs immeaM desrenj 
Teat doi pirei l^tini. Quoique liiuée daat let enimllm d« la lerrs : de* fi- 
lant n ne tu ihinle quijiromeitHit une lem- taien ,dri pilai ieri, dn ■j'romora* voU 
[ijraïuie l/«s duuca , mâiiie pendHDt lent ea |mr(M i e grand Hitsiirs. Oa 
rhiiiT.(*)Jéru»HleRiaipuvea(uiiclinidi trouve à (ouïe ni tin M , dent ca local dea' 
H^rudadaiu cette taiioii > il y toinb« odiim démailla, la ter d'une lance, ou 
|*rUt dt la paigai et k ion ^|]itri de tes djbrii d'un buurlier : Ijdy Sinoliopa 
on* ville, Uiorouva un froid aMaa vif. Tenait da tentnii Aicntou des fouille» 
Lt diiTéfeocc Jfi lampjnture M'^Otrl- don t1' prix relTriiya u-op t5i ('} : une 
iDsaaiT? le* niQnMgfu» de lii JudM't tribu ('jiniLcIiargi^ de reiiaentreprite i> 
Im rivagct de la mer : l'hiier étaii \ Je- m<iii la |iroieriion ruineiiia da l'agi d« 
tnulemetle priairmpa * Jtilfj. Un dé- JafT' cl^ida IxtJy 2itauho|.a t r<i<onccr,à 
langtmeal de9Bot£[o ~~ ' r.;. ._.i.:. — 



i U.de Forbin, la veilla de son 
dipiri de cettevilla, refTrjya d'aulani 
plot truc cerw (ndîipoiiiion lui lembliiic 
itra I avant-coureur d'une mtljdie ; il 
Wnuinit au régime turc. Ub mélange 
(k calé et da piueli irli-chaud ta mit 
trii-foiireuiaoïcul an £iat de menler li 
cblval Ulandemaia marin. Point demé- 
diciae en %ria , point de «ecoim d'aa- 
tun B«ore : il faut OQ guéri: , oa le ré- 
•Dudrt i Gnir idon la vœu de la neture, 
Hu tucvAe iiuarreatian d« bemmea. 

L« Tilled'Aicaloot ai céUbre 
das Croitadeai el qui us rooi 
aujourd'hui un leul babiiirnE, 
(ente plga ntaiiifenani que dei 



M. da ForUn D'atieîjtnît que f ti tard' 
GaM : aprii avoir iraMné, pi)ur y nr- 
river, ilei forjlidep ilmirraetile uopals, 
on trouve en ■'éloïgiHint de U mer , dea 
valliai Bgreilei , anroaiei de ruisseaux 
qu'il faut cberrher «oui let arbuitet odo- 
runs qui let couvrent. Une végétation 
activa et puissante , dm palinieii cbar-> 
gé« de Iruits «Hvoursux montrent la na-> 
tura redoublant d'ellbitt sur la frOD' 
détert. Gaca , élevée 



oollin. 
do tin. 



' hauts 



: de 1 



taire, 

! rootréa . ai riche et «i K- 

mpoiHnl, qu'il n'jr 

ler qu'on len ^oir 

. long-leBipa la pousation ^Ltf 



mai» ce» ruine» .ont encore impoKinM.. palai.deraarbr.. «on.t™.» danil«te«. 
Ui raropiirt» , leur» porteiaont dabom ; ^e. oilitet , et ou réatde I iiga. a dfl «ira 
UMtoiTtilleiiuli»isiei1faTHMCond«iieni ^ "•"""> »*• <^*!'«* de. .««dan»; lei 



à des places \\i ^zella franchit l'eicalier 
intérieur d'un palxii ; l'^bo n'aniead 
plin que le cri du cbacsl ; des baiitk* 
*etiwei de MC animât firoce se réu- 
nitteot sur U fitincipa'e place piibliqiie, 
et sçiat t pié'ept t*s seul» tnaiiie' d'A»^ 
calpg. IfoD loin de cet montimeiis gp* 
thiquessetTofvçnt Iwgrandsdélu'iadtta 
temple de Véoua : quarante colonnpi 
dt granit ro»e de la plu» haute pFopot- 



C) Lady Stanbone habite la Syrie d»- 
puii plusii^urs amweï; elle a liié aa de< 
fl)puTedinsIap«tiia>illa d'Antoura ,aui 
ijfMoutdu UbaDises biaofaiti lui obi 
conqui»raf(ei:lioD dai Arabe» Bétluuint: 
Oji auure nu'il» lont très-disposés k la 
prodainar laur reine at i la reruanaîtr» 



du piui beau ai«rbie,i'éUve 
d'usé Toûie prulpude at ei 



l'ancieuiie Pâlmjre , lorsqu'elle est a1)s* 

■ «D viiiifT las superbes ruina» i "lait i» 

s Sa modettiet'eitrei'usieàcat «triuge irieBi- 
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Liau contisnt à pan prêt huit mille 
greci : Jm >a- 
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M de* «Tcad» de oMrlire laiiMut «rrinr 

iwbii.^ _„ 

cieni palais, appiii^ i™^,.!, ,i^ .nu- 
parlj , H>Dt loul-àjflii àianxi. U moi- 
qiiés pHnnipaleeiiOTnéedequiiireraDgi 
de coton DM de marbre africain. 

En^uitiaoi b Sjue. M. deForbin 
«e, dirigea *ers l'Ente. Il employa 
îleite_ioun de m^Tche pour arriver' à 
Oamieie, On compie dans celte dErnicre 
ville vingt mille hi bits na, dont cinq cenli 
cbtétieiii du riie grec seulemeor. Le» 
rue» «ont JtroiiM et aàm pavi ; lea nui> 
aoM , conitruitea en briqne . (ont tomo 
à demi-iléiruiiet j tout «st pomiièra et 
pourririire; les moaqoè» n ont plus de 
pcrira ; et \n mioareu [HeDacenl d'icra- 
Hrlei voûtât d^jà eniTauverlea j le] ba- 
ïflrdi «ont babiléa par la populace la 

E'u9 misérable. Loraqu'ona pëD^tr^dans 
amii-lB , on rsi Irap] é de l'air de de.- 
Ti qu'offre crue Ville, t laquelle 



Voymft dam lu PyrMet «n 1 8 1 8. 
I vol. in-S. Impriourie de Plat. 

Voyage dans tmtérUitrdeeAfiiftu, 
ma soareti du Sénégal et de ta 
Gamiù , fait ea i 8 1 e par oPdi« du 
goavnneiiient français. Par G- 
MoUka aîné ; arec carte géogra- 
phique e( vuM. 2 vol. in-Ô, Chei 
jlniroùeTardieu, Mad. Covreier ,■ 
Delaunay. i3 fr. 

Ali , le guide de M. Mollien , t«Fnn 
d abord de Je suivre plua loin juMa'eox 
«-urce. du Sénégal ei de la Gainbi*. 
cnmnia il en avait prî» l'engngaowtl ;> 
inaij le doD d un chapelet de boù nia' 



t refui. 



lati 



icenain air de grandeur, «qui. au 
lUeu des Tuiues , reurerme une popu- 
.i«n cdniidërable (•), On vient de 

perbe dont il faii Jai liouneurs avec uno 
poliiesse «xtréine. 

EnremoniBni le Nil, M. do Foriiin 
> avança vers le Caire ; dans un ijua- 
iriiine article , nous l'y su^tods rapide^ 



'(") M. de Forbib at »>»t pas arrêté ï 
donnfr la solution de cette esjière de 
probfiroe; onle résoudra peut-iire lot»- 
quori considéiera eue, d'une part, la 
«aon? A sucre , le bananier , le rii, la 
hlé , l'orge ifui soul les proilnit. les plus 
BbODdi.ni/dti pays , donnent lieu t nna 
grande consommniixtn înlMeure . an 
même temps qu'A une axporiaiion ronii- 
déralle. d'oû tésirita nn cbmmerce très- 
actif, et que d'une autre purt il se fait 
dan» son pori une j*he tr«-uboiid»aM 
et tté» [tuctiicuse. 



voyageur avec s „ „„„„„„, ™_ 

goeuwmenl dan* leur «lert^ les ren-^ 
aeignemens nécessaires pour parvenir à 
leur but. Aprta avoir traversé Une pUio* 
fertile , arrosée par le Séo^al , aprè« 
avoir iratané aussi ce fleiive dont le»" 
eanï peu profondes roulent sur un lit ds 
»»We et de cailioui . ils commencèrent 
i gravir une moniagne fort escarpée : il* 
étaient encore loin ^e «on sommet, lor». 
1" Ali s arrêta tout i coup «t montra an 
voyageur, aur leur gauche,^ peu dm 
distance de là mure , un bouquet d'ar- 
bre» louiTua qui cachait la source : la 
voyageur i« taiua glî.Mr la long de la 
montagne , parvint i ce knt épaia où 
tes rayons du soleil n'avaient jaUaia pé- 
néiré, et iratersa de nouiean la Séné. 
gai, dont la largeur , en cet endroit, pou- 
van lire de quatre pied» : .en le Temoa- , 
tant, il aperçut, l'un au-deirfus dp ('««- 
Ira . deui baHin* ilonl l'eau sortait en 
boailtonnant . el plus Laut un troisiima 
nui n était qu'humide , da mime qno (a 
rigole qui aboniitsait au bassin placé 
immédiateftient ai.-des.ous : c'eTl „ 
bauiu lui érwur que le* Mi^i,, «p». 



(ji-ïGoo'^le 
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deac tomme la source principsta da 
tcaie : tet rraii laurco loat siiu^ van 
lemilin. du fl^nc de la monugna. fen- 
dsiii JH Buiioa des ptule5 , deux grnndti 
Burrei qni le trouvent à ^^le diiranre 
u-dtHut de Id (ouire supérieure , lui 
ipporiem le iribui de leurs «dux par 
dêu;( rig>>lei proroade* ; «ur la Taveri ds 

S lia on voie un villaga. Le Si- 
e d'abord du nord au aud ai 
.Le voyageur 



KÉpIt. 



r l'érg 



n des arbres t 



HDi de la soutca , la datede l'ann^ ddiis 
Iiquelle il ;iviiit fait la d&;ouverw. De 
niour » Niogo, te voyageur reçut des 
tiavûgnages d'aniitil du cbéf.de X.allia. 
C'eH là que son guide Alt le qui ira. Da 
iwmirà Baadeia , le voyageur leçut des 
proleiMiioat d'aliachenteni d* Bonbou 
<pii loi eu donna des preuves eo le dilén- 
daut dad* Dne occaiioD pirilleuse La 
«aiton plufiente ajaui cxnaoïeuc^, le 
(ojageuT tomba Malade ; ce mime 
Bôibou , qui a'ttaîl pohé poirr ton dé- 
fcowiir, pur la phis perfide inconstanca, 
non seulement lui refusa 1 eaa et le feu , 
miii chercha i l« faire pji ir par le poi- 
son ; n'ayant pu j. réussir , il tStiha 
de sduIetct «(Mitre lui les babïtan* dai 
villages TOiaios. Le voyageur s'jcant 
&ha)ip£> fut lutté par Boubou de ren- 
irer dans ta case. Un Noir uominéSaa. 
dou s'eogegea avec lui ; tous deux se 
auTèreot à Bouné r ils y Fureac mis en 
□une lés luissajiartir qu'eu 
[ des présens ; ici la voya- 
gnr •lODDa aoa notice sut- U nation des 
S^rratàUt». Après des fatigues incroya- 
bte(,leEtragetirgR£na la frontière daPon- 
uBiallal) faitiadetcriptian de cetem- 
pire.Apcla a»oir IraversÉ le Tend», il (ut 
abapdànoé par l'un de les gui dej:il donna 
des tKNMtar leTçada el sur le Kio-Gran- 
de;il éfWMvft dans ce lieu une diseiie, et 
ne i«çùt l'hospitalité d'un N^gra de Kadé 
quapoaréprouver «nauiia desa purtune 
peiigaie. U ;(>arti[ alors pour le Kabou , 
DU il courut un «rand daugei ; m«is il fut 
lefu dan* rétaUiaaemeni j>Dtiugais de 



leur arrachât 



G^ : lt> commandant de cet établisse^ 
ment lui accorda une généreuse luupitHo 
lifé. Le voyageur décrit le Kabo'i et le 
Giba. Il part pour Bistao, retourna à 
Giba , revient a Brssao, s'embarqua poul 
Gérée : il trace l'étai virtuel do Bîioaâ « 
des pays qui commercent avec ce comp- 
toir , et termine sa relation par le récit 
de ton voyage par icire à Saint-Louis. 

Viennent à la suite un itinéraire de* 
pays parcourut par la vuyag-ur , un to- 
cabulaire des langtMi iulos , pouleeC wr- 
rève ' un examen du le» forgé par Ici 
Nèfles du Fouifl'Didllon dans le Haut- 



inssuT le» découver les faites en Afrique 
antérieures h cellea de M. Hollien , sur 
celles qu'il a laitM et sni la carte jointe 
i, sa relation par J. £, B. Hyriéi. 

Voyage de S. M. la. Reine i' Angle- 
terre et au baron Pergami, son, 
chambellan , ea Alletnagne , en lia- 
lie , en Grèce, eri Sicile, àRome, 
â Jaffaf à Jénitalem, à ConsUntir 
.noplt; ,'elc. , pendant les années 
I8i4.'j8i5. )8i6, 1817, 'I81Q 
el 181g, avec des anecdotes ou- 
rituses et piquantes. Par Turnint 
^/mttrti, atlaciié k S. M. depuis 
son départ jusqu'à son retourt et 
témoin non entendu dans la pro- 
cédure. 1 yoLin-i. Loeard et Davi. 
3fr. 



apologie de I1 



ÉCONOMIE POLITICÏUE. 

Des Diieusiioas relatives àlaloîdes 
élections. Par M. Fiivée. Deuxième 
édition l'aval. ia-8> ht Normant/ 
3 fr. 
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I^trti, à M. Maltut iitr iifféran$ 
tujelt d'éeonomie politique , notam- 
ment sur les cames de la stagna- 
lion générale du commerce , par J. 
B. Say. 1 vol. in-8. Pari» «t Lon- 
dre»- Boisatigt pire et fitt. 

Pu Gouvemeraent de la France de- 
puis Ut Ttttauraliotv et le miaiiUre 
ofluel , par F. Guixot. Troûiéme 
ëdîtHia , augoicnUs d'un avanl- 
propvs et d'ttne note sur les rëvoïu- 
(l'oni ^Etpagne, de Portugal et de 
Kaples. 1 vol. ÎD-tl. Ladtooat. 

JOe la RMUuratJon,eonjidrfrA eom- 
m* le terme «t non le triomphe de 
la révélation, pour réponse à f ou- 
vrage de M. Guitol. Par P. L. ft. 
Le Narmanl. 

Vues poljfifHAi «ur les thangemens 
à/aire iant la aiulitutioa de fEi- 
pagn*. Par M. le comte Lanjuinait , 
pair de FrBnoe,e(c--Brocli. io-8. 
Saudduii^/riTas. i fr. aSc. 

Pu Priaoipe conjervaleur; ou de U 
liberté considérée sous û rapport 
de la jiulict et du jury. Par M. le 
cbevali^r Motard , premier présù 
denl de la CPar royale d'Ajaccio. 
1 vol- in-8. Beehel «l Mongie aini. 

De l'organistttiom de la puissance 
civile dans Vintéi'êt monarohique ; 
uu de la nécessité d'iaslilaer hs 
adminittratioat départementales et 
niunicipaUs en ngencrs colieétiveit, 
I vol. io-b. Béehel aîné. 

Essai sur la Constitution pratique 
et le Parlement d'Angleterre, pré- 



cédé d^une dissertaiionittrla Franie 
comparée à la Grande-Bretagne , 
et sur les iioyageuri français €t 
anglais. Par M. Améd^e K»'». %. 
yoT. in-g. Tauraachon et Si^ûn, 

KoiM refieadroiHiurGai onvnge. 

X)e rorigim its sociétés : ahsurdilé 
de la soaverai'Ktd des piupJM , par 
M. l'abbé Tlwiuf. 1 vat.in-8.P*ii- 
tu et Egro». 

Code électoral, etc., par M> Istm- 
bert, avocat aux coaseila du roi et 
à la CDiir de cusatiim. Breeh. le- 
6. Diele. â fr. . 

ConsidératV"» sur Tétai politique âf 
l'Eurdpe , par U. A-&^.TroiaièiBe 
édilton. Bfock. în-B. finudouin. i 



PHILOSOPHIE. 

CaUêolîo» dat lUoroHslet /rançaia , i 
Af on laigne,-~-Cka rro n, — Pascal, _ 
— tfl Roehe/eutault, — vaBruyirt, 
— Vauvenarque , •~-puclof, pjj- 
bliée avec des coin men taire* «t 4e 
no<^yelie> note« biographiquat , 
par Amavry Duval, «Mmbw de 
i'JoMilut ( Acad^ie éttn insemp- 
tioos et bellei-letlrei. ) Tome III* 
Montaigne, t^nje 1'' Charron, 
avec son portrait, a vol. io-fl. 
Chass4ria» et TreniW tl JViirH. 
Prix de chaque voliwe pour .1m 
(ouiertpteun, papiar ordinaire, 
i (r. papier vélin , i6 fr. pour In 
non souscripteurs, papier ordi- 
naire, Crr.-ipapier v^n,ia &. 
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Classe III. Religion. 



RELIGION. 
Sainte BibUen latin tl tn français, 
avec d» noies UltéraUs , firiti^ues 
et hUioriques , des prifatts et dfs 
disse rlalii/as tiriei des comneitMi- 
rti de don ^ugutte Calnitt , ahhi 
de Sénones , de l'abbé dt Kenee et 
des outcurt Us plus céltbres t pour 
faciliter l'inUUigence de Véerilure 
Mainte, ouvrage enrichi de tnrtrs 
g^ngrafihiqiies cl de figure». Qua- 
trième édition revue, corrigr'eet 
Augmentée de plusieurs noies, ler, 
ae 3e volumes ln-8. (*) Mecijiii- 
gnonjuniar.¥rix de chaque valu me 
7 fr. »ur papier v*li*i , 1 5 fr. Le 
. ^rix 4e l'atlas, qui sera composé 
àe aS cartes el figures, sern de 
iS fr sor papier vélin , So fr. 
t.»t éiliteursdo cet iinjwrtant ouvrage, 
OUI [Hi dira, snnt prJMmiittond.iDt lci>r 
pfMpoctiM, qiic liditicu de la Bllile d« 
Venca qu'itsw diipoieiam h fvihVieT , ne 
r»co(iwiiUrt<( «aooDe jditiun de «ito 
Bibls ^«i lui fût tapiritvTe, «ii tnéflie 
qui régaUt. Vesôcnlion n parf^irfniant 
jusiilîé juiqu'ici cette nsserlionr anit 
pour la n«[L«li(lu cNTHclàfe et. lu bimna 
((ubISiJ au papier, loit pour ta corrac- 
liAO. Voilk la Diérile puriicutier de retie 
(louvella ^iiitui. Qtiaai t <«liii d« Via- 
vraga, jlaiIiefiotmndapuiiEong'teapi, 
qua las prjfacM, Iw diiaaiiitioaa , las 
note) «pUc4;ire* du isiia , lat raeitr- 
qu«i nitnic Ih pitii i«elBet , «oGa U 
vaite tt-ujiiidn qui r^gn* d'un bout à 
l'auij-e djjH Is Bible 4b V»*et, ea Mit 
Jait va dai plui priemuK «oMuinaM da 
nÀIre lillirature (BCrfo, «iquiast aa- 
CMUtu mloM.poar lal pu lu oaiioat 

Le premier voluine offre .jusqu'ici 

(■) Laiionat^eat 5a viemwni dufi- 
raiirsft» mto'a'idicefsu- 
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vingt ditsertsiieni sur del*ujc4s loii'ltn- 
léreasan* . avac d.'S préfaças *t dsa ra- 
iiiar()u«t; Is Mcond volnne pré«enr«BDS 
prUÙIp panirulijra «iir la Gifis» ; la 
relie da la Genèse iurc paraphrasa et 
notPi , et une di»>e'tHiian , uoe préfaça 
Mir V Exode . avec iroia Jislertmîon» ; 
le it^tte de l'Ëxod« avpc paraphrase et 
ndiei , et une rtmnri|iie ; une ialrrprj- 
taiiôtida saint lérAme. Le troiiiJiinevo* 
lirmo renferme une pt*f .ce sur le Un- < 
tioiie , avec deux diajenalioa) j relatives 
et te ime du Léviiîciue ; unepr^Incesnr 
les Nombres : quiilrr disiertalions y ra- 
laiives ; la lexie des Nombtat avec des, 
remarque] pattiruliéres. 

ExlraiU sur ta nécessité et Cittiété 
de ta teotare de tasainte Bihle, tirés 
des saines Pires, el autres écrivains 
catholiques , pour l'encouragemeiU 
des catholiques, publiés par L'an- 
àreVa» Ea*. ptoîeuea/- à l'univer- 
sité de MarbouFg , et curé eatho- , 
' lique de cette ville^ «te. ,* «uvra^ 
traduit de l'altemaud. i vul. În-S. 
Bruxelles. Se trouve à Parist chei 
ÏWuHefe* WUrti. 

Ohser¥»lioiu tvr la m>j« d'aut»rilé 
appliquée à Ut religion ; en r'(ionse 
au seoùnd volume de FEssui sur 
Piaâifféreace *» matiirt dt religion 
de M. l'abbé F. dt la lUennaii , 
par J. t.. S. yinoeat, l'ua de* (tas- 
leurs de t'^glise rfforin^e de ^Vis- 
ines> pour fnire suite aux ionovu- 
lions sur l'Unité r eltgieuM duméme 
Bufenr. Broch. in-8. Treullet el 
tViirti. 

Dtscriplion du Calvaire des lau- 
riers. Monutueot élevéauBoiadet 
uié^t'S, di's veuves, des saurs et 
des .orphelins Je* guerrirrs fraii- 
ç,.ift lu^s rJDVecaliun de laVierge- 
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eit de I o fr. et 1 3 fr. pour l'élran- 
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sainte , mite des affligés, â lagloi 

du Très-Haut par la gloire de U 

croix. I Tol, in-8. avec un fron- 

Hspice gravé, représenlant le Cal- U burMu de* m&»a^e» «r k Mm*,, 

voire des Lauriers, /mprinurie de chei M. J L. p. VînareV, patienr, pria. 

Huiard-Covreier. 9 ir. cipal TJdacieuT et charge de la GOn«i< 

pondanca. 
Le i4 ■rptembreiSijiJourde I'bebN 
urion de k croùt riiMnc plocfa au cal- LITTÉBATURE. 

Taire flei la uHgti , rlet tableaui écrici à 

la inain et encadras , entourés d'une Ti- TkéâlrtyCompUl des jMtini , avec te 
iret^^jt°Jr"1r.'t„"-"°';!.?*'"."" "''".*' *"'.' '" ^SJ^''^' par 1- B. Ui$t , 






bleu cjletle 
nonce de ci 
fut établi, t 
faite lacom 

i ta gloire de la cVoii. Le 
ouvert tous les |ouit juiqii 
iSrg, afin ijue les femmes 1 
e faire intcrire dani caiii 'fidiia\ 



l'épogue a& il 
- - - luile fut 

rea™ 



leslP, puisent connaître lu _._ 
qui les appelle. Dans un piemier article 
Boua feroiu connaître ce ijue renrermo 
la première partie de l'oavriigê , et dans 
«Q second article i* que coutient^ lu m- 
coode partie. ' f 

Les Marlyn de la foi fendant la 
révolution français* , des pontifes , 
prèlres, religieux , religieuses, lûtes 
de Cun et Vautre sexe qui périrent 
'tUors pour la foi j par M. l'abbé 
jiimé Guillon , docieur en thé 
logie depuis 17S0 , prédicale 
jusqu'àlafin de 1790, etC' 3 vi 
ÏB-è. Germain Mathiot. 94 fr. 



ancien professeur de philosophie , 
traductrtr des Oeuvres de Cicé? 
ron , etc. , et par feu l'ahbé-le 
Monaier; augmentéde diisertatioAi 
et d'examen de pHees, par MM. A' 
maury Dmal et Alexandre Ditval, 
membres de l'Iastîlul njaX de 
France. Première, deuxièoie et 



troisième livraisons ii 



'. compo- 



sée des trois premiers volumes de 
Térence : au dépôt hiblipgraphique 
rue de Choîseul, n". 3. Le prix de 
chaque volume pour le» souscrip- 
teurs est 6 fr. 3o c. pour In noo- 
souscripleurs 7 fr. 5o c. 



La totalité de I' 



quaion«ToIuiiie9iii.8, 
Nous 



ouTrage a 



n deux traductions daPIame, 
I «n> de Gutudeuilte qui n'est pas anp- 
portable et qoi n'a point le teita en t#> 

Cird i l'autre de De Linien qui , btoc 
letis en regard , n'a presque que cerfs 
Nous reviendrons sur cet ouvrage, supériorité surcelle deGueudeville. Une 

nouvelle traduction de ce poëre romi- 
Uélangej de religion, de morale et V"_'"'«<:oenman^ah]e k tmnt digard,, 
de eriliqu^ sacrée. Première et deu. *""' '^°^ wi«-desirable ,.t celle que 
xiétn? années :.on sabont.e pour "rf^oS^r^:!'**'''" *"' 
cet ouvrage a Pans, ehei MM, 
'freiittel et ffUrtz; k Londres, 



Il thëttrs de 



QucQt k la traduction 
Sénique pa^ M. Coupé , <^..~ », <.,.iiw 

.......... ..«mrnsrce. Lcpns bJeibi.ndeséfiard, , mai. «, peut v «. 

de l abonnement pour la France niarquerfuel*iu«tT«cet^idiipuatit«nt, 
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i) but y-pim , dini MUe de U. I.i< 

Lb iTRducrion du tliélire Ae Tirence , 
par feu M. t'abbé Ls Hoonier, iielait' 
iMiien kdéiiTBT, au*ii M. Livje In con- 
nu, elle sera eiiTii:bie de dUicrlaiiant 
•I dsiamens daa pi^ei qui compoicut 
u tlijlire , par M. M- Duval, dont I'ub 
ut tT^YSTii dHns l'étude de la litlira. 
Ton trtT:ieDnr,etdoiit l'autre en a si beu- 
miMmem: mK en pratique les priacipe» 
ilab) Ku piècet- 

Rtthtrehet sur la myHtoUgit et la 
titliralnrt au Nord, — RuTiaiiefU: 
tt Runiéritn-Slàk ; ou Calendrier 
runique , ai/eo l'explication dei di- 
vin earaelires ,filti eto. qui tant 
gTa¥éi tur eei ancient bdlont , au- 
quel cal jointe une ode tirée de 
PEdda Sxmuador, appelée Trhy- 
nu-quida ; ou U Rapt du marteau 
ie Thar, Composée dans le oni'éme 
giécle; traduit en français de la 
langue irlundaite : auivi de quel- 
ques remarques aur la loj'thO' 
togie du Nord : ou y a jouit quel- 
que* plaochea repréaenlant dea 
monumCDa runiquei doal on 
donne l'explication. Par lens 
^nl)f, «n-devant conauldù Oase- 
marck et de Norwéje à Londres , 
CI membre de la Société de la 
liltfnlure d'blande à Copenha- 
;ne. Broch. ia-8. De Vimprijnerix 
àe.Hnou , rue de Cléry, n*. q. 

CataiapK tysUmalique et raiionné 



de la nowelU Ulléralurejrànçvse ; 
ou Rétuné général de» livre» iin « i 
Maux et de tous genre» , eartet géo- 
graphique! , gravuret et aunret de 
muiique ^ui ont ilé pubLiéi en 
France dans U cours 3c Ton iSao. 
Broch. in-S. 1 Paria, chet Treut- 
tel et TVSrli, à Siraabourg et à 
Londrea , mime maitaa de oam- 

Annales de la littérature et des arts, 
par M< Quatremer dé Quincy , 
Vanderbourg , Itaoul-Rechette., de 
Chny, Abel Remusat, P. L. Mol^ 
vauU , Charles Nodier , Laneelot , 
Amer, Deslaint , et pi uaieurs au- 
tre* hommea de lettres, ne, lie, 
i5e, i4'e, i3e, i€e, 17e et 18e 
cahtera. ( Voyez pour l'adréaae ef^ 
le prix le onzième cabiw de ce. 
Journal iGao.) 

Nueva Calteion dt Piesas en protay 
en versos , ( en français I Nouvelle 
Coileetion de morceaux en prose et 
en vers , extraits de différens au- 
teurs eipagttolt, par T. L. B- C. 
Secondeédîtion augmentée. 3 voL 
in-iB.à LyoniCormonct LeBlane, 
Paris» TreuttetetfVurtx. 3 fr. Sa 
crat. 

let ouTrages 



gis on a fait dea e: 
Dtes, Solia, Qu«v«da , ..^v .. 
autre*. L'Imprauion de cet 
ett bien soignée. . 
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Classe IV. Beaux'-^/ts, 



QUATRIÈME CLASSE. 



lEAOS AKTS. 

VOeuvfe des /«un et la Théogonie 
d'Hésfodg, tomp»Èéi et décrits 
par 3. Ftaânnan, scnl pieu rang! au, 
et gravés par Mad Sffyer,nét Lan- 
(Ion. 37 planches ia-fotio. Chez 
Sanee, marchaDd(!eslaaipes,nir 
9sinl-Deiiii , "»*■ "4 i Briard, 
bouletard de* Ilalints. Delpech, 
quai Vollaire. Prix 14 f'- 



hbU aiair'é Viloga t^u6 tioui *B(pOD9 de 
faire des compositioai de Fleinua, c'est 
aiseï dire que le destin du kihîU* u'i 
rien perdu lou» la pointe du graieur, 
de soii esprit . de sa pureti , de son ex- 
pression, ecqae Isa artistes doivent d'an-^ 
tHni plus accueillir cette aipèce de tra- 
duction ,(in'au mfrice de la Gdjlit^elt* 
joUi celui DOn moins grand d'èu«, ^r 
(on prix modéré , 1 la classe la oioiai 
foiiunje del «, 



Ho- 



Tous les STMttei counoùsent les 
poiilions faites, par Plaxoian cou 
mare, Escfajle , If Dante 
justice a lent origInaKié, comtne «u set>- 
lia^nt du vrai besu dont elles poneni 
l'empreince : )• laihia tM ^'ils j, n- 
conDHiuent les leur Sont recberrfatt 
erec em presse ment ; les jeunes étèfei 
«D font un sujet d'ciifdt 



ls d'heureuses îi 



eriet 



«impllcllj , tetie grâce dei poees 
floblesse d'cipression,' C«lie purel^ de 
fotmet qui sont le cbarine des produc- 
tions des diiciBu«,at da plui cette scioDCe 
de composition dans laijuelle les moder- 
pârtii:ulière m eut réussi. Le dod- 



teI o 



lOQçons »]0i 



s'il esl possible , k la réjiv 
auteur 1 il offie notnbre de compoiiiioas 
' style le plus gracjeul " ' 



tpœps le plus poétique : ellea attestent 
l'éicitdue, la Ûeiibiliii du g^nte de 
^azman; elles prouvent que la manière 
antique pour laquelle il a tiue *oRalioil 
d^idje , et dont toutes ses productions ' 
portent le type, n'est pas la seule qu'il 
puisse employer avec succps et sur la- 
quelle doive se fonder toute sa reaom- 
in£e. Anuonrer que l'inspection des gra- 
vures exécutées pv madame Soyer a 



M«nitiRMs unaicns tt ma4<rMi ie 
Phinioutiim, dierits saisi lé âwf 
hU roffort archéologique tt ptHo-- 
ratque , précéàta i'iuit nMiet géo- 
graphiijut, d'unt notite hittorifae 
et d'un disûourt iuf i^ rtli^on, U 
ïégiilati»n tt It* ma^rs du Hm- 
dcut- Par L. LtmgUi. *#«. ^rrai- 
aon in-foKs. Cher Vé^teaffnt 
àa timeAtre S«b>l--André'-rfa»' 
Aru,n%ti, à Tûtiê , Sin»bMtg 
*t LMdrra^et TrewtiWeirfuru. 
Prix »m pcpier fin li ïf. luf pa- 
pier vélin f arte la Irtlre 34 ît. 
snr pa|»tcr riiia arant la tetire 
36 fF, 

^IImm lithogra^tjiu ; ou Reeatit 
dt dtaêins sur pwn-c, psr deanr- 
(islc* fnaÇaia. Aonte 1 Sa 1 . Ja-fol- 
oblvng. i/esjprMf qsoiâeVslUirA 
18 fr. 



Ce reeue'rl cflaiiem ^tarié pttneha 
lithographique! dont voici le contenu. 
La première représente unabreuiroiTjla 
(feuiième ^ le Vigilant ; la troisiÉioa < 
un tïllek de posta russe ; la quatrlimsi 
une vue prise dans la vallée de ^ojat 
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Classs V. MèiaAgés , etc. 



( Puv-dn-Dôme 1 ; Il 



6$ 

ro.T/duXiood"'c^:n«'u wï: «nr-ir^'^'^''''' ^"'">«- 

neuvième, Aitaandn de La Bordt, membre 
àt rinstilui , FM). Lei deisins faîla 
d'aprèi nature, paf MM. ^olti*- 



UinfiWvt kcbaisnf ; It djxiîmi. . 
-Wrgar g lu cn*i^< , Marie Scuilrl qi 
tuflt ta Fraiif# ; Ih douiiinis 



gvaù, Bûnse, etc, Oniiime Inrai- 



'^''•J''mL- ""'" **• *''»'"'5i"' ;,'- '"^- ••» grand in^oll». iVi«rtfc. PapÏM 
ai>m*, JdMoni sur ua rocher : la qua- -, ■ r. 



Lit Monument de la France clatsés 



eodroni )ur ccioUTrugs. 



CINQUIÈME CLASSE. 



MÉLANGES. 



t»3« Rojjiti ; Dduvelle édition 
feeetnnpagatfe d'obserralioua et 
d'A^taircissemeas hiatorii|ues, par 
H- Letronne. msmhte de l^Inttilut. 
ï'ome 1er. Hitloire anoiesDe. i vol. 
io-a. Firmin Hiiot. Prix 6 fr. 



Noiu ri 



ir owrragQ. 



Lettres inédites de Voltaire, de ma- 
dame Denyt ietde Collini, adrei- 
sieaà M.Dwont,avac»laii Cor- 
«eiL aoi|w«r«n de Colmar, préc^- 
déea d'uo jugsoBcnt philosophique 
et littéraire sur VuKaW , et «ui- 
tjn d'une ipitre inédite ou roi de 
ffutte ftt de/ragmens de lettres à 
Grimm , Diderot , Helrelius , Th!- 

friot , Damilaville , au marquis de 
Fraigni et autres, t vol. ïh-is. 
Mongie aîné. 5 fr.— 4 fr. to c. 



Bulgel'polilique , littéraire^ moral 
et financier de la Ftance pour l'an- 
née ooaranle, extrait da porte-r' 
feuille de miaistrea de* deux ré- 
gimes , par ud IiomiDe qui l'a en 
piua d'uDo {«is entre lea ma tes , 
lani iaiBau le prendre poaP son 
c»(upte. I vû\.'\a-&,Bichet aini. 

NOUVELLES LITtÉHAIREa. 

La gTaRint'alre allemande de M. Si- 
taon , que nout avoru inDonc^ dniit 
notre Journal , page SiS de In ringi- 
deaiiiine amJe , (1S19), a fiéappron- 
y{^ per la Socijié asTanie de Berlin , 
charge ipéciaiement de veiller aux pria- 
r.ipes de la langue allemaûde ) etrauieiir 
a ini nommé luembre carrMpôfldant da 
cÂte toci£i£ germaniqtw. 

JfOUBNACX. 

Journal général de la litlériflure 
itraAglre ; ou Inilicatepr bîblîogra. 



nign^Pdi-vGoOgle 



E V. Journaux. Annonces. 



pbf^ue et»isoDiié dei livres nou- 
veaux en totU genre' et eb loutes 
SQrtes de langues , cart.es géogra- 
phiques et œuvreti de mwsique qui 
parainevtdantki divers payi étran' 
géra à la France , cloués par «rdre 
demaliréea, avec Jei notes des 
objets traités par les socî(<lés sa- 
vantes et des prix qui y otir^rté' 
proposés; le D(!crologe des écri- 
vaÎH» et arlitles célèbres de I'Eut 
. rope ; des nouvelles des sciences 
et des arts, etc. : vingt-unième 
année. Janvier i83i , premier 
cahier. On s'abonne pour ce Jour- 
nal à Paris, chez TreutUl et Wurti, 
rue de Bourbon, n°. 17, même 
■nation de commerce àStrssbour^, 
rue des Serruriers, n'. 3o, et à 
I^ndres, SoSoho-square. Prix de 
l'abonoemeot pour l'année i5 fr. 

Joumaldes Sa»ans, cahiers d'octo- 
bre et de novembre 1630. 

. ht» «Tticlet lai plut raminquable* de 
cea deux cHbleriaunt, pour celui d'oc- 
tobre , — Géographie de Virgile, par 
Helliaj, »tec des noie» par M. Mur- 
ceiiin , ( Hrlicie de M. Lettàne. ) — 
Mjditaliumpoéliqiiea par H. Âlplioiue 
de la Martine , (oïlide de M. /^ojufcr- 
boarg.) — VojTEgej en dlveraea ccairéee 
lie l'Orient , et publiai par Robert 
ffalpole-, (article de U. ï^nfne.) — 
Pour le cahiel' de novembre , — 1« De*- . 
truction de Jérusalem , poëme drama- 
tique , par le tév. H. H. /Uilmaa , (ar- 
ticle de M. Ra/nouard.) Eiani pbilqw- 
'pbi(]ue SUT la natuTS morale et intellar^ 
tuelie de l'bommi, par G. Spunluim, 
( article (le M. Aitl Remuïai:.) Qupliiual 
RamarquH hiicoriquei et littéraires sur 



les dialogtwi dits (ocratiquei, (article 
de H. Ltirâne. ) 

ANNONCES. 

Il paraîtra bien! At un ouvrage intî- 
tiil£ Précis hitcori^Kt conctrruatt le 
ùlpcui et le liège de Dantzic en i^iS , 
par M. d' jisamckefik , ancien lieuto- 
nsoi rolonel de cavalerie , aiiaclié d- 
devant à l'état-majorda l'arméaRaMe, 
•a riponae ï l'ouvrage qui a para tnr 
le mime sujet de U.P.P. X. d'Anoii, 
capitaine dugâoie. On peut l'inscrire , 
pour cet ouvraEe , i Peria , cbet MU. 
Treultel et WûrtZ, et inime maisoct 
de commcneice il Straibourg et à-Lon* 
dres. 

Phitographie médicale , ornée défi- ' 
giiret de grandeur naturelle , où l'on 
expose l'histoire des poison» tiré» du 
règne végétal , elles moyens de remé- 
dier à leurs effets déUtères , avac dm 
observations sur le» propriétés et let 
usages des plantes dites heroï^urs , pac 
Joseph Roquet , cbevalier deja Ligfoit^ 
d'honneur , docteur et membre de l« 
Faculté de Montpellier, membre de plu- 
lieurs académiei et «ocijt^ savantes. Cet 
ounra^e aéra compote de treote-aix lï- 
vraisoDs formant deuT volumça grand 
in-4. CbaqiM livraison coo<pr«iidr> cinq 
plancbea ou troia ou quatre feiriBb dm 
texte; il en paraîtra non r^ulièrcinent 
toui lea moi*, à compter du preàrier 
janvier i8ai. On aouacrit pour cet ou- 
vrage à Paris , chez l'Auteiif , rue de 
Lonvori , n°. 5, et chei Nicolle. Le 
pni de ^aqne livraison ■" papier En 
»c de 8 firanci : il tera tir^quinuaièm- 
ptairet seulement petit in-folio , papier 
vjlin *uptrfin , dit nom de lésas , figu- 
res avant la lettre griae , premières 
épreuve*. Chaque livraiaon 3o l'r. Un 
exemplaire unique avec tes Eguies peio- 
tea tur pean de vélin par l'auisur des - 



n,gN..(jNGôi:")glc 



JOURNAL GÉNÉRAL 



LITTERATURE DE FRANCE. 



TROISIEftlE CAHIER , 1 8a ». 
Prix pour douze catiiers, i5 fraoci. 



Les doubles prix , lépans par un tiret — , eottét au* articles 
aanoltcés dans ee journal , désignent le prix pour Varit , et celui 
franc de port par la postt , Juifu'aux /rontiirat de la France. Ces 
ftix doiumMt nietsutirement augmenter dans l'étranger , vu les frait 
ulléfiBurs , eit raison de la- distance des lieux. 



PREMIÈEE CLASSE. 



HISTOIRE NATUftELLE. 

HidoirvnatureUt des Lipidaptireê,' 
ou'papUlofts diurnes des enoiroru 
de Paris, par M. E. H- GénùuvilU, 
docteur en 'nëdecioe. Sme. U- 
vntison- Crévol, .. , ' 

Bitloire nàlureUe des Mammîfires. 
Meo des figures originales , dessi- 
nées d'après dts animaux mimuu , 
Ïnbliée par M. Geoffroy Saint- 
\ilaire cl Frédérie Cuvier -. M. C. 
D« Lastey rie, édilear. aae- li- 
vraison in-folia avec six planvkes 
it M. De hasUyrie. Frix de cha- 
que livra iio a iSfr.. 
iofràtUf^ral dé la Httératurt de . 



Nouveau KeamUdt PUnehes co- 
loriées d'éiséauXf Sur papier vé' 
lin , pour servir de suite et de 
complément aux planches enlumi- 
nées deBuffon^far MM-C. Tem- 
minel d' Amaterdam , membre de 
plujîeun académies et société 
Bavantes , et Mèffrein Laugïer , 
baron de Chartrouse, de Paris. 
ae. 3e, 4e. Se livraison» in-4. et 
ifl-folio. On souscrit chfi Gahfiel 
Dufour , ( seul chargé par les ' 
éditeurs delà distribution et île )a 
veille de cet ouvrage. ) ftix ij« 
chaque livraison. à^Bari^, ^ 1^' 
iA-4. 13 fr. in- (t^lM). 

Fivnae, iSsi ,M°-3- S, 



nigN^P^di-vGoogle '■ 



66 Glaise t. Mitteire fuU^reHe. ^otfiftiftte, etQ^ 



Cftlerie des oheattx da Cahintt 
d'histoire nalureUe du Jardin du 
Roi , dessinée d'après nature par 
Paul Oudart, peintre d'hiito'iré* 
naturelle. 6e, livrais nn în-4. (*). 
On sowcrit pour cet «trvr^e 
chei l'j^uteuTr, rile Serpente, n", 
6 et chei Treuttel et Tfùrtz. Le 
prix de la souicripliiia paue l'ou^ 
Trage entier ttt de 4 fr- V**^ 
chaque livraîion i de A fi^- ^0 e. 
WuMÎpar livraisoD'panr un genre 
et SOI jous-genre ; de 5 fr. pour 
un sous-genre, et ^e 5 fr. pouf 
les livraûoDi détachées qu'on de-' 
manderait tanaavoiraouscrit 

BOTANIQDE. 

Plantes de la l-'r^nce naluralisHs tt 
culliviei e^ Fronce, décrite» et 
peiotei d'apr^A nature par Jifume 
Saiiit-Hilairt. Beuxiéine partiel 
98e. livraison , la-^. 63e. dç'ti^ut 
l'ouvrage. Chet l'Auteur , rue 
Fnrslemberg î n". 3.. Prix sur pa- 
pier nrdinaire 8 i>. > Sur papier 
vélin in-4. iSfr. ' 

pbt«Qd£. caosUE, 

Dei merveilUu^çeffiftfdel^viid'Ar- 
chimide, rapj^rofih^i def myUir6^ 
de to r«iigion..i Expérience^ quf 
les démoatreqt, et les expUqueuL 
Par l'abbd Ma»siw,à , prarcHeur 
au collège de U Rochelle. 1 voÇ 
10-9. avec AsiC^. 'Jl'aradan. 

(*) Ifoos avons aaaoDcé Ib* pra- 
B)i«re«t ileuxiàiila li«T»9eiii dans la 
ontiinf cahier da ce Journal iS'jo , 1^ 

. traiiième Ano» le priB^iiar cahier de c« 
JoDTaal iSSi et le] quRtn^ms et cin- 
qQiime lirraîsoni ifans le deuiièma 
caiùerdece^eurflrtlMai. 



itteheTches historiées sur Ul tul- 
files coaUrutts dant les stis de 
to^de et Ua tulfitrei- des soudes 
artijicielUs. Par Pontet , phanna- 
cien, membrede plusieurs tocié- 
tffs savante*, ^rilcb. in-S. '^v- 
■eille. Ricard. ' ' 

Otservatio9nur Us procédés qu'a» 
peut employer pour dénaturer Ut 
sels dtstinés aux fabriqués de 
seiide* artificielUs' Broch- in-4- 
Même adresse.' 

irpani -éUmaftairts de physique ^ . 
hydrostatique , d^astronomie -et 
de météorologie, etc. Par U. Coite. 
Troisième édilion , ornée de six 
plaoches. Delalain. 

Ohs^rtittians physipo^ehimi^et sur 
Ut aiiiages du putatiiutu et du s»- 
dJum avea d'aulrts metfiux : pto- 
pn^tés nouvelles de cesatliages» 
servant i expliquer le phéno- 
Efiène de l^flaïamalion Sponta- 
née du phosphore et la cause du 
mouvement du camphre sar 
l'eau ,^^4ntJm«ine drsÂieiU dkiu 
k commerce. Par G. S. Sellas , 
pharmacien principal éÊhaie. '■ 
Broch. in- 8. Hets. Antoine. 

PHYSIOLOGIE. UËDECINE. 
' CHIRURGIE. PHARMACIK. ■ 

Pfinàpes généretux de physiologie ' 
pathologique ao^rdonaés, d'apria 
la-dvctriae de Sf.' Broussait. Par 
L. G. Bégin , chiru^iea «ide-ma- 
ior de't'hApital militaire, d'ins-i 
tructÎQK de MWi. i roL tn-S. 
Méqnignoa Mamis. Ë fr. 

Xçi médeeia* Ugaie,, relative i JW* 



■,Gt)Ogle 
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rpn , doolcar en nnideciile de ta lét Irait kitm ^di forment tè pnnflhr 

Faculté de Fari3> yfottaaem dte- 'o'"™» i" »■ ooTriga ; Il coatuénc* 

-lUchnBMit , des maladtu des ("îr ''°"'™' ^" **"• »" pr*'«»«M 

mme» et dw enftn, , membre Zt, VJ1!^^"a ' T"*" ^ '' 

• ■ ■ .. . . . lellre qui a celle dou enr douc oslet^ k 

! pluj.eiir» sociétés aat.onales tt.ui« 1« Ban.w d, ««, afS^.ioW »oi 



et étnoeènk. I vei: in-a. Chet 
i'Amtmr, n» Sâlfcl-André-deS- 
ArU.n', 58ietCr»iriieiow. 7 fr, 
— Sfr. 5a t. 

Nout reiiondroDi lur cet ouittgi, 

i>it iiV^e el i« ta nature des mala- 
dits ; DU nôUvèlhi coaiidéraUon* 
loiiehtiil ia véi'ilabie action du lyf 
tente ais0riant dans le* pkéno- 
iuiittf de l'étonomie animale. Par 
M. J^lttrd ,àt)cleiir en médecine 

" 4e la Faculté de Paris , chevalier 
êe la Légioa-â'honneur, méd'e- 
db en chtt, adjâiat de la maisoD 
rdytale de SainttJenis; n^decia 
coAiUltant d^s succursales d& 
cet(« Aiafson ; médecia honoraire 
déi âîijieusaires et membre de 
ptn«ieurs sociéLés de médecine 
nationales et élrangèret- a vol, in- 
8. J. B. Êailliiré. 1 3 fr.— 1 5 fr. 



ieldron* auMÎ tùr cet ou- 



TT»ge. 

Reoherebei anatmmi^Aei siir ktiége 
et k» causes éet maladies, par 
J, B. JHorgagni, etc. (Voyeipour 
Je développement du litre, l'a^ 
dresse et le prix le prdaédeot 
cakier de oe Journal.) 

AnieU deiUBtimt. 

En tiMÎimt du wjg» M dw rawM 
des miilaili» , MorgHgni ■ éà cnmmiâj 
ctT par lu têie. i)iiî ii«ni un rang » *nii- 
Mutdaas-leiyiiim* da l'icoBa^iedu 



.Jioal OfFentll sur lei cadavrej , taal4 
Vatolt» qu'à lui , pArce qO* la ptupÀt 
d'enire «Het trouveront hnra plncea 
A<fm les (eilrei luiïantn, ]«s unei dan* 
M endroit, 1m auirMddn» un autre: 
an ffEsi , obterrB-i-iJ iiidiciaairaHnt , 
.k douleur de i«ie le jmdl ji l« pluparl 
des Bialadim du relia du corbs ai ^la 
ttte felle-mlma : il y a ptu» , ajouie-t-il, 
c'eitqueceTlê douIeurMuIa tin produit 
prwque jamaf) la iHotr ; d'où il réiuka 
qu'il n'a i offrii- qn'un (rèi-petil txoia- 
hr« d'eiamplea 0* l'on irft qu'elle prê- 
cha le* unlre* iuditpefiliona , ou en 
en elle-méne la prineipula; et il par- 
liculariie CM axcmplea ; il paata delà 
i r«ipos£ des maladie) qui affectent 
princi paiement \k xiit , etdoiilelle eat 
parti culièrement \t li^gc i ce (Mil l'a- 
popleiio en général qui le divite en apo- 
plexie iffDguim A Stretiie , et l'apo- 
Êlaiiequi a'aatoïnnguW. ntaMuie. 
traite anaoitd dti autrei affcctioni 
a^p^euae* j da U phréntija , de la pa- 
rapbrânâsia:, du dtiirs, eoEn de ia 
m^nie , de la mélancolie et da l'bj'dto : 

Dant lea obwvaiiona lumineiitea 
qu'il rjpand^ur ces divert «ujeii, Mor- 
■ ^affâf lîtjile àMD litre, procèd* loir* 
jour) d'aprèi lea recbercMi anatomî- 
quet qua l'iiispettiaQ d'un trdigrénd 
Nombre de cidavrïl lut a pernnb da 
' laJM et qui lui aWi ilMKpM pteiqui iba- 
tiiimMAant )« litgJT et lot cauwa dei 
mataiiie» qn'N akatsioa atqnr •• tap- 
teiauxnrfactioiuiiu'^rouia 
19 ces divaraqg maJadiM. 

Manutl de médecine Ugale, extrait 
dâi miilUiàrë tr»tii dAoie»i et 
mei rnei, 9t partiqi>Mr«iicnl d« 



latâte 
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etufde}iâ*ytSfn,tt ifFoieréfif det 
articles importaru puiliès jusqa'è. 
ce jour pgj-.ie docUuT Matc : suivi 
' des loit yies ordonnances, et de* 
artieUs du Code relatifs aux mé- 
decins;- chirurgiens , par le doc- 
' teuT^Bedand , docteur en mÉdè- 
" cine de )a FacuUé de Paris, i vçi. 
io-8. JBros^on. 5 fr, 5o t. 

Bibliothèque oplUalmol<igique ; on 
K<«uetl<<i'o^«eiifAtioiM sur Us ma- 
ladies ■des yeax , faites à Clastitut 
royal dis jfunes aveugles , pflrM. 
GuiUfé, directeur général et mé- 
dccio en chef de l'Institut, avec 
des lioles.et'jiildiliops. par MM. 
DupifyJri" fAUberl, Paritet, iu- 
eo* , JVauche. Tome 1er, cinq Tas- 
ciculea iQ-tl. Croullebait. Pris; du 
volume entier , composé de hùïl 
faicicitles 10 fr. Pri;t de chaquie 
{ajcicules^parèmeut i fr. 3a c. 

Annufire de la Société de méde- 
cine, de .chirurgie et de pharmacie 
du département de l'Eure. An- 
nées. i&t\ à i&io. Par tes mem- 
bres du comité central de 'celte 
sociélii.iotoluinesiD-S.â Evreux, 
ehet Ancélte fils. Prix dé chaque 
voluuie jfr. 5o e. 

"^BihHothique médiùak; ou Recueil 
périodique d'extraits des meilleurs 
ouvrages de mètiecine et 3e chirur- 
gie. DitL'if ptié|UQiBDn(!e , n". 309. 
, T*nie leFu—BuUttin de S./§caâà- 
■ mie de m^(l««riM'ie Farii. Cahier 
' de (técemhre 18*0. iD-8. Gaboit. 
gfec^gnsn Marvis. Prix pour 
l'apoM aS fr. 

' Journai de fktrma^eet dei Scren- 
'. M* nrfcfMMJMI, rédigé pir MM. 



. Boiûiltm'U-Grange,'Cadél, Ptan^ 
cte , Baudet , Virey, etc. n". 1 , 
septième autée. Colas jiïs. Prtt 
de t'aanée 1 5 fr. pour l'élraftgér, 
i« fr. 

^Dictionnaire 'de rméiee ine pratique 
_el de chirurgie , oût _i la ftsrtéa 
des gens dit mande , aUtant que 
l'art de guérir (n est sUseeplitle ; 
ou mojrens les pluj simples , lei 
|tlus modernes et les mieux éproa- 
■ véi de traiter toutes les iafim^ 
tés humaioea. Par M- M. Alexan- 
dre Pougens, docteur en méde- 
cine de la Faculté de Montpellier, 
médecin en chef de l'hospice ci- 
vil et militaire de MiUau, mem- 
bre associé de la Sociéié mé- 
dicale de Paris , des Sociétés de 
médecine pratique deMonlpelIipr 
et de Paria. Deuxième édition, 
revue avec soin , augmentée da 
double ; ou plulAtnouvei ouvragt 
où. Confail connaître les mojrei^ 
de conserver la santé , les divers 
préjugés et un millier defaitt ai- 
riuix et d'anecdotes de médecine. 
4 vol. in-S. Chez l'Auteur, rue 
_ Sainte-Anne, n°. la et TreûlUl 
et ffUrtz. aj fr. " ■ 

Xe tilrfl de c«S onragei cft tomtat 
un leurre présenii k la.ccâduliii pobli- 
qua : il n'en en pu de mtaie de celui' 
ci .: l'auteur tieqt ezaclemeni re qo* 
son tilre promel ; il seraii difficile ea 
eFlét de rasiembler an si peu de votu- 
mes plus d'ubial* iiiléreissos : outre lei 
maj'eni qu'il offre de guérir les omb- 
diei , on j irouvetotl* les détails qui 
eoncerneut l'art de les prévenir, 00 de 
1 longue 



ae cens nssertion , nom re- 
ts QOi«iao(«iii~t I tiûaiioB 
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'giaion, ivrtue , màladit. 
et daoi ce dsT 
^p]i» qui 



dit , prijug^i , 

dei charlatant tt 
dangtr d'ai/oir plutieurt médt- 

i; faut a 



u qpali 



volum 



) bout à l'au 






dictionnaire, pour<se tormer une jaitl 
i^ de la quaDCiié prodigienie de fiin 
curieux qui j lODt raMBOiblcs et doat 
la uble placée k U lAta du prbmieF 
dooDcle litre en abrigi ^i 



K parait propr* 1 
t ne peut que le *i 






■Jioitvtau Dietionnaire 4t médecine. 



-ehirurgiè , pharmaeie ,■ chimie t 
histoire nalurelU , elc.j'oÂ Toa 
trouve Citjmologie de toits Ut 
termes usités dans ces sciencei et 
(hiitoire de chacune des maladies 
qui s'y rapportent. Par MM. Bf- 
eUir , Cloquet. Orfila. Toinê 1er. 
(A.-Gyr.) 1 vo(. in-e. Mfcîtti- 
gnaa Marvis et Gaboa. 

MATHÉMATIQUES. . 

Précis Iris-sueoiact de la' nouvtU» 
trigonométrie', ei de'son appliea- 
Jion,etc. ParM-i'5â:Vri>2m;Brocli> 

■ iH-8, CheiPiefret. 



DEUXIÈME CLASSE, 



ÉCONOMIE BURALE ET DOMES- 
TIQUE. 

jlimanach <Iu ion Jardinier, par 
Mordant' De Launay , êonlinué 
pour l'an >831 par M. Vilmorin 
Noisette , ^tc. I gros voL in-is. 
Oudot. e'fr- 

Mémoire sur Itt expériences faites 
i Sdiitt'Ouf n pr^i Paris , pour- la, 
, conservation des grains dans un 
, »ilo ou folie souterraine ; et Rap- 
-fOTtfait à la Société d'eneoura- 
' cernent par M. Ternattx l'ainé, 
nëgociant , membre de la Cham- 
bre de» Députés. Broch: in 8. 
arec planche graiée. De Launt^ 
. et Bf iMO( ThiVajtj. i ft. sS c. 



ytém«ire sur U sucre de betUrare^. 
par a. le cbmie de Cbaptal , pair 
de France, lu à l'Académie royale 
des Sciencesi le i S octobre 1 3 1 8. 
Troisième, édilion, augmentée 
Broch. ia- 8 Mad- Hutai^d^ 

Histoire de la Rose chez les peupta 
de l'aittiquitéel ehei les modtrnes. 
Descriplioa des etpéces cultivées: 
culture des rosiers. Propriété des 
roses et leurs diverses propriétés 
alîmenlaires et comesliques. Par 
M. le marquis de Chejnfl: i vol. 
îa- 8. Toulouse! yiesseun. 



Du Syiitime in^uslritl Par JSmvi 
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7« ËL^sKp. AtU méaanitfues et inSttttriék. 



Saiat-Sitp^n. i vd. in-S. Ri' 

nautrd, iffi- SBft 

- I^'oij» rt TÏ^q^r^ot vft Mt ouwagp. 

"^scriptio^ d'i noyinamx- instrif- 
mens ^urjcv(t(f r£ Iça pfufi ulxlts. 
Ykc a. fliaer ■■ U^iult d^ l>llf 
Btitti par Ç, ^. A- Mathiei» de 
Domhaile, correspondanl de la 
Société royale et centrale d'agri- 
culture, de la Société d'encoura- 
gMiCHt pdur l'indnilrû) nalio- 
nale ; de la Sociéti royale des 

. aciencei i litres et arts deNaD- 
cy et de la SoeiéU d^griculliire 
de la ipéme ville ; avec aS plan- 
ches $nvifs par M. Leblanc , 
dessinateur'g rêveur du Conser- 
^valoire des arts et métiers, t vol. 
ÎD-4. MiiiJ. Hutard. i3 fr. So c. 

On tonfoit que, cet onnag» , parM 
Mature , m refuM k taule ■a«lf ip , à 
tout extiiil, paice qu'il ue pent élra 
bien comprii qu'aise hi lecouTi du 
^iujclif*. Len agricoliAtir» , 1^ «isa-- 
teur* même l« lirpat avec fruit et avec 
iotjijt. STui]) obieryeroDi leuleinant . 
u'il peut faire luîre et tervir de coin- 
înripei d'agricnhu 






A par Crud. 



fozar parhien } qû ^^nni^aire rtu- 
sonné de l'industrie des premîtfs 
ariisles el/abricrtnt deParis, o,{~ 
tjùtit l'examen de leur i froduits, 

,' Jabricalions , inventions et déeou- 

3 ries.: ouvrage utile à <oules les 
aises de la société. Fremière 
année, jia bureau du Baiarpari- 

Ce b*anr 'peut tua cousidjrj comme 
va in.9mt»f/n lep. plui iauneninfBC 



omet dont on ptiiite raconinuader I^ 
Wtere et même l'examen. Il va éta- 
blir enirç P«rii «c 1m diparteffleai de* 
rapponi extrêmement faiorablai bii% 
arts et à l'induitrie. Paï uns d£coa- 
«erts ne tera ditornais faite à Paria, 
païuD psrractieDùement ne sera «ppor- 
1^ daot vjàB Fabrice de la capitale qiia 
louie* le* villea dea d^ariement iie 
■eiaat miMf i poriied'en jouir comme 
Ie« habitaai d* I^arii. Lei capltaliate* 
tromeront même daut le ha;iar part' 
dmt dai iareotioni et dsa objet* 'd'iB' 
da*irie propret k êteHIer leur cariositi 
et à etOiUF letij lollieitude. 

Arehhes des découvertes et dés in* 
ventions nouyeUAS faites duns let 
sciences, les arts et Us manufac' 
tares tant en France que doru Us 
pityt étrangers pendant Vannée 
1630, "avec i'tndicalion tuccincle 
des principaux produits de l'in- 
duatrierMnçaise.f la Ijstc des bre- 
vets d'invention ou dêperfectios- 
nemeot accordés par le gouver- 
neoieot pendant le i;qurs de la 
'ïuéme a«née, et .des aoliceisur 
les prix proposés ou décernéspar 
diflTérenles société sayantea , 
françaises et étrangÎTfspour l'en- 
couragement des sciences et des 
arl». 1 vol. io-é. Paris , chea 
■ITreutlet et ff^rlz. istrasbourç, 
rue des Serruriers; a Londres* 
3oSohe-Square. y.ft. 

■ Oe ïOiume est le domlrme d'nnr^ 
partnira uiile ^iae leutieat aiec lut- 
cjts' depuis i8a3 . parce qu'il rend un 
compte au«i fidèle qtw data de* d^ 
couTeriea fAÎiei ctiaijve aw^ llw» If» 
difTéreaiM b»ncb.E) de* 'ciencet , de* 
beaui-atli et de* ^ni n^cant^ues. C^ 
BouTEan volume ofire , romme les |>Té> 
eideiu, une grande Tyriêié d'aniclei 
en loot genre , parmi letqticla On dii> 
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CiouzIL AHi mitahî^'uts et ùiâustrieîs. y-i 



HoàiuH (datât ans (c|ehci^*>ata ir- 
Tifle de l^ngie , par H. Abél Heitfu- 
#M ; iM fl^rid* M Èo«h0U pbr M. 
TwmmiA; âma Inidn i>* phfilfut 

■nklndacbinueparSùboni*, H. Br>- 
coonot et M. BrandM ; deux ariirtes 
SiUaHciU tt de gaivamime par M. 
AiWBer M M. Motl , un »iik\é Aopil^u 
par M. FT«m«l : un ATiUlt de méféo- 
kdJdcIS par M' PoaTÎWj-un arlidt'de 
méthane p*r II docSMT â^tms-Mwie ; 
WB article d'ojwwiai* pur M. Ivwlia^ ; 
un anicle de pUarmteie par U. Liak ; 
qn arricle de mathiiaiaiguet par M. 
FolnoD i deux articfei aattronomi' 

K- MM. Gaulfer et RcIbI rit par H. 
RelMurs (qoant aux bean BrH } ; 
-iitt anide èe àvuln par H. Mirînfa ,- 
sa arttcU de ftimiare rriadf aiix pano- 
Timai-iaTemèiparÀl RoWl Wallon; 
un article de iculpcure lelatif au pan- 
tographe du tculi'teuT, par M Gat- 
leaux ; deni arLÎcUs de muai^ae rela- 
tif» k de nouïeaux inilrumeni Jalta-- 
liipar MM. PouReauelDiait. (QuhdI 
à l'agriculture, lea arts économique*, 
BTli chimique* et arn méoaiiiquef) une 
foDÎe d'artictea , tout întireMani , dont 
non* nf pouvont indiquer opo quel' 
qoes-una. Aru itUcanùfUfis : iubriquea 
douveliei' d'drmei blanche* et i fen ; 
deipertéclionnemens de canaux et ba- 
teaux .' macltintt* à préparer I 



UnCifi 
teaiTrd 



dTint i un, 
le cfianvrê 



e Bt ï bà- 
T i une machine 1 lainra 
nécanique h Glerle lin 
une nOuTelle macliine 
rii d'Arcbimida ï doit- 
ria^ine à curer lei ri- 
«itret \ un majeii de retiier de 1 eau le* 
lÛQmeni lubmergêi \ une m^cbine fc 
hbriquer le papier ; une Fabrique dera- 
*Din noureaux ; uncudena* de lArtLé ■ 
le iQitnifreégvptieaDe: One toile d'ana- 
»»È i des (ailei métallique),- de noti- 
'leOei voilure* public ne» di[ei de >ûrBiè> 
jint ckimùfnei : tabricaiion de brî' 
'iquetpur compteMionj compMtlionpru- 



pré àu*cen«mentduler d^nilipterre, 
et i réuaïr direriei piicei At mâ;al,; 
Bonvelle préparation dei anîmaui poer 
le* con«erver i upprétaxe du cuir i^ni 
tan ,-appareiKf«Mr purifier l'eau d* mer; 
compoaition d'ane encre indélébile ; 
'^HT poin l'aFHiMga de An ) atojrtt d» 
fabriquer dii papier a<ec de la paille , el 
préparation d«i cfaiflbiudeatiDé) àfaire 
du papier; dea luiéei h la Cong^hrei 
mbyeh de rendre lei tâllet lacoinbu]- 
ti'ble* i febrfearitm dn terre tani fo-- 

le tiage a«toc la poiBBa de terre \ m>u- 
«rau procédé pour 'a carbaelsaiioD du 
boia ; nouteau procédé d'éclaïcage par 
le gai hjdio'cne ,- liqueur férmentée , 
obtenue per Ta ^raoce,,- tables élaiii- 
qnei en manie; nouvelle etpèce de 
poame de terre. Jardiaagt i dee i 
mojenf de détruire la 'igre ou gale dea 
poirier* ; nouielie greffa ; dourellee 
terre* chaudea ; nouvel iuirumeol 
nom [né tmpoigne-fiuit. 

L'ouvrage eit (ertniné par l'indica- 
tion de* *éancei delatociéié d'encoura- 
geaeat pourriadutn-ie nationale eid* 
ceT1t>t dea autre* lociéiâa oitianale* h 
étrangère*. 

Annales de l'indaitrïe nUtionaU et 
étrfngirei ou JHercure techno- 
logique : recueît ie m^tDoîreaaiip 
lesarta etmétien, les maiiurac- 
turea , le coonnercé, l'itiduatrie, 
l'agricullure , etc. , rénfcrmaot 
la deacriftlion du Afiiséç dea pro- 
duili de l'induttrle française , çx- 
potés au Louvre en iSig par 
Heb. Li KormatU et 4e Msliao. 
T<»he Hic, BU». I», et tome 
JVe,aiiii]> iS. ii»4. tM twmciit 
paat cet ffttvt^iûtWftau des 
Annules. Chei BÎiiAefier, libraire. 
(Voyez pour les coxidilions de 
l'àtionDemçnt lé .oaûime cahi^r- 
ie ce Jauraal «nuée iSao.J 
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Clause XII. Géographie. 



' LMprieMMUnninérMoatitiBiiDan- 
<Ai dan* le oDtiima cahi«r iSio et 
dans )• deuxième coliin 18» ^ ce 

dOHHERCE. FtHAHCES. 

Traité h, Fuiage du commerce et 
^1 finaneet , renfermanl des in- 
dicatiotii précises lur 1*. la tenue 
des livres en partie double, a'- sur 
le ohtage et Us opérations princi' 
patei. S*, fur C arithmétique ttla 

Îiograp}ûe eotnmereiaU , par L. 
[. C. Merie.i roi. in- 8. Bordeaux. 
Raale. A A. 

MARINE ET COLONIES. 

jtaaalei maritimes et eolotùalei ; 
recueil de lois et ordonoancea 



rojalea, rAglemena et dMiIomi 
ministériel lei, instroclioDii ob- 
aervationaet notice* particnliérpi, 
et généralement de tout ce qui 
pentiotéreucr la marine et le» 
colonies «fus les rapports milî- 
faires, ailminisfratifi, judiciaires, 
nautiques , consulaires et com" 
merciauxf publiés avec l'appro- 
bation de son Exoeltence le mi- 
nistre de la marine et des colo- 
nies , et sons les auspices ie son 
Alt. royale l'Amiral de France. 
Année i8ao. Numéros 1 à I2> 
On souscrit po\ir ces Annales qui 
paraissent à des jours indétermi- 
nés cbei Firmin Didot. Trix de 
fabonoemenl pour l'année iSfr, 



TROISIEME CLASSE. 



GÉOGRAPHIE. 

^ied'ohnaire, géographique ; OU" 
àèseriptioa de toutes Us parties du 
monde, par Vosgien. Nouvelle 
édition ,,eic. Par J. D. Gorgoui, 
cbel^à U Direciîbn générale des 
postes 1 vol. ia-8. Ménard et ik- 



(ja\b DOUTelIe édition a iti eniih«- 
BMiit nfoodue , mue et corrige d'a- 
prci Ici dernien trailii de paiz et lei 
changement (urveiiui jnsqu'i ce joaT ; 

•ugmeniée de la namenclature de tous 

nombre d'autrci cndroirs connus, omis 
dans les idititxii préçÛenieii da l'ia- 



di««tioa axacre des FoirM. m matcUt 
deFranM el autres pays d'EuTOpa, et 
~d«— wujes les lories de marcbaudites 
qiii y lobc^pQE^ ; de In valeur réella 
et comparative dea monnaies, dr> poids . 
et mesures français 01 ëti^ngers) des 
distances Ifgates en kilomètre* , «t do 
celles eo tieues communes des ville* ^ 
bourgs et villages de France , loit aux 
chefs- lieux de département ou d'anon* 
dissement , Soit aus bureauz de posta; 
de la d&ignaiion des relais et des lieux 
pur lesquels doivent Jtre ad^essies la* 
lettres pour les endroits où il n'y a paa 
de bureai^ de posta , et des renseigne- 
moni précis sur la nécessité on la 11» 
berté d'aiTranchissemelil des lettres do 
FriBca pour J'iimugei , eic., etc. eo- 
richie de sept carie* néufcs et de plu' 
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Classe lil. Géographie , etc. 



7' 



Aninplanclm repriseDMiit lei pavil- 
I puîtnacM mariiinei et lei 

" it rStrangirea. 



fraECaises v 



Eémens ^e géographie, prépédés 
d'une ' introducliça en jormt de 
converjA'ion , avec un tableau des 
dipattemtn) de la France , confé- 
ré! avec tes anoienaei provincei. 
Cinquième éditioDcoDforme aux 
divisions aclupllfs- i vol. in-i3. 
Rioin, Tfiiiiiuii. Clermont, Laa- 

STATÏSTIQUE. 

Lettres sur quelques cantons de la 
Suisse , «crile» eo iSiq.i vol.in- 
S. JVicoJE et Mongie aAé. 7 fr. 

Article tleuxiéme. ([>Tem1er 1 itr»it.} 

Daai un premier article, nauiaronl 
^naé te lominairaf de« «ujela traJI^ 
dans lea (rente lettre! donne compose 
rouirage,-iiouiulloui tnuinteniinl inJ- 
tre l'auieur dansiei obseriatirjni tur 
leichaDgemenspolitlijuea opér^ duns 
le tjtii-nie polii^<]ua de ceui des caa- 
lon]i]u'il a viiilés. 

La décliiTetion du aïoia dn juin i8i4> 
par laquelle Fr&léric Ouiliaume , roi 
d« PruNS'a leprii postestian (<e I» prin- 
cipauté de NeufcUtel, devenu l'ua 
' dfi noureaat canton] de la SuIim , 
incritarre des droits Bllaetiési la lou- 
tenineté du princfi , a conincré far 
nu «Tiicle spécial les loh , Jraitckiaet 
tlibertet bonnet et anciennes, couCM- 
Bies ioites ou Jtan écrites. Au nombre 
de ces Francbises, l'une des plus pr^ 
cieaseï est sans doure celle de ne conJé- 
'T*T 1m emplois publics qu'tiux ci'ojens 
xaâU de la principauli , à l'exciiifion 
tnéme des natureaiséi {') i Remploi de 



gouTernement Mt laul excapti- De c* 
nombre est encore celle qui déclara ii^ 
réiocables dant leurs fonctions , d* 
quelque nature qu'elles puissent ttre , 
les citoyens qui ont été pourvu» par l« 
■uffrage du peuple ou par la volonté dn 
prince , li moins que , pour causa d'in- 

i.l reconnut et àéàttéi indignes w 
sentence juridiqne de leurs pairs. Maia 
le droit inuraViant qu'aiaieul le) aocieni 
'habftmiBdaNeHfrhaiel de rester étran. 
gers ou de prendre part, salon leur 
volonté propre aux guarroa souienue» 
par ta Prusse , tous la seule résarvo de 
ne point porter leurs armes dans U 
Prusse mtoie ; ce droit qui conatituail 
principalement leur liberté politique, 
ne leur a point été conservé par lacon' 



Telle ; 



r dout* 



'"««' 1."' 



sultent d'une Incorporalioa.plus 
avec la ligue helvétique , piiiste être 
regnrdée comme une compei^iioa tof- 
lîsanis. 



Le changement îe plus co 


naderabU- 


quiaiiétéapâonéilacontii 




Neurcbltel.c-ettdansU co 




des Audiences gfnrrales , 


u dans U 


repréieolaiion naliou:>le de 




telle qu'elle a été Riéeparui 




décluntion dorai de Pruuedumoisds 


dérembre de la mAme année i8.4 : 


l'auteur en énonce brièvement les 


principaui articles de la manière sui- 




ont roM- 


poséss des dix plus anciens 1 


cooseillera 


d'éidi i de quHtorse notables 


non con- 


selliers d'état , dont quatre 




du saint Ë(an(;ile ; tous ces 




«ont nommés par le roi , 


prlnce d» 



I sens loucba, M . 
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KwfbhStd 

fiiridJciiaB» «u plui : et tatia d* iimiu 
•Bembin »M»Mi pac 1m iliver* di*-> 
|rîei( ita la priacifiBwâj cci deniiàrc* 
AeollonifaTiDeiit, ï pT[>|iTE(msnt [isrler, 
Id partis il^inocialiqu* (le la ■■pr&eD- 
LiÙMi i>.iitoi»lr. La oeupU n'a poioi 
ttptadriDi oaé patt direciat la iMmU 
MHiiun d« ui (Upui^ : il 7 a iroi* île- 
gtii d'électiuB , la detoin doti|<iela tsi 
léiarré wul à l'aïaMablfa |M»putnn , 
cVtt celui OH lootiloiBmMlesolecMUM. 
Ainii, qaflnd tau* Ut membre* d'un 
districl coa*oc]itn «o aHemblës génJ* 
■'lia ont d^igiij un nombre d^eriiiiai 
deriiojeM propn-a t ai^ger aiix-du- 
«n*n<M, ceua-ci riunia dsna le cbef- 
lia« du diiirict , lOua la prMdence du 
«bttaljtD oudumtiiTe, procèdent, par 

nombre k un nornbre double dea djpit» 

tas Relire : la r^iulrat ila ce second 



dudiM 



' fai're >"i9 



Cu$st m. Sta&tîquc. 

>gt-auMM cbaTi ^< f uemblJM .djpendeiil ia foaterMttr 
^ ,. .. . pniuien de la principaulj, ^ui an et! 

d'ailleara le priiideat. Lésion ,luob- 
je» d'adminuitaiion lèu^rsta, 1e« im- 
[lOiiliooa oe peuTenc éire ilitcntéea qua 
dans cet astembijei ,' mai* aUcun OM 
aties qui en émanent n'a d'efTet q^'a' 
prés avoir reçn Ta HactioD en rai', an 
non dnaoél il »n pablié Da leata , 
r^iat etprinci^laweatU «UUda Nti^- 
ckâtel, jouir de la plui gniude liberii 
dans les formes de toa admiDiimiion 
ÎD^riBiire. l-eaciloyeniMuIssoni ad- . 
mis'aiii rharees , at t'inlerpoitition du 
«ouveraiii te Uii kpaine lemir duia U 
prfsanceda vm lieuleniDt , quoique la 
considération ne loii phit , cpuime au 
temps de M. Coie , la saule piéroga- 
tive etiachie à u cbarge. Les rcva- 
nus qua le roi da Pruue lira da Nenf- 
chliel, ne »eliteniiuèreja-l-ondiih 
l'uuieuT , au-deiius de cent mille icv», 
et continent , comine pv ta [Maij . «n 
1,4 dtme du bid'et du vin , luqualla sa 
paie en argent «t loufourt d'aprlt on* 
jraluation nodiStfa. 



trnnimii à tu conr da |utiics 
et c'est par las nualbi'ea de 
{uesontdJlîiTiliTeiiieai ilut, 
■ndidau désigii4i , les dund- 
iteil souveram : paur inieui 
ce moile d'étectiou, l 'au leur 



mp(e.jii-o 



léi^i daoi les lettres mêmes. 

I.ei fonciiont , aux Audience» géni- 
ralei, tont à rie pour les ncitablet 
Domméapar le roi , et pour Jet dépu- 
ta des diitricrt . sauf U cal où ils au- 
raient encouru ta déchiance. paur lat 
nioiir> précédemment iodiquéi. Lia 
Tonciiont det conseilleri, ou oflicieri 
é'-itai , ne dureui qu'autant que ce* 
. fntoaim sont ravélues de leurt em- 
plois. CbncuD det membre* , dam les 
«liveia ordres qui composent te conseiF, 
•it rampliKé, en cas d'xbteiica ou da 
maladie , par det penODOet que ta toi 
n déaieaéei d'avance 1 cet «{Tel : les 
depuléides districK ont pour iiippléant 
reuK de leurs coocitOfens (fui ont en 
le plus de snffraget apr^s eux- Lei jfn- 
Jieiicea générales t'assembleDi a a moi us 
tn>* Içit U>u9 le* deux ans : mais lu te- 
nu* , la coBracalion , la durée de cet 



JJAutriciu; ou Vsa^s e/Mulumej 
des hahitans de cet emjn'r* j suivi 
d'un. Voyage en Bavière et dans U 
Tyrol,fxr M- Alarce/ ie iJeV-re. 
6 vol. in-i8. aTcc gravurt». Nep- 
veu. ao fr. 

Il ettturpre liant qu'on n'ait jusqu'id 
pretqii 'aucun rentel goémon I eur la lia* 
tisiiqus d'un em[Mra tîlué pre*ijD'a« 
centre de l'Europe «t qai a tonjoui* 
joué on ai grand r/tle (but celte partie 
du mande, non plut que tur le* mnurr, 
■'«agss ec coDiumei de se* Ii*biiBn*.'H 
7 a quelipies anuéea , M. Maird de 
Serre • rempli delà maniàr* te plusdlt^ 
tingucf ce vide , quant à Ta tlaliiriqus. 
par l'oufrage que l'éditaur a pubKi 
aODs l.i déno m i nation assec iàpropra 
il* I^O) âge en Autriche (*] la sucré* 



CjNai, 



% rail c 



ifltira dan* 
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da tàui qu stiTait<«ltM qua m 

(MU- l«a uaeiuitua noiu «n d^oiie- 

rçiuiqtGMiiiMneilt. Tiendraot , nou* 



remkn latiini' 



cnfer- 



fflemuo abr^g^Buiti bien tait (fii'c 
dcuit i'N[l«jid(e de la pliun« de, M. 
Id^fl , d* i'iiiiiairfl da la. nMinra 
if Auificte. discui* (oo origios .jusi)u'ji 
ce) deraien tampi. 

Mais'comme, dan* 1» temps àoh 
jnMiMrim d'unsbiilaiTcd* la inaiton 
iFAMiicha, pur le ctMbreM. Coxci 
SOBÊ Miatonldenni, dem ce Jaurnal, 
dn aitraiis , notn ne noua irriteroni 
pBi iw l'afarégi doni il a'agit , jtarce 
1' ipe nom ne ponrrion* qua rsvemr sur 
Il «itnts obJM : naui paraon* de iiiitS' 
BH MblraD (IM n^outa , luage» «t coi- 
ivmei de j'Autricba. 

Article premier. 

Ui premiers Irflila de ca tnbleau 
otffrntdej calculs rrès exactt iurl'éMn- 
' dwdu lerrito ra del'empired'Autricba 
«1 dei contidéraiiaDi 
pMiinco» : ce» préiii 
(rand mértt. 

Si ïtmfii* d'Aurricl;e , <]iiaiqua W. 
j}ityaue dw 4ia<a d* l'Allemagi'a se 
•in ntiiM, lenpi l'un dea empirei'dc 
lÏMnpelea plus considàciibtcs. «Mloiit 
VpçuiotT rivaliser avec la Rusais sous 
'ïWfiWH dç J» grondew d» »o» iwrt- 
Isim , rilm sur f Ue bepuroup d'Ivan- 
i'f|>t qu'elle doit à '^ douceur de soa 
dittiat, i U renilité.ilt ton lol, â !%« 
dii]RÎ«da aea babiiaaa. L'auiricbe ne 
ctdaqa'k la France suus le rapport de 
nue mené industrie ei de tu civiliEa- 
lioD; cedisavanlagerélulle de m jiaai' 
■ieaM du pal;ii aombre de déboucbis 
posT les oroduitade Ma oianul^ciures : 
lalillarai de l'Adriaiiqin est sa seule 
commnnicaliao avec 1. Méditvrraiife : 
McoiB. 1m hautes, ipom^gnet d« 1» 



bfTie , de la Omvtbie , de la GnMtto' 
raildan^et tris-difficilct les relaiiom 
aarrsJaa provinces d* l'est , 4a ceolra, 
du aerd et ce m(ra> littofat. Pendaav 
l'aceopiriDD des pro*ioc«] illyrieaDM 
par les Français , dia cbemins otU é'é 
ouverts pMii anlasir en partie ecl ob- 
ttacleai meieil en est resté d'insur- 
inontables , de t«ri» mie pendaui long* 
temps encore l'A utriclie seru beauouup 
moio) favoriséa i^iia la France sous la 
rHppoTt du commerce, malgré les iiTaa- 
laget que lui a procurés lacquisitioa 
de l'Jiat de Vaiiise i|ui lui a procuré 
le |>ar: coniidérabli' de la fille de ca 
nom, lorsque prJrâilemmenrclleD'aTeit 

h poasrsaion i)e cette célèbre cil^ , lui 
a donné les proviaces de terre ferme 
qui en dépendent : ces provincea, léu- 

loroieot le royaume LombaidaVéni- 
lirii, l'un dei plus beaux Reurona il^ 
la rouronae d'Autrichi-. Ce qu'on ap- 
pelle lea érais allemands de cet em- 
pire consiste dans la huais el basie Au- 
iriclie, In Styrie, la Cutimhie,* la, 
Curnîole, une partie de la Sii«s>e, la 
Moravie et le rojaume de BobSme : il 
tuui j« ajouter la Ualljcie orieutale et 
le district de la Bukovîne. Les états 
hongrois sont la Hougrie propre- 



l'£K:Iav 



, la Cto 



la Dalmatie et la Traui^ivanie. Vni 
granjc partie du Tjroi (•). Les géor 
graphes les 'plus exa«i aut supposa 
sus domaineade la maiiou d'Auirich» 
une étendue qui parnU varier de 1 i.ijg» 
Ài",9»9 «BJile» <;ariélC*J = ils "m 



-- (»)NousaTeoa sobititué ces moti 
-SDulignés >u mot te TjtoI qui se trouv» 
daul fourrage el qui ferait supposer. 
que tout Je Tjrrol appartient fc J'Au- 
iriohc , tandis qu'une partie du Tyiol 
ntoitis considérable à U vérité appar- 
tietii i la Bavière. 

("') Il no parait pas qua l'anteor aif 
compris Jana celte étendue de lerri- 
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i^abmBot admii ijlia «or celt« 
Divaii une popolaiiou d'enviroL ...^ 
fjx millioiu d'habittpi , ripartii «nli 
877 villei , ange bouwM 74,7-iy 
lige*. Cboi , aiouta-t-i1 , qui onl p( 
(i iMri rechercha» encore plui 10 
compifat , iDdapendainnieiii ds 
\iUagBi , tG.ioi fliu pelii* hamo* 



igl- 



Ue r«i c< 

■erve d abord 



I sidérai 



l'an 



, cosmitiej : il ob- 
dangrempire d'Aii- 



nden 






5n\\iU do sol et du climat : il déhuie 
iiii« cei eipojé, par la detcriptioit 
deg babitlemens piltoresqucs de queU 
nuea peupladei de la Trans^UaDJe. 
Apri* STOir obtervé que cetie contrée ' 
Cal toute eBvironnée de moning' et , il 
■joDie oue SB i^apilale , ta fïlle d'Her. ' 
nantiail , est peiiplée de Saxaas au! 
a» distinguent dû aborigines par I ui- 
«anre dont ils jouissent et tiu'ils doU 
■irai h l'industrie autant qu'à ta sabiié- 
lii leurs (naisoni, plus propres et mieux 
bities , donnent un aspect riant aux 
rtpio- 



Iinme taille; leu 
mélnngB del'Hnc 



Suerai , v 
habill. 



d'une 



II co«tiime» 



ime allemand 
. Les Glleset 
Tes femmes sont orJinairement coif- 
férs d'un bonnet garni da fleurs ; leur 
babil rement esl'doublé et gRrni de pelle 
ter e>;te« dames saionueid'HermànslBd 
ont renoncé aui anciens habUlemens 
. qui cependant s'accordaient merveil- 
* vee le genre de beauii par- 

e pa}'* , une taille élégantv 



Joe tout cet qspace s'étend seulemenE 
eonit 47° 7' 1'' de latitude nord , jus- 
Îui Sa° iV > M que cet espace s'éten- 
, ralt bcauconp ptna en latitude s'il 
etn&ratsait le rojauBM Lonbffirdo- 
' Vcaitiea. 



' Ici l'antbur Fait ime digression sur 
la puissance de ta monarchie aatri- 
chienne uui paraît un peu étrangère an 
sujet qu'il traits , mais qu'un lira néan- 
moins avec beaucoup d'jni^tl daiw 
Vouvrege. 

M. Marcel en rerient , 
et obterae que les pajsanr 
rona d'Hermanstadt sont quelquefois 
très - séduisantes. , et qu'elles met- 
tant 'dv>a leur. «jusivaieiit un goût et 
une recherche remarquables- Aprée- 
avoir, décrit dans nivastet grand détail 
lears .vétem^ os dons l'usf w.ordioaire . 
iLajaoïe que, las jours ile^ie ell«i'foDt 
■ptter, dans leur iparure d(|a pandana 
dloiei11e»etdes cptliars, de corail ouda 
veirgierie : du reste ailes u chaussant , 
comme, les hommes, .de. bottines k 
tulotis plais et lerré* ; ellea-m^Ries s* 
chargent de Façonner roua les habits né^ 
cestairea ï leurs usages, ainsiqu'à celui 
de leurs maris et de leurs «nfana. Cas 
qiurtet considérations ,, dit-il., sur une 
seule province. ( la Traiisylvaais] qiM 
cependaut n'est pat. ]a plus, connue d» . 
l'ÂulricIiei donnent k l'aytnct une idée 
jrodigieuseïttriétéquirègpBdans 



l'ei 



mble dei 









r: 



ve i l'asfSect gé- 
uu paj» ; nous allons}' retourner 
lui ei le luiTre dans des obieiia., 
d'une bien plus grande importance 
:el)edes costumes oui satnblaient 

ir , ainsi que nous lavons dit pré>- 

cédemment , comme une digretsion et 
qui devietinent le sujet principal. 
.;M. Marcel trace d'abwd an tableau 
de la puissance de l'Autriche jont août 
ta'esquisserptis que les iielis princi- 

. Depuis le régaede Joseph II qui, 
dit-il J'ort .judicieusement, n'a pas au 
exécuter de grandes choses, mais qui 
du moins In avait conçues , depuis c» 
r^ne , le eouFerneraent a fait ions se* 
a^brts pour diti^e^ la oalioa antitm 



■.Gt)Ogle 



Gli^ë III. Statistique. 



77- 



T«A''I'k^et^ltvT« et touTDeMM vlin 

lubitaailBRiIllNit luitlifsIlBainit por- 
IJ>.'Qd ■'4laUi 4m manufaclurM , »a 
« nniJ da nouvsJles pratique! pour 
■mlliOTcr Is^iot, A t'sxcepiion d« MS 
protincn alItaiBDdei ofi cm sinéliora- 
liont ont Militu, l'Autriche h'djhii- 
main! tout à finTe dam les autrei con- 
trée) igiri tottt BOu> '4u d^DfliïtiDfttioii : 
«llvdoit turtouc commencer par ren- 
dra lai coDaiDunicatioDaa&rst et fari- 
lui afin de ae procurer det dëtxtuchéa 
pMirlai praduitadeaon.sol ; de quelle 
laiportiDce , ceU ae aeratt-il point , per 
nampieea Hongrie , l'un de» pnji la» 

Êiertilei de t'Euroire , et k plu* 
niKua^ati) UGallrcie, daii«'le 
littara], dent lea oroTiDcet du nntre? 
Son ce rapport , le léjoar des Françuii , 
a bi trJiimite b l'Autiicfae ; cet em- 
ptrt lanr'B dA det chenlitii «aperbea , 
■i<l|ré la Batore et j'eecarpeaient du 
tarniD , et ce <)ai pourra peratlra ex- 
IraordiDdira , 'maigri l'opiiiiSirarJ dei 
baUtiat, de» Delineiei lurtoùt ; tous 
■CTdjaieiir voir, dam ces ' routes dou- 
nUai qui allirienc rendre leurs monia' 

Gbaccesiiblei, on mojea uMuié (te 
loumettre k an joug régulier. Che» 
In peuplei Woderaes qut communi- 
■{■lealdifaiiliiga antre euxqueleiao- 
c»ai peuples . le* <graadei routes ne 
ntGKDi plus kje riciliré ei «inour «a 
ki^'maicbé itei traosporis : les rit ià- 
m. Us CHDjtix lODt devenus dqs com. 
nuaina rions indispensables , ei ce se. 
coori manque 1 l'Antricbe. Uoe mut' 
thBile d'obstacle) rendent ta iiavigiitiJin 
<luT)sBtAe, te principal Deuve de l'Au. 
'ràlie ; aus*i piiuUe' que dun^reuse. 
Qoaptiila atnigatioD ikluVisiiile, elle 
P[^ate moÎDs d'obstHcles, mnis elle 
n'ait 'pas tlit-itendue , ce Oeuve na 
■i^'Aianl qu'une iTii-pelir^ parlie de 
^ la Gallicie. L'Iuu , la Tr;iunu ei h 
lltain «rrrent une naiigaiion aùre nus 
banani «t suriont aux r.ideaui aux- 
^tati eo'fuit descendre le Danvbe , 
hodi» que II Uai^be, U VI a%, le 



Grand ei l'Una facRicent lee cvramit- 
nicaiions des provinces mjridioaalaf 
R*ec la reste de rein pire : anfia lecom* 
merce des provineas do nord g'eiïectM 
au moyeu- de l'£lbe grossi par la MoK 
dau et r£ger , comnw aussi par la 
Visiule à luauelle Tiennent se réuajr \m. 
Ssnir' et le Uug . et euliii p^r le Dniee- 
tev qai va-le jeter dans la Her Noire : 
toutes ce* voies-, les se i^er ouvertes att 
commerce deTAutriche , doiieot Etire 
aeaiir au gouvernemeai de quelle ira- 

Eortenreil saraitd'e» tenter da noural- 
is , en jiabliuant des canaux de cont- 
Djuaicaiioo pour la faciliii du iraa*- 
'potl des marchaDdises d'une provinoa 
t l'autre ; et M Uarcal indique pour 
cei-objei la rénnion de la Marcbaaver 
l'Odnr : il d^termiaeensuiie les limitée 
de la monarr.bia autricbieune-HlIemail- 
de, an entrant dans des détails oA l«a 
-bornes de ce J-oumat ne nont permei- 
leat pas de le suivra et qu'on lira aeK 
fruit dans l'ouTrage. Nous nous borne» 
TOUS k transcrire ici les obs-rvaiiops 
irèi-int^resiantea de l'auteur sur l'**- 
pecl qn'oflre l'Atltrirlle , et SUT le CM- 
rïciirB de quelques-UBt de ses habitant. 
Considjiis dxniison ct^piubls, dit-il', 
l'Autriclie est une contrée l'art mon- 
tueute. Le l'jrol , la Styrie , In' bauM 
Aucricbe rappellent à chaquB pa* le* 
■iiea vantés de la Suisse. Le Hongia 
n'est guère qu'une vaste plaipa sab^n- 
neu'et -formée par les alluvions du 
Dauube et da la Theisi. Dans \a 'Iran- 
lylvaoie , au conirdire , le sol «'élève 
brusquement ; le nom de celle province 
n'e presque pas besoin d'eiplicalion j 
il est assez Titiblequ'il indique I» litus- 
tioa de contrées en-delï det for4ia : 
trois races principales Furmeat la po- 
poleiion de le Tranaylieaie ; laiSk- 
lopt oui sont la race iudustriause : let 
Hongrois qui forment Ja noblesse da 
pays , et enEin les Sicules et- les Vnla- 
T|Hes ; ceux-ri peuvent être considéré* 
comme-la nati ou européenne dont U 
eivilisaiion eii la moins avançai dé> 
pourvu* d'ectirité ei d'induitrief il| 
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Classe III. Situisiifué: 



■tr* tuent HBto iMnOBCfaaWi»ct|i«cMi-< 
, Haiueot (l'a ptnoccupBlianqu* celle do 
^rttcr dos ir«up««iix ; quelatie«-iuit 
«auleiDeal et litrest aux méli«r> de 
ebsrnlier* at de taoneura, et voat 
exercer cetproCHMoai dan* le Bitnnat^ 
il en e*t tTc»-peu qui pleDiieDtla. pcÛM 
de cnlliver laiens; il faut au'iU J 
■oieol forcé* par un extrlme bécota i 
Cepeppteiit méfiaDt , Tlmlicaiif , et 
déteXB cordial* m eut loMu le* auiM* 
aaiiwu : l'i.VTogii«iie Miei incliDatiou* 
.le» plu* bagiet «ont la tuile de leur 
■niuvaiie éducatioB et det exemples di 
leur! j.àrei ) ilt Uimot Groflie leur 
barbe et Jeers-rJieTevx qui pr^enteiM 
l'a*Hci le pliM dégoOtanl ; car iJ( at, 
•e âDDDem pa* la peinede lei aiucber, 
Mirare eDuiai delct peigner; tout leur 
liabillemtDt conitiu ta une cbemiie 
grosHMe, HTiée auteur <lea teiui, avec 
.uiu ceiatuie dt cuir , ^rnie de Uiu- 
tena , k la^Dclte sent Niipesdu* Uun 
^cmlleaui , leurs foureWies, leur bri- 
i^uM , etc- Jnraai) ili ne torunt decjies 
^nisani ret Biiired)la punie iellrieiiTe 
.deleur>itf«e«ieM un long pantaloo; 
ÎU Mnc cbsuM^idepetiu brodequiot 
CI dstandales* iMcbaea pardncouT- 
loir* ; en biter ils portent un boopec 
Sauné et en iii un cbepeae rond dn 
ieuire. La GaUicie tel une plaine M- 
.bloBMtiatlfdoDI le loi en piui irréonber 



[e plui d'in 






grie E deacolliuei peu élenjei , et dan* 
certajoes partiel d'une bsmi graaile ter- 
-liliti , la verifill de mille manidre* 
dilHrnilei. La Hiliùe liuiilropbe , >en 
l'*H delà Gullbeie > a plu* de raf^orta 
dccanSguratioii avec [a Bobéiue doiit 
elle eaïauuivuiainequ'aTae laweraièra 
de cas provinces : ooram* la Bohème 
{'l , «lie Ml héri«*4ede atVBtagnes fort 

(*} Dana ce tableau général de* l'a*- 
pec> que ptéienteni lea ditféient» pr«^ 
vince* de l'ampire (TAutricbc , M. 
Marcel n 'offre «ucun article partiruti^r 
[<our la Bobtote , il k borne à lu W- 



qmli _ 

diaW dei moata Sad^e* ^ et ad «lirii 
de celle de* Carpntbea. Kn qntltant fa 
,Matliiie,'qui e*t nloiA* iboatafpiedM 
que la SiUiie • C**) ea**dùfigeadt veu 
le lud , on anire dam la bAssc Aullicb» 
fl«n<lei plainea feriilMMut' Itvieiaiae 
-par le plu beaA des butree d'Europe., 
le Danebe. In le cultui* U piei >ui«è 
a iirè«iMiiagB de rexcellaacBdii Ml-; 
. c'est anrtoatilAHa le •oàeineeecWVieahB. 
que la culMra a le pht* dév*1«|>pÂ de 
riobesMi : dutMie.laaelde la baMe 
Auiricbe ne ^réieaiB point pattOM l« 
latat» ieitilitj. Kn t'sppiôckent dr 
la parti* néridionel* aiéna^e Ui bseia 
Autriche Eoat cbasge d'aiyea.j'ceac»- 
leauxaii la rïga*n)ariéaàratM»,éU- 
lait se* pampres dsrét , ans p^i plniU 
, t-^s cburens (fimmen*** tr«apeè«Li , 
tout a disparu ; d» nllov Utrtcit , 
.de* tocWrs louient Mpeoilliada (M- 
duia, des forlis iyaitaeiy des humé* 
élev^ , séjour de* naTgea éteiiw H e*-; 
tH est l'tspect de cette panit-U mina 
delà hauMAatriRheiinai* plus oal'ti* 
vence en aord , >er* le Stjrinei UG^ 
rinthie , plut La nature |ir*ml nn aara^ 
tird sauvage : une rerdara anmbre «t 
iriile , inlerrompoe perdes plaines dn 
neige , i . . . . 



HISTOIRE. 

Hiiloirt de la ville de Kofe») tirée 
dei Ann^s de la Chiite, cl tra- 
duite du chinois : suivie de Re- 
cherches tur lasubslance mîn^ralet 
appelée par tel Chiiuti» pierre dt 
iu , cl utr le )mtfâ. de* oncÛM. 



tueuse r aiui que U Siléùe «niri- 
cbienne. ' 

(**)Cc4iime pour la Bobèa»*. H. 
Marcel oe.dunne pas d'autre diaîina>. 
lian que celle-ci pour aaraclifiae» Va** 
pect tjn'effre la Horafie. 
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'V'fVl.AMStnuiat. i toI. în-0. 
ImprimtTiedt Dtmbltt.t^ ti' 

Alrigi élémentaire de rhisloirt • 
4c F>4n«e ^fpuis Ut Umps hii~, 
toriqatt jusqu'à nout, rédigé d'a- 
frit Ut tutoritét de loui Ut 
ige» et d'après U» monument de 
tout Ut tiieki de U monarehîe , 
avec det eilatSons critiques de ces 
mimes autorités. Par M- CbuI^ 
tier Sainl'Gtrmain, ancien pen- 
■iooBa're du' roi de Pologne. 
3voL in-ia. Uâsson el&ls. lo 
fr. 

' l* buiqat paraii t'èir* propoté l'au. . 
wurdecttabt^d a éi« de daunnilaoi 
^ code» dirait , rbUluira do la monar- 
cliia JVuiçii)« liuQua DM jouri, mu'it 
ea U faiaaol pticijitr (<•> noiioin ijxr. 
MiijMdtTtis biKociciunoua oat Uii. 
•Ja» sur iw^ tKinpt liéroïtjuM, lur ca 
(|u'4l«iMtt i» Guulaii HVRat da pii*5(r 
■— " U dor- = — ■-- 



» 



éWnemens qui eurani lUu dHii* la 
cours da ceUR coiicfiièie, et eoBn lur 
l'iilTHtion ei r^mbiiiMiaaal dci Franc* 
dan* Ici Gaulei. 

I' ptenier volumr eu emplovi tout 
Mtiar à recuailUr les Tails da cfs diffi. 
nDlai4l>o<|iiea, à donner une idfe alitai 
rMct«qu'ii<iai(|j«HibladMciu'iicirrM, 
des moeurs, de) M«, «idaU religion 
des peuple) (|ui hHtjit«ianl les Gjule* , 
l'montre'iqiitja furrat Ita mojem da' 
tiititaate qn'itt opposèrent eux elFons 
«pia fnitaient les BoinSint pour )«t 
cOD^irfrir . Brac ^iialU opiniAircié In- 
mour da leur îndjpeodunce leur fit ten- 
ter d'an «Bconer le )ong ; k «ignaler lo 
cobrageqtn mit ce peup'a Wliqiieux 
h repousser iea inroiions succeatives 
det Ffflnca ,- Il décrire comment , apris 
avoir «nbi deux foid.i loi iJeietvain- 
flbmwt. oo le »i( ensuite se fondra dana 
Iriir population , prendre leufs mœurs 
atteun habitudes eu t«.tiiiéti»rai», an 



idiangfldaa atti iju'tia liit «pportaianr. 
La Mcoud mIbom iraca l'iiiitoireokre- 
nologique des deux preeiicraa ranas da 
noa rai*, pui*^, «oit dam nos vieillei 
chroniques, aoit duna les m jmolrei de* 
tuteurs coDiemporniD) les plus rerom- 
mandables. pans les noiea ou 'il a t^ 
paodua» danj natte partie , l'uuteur a 
niDgi un jprund nombre de noies ru- 
*ieuîei, d« pièces justificstires , d'ob- 
sHmciont et da réOexicnt qui n'an- 
FBÎent pn ttre plecèeidani le loïte imib 
tfnmter la rapidité de la nwration , 
Wna aus|>eadt« l'int^tt principi.]. Dan* 
te troitièrne volume , I uuieur a siiiii 
Ta mfma marche i il y a trac4 nipiile- 
ibent l'hiatoirede la iroiaîiiue race et 
donné Iea éphjminde» de la livotir- 



IVoui«( abrégé dethistoire de Fran-' 
ce , depuij l'karûmond jus<fu'i 
Louis Xf^lU. Par M. MouUères , 
mraibre da pluaieim ttcadtiiBiea 
* et Société* litl^rairei , naliona)» 
*t étrangères. B roi. in- 1 a de 600 
pages chacun. Le Normand, ta (t. 
— iCfr. 

Eisai sur l'hitlùir» des eunUs de 
Provence , précédé d'un estai hif 
torique , elc. Par M> Boisson ds 



Mémoire suf' Us opéralioiys mili- 
taires des Français en Galice , en 
Portugal et dant la vall/eduTage, ' 
en 180g, saus le commandement 
du maréchal SouJt., duc de Dal- 
maiie , avec un allas militaire de 
lispUoches, dont une double. 
Par M. Le NoiJe, intendant mi- 
Uloire. 1 vol. in-6. Bar«is aî- 
né, ta fr. i*w papier vélin. aS 
fr. 



n„jN.«j-v Google 



«o 



Classe III. Histoire. 



Préeii det opérations militairt* : ou 
- Euait hUioriques sur Us eampa- 

gnesde 1809 i 1814, etc. ParMï 
'/« Comte Vumai ,'etc. (Voyet 

pour le (l^veloppeiaénl du litre , . 

l'adresse et le prîi le précédent 

cahier deceJouFDal.) 

. I«i deux Tolumei qui coinpotenlcelM 
nouvelle livraison ,r(iiileDt lurlescam- 
|).igDH de 1803 ei.de 1804. Pour en 
donner quelque idée , noua luivrona 
la uitine marche nue pour ^u livrui- 
■oiis pt^cédenles. Nom dooDarona d'a- 
hard, duos un premier article, le lom- 
miiire dea nuticret ; et , dam un Bti- 
ronil urpcle , noua recueitleroDs quel- 
que! - une* del oluervationt le* plut, 
liibtrn de l'auteur sar lea iyéat- 



remarqua 
mea» duc 



article premier. 

Chapitre premier. La paix 
blée en âuiara. — Inaurrec 
cancou démacra tiquai. — Ëvucuetion 
du miiioira belvéïique. — Guerre ci* 
iile.— Capilululionde £erne. — Bom- 
bardement de Zurich. — laterventitin 
du premier G>nsul- — Conférence i 
Paris. — Acte de méJialion. 

Chi^ilre II. Ptogiit de \rt puïiiance 
francuise. — lalouaie de l'Angleterre. 
_:- iJéfjaura réciproque — Inlluenca 
deaécrivHÎni.— .Ltacuflliona dilHrée». 
Intrigues direraei. — MésinielItgeDce. 

— Voyage du colonel Sebatliani en 
E^lypte. — Lea augbiii refusent de ren- 
dre Malra au légitime souverain. 

ChûpiUe ///. Ueaaaga du roi d'An- 
(leterre au Parlement. — Ainienicnt. 

— Deroièrei négociations. ~ Poliiigiis 
du premier (Jonaul ; sa converiatioo 
Hter. Lord Withvforih. — Eclat, rap- 
pel timuttané dea ambaiWauri. — 
Acte* d'Iios'tiliréa. , — Situation da 
,1 Europ» à la ruptura da Ja paix d'A/. 



du général Mortier! — Disposition) 
, défensivea du duc de ^Cambridge. — 
Mjrcbe dea Frunciis en Wetipbalie, 

— lavDaion de l'éiector^C d'Hanovre, 

— Combat da Boruel. — Convention 
de Sublingeni — Retraii'e de l'armée 
hanov'rienne teui les ordres du. géai.- 
raJ WalqiDden. — Befiia du roi d'An* 
glelerre de ratifier la convention. — 
ï)isposilion du 1 icu tenant- gêné ra 1 MoT- 



- Fer- 

Chapiir, ;^.Nau*ai1e siWtlon de* 

Euiasancet. — Nouveaux intérâia «pré* 
I rupture de la paix d'Amiens. — Plan 
de guerre du premier Cooaul offeoaif 
ei' déleifiif. — Corpa d'armée réunï 
..par le général Mural daita la barie Itc- 
lie. — MttTMt mia soua lea ordre* du' 
liauieoaDi'CJnérBl'GoiivionSuiDt-Cvr. ' 

— Sa marclis et a« opéraiioni. —u»- 
poaiiiooa duoi la lieuM Iiali* et ii'rJea 
cites de l'oscane — Fort ifica lion* d'A- 
lexandrie. •- Défenie da la Hol- 
lanile. 

Chapitre Vt. Piojet de dea^ ente en 
Angleterre , proclamé par le gouier- 
nemeoi français. -' iJispoaitioni géoé- 
ralei, — Construclians , armemeni es' 
France et n< Ràllande. _ Levées. — 
houvemeos excités d>na la Vendée." 

— Capitulation pour la foimation dot 
régimons luiases. — Premier rassemble- 
menc des troupe* irançuiaes. 

ChapUre yll. Diipotitiona'défen- ' 
sivea de l'Aoeleierre. — Si siruation 
intérieure. — Uispositioa de la Fran- 
ce. — Obaervation respective: eugaM- 
nieni divers sur tes ciliés de fa Manche. { 

— Iniri°iiEs du cabinet de Londres 
duos léiRirger. — Conspiration de 
Georges ; son arresTalion. — le géné- 
ral Pichegru mêlé dansla conspiration. 

— Le générât Moreau comproEiii. -... 
Leur procès. — Lea vuea du premier 
consulte manifestent. — Napoléon *'é- 
,léve int le trône imjiériill. .7* Mmirtrf 
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ilu duc d'EogbIen. — Pro 
1 niupereiit Je bunif , Uu roi lio auvM 
et de r^lacioiir ùe ùou^U conin r«tu 
1 lutalioii d'uD lerraoÙB ueuiTB. — Uvil 
lioedsla troisijma coalition. 

•HUtoirt de ta teete àes Amis , sul- 
-. rie i'unt noiice lur mad^ime Prjr 
et la prison dt IÇeiv-Gate à ton- 
dres Paru,adaiDf;AdiUduThoiH 
dédiée avec permistion à Saa At~ 
tesje Royale Mgr. le- Prince Uo- 
rolddeSaxt-Cohaurg. t vol. id- 
■ la. Pari». Treutlet et Wur/ij 
à Strasbourg et à Loadres même 
fnai'ion de coranierce.,G fr. 5o <ï 

' Houi ii« nous arréjeroni pat «ur. la 
p»iti» de cet ouvruBo qui coiichtoB' la 
docirine, la tigisjauon , las uraur* m 
coutumrt d« U aeria4«9 Anij»ou.Quii- 
*««, DDO plus que |ur ta partie de'tpu. 
vrsge de madame du Thon qui roik 
corne la prison de N.waai,, parce qui 
Bout avons Uaci le taLfeau de ce« iii«. , 
nieaobjelien renrliiutroiaplo dsoi le 
premipr cabier Jo ce journal de l'hit. 
toîre des Quakers, traduitï del'aogUii 
de CUikson. Nou* nous occupc- 
r«iu seulemeat de medauia fry ; 
août allons extraire de la noiics qui la 
concerne In principaux traita qui of- 
Trantla r^olution telulaire quill* ■ 
apitit Jaus la ptiaon de Sengiiia. 

EliMbeth Guraey naquit an 1760 
h Earibam, dan* le comtj de Ifor- 
fotk. Son pirt JCait le chef d'une 
noble et ancienne famille originaire 
de Narmandie. Elle perdit da bonne 
heure sa mire et fut ainsi trit-jcune 
^ivrde 4 elle-inéme. Son pire, quoique ' 
membre de la sociëiâ des Amis, n'tiait. 
pas rr«-9iric.ie et kUuit t ses eulant 
une grande ' liber id. Eliiabeih Gurney 
Jlevfe dam le monda , j jouit de' loua 
l*« avantages que dooneai la naitianr.e, 
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lu Ibrtiiiic et l'ûducàibn. Conduite à 
lUinJ.ts, elle voulut tout voir, éuayt 
nesplaitin bruians, puis reTimiNtw» 
ioik ; k retie ^[JOquo elle avuil dix sept 
Hua ; peu de lempt npris son retour^ 
•rion l'usuge Hh Amis, qualques-unt 
ite leurs miuiiires vinrent k Kailbaot 
pbur V taire une visite de /amilte : 
elort la maison semblitii'clMnger d'as* 
■p*ct: lel figures devehaieût plus gra- ■ 
VM ; t>nil le resteniait de ta suinte vi- 
aile : cette fois surtout tlisabpfh Giir. 
ne; fut frappée des Icçùns évaiigéli- 
qnei qu'elle enieudaii. IJuns uncume, 
fotnme la tienne, une impression reti- 
giéuie ne pouvait pds être pttjj.igcro-î 
eVe prie ion pire de lui pennetire di 
cinveriir un des i.iliiii» de Earlbiim eu 
^ne chambra d'écote : elle reçut ouaire- 
" in gP pauvres ftnfiitjs ; chaque jour 
dlle' al'nit patier quelque! heurel atao 
Mi; elle leur lisait la bibla et la leur 
expliquait : dis ce moment elle prit 1» 
tostume simple des Amii at renouait 
BuiraiEeseieuzpbisiri. Eni8oo,ell4 
épousa monsieur Frj dont la tioulé et 
lagénëroaiiéjusiiBâreiit bien la fiiéle' 
renra qu'Elisabrlh Gum*}' lui donne. 
J^amais il ne s'est oppo.ié a ses bonnet 

t'^iécuiion j il lui donna les moyens M 
soulager les malheureux, enluil.iis^ 
sa ni disposer cbaqne année d'une iDirx' 
me conaidjrable qu'elle couiucrJ eil^ 
t'iéiemeui aux besoins des p^tuiii>i, La 
fie de mailame Fry est loiijjui 1 réglée 
|mr da bonnes aciiont: Son tem^is esc 
divisj par tes visitei charii.iblet et 
JDurnatisret - elle ne fait amune dis- 
liurrino; tous le* malheureux sont Irji 
rai; que lili important lex dihéiencel 
de pu]') ou de religion? La douteurett 

donc âire iiiiiverst 
pnl m finie les lecoi 
elle couaiddre le vi< 
ladie; et jamais et 
matadei. 

Toujours ocrtipéi 
du -bien qu'elle pi 



eill^ii, 
ell« >ii 



edoit 



e ns s eloigoe del 
dej malliGureui et 
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aFniMtnùtBd«|-étai 
de Ifl pii*on dn femme* fc NeMrgai. 
t^tolut da ù Ti*iter : alla l'adrêua »a 

ÏiuieriiMir pour obtaajr la permÎMioa 
j tut admua; il répcDdU ()u'alla cour- 
rerait d« m\» dangers au eamai dan» 
Oe rejuira du vica et du désordre , *t 
tfM lui mime il n'o^ail en approcbeT ; 
(jua le) propo» qu'elle enteadtait «[ Its 
Ëorreurs douC aile leraît témoin la ri- 
voilerait, et qu'il crojaii de (on devoir 
de Vtaf/ign t abandonner lOndcHein. 
UailHine Ft; dit qu'elle (avait bien 1^ 
quoi elle l'eipoiait et qu'elle d^iraU 
•eiilen^eni la persiiiiion d'entrer du» 
Ia_;irison> Le gouverneur , en la lai ac- 
cordant, lui conuilla de ne preadi* 
avec elle ni m boune, ni «a montre: 
la TJpooH da oitdame Fry. fut , i je ta 

: i» «■ ■ 



cbambre de In prison où la trouvaieM 
à-peu-pTèt t6o fen^mM ; ceilea qui 
liaient condiimné«i, celles qui n'élaieoc 
pas encore jugées, toutes étaient con- 
Tonduaa Les salaita jlctés à l'ii^'e du 
vice, n'earendani , ne pToféraut que 
des blaspitf lom , njoulaieiu' encore k 
l'horreur du tableau. Les prlsanniâ- 
tai niangeu.len[ , failaient leur cui- 
•ine, courhaient dans la même cbam- 
bre ; c'était comme va antre de sauva- 
|w. Malgré uns santé ir^-déllcate , et 
quî'l'élait surtout alors , madame Fr; 
Mrtista dan) son pieux dessein ; ces 
jemmes la contemplai cm, l'écoutHieni 
*vEc étonnenienc. Celte belle Sgnre si 
pure, li nalme, lemblait avoir déjà 
adouci leur férocité ;. en s'adressant 
«uz prisonnières ; • Vodi *embtei mal- 
a Iieureù)as , leur dît-elle , vous man- 

* quei de vête mena , n'a imeriei- vous 

■ pas qu'un ami s'occupât de vous, 

• vînt soulager votre miiSre »7 « Car- 
« tainement, répond i reti t-elle( , mais 

■ irouvertous-DOus un ami ■? H Je suie 

■ venue avec la déeir da vous wrvirT 
« T^rit judmia Fr/j et je crois ç[ua 



1 si vous voulei n^'aidar , je pounai 
à vous Aire utile. ■ £Ua leur dit dei 
paroles de paix ; et sans leur parler de 
leurs crimes , elle leur Et entrevoir 
l'etpérance ; elle était li pour prier « 
consoler, et non pour juger et con- 
-' r. Quasd ella vouItH partir , caa 



r d'elle , 



piesiéreni a 
i»>mme pour la retenir; vous ne revian- 
drex phis , disateut-elteti maismadame 
Ft7 promit de revenir! enèrTeialla 
fut bieotàt an> aiitieU d'elles ; elle eutr* 
dans la piâioamttc llnNorioad'; pas- 
ser la iontoca cbuMc*, ei «Uademaur* 
seule aaec les prisAQui^i es. ■ Voua n* 

■ pouves pas penser; dit-elle, que ta . 

■ sois venue ici sans en avoir reçu fa 
a missioa : ce lirre ( elle leiuit 
a une bible ) ie gaida de ma vie, m'A . 
a conduit VU1 tousi il m^ordonnede 

a visiiar les prisonniers , et d'avoir pi* 

■ tié das pauvre* et des aiBifj&t: j* 
• suis pttte i faire tout ce qui est •■ 

■ mon pAivoiTi mnis mesefîortssa- 
s roat vains si vous ne voulet pas le* 

■ seconder. •Klleleurdemandasielles 
ne dé))i«iein pas qu'elle leur lut quel- 
ques passage» de ce livre quifavai;' 
envc^ée vers elle ; elles j consentirent. 
Madame Fr^ cftoisii la parabole da 
l'ère de familh , (St. Mathieu, chaps 
~~ ) , ettiueiidelleen vint A cet hommtt 



■ plni fp-audo partie de vos vies a it4 
• perdue , miis le Christest venu pour 

■ sauver les pécheurs. • Quelques-unes 
demandèrent qui était Cbrlst; d'au- , 
très di)aieat.que sûrement iln'étaiipa* 
venn pour elles, que le temps étaic 
passa , et qu'elles ne pouvaient plus 
être sauvée*. Madame Fry lépliquait 
mif Cbrist avait soulfert, qu'il avait 
Aie pauvre anssi , et que c'était s-jrtoDt 

Er sauver le pauvra et rafilîaé qu'il 
t venu. 

Dan* UD deniième article, on verra 
iéa succès , on peut dire prodi^iaux, dr 
madame Frj, 
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*>iOGBAPHrE, 

jTisloiTe dapTÙice £ugf ne de Btau- 
}tarnaù , pria ce d'Eieh4tatdt , etc. 
Fit G***., eapiMille d'iaGmterie. 
1 rol.in-ia. VauqutUn. afr. 

TaiUtia dt !a reine d'Angleterre , 
eà Je trouvent insûritx jour par 
jour, pmrardrtdeS. M. , Ut ivi- 
iwmePM ' Im pli» remar^ailet de 
mnvoymge en Sicile, cnGTite,en 
Barbarie et à la terre Sainte , etc. 
tredoitM de l'Italien suP les ma- 
Duscrits autographes de la reine 
d'Angleterre- Par A. T. D. De^ 
quiren d» 6aint-Aignan, oméM 
de poilr^ts. i vol in-8. Eymei- 



Dietiomt/iire historigatet liogra- 
phifue dit généraux français, èlc. 
(Voyez pour le développement 
da titre* l'adreue et le prix, le 
précédent cahier de ce Jcnirn*!,] 

Dtni l'hiMaire partieali^ 4« mI ou 
tel pana and |B , le Biogrube doit t'a^ 
tiâiu i la peindra par le djvqlopps- 
manc de toutei tei nrconMaDcei oA ce 
penoBoaga «e troare luftcaulvameDE 
plicj ; aux inciden* <pii lui loni per- 
MDnala , il mile a**c en Ici tuei peK- 
tiqnei du gaHveraeDiaiit qui Isa fait 
tfii il doDiM la Mtiatieii nanectivs 



dâi puiiMiicea'bellIgéTani 
força at la formaiiiHi du armeea opp» 
•fci , et par les moindres, déiaila lùil 
MiiKamineat gtaduer l'aiiaiiiiMr et 
i'iatéiét du lecteur. Dani nn dicticm- 
xaira fianal , tel que l'ouvra^ dont il 
tapi ici, où cent {laripunagea peii' 
Tcni «loir de» droit* Ugaui à la mima 
Aelion , l'auleuT a dû suivre une Milte 
ranta et ciicooiciirB chaque noiiEa 
*fX fiita îmm&liaiai mais pour dqn- 



ARr ra ni^ma-iampi fc IMM eunAt!- 
tei lei développemsDa biilimqae* , 
'-•iMH'ckeaiera ila finda lonouiirag* 
BU abr*ga uk'«nln(ii|iM da lonte) laa 
baiailte* at opiraiiooi minulru ilspnja 
le cuoimenceineui de ta moDarcfaie ; Â 
difiaera c«i dvinemen* par rlgne»; a( 
cbaiiu* tigna lert pr6c^ d'uu aom- 
aoeir* iur !•• priacipBul faifa qu'il tm 

FropoiB de •igooler , lur tes progtfi d« 
an j^iliiaire ei tut les armât oilea- 
•iiM fi défanaivaa tu aiage bn difli- 
rente^ épuqaes daiia no* arinje» : i la 
aulif'de cette chronotirgie aéra placée 
eeire dM traiitf da pnix et d'allianea 
coticlns entre la Franco et lea puiisau- 
cet éiTBBfiraa. L'Auieiif rerminern U 
diclionoaiTe par un répertoire des gra-> 
dninili tairas , a 1K les dates piicises 
de leur iniiitutiun M le rang et la pou- 
voir qu'il* doDUtat on eut domé à 
cbaqu* uilitairv. 

A cet aperçu do lool ce qncrauteut 
doit eiécuter pour le peifectionnemeuc 
d* nu dictioniuira > uou* ijouiErona 
qno le premier vàlume qui en parult 
na lailae rieci Ji djairer pour la concN 
lion , la olarl^ et l'exactitude de» fjiti 
qn'«lTra cbtqu* ariiele. 

Le« MMTtjrrt de la foi pendant la 
t'ivolMtion/rttnçaise.Des ponlifis, 
pritreSi reUgieux,retigieuiei, laïcs 
defun et Pautrt texe qui périrent 
alort poitr la fat i par M- l'abbû 
<^ini^ GuiUo», docteur en théo- 
logie dqinis 1780 , prédicateur 
jusqu'à la (îa de i?^^,; etc. 3 vol, 
io-H. Germain MalfîMt. 34 fr. 

Le titre seul de cal ouvrige appalla 
lur lui ,1e plus grand intérêc ; et la oe- 
aière dont il a«t txicuii m p<ftt qiiu 
ritameDi. Ce martvrologe 
lea Tériubles enriûidela 
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croira o^nmoioi qu'on puisse établir 
une coRipiiniiDii txacta t^nrre ctt pre- 
mieri nurljrj «i cent de noire ige ei 
de noire PS)'*. Ceiiz lin premie" •■"** 
ele» *la rtrt clii*ri— -■■ «""™« I*"*- 



aupplicfi I parce ^ue la d 



«elle reJi- 
I prt- 



laie >iii pol}ibéiu&e , le religion doini^ 
lua te lie r Empire, etqui avait mtme tel 
CDthoutiatrai. Lei nouveaux martjrn, 
poiiiifatt P''"*), et limplei Bilèles île 
ja religion catholique, lurent incani- 
lit. pDÎ* oiBwacri) , d'à prit )ei ordrei 
•anf^uinairai de geai qui o'aTiicDi au- 
cuui' religion quelconque , et nos yens 
deaijueli loure cro^eoce religîeuie éiaif 
iniuppottuble et odieuie ; mai* quel- 

3ue diieriil« rju'it j tut daua les motita 
e ta persécuiioD , le courage , ta ré*i- 
5 nation des periicutés , des TictioiM 
avouées A la mon , Jurent semblables 
•t doÏTenl être igalenent l'objet d'un* 
«iaéraiion iiemelle. 

Esiai sar la vie , Ui écrits et les 
opinions de M. de MûUihtrbei , 
adresse à sei enCans. Par M. le 
comte de Bfiitty-d'Anglat, pair 
de France , membre de l'Acadé- 
mie royale dra intcripiîoas et 

< beUe»-lettrcx , grand ofbder de 
l'ordre royal de I9 L^gion-d'hon-' 
aeur. Truisiéme pariie : supplé- 
ment, contenant une- réponse à.la 
Biographie uaiveraeUe. in-8. chet 
Treuttelet,lViirlzet mime mai' 
son de commerce ix Strasbourg et 
à Loudrest 3.o Sobo-square. 1 fr. 



Taodl) que do tourei lei partiel de 
la France s'élevail ua conrerl do té- 
moiguSEei- d'admiration oc degratitudo 
pour M. de Uuleiberbes ; que dai ci' 
' lojens de tous loi fiogi, pour tœmor- 
Itmr encon la itiimoirt qui l'itati 



biographie. 

dé)à par ips étrid ei pnr se) letto* - 
votaient réiBction dno mo"-"""" 1™ 
tnaamiiKi" ■■^•■"■■'* l<iiUTilatiauieopt- 
nioQ iju'aviiieiit (le lui lei ciiuiempo- 
raïus ; que le* nations ilrangére». el 
.plusieurs iii^ine de leurs loiiverHin* 
a'einpreMaiert de concourir t recuoin- 
plisienieat d'uu *a-i| sï énergiqoemenC 
prononcé en faveur du courageux ami 
de l'huiDJoiié ,. ■ il a paru , dit M. 
« Boissy-d'Anglas, dans le ^S'. volume 

• delà Biographie uaivrselle ua artt- 

■ de (*) sur U. de Malrsberbei, amené 

■ pur l'ordre alphabétique, danslequel 

■ l'euceifr s'est permis, avec une p«r- 

• sivérauce élpnge , la ceaiuie la 

■ plus inraiiteDanla et lu plut iiiiuito 

■ de la vie presque tiiliire (**) de ce 

• grand et iminortel citojeo. • C'é- 
tait, sous tous les rapports, k l'anieur 
de l'eicelleni Etiai >ur la vie, letécrii* 
et Ua opinium Je JU- de Ma!eilieriti 
qu'il Bppiirienait de Tenger m mémoira 
si incoasidérémaol attaquée. 

Nous regrettons vivamem t)aa les 
loroei de uolie journal el surioui la 
nature même del'ouirsgede M. Bois*} - 
d'Atiglas ne nous ptruieiteot pos d'en 
donner l'aoïlyse.mriis il esr énr il d'une 
maDièra si «errée, touC«ri est ai sub- 
llanliel , que ca Mrait le défigurer que 
d'eislyeT même de l'analjier: on ne 
pourrait que |p mutiler. Noua noua 



(*) L'Auteur de cet article , comme 
l'il n'y eut ut tucbéson nom qu'en ireiB- 
bUnt, de l'impression IScbeuse pour 
lui qu'il ferait dam l'esprit dei bona 
ciiojFBDs, des bonimei vérîtahlenieiit 
éclairés, n'a iléiighéson nom que par 
les Isitrei initiaiei ainsi disposées ; 
M— D-J. 

(•«) Farces mot. soui-I^nës, M. 
Boiisy - d'Anglas a piobiiblïmeut dé- 
signé quelques éloges fogitili , soit da 
•a conduite, soit des écriii de U. de 
Ualesberbes , que lu Force de la lé- 
ricé a , pour ainsi dira , arrachéi h 
l'auteur da l'atiicle. 
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WiWreni k ilire , romme M. Boi»}'- 
d'ADglai ne OiacHe le dimontrai, q>n 



l'm 



leïtii 



■ JMir 



fand le] jpaquBS. àiaat 
liant. M. Uoi«*y-ii'Aiigla( , lan» soriir 
ilei bomej d'im* moiléralion r^i" loa 
«tkpoiir la mémoire de M de Malei- 
herbe» «nmit pu peol-êiTo )*gitime- 
in«DC' lui liiÎM franchir , rjinblil lei 
Fails, liie htbc |.)Bc-iBieni le» éjinqnei, 
lainière ifiéros-hl" le 



e diso 



r. diiri< 



IDHISFRUDENCK. INSTtiUC- 
TIO». 

/(Droit dei gtm , etc., Par M- de 
ffaïul , elc. { Voytt pour le dé- 
vrloppement d» tii re, l'adrosse et 
te prix,. le preuiîer cahier de ce 
jaarnal i8ai. ) 

JrticU.pniai^r. ( TroiaièmA eiunt.} 

Lùre premier. Chapitre dix-hiii- 
tiimt.Del'établlstemeia d'un' nacion 
daia un pari. Occupation d'un pfi 
pir la nAlion, Sei droits aiir le pars 

relie ocru[ie. Occupalion de l'empire 
BÈ un payr vacunt'. Antre manière 
d'occuper l'empire daiij un pays libre. 
Comoieat une nation t'approprie un' 
pnyr déiert. Qut«tioa Ji re sujet. S'il 
en permii d'occuper one partie d'un 
pift dant lequel il ne ne trouve qtia 
do penpies ertans et m p««it nombre. 
Dît roFoniei. 

Chapitre A ix.juuvième. De la patrie 
tt des divertet matières qui t'y tap- 
ponriti. Ce nu» c'esl que la pairie. Dei 
citoyens et des nalurels. Des habilam. 
OeUnataralisslion De) enlaril de ri< 



Ici armées de l'élal , ou dai 
■ -é aupTïi d'une 



isdans 



gère. Dd domicile. Das vagnliarids. Si 
Ton peut qainer M patrie. Comment 
on peut i'eo abienler pour un lemps.' 
Variation dtelois politiques à cet ig;ird. 
Des cas où un citojen est en droit de 
quilier sa patrie Dos émi^rans : sour- 
ce* de leur droit ; si te touteraiD lidle 
Isrnr droit , il leur fait mjure. De» n>p^ 
plians. De l'eSil at du bannissemetit. 
Les eiiléi et les bariois ont droit U'bt- 
biifr quelque part. Nature do cedroit. 
Devoirs de» nations enieri ej»i Va»' 
nation ne peiK les punir pour 
dea fdutes roamiies bon de soii irrria 
loire, si ce n'est pnnr celles qui iiit*- 
resaisnt la sAreié du genre bumain.. 

Chapitre vingt. Del tieni patlici, 
commiim et panicriliert. De ce que I» 
Romains appelaient res coinmuiut. 
Tbialiié des biens de la iiaii.-n^ Leu* 
division. Deux maniiiesd'acquéijrdea 
biens publics. Les reienni des Isieni 
publics ioni naturellrnirat t la dispo- 
sition du tonveraiii : la nation peut lui ' 
c^er l'usage et la jiropriiiB dvs bien* 
communs : elle peut lui en attribuer lo 
dpm-iineet l'eo réser\cr'rui|t|;e. Du 
iinpôis; la nation peut se rél«r»er )• 
droit de les établir.: du touirerain qui 
a ce pouvoir. Devoir du priiire à l'épard 
des inip&ts du ilomaine éminent aita- 
clié i la sotiveruineté De l'empire nir 
les cbo<es publique*. La supérieur penl 
fiiire des lois sur les biens curomuns. 
De l'aliénation dos biens de conunu* 
nauié De l'usage des biens co mm u- 
naus 1 comment ubarun doit en jouir : 
du d<oit de prévention dans leur usage: 
du niénie droit dans un'auire cas : de 
)a.con*eriaiione[de la réparation de* 
bieut communaux : Devoir et di^oitdu 
souveriiin à cet égard. D^s biens par'» 
ticuliers : le souverain pem te* sou- 
mettre i uoe police. Des héritage*. 

Chapitre vingt unicme. De l'alii- 
naiion tUt tient publia ou dmloniain» 
et de celle d'une partie de l'état. La 
nation peur aliéner les bien* publics. 
Devoirs d'une notion i cet égvdjreux 
du priuce ; !1 ne |>eut pa* aliéner le* 
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fcien» pwUinti )a ottrion peut lui ea 
donnw la droit : rtgles àe.»ujei. pour 
les traiiéi de naiion à nation. Pe 1 alié- 
nation d'one pnrli* de l'éiat'. Droit de" 
ceui qu'on feqi dé.oBriKver : le prince 
■ le pouvoir d« ilémembrer J'état. 
, CàapHrt vingi-deuxiéine. Dttjleu- 
Vf, dai nuiiui et (Ut laci.-.û'un 
fleuve qiii iéj,»re dunx terriwire*. Du 
lit d'une ri»iir,e qui tourne oa prend 
■on court nilUint Du droit d'allu- 
»ioni ; l'nlliiïioa apport* qinlquei 
cbangepicui au» droit* sur le Qeuve. 
De ce qui arrive q<i«Dd le OeutechADge 
•on cour». De» oufragH tendant k dè- 
- ■ .Ipré.. 
Iligles 



<^i^ùre fiitgl-trmiième, Dtlamer. 
I>e la mer ei de ion uenge. Si Fa tner 
IMnt-lti'e occupa et soMsise k la do^ 
winaUen. Penoane n'est en droit de 
• «pproprier Tusege de la pleine me». 
Le nation qei v^uî se exdure une tu- 
Belui fait "liro^; elle fai( mime iDJBT* 
aux ■utret uiion* i elle peut acquérir 
UQ droil eïoliisif par de* traitée , mai) 
nou par prreeription et par un long 
tiwgo, ai ce n'eit paw^ta pacte tacite. 
La mw pr^dei cdiet peat Atreioit- 
mi«e k la propriété: autre taiion de 
aupprepriar la mer voitina des oôlea : 
jmqn'mi cette pouaitten pew l'éten- 
dre Dei ifvages si dvi porii. Dea baim 
■c dei port». Des détroit* en partiou- 
lier. Bu droit 4e neu&age. D'ane mer 
enclavée dana le* terre* d'une oatton. 
Le» peniM de la tner occupée» par une 
puUiance sont deta jnriidicrioa. 

journal général de iégialalio» tt de. 
iuriépTuâenet, récKgë par tineso- 
titté de junscoBsultes et de pu- 
l>lidite3 Trauçaîa et étrangers. On 



■'«bonne à Parti pour et Journal' 
qui continuera de paraître dtiio 
iiu 3$ de chaque mois, nu iutwgi» 
du Journal, rue GuéTiégaudf 
n'. 35. Le prix pour Paris est de 
33 Tr. pourunuti, 17 fr. pournx' 
moi*, cl pour les départeneBs 
3é fr. et 9 fr. franc de port. 

Ce journal ett diviié en troii partie». 
Première partie : Tl.éorie de droit { 
Ugislation ; Ugislation cùmpotit. Se- 
conde partie ; Analyse da ouçr^agtt 
d^ légUlaUoit et de jurî^rudeace. 



legisumi 

conde partie ; Aiutlrae det b.. 
de légialaUott et de j'uri^rU: 
l'roiiième partie : Mélange: 

De l'édueatioA des filles , par M. de 
Ténélon, archevêque de Cam- 
bray.NouveNe édition revue avec 
soin et augmeiUée ile U -vie de 
l'auteur, avec te |>ot4railcDlwlle- 
douce de Firnéta» , d'aérés le por- 
trait original par FiqueL Pa^CT 
vélin . figure avant la lettre 3 fir. 
60 c. Il faut ajonter 55 c. pour 
recevoir l'ouvrajc franc de port 
parla poste, i vol. in-iB. ViOet. 
a fr. So c. 

N'ouï ne nout arj-élsfoiu pa» anrfe 

mirile de cet ouvrage ti uiiiierielW . 
meot et «i anciennemeai conmi. Noue 
obwrTemut leulenteni que U notice 
biaiorique sur la li» de FéuéJoii, dont 
l'éditeur a enrichi cette Bouvell* édi- 
tion, parfiiilement esécutéed'aillwn , 
le lu-a avec beaucoup â'intirét, laéiH 
«près feicellenre hiiioire ^ F^oilon , 
pat M. de Bemuaei. 

Les enequragemens de la Jeuiusse , ' 
par^- N- BouUiy. Deuxième édi- 
tion, a vol. in-i». avec i£ plao- 
«bCi. J>r'eun<. 10 fr. 

Oiservaiions sur tes mouvemens du 
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trtlime Oilutt âUnttruetion pu-r 
blique , luivi jviqu'à frètent tn 
France , et jur lei atoyem d'y re- 
médier. YttrG.Palhier, proleisenr 
d'hwntaniWs an coll^^e raya) de 
Henri IV. i roi. ia-8. cbn l'Ait- 
leur, rue des FoMéi-SaÏDt- Vic- 
tor et Arûms Bertrand. 

JounuU cCéduoation puhlique , par 
la Scciité Jormée à farii pour 
l'am^Uoratioii de l'emeignement 
ilémeittaire. Norenibre i tl jo. On- 
liéise cahier in-S- de laiiuilièine 
aimée. II parait Je ce jourbal un 
cahier par moia. L'abonneaieal 
ammel chet Colas ed de 1 8 fr. 

TOTTAGES. 

Voyage d'un Artglait dans le dé- 
pa.rltmeni de Vaueluse. firocb. 
io— 13. AvignttR. Bonnet. 

Cs «A;ag* CABtîsoi la deicriptidn dat 
moDumeDc coottruiit par Ist Romaini, 
•t da caaueiiicoairje oITre da curieux, 

une nouvella deicripiion de U fonlaias, 
dont le dâpattemsni tîie ion nom, uoa 
tertioD propraà t'auteur sur l'oTigiiio 
da l'nrc de triomphe , «[ une peitia 
diuenetion (ur la marche et le piMsM 
du AbAne par Aiiaibal , publiée par 7. 
F. Btoc^. 

VoyageenSfjyteetenNuhie,<mï- 
tCDanl le reoit dei reoherehet et 
de$déeoiii/ertesarchéalagifueiJaU 
les daru les Pyramides , temples , 
ruin» al tomies de ce pays , suivi 
d'un voyage sitr Us côtes de la 
mer Rouge et à f Oasis de Jupiter 
y^mmon. Par JScUoni. Traduit de 
l'anglau e^ accompagaé dénotes 



par Deppiag. a roL in-3- GdUt' 

Histoire eomplèlt des Voyages et 
découvertes en Afrique , depuis tet 
siècles les plus reculés jus jii'à noi 
jourt , aocompaj^DÉc d'un Précis 
giogra,p\ù^ue »w ee continent et 
Us iies qui VcnnToinunt g de no* 

Jiees iur l'état physiqut , moralet 
politique des divers peuplesqui l'ha^ 
hiterU et d'un tableau de son his- 
toire naturelle ; par le docteur 
Layden et M. Hugh-Murrify, tra- 
duits de l'anglaîa et augmeatés de 
toutes les découvertes Ëiitea Jus* 

3u'à ce jour. Par "M. A. C- de S* 
e F. avec un ntla* oroé de lA 
aarle générale de l'Afrique . et dé 
six autres csriej 3 vol. în-8. cl 
atlas 10-4. ^rtbu Bertfaiid. 39 
fr. 
Nout reriendron) sur cet ouirage. 

VoyageauLevantteai6ij tti6i% 
par M. le comte de Forbin, elCL 

■ ( Voyei pour 1 adresse et le prix 
le dixième calùer de ce JoBival, 
iBao. ) 

jtriiele ^atritnu o* âtrnUr. 

Le qBotniiBfl jour de la routa, U.do 
Foi-biD aborde t Booliq, peiii 
4pti Mrt da faubourg bu Ciiri. . .. 
troun l'aTanl-garde de la caraTane do 
la Mecque; alla Jtait en grande pan)» 
composée de Mogrebins j c'est ainsi 

Su'oa nomme las habitans de l'occi- 
ant da l'Afiique. Fatïguis d'une loo* 
gue roula, ils étaient couchés ptle- 
nitle avec leura chameaux : des jeuDaa 
gens mouranSfi dei Tieillerdi eiténuJi, 
louTDoiaot iTisleiuent leur* jeux vera 
' ce ritage ds Féa et ces ptaiaet de Uk 
{adOT qu'ils lu dsvaieul peuc-ttca 



\ll 
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plift revoir. L'aapaci an ce tamy j'nit 
dsa plu* |Hliareiqiies. Lr coatume d«) 
UcgrebiDl, quoiciiie fort simple, porte 
vn caraciire de noblesse et de gr^n- 
«leur; il le rninfjose d'une couvertur* 
te Uiae bUqrhe qui couvre tout le 
corps et qui |>ni<e sur l.n léle , qu'elle 
•nreloppe de plis magnlRquei. Leur 
'«IsHge est noirjnre. une barlie noire 
ïmcadre d» denti btanchet. Des jatti. . 
bel, dnpieda nui, une reintura'garnie 
d'armeii tont .cet eniflnible compose 
IlQ ubletiudigiie du pinceau iVi plus 

5 rends nmiir'^aet qui formait pour U. 
e Forblu le premier plan de la lue du 
Itake. Certe viMe estpWi^ àuue demi- 
lieiw du Nil , sur la rioe orienlate de 
ce BeuTe,aoti9 un inmense ch3teaa'd6' 
tniai lui-même nui lemoac Moknam. 
Cun càié , sei Sors' sont •nmrcjmgés 
d'arbres, derjuiaijx.dejardin^, ^u- 
9is que de l'auiii^, le <J^erc,arTive jus- 
qu'à sel porles Xa citadelle eil encp^e 
une ville ctiiiverle dé monnmen), de 
Tempiirtt.. dêioun , ite baiiîonf ci>ns- 
iruiu ilms différent tempi ei ruinés en 

Êrande partie. On montra i M. de For' 
in la salle où le sultanSalahail-dyn. 
(vulgairement Sdladin ) .donnait lea 
audiences. Un gnind nombre de co< 
]annes adroirnhies , spporiéei A grands 
frais de l'enrienne M'tmpbia , To^enf 
une aeronile loit aut«ur .d'elles des 
Walina de «oùles semblables k celles 
({u'eilei soutenaient t Mempbis. Tout . 
est també ; ona fnit de ciflieuiuperb» 
«lie ménagr'iio ; et la griffa du lion, 
dit- ingéaie<isedie«u M. de FotIhu , 
Irise les ornsmens doris où les ma- 
aiiDeadn Caun s'enlaçaient avec U 
cbirfreduvaimiueaTde HicbardCceur- 

En parlant de ce qu'on appelle )e 
puits i)efoseph,M. de Forbiu obiene, 
comme beaucoup d'autres voya'geura , 
que ee n'en point au lili de Jacob que 
re grand travail est dâ ; mais ce 
qu'aucun d'eox n'a fitii , il indique son 
' i^uble fondaieu^i c'e«t le «uliao Sàa 



l»<tin dénommj p'u* haut, ^ont la 
main puioanie qui cieu>B cet ab'me , 
«■eva les plusbeaui Mi fir» de l'Orient : 
cetcnvrop porte um^iVeclére de viri- 
niblfl graDdenr. Un .eiceliea lar^ et 
commoda conduit JHSqu 'an fond de ce 
vaste sauterrjip , i deux canta pieda 
sous terre. On en lire constammeni , 
ï faille d'une macbine fort simple , 
une grande quantité île l'eau la plue 
«aine ei la plus fraîrhe. Lps rtw* dn 
C<>ire«e «ont point pav^ , elle* sont 
toitueuaes.et sciivrnt si étroites , qoe 
les.ciOrpi avancés des maisons de rha> 
que cifté sa toucbeuc ci forment une 
espèce de voûte : on est ainsi ï l'abri 
du soleil (*) et du peu de pluie qui peut 
tombey,' mai* riPlt ne garantit des ef- 
ftndu^venl'de KamsvnC^. Ce fleure 
dellif ;pte est chareéd'one' paassiêra 
(ubtile er si dangereuse pour U vue , 
que M. de Foibiii na er^yift pas d'exa- 
gérer rn ataur.int qu un quart de Itpo- 
pnlation du Caire «si complilemeni 
aveugle. - ^ , 

I>s bornes denoipa Journal jie noua 
permettani pas de anivreM. de Forbin 



(*) C'est pour le prociirer cet 
lùportanl dans les climats brûlai 
les Maures . dans ttiutet lei ville 



Eipagne 



ibrU 



a ville* 



(*^ Il ne léui pas confondre ce vent 
avec la Samoau, vent pealilenliel qui, 
dans Jei contrées cullivâesi, ne ae fait 
^èie sentir qu'«DiTe,Alep et Baasora , 
mais qui , dans le grand dtori. ii'est 
que troj) fréquent et qui donne sur le 
cbamp la mort , si à son approcbe on 
n'a pas lu précaulion de le courber 
;proinpiement à terre et d'y rester rom- 
■DertHié iuiqu'à cequelaraffila aitcB*. 



nigN^Pdi-vGoogle 



-Clisse ni: p^qyages ,eic. 



«9 



" «" Egïpl" 1 non» 
nom burn^roni i direqu'il n'est pn* un, 
lieu reiu.iTqiidlilei un monumenld'une 
ccilHiliK ïmporiiince lur lusqucli il ne 
urnir Taii itcs u|iserviition!<riiD TJF loti* 
rjl ; mnis on In )ugnH mieux eu lisuut 
i'oinriige, qu'on oe pourrai! )« Fuire 
d'nprè) un'ariJe eilrail. 

LtUres lur la Morée, VHeUesfont 
cl ConstantinopU. Par A. L.CtU-: 
litlant, etc. ( Voyei pour le df*- 

.vdoppeiuenl <Jk (itre* l'adresse 
« le pris le premier cahier de M 
Journal i83o.) 

idabletout 
Vi enricbi d'un 
ocliet dMiioéei 



rappel 



,tit 



lie profet'siori ei qii'oa t'iCaaaeiJelro 



Gndrons pài'd'en détainer te ipdrira : 
ipection wulc dei pknchei en dira' 
plù qne nom nepourrionile fniTS^uii 
•uire tnèrira de l'ouvrrige est d'offrir 
lin abMrvaiions InmiDeuse) et presipM 
tonjouts neuve* -sur letdiirtrenle* cen- 
-liJMija'a viiiléei iFTO^Bgcnr. ComniB 
. aoua Hvcns doaué dasi notre Joamal 

it la pcamMn «diiiaii de ces lettre* , 
IPi parut ^ devk rApTMai , ea deu^ 

repérer en y leveunnt . â moins de nous 
attiltr miauliauiHiieDl ua différvDlei 
MUitiont-quo l'auteur a intercaléei dans 
l> leroade édiiioa . et (jui pnidraieat 
beaucoup de laui mérita, si oa les dé- 
tiicliaii de l'ouvrage en les isolant. 

l-cllres tw lu Palestiot, la Syrit 
et CEgyple ; ou Voyage in Cati- 
lét tt tn Juàit , avec une rHalion 
de la, mer Mortt et sur l'étatpré- 
»en( de Jérusakm. Par T- K /. 



traduites de l'anglais sur la se-, 
Gonde ëdilian, par Auhert de V'i- 
irr. Ornées d'une carte géogra- 
pnique el de cinq figures, i vol. 
in-8. Picard - puhoh et Rey et 
Oravier. 6 tr 5o c, 
Nous reTieudroas sur cet ciHTrage. 
ÉCONOMIE POLITIQUE. 

Cotifidéralions p«Utiqaez sur l'état 
oelutlde l'Allemagne, etc. (Voyes 
poor ie ih'M hippi nii iil Julilrr , 
l'adresse el le |>riSi le preoûer 
ftahier de ce Journal.) 'i* 



Cet ouirSge d'un ({rand ii 
tout dan) les circoniiancei 

eai pticiAi d'une introduc 
vise ■[) douze chspitiet doj 
loDS donner lei loininiliret. 



lérAt, SI 



cienoe. £ti 



■. L'en 



Eire lerma- 
ÎMoire eu- 

grands i\»ù ( l'Aulriclie et la Frusse ) 
et I ainpire. Prinripiutâs Iniques. Csl- 
\tffi des Comtai. Frincipanléa eerl«- 
sÎAsriaao*. Villes libres irop^ales. 
Etal équestre 4( ordres, cfaevaleresquas. 
Quelle ■Braniia les iniriiutiona d« 
I einpiTe îouinitsaient peur l'indépen- 
dauce de la pattHe. Quelle sûreij il y 
>BrBil pour sa duria (Uns les crises poli- 

Chapitre II. Guerre canire la Frati- 
ce.Trïilj de Campo-Ftirmio r-t de Lu- 
néfille. L'Auirirhe sacrifie de* pro- 
vinces aDemandel pour contcmer Ve- 
nise. Beris de l'emêirB dretsé à Ratis- 
' bonne. Influence delà Russie er de la 
France. Format)»* de la conrédiniiiom 
rhénane, 

Ciapitrt m. Temps qui a suivi U 
recis de Battsbeniie juiilu'à ta guern 
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d'Aulrichs an iSd5. hic' de Pra- 
baiiTit OraïaiMriBa à» la coofUéni- 
tiondu bW. Air^iM aeioMiAiM). 
'GueiTfl <Ia Pruxe. Pais da Tiltit. SyK- 
tiiae oonfinantal. GuaiTe d'Aiuriclie 
en iSof). Cbangemem duul» pys de 
]a<^iiféd^atiba <lrg!<nisâiioii mitiraire. 
AdmiDisiraiioa iiusrinu'e. FolLtiqne. 
Belaiion de commeic». Trice« inelfa< 
(■blat de lacoufédérationdu Bbîti. ^ 

Ckapitre ÏV. iMiabilitf do la pu»- 
mire françiriie. Anéantmeimat de 
•et arinéei eo Ruisir. Grande coali- 
tion contre la Fnnce. Dinatathn d« 
la «oaUdératHm rfu Rhin par la ba- 
taille de f..npuc. Opinion puUkiiie en 
AltcDiagM. Pau de P/iri|. BoMia de 
]'£urope , fM espérance*. 

Chofitrt V. CoDgràs ds Vienne. 
ETJdeime de ddfaiK H'eeconI dam tu 
poliiiqiM dei (ouTeraiai D£marrlies 
d^ïiivea da cnbinec rune. Vuet de 
l'Auirif^iHT t'Iulie , l'Atlraaifnie «t 
IsPo^ogna. La Pnute demande laS.iie 
e1 «tn anciemie part de ta Poimiv- 
Faillie potitiqne da 1h France. L An- 
' gleterre dennnde le Hanovre et l'ofc- 
ttenc ; elle le réaait k l'Autricbe contre 
la Rvnie. Alliance qimdruple. Ëlat du 
reste de t'Alfemuf^e. Lei grand* ^stê. 
Les petite* court. Tettdanoe ginérale - 
ven )a louferalneié. L'uniij et la coa- 
aiitant» politique de l'Atlemagn mue 
oubliées. Ii'ADemaguB est *a«a-ilïie par 
bt atilrea puittancea. Lei médiattlja. 
Id voix des penplei: Divera enaii de 

S)pierde(a popniaHlé. L'apparition da 
apoiéoD force les sonteraïai k la paix 
et à la ooncordei, et i&\t précipiter ta 
léduction de l'acte T^diral. 

Chapitre Wî. Précaution^ qui pr^c^ 
dirent rouverlure 4e la campagne. Ba- 
tailla de Watetjoo. Lea cbambi-ei en 
France Capiiidaiiafl de Paria. Demié- 
ipe traita de Paria ticltuion des éia» 
allemxnds féilérés da re traita. Ce que 
l'on Ht tendait delà conFJdëratioa. L'acte 
I jdjral. Polhiqua ^ricbienMei pnja- 



lerritoriale da 
Bade. Congrus d'A!x-La CbapaHe Dii- 
cviiion ntr la force militaire de la con- 
rédération. t^ aTaiàiDe Teprisentalif 
l'intTodait dam rAliemagne méridio. 
nale , indépendamment de la confidé* 
ration. Opïnioti publique en Allenu- 

Si. Quelquea symptdmes de fanntiime. 
ngrèsdaCarffia ld.Coa]|Tès de Vie n ne. 
Palliatif du mal radicai da l'Allema- 
gne. BeMrin* de U patrie. 

C4<fritn!^/r/. LimiMidel'Altemt- 
fse 

Qiapitre IX. L'Allemagne aepten- 
trionaie et l'Allemagne méridionale. 



sont séparées l'une de l'autre par la 
nature et par la diTersité de caractère), 
d'iiiléi en , de vues et d'esprit de gou- 
Ternstnent. Dans le midi il en form* 



r£lbe et le Rbio. 

Ch^iirt XI. Avantagea qui réanhe- 
laianl pput la nation .du dévalopfto* 
mml de w ajatéma. Tome inflaenca 
éttaagira serait reaooasée. La pk- 
tna aerail iodépendanta , tranqouU 
et moUnte. L'Autriche et la Pnieae j 
troUTCMient leur* véritable* intécCl* ; il 
en serait éê même da la France , àm 
U Rusne et de rAaglsterr*. 

Chapùre XII. BécapitaUtioa, 

Da cetija récapiialattoit , itOM al' 
lona eitraiie 1» pneH^ nî^iaM ^oi ••• 
tita -rem arqua blc. 

■ Une nation brave , éctairëe et jé- 
I néreuie ne aer» jamais aiaei vite pour 

■ avouer qu'elle est condamnée i no* 
« enfance- perpétnelle. Aucnna pnie~ 
' aanc* do monde ne laonrit l'empé- 
<• cber de porter tes regarda sur l'épo* 

■ que de sa nMJorité qu'eHe attend 
a nrec iaipacience, La providence i 
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Classe Ul.Mcoaûmia poUtigue, etc. 



» parmi* qua dan) l'AIltmip* min- 

• ilionalflei aocieniief rHcw fuuant 

• eo partis réuaîei de nogroeu- I>«* 

■ pTinces g^nirtibi <a toiii iraufé* 

> roru nu milieu d'ellM : il* ont rs- 
B connu qiia l'eipril ilii lièLledamOAd* 

• qii'ili roairacieut une alliaace Iran- 

■ chect ainf ire EiTCc in peupla»; qua 

■ pour pnrtir de.i imértia nouveaux i 

■ il fant >a pUctr k leur ttie , ei m 

■ pat ftarder en rtserTa te tjginie ar- 

■ bitraire, ni faire du lyM^ma Jtptà- 

■ lenlatif une alfiiire de mode. Cei 

• prinnat , dont lei intentioDi ilaieni 

• lo^alea, on [ fuit louidafjtmesdiftj- 

• renlei, maiiiiTec uneapritaemblabie, 

• de* cootrati avec leuri peuplea ; et le 

■ premier efl'ct île cctesempUiublim* 

> H jtf nuit) oat vu leur autorité iil6r- 

• nije p^r la reconnaÎMance et l'aita- 
« chement piononri dai peuple* libre* 

• {*). L'Allemagne rjvire eea princaa 

■ comaialag>inialied«rindépendaoc* 

• Mttioiiale> ■ 

Cwtp-i'teilmr Ut résvlltU deleit- 

Tiutt de ta révotution françain, 
tur laditerganiiétion fut melon 
le genre bumcin, et lurUi moym* 
d'y remédier: eit«(n|)le d'une dy* 
■uuUttAMupéc tai» iatevraplioB 
du bonheur deaw.Mjd* i pir(i|> 

(•1 PmmuM )•■ Ni* d'EtpAgoe , do 
Fonngal , df Napjea et de Sardafgua' 
a'«Di-illp«ituivi aeteKei«]tl«?i'il* eu*- 
ieDtdoanU leuit pauple* une eonititu- ' 
tion madeliaur ((lladeli France on do ' 
la Bavière, avec la* modification* cgua le* 
lonalitjtal le nenictire de* peuple) pou-' 
vaieiiHKiaeriitiafj»raieBtpMaulBd«ii- 
Jeurdevoir procltMer danrcei p^i ëMtt 
UDO conatiiuiion (celle de*Corti*]oA 
U a'j> • auctiBe balance de pomioin et 
qui nou* paroll beaucoup Irc^ déoio- 
crtlique : noui avoua cru lievoir ajou- 
ter Bui observation* de l'&uieur cette . 
npHiiÎMi da BO* lagreu. 



9" 

KM et inùiiMU de«j«|Miieni por- 
té* contre Louii XV : jualifica- 
lion de M iQ^Doire. Par U- Le 
JoyiMi. Broch. io-8. PiUc^ ait*4. 
1 À-. 5o c. , 



Principe* d'Eco FiomiepoIitifK^coH» 
sxAérés tttu* U rapport de leur ap- 
plication pratique. Par M T< R< 
Mûltkw. M. A. F. R. S. profèfr- 
leur d'histoire et d'économie pra- 
tique au collège des Ind« orien- 
JaiC) , daos le Bertfordahire : 
traduit de l'anglais par M. F. S. 
Coiulanoio, docteur en méde-- 
cine. avot. ÏD-8. jéiUaud. 
Non* revieodron) *ur cet ouvrage. 

De* tytlimu d^Eaonoïkîe politique, 
de la valeur comparative de levrt 
doetrinri, et de eelle qui parait la 
plus favorable aux progrit de la 
riohejie. Seconde edilion , avec 
de aombrxtucs addiliavs rekii— 
WMia ««ntroverses rèeentes de 
MH. MoMw* , Buehantn , Rwar- 
do sur lea paiata les plus impor- 
taos de l'tïconotnie politique , par 
M. Ch. Ganilh, député tin Cam- 
Isl. s Tol. io-S. a Paris, cbes 
Treiittet et H^Urtc, âStrasbou«g 
et k Londres, mime maiion de 
Co«men».i>fr.i<«r. 
Nom miendroas auaiî «dr cet ou- 

RËLIGION. 

Deteriplian du Cdlwu're , etc. 
( Vojrn p9ur le développemant 
do titre , l'adresse cl le pria le. 
précédent «a|ti«r de ee Jour* 
nal. ) 
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a ■ Clame IV. Bedux-Mts. 

jtnid» ftrtntùr, 
Prtmiéra partit, -r Dai 



B Calvaire dei lauriart. 

Ducriprion du premier lample Le 

^nd temple. — Eiplicaiioa da l'et- 
«unçB. — T«bleiiii qui oni éti eipogji 

au <jal*airB la i^ wptembre iSig. 

I^framme de U fête dudir joar. — 



CoDTOcaiion do tonici lei femmes de 
la lerre pont glorilîeT le Trèi-Hanr p»r 
U gloire de U crois ..— Appel tui tem- 
jaei de }^.utalera. ~ Premier etdeii 
xi»me labli^aui i exjioiitioa à Noël 

■ 8lg Friùre, déilicace k Dieu. — 

Canirat de la nouvelle alliance , pour 
jl'oriGcr et Mnir Dieu par la diiuibu. 
lioD do travail ei deTaumAne. 



QUATRIÈME CLASSE. 



ELADS ABTS. 

FahUi ehoiiiei d* LaPontaiae, or- 
néet it Aesiint lithographiéi par 
MM-Cnfie Vernet, Horaet Vcr- 
nel el Hippolyte Le Comte , dé- 
diées au Roi. Vinglième «l vingl- 
uniéme lïvraiton in-folio obloag. 
Çbez Engelmann, rue Lonis-le- 
Grand, n". 27. 

Cet dai«itii lidiographié] peuvent , en 
(pMiqne aotre, touianirla cemparaiion 
«vec let planibes en tailk-doure , d'a- 

trèi Ipt dexini àOiidrr , qui ornent 
I belle Àlicion des fubfés de La Fon- 
laine, en quatre votumej in-folio. Ile 

Cuvent de plus eu plni i quel point 
I Uthograpbiqae i'ut perfeciioa^ 
né. 

DetGripHon hnhtnfue et eritifu» 
des ilatius , «le. du Mutée royal , 
par M. le chevalier JU iVoir. ae. 
3e. 4e. Se. livraison , etc. ( Vojw 
pour le dëvetoppement du titrt, 
l'adresse cl le prix le huilième 
cahier de no're Journal 183a, 
page aSo , «ii la première livrai- 
ion «il annuacéi; ^ 



Noua reviendroni itir cet onvr>n 
pour en faire conoalire l'oligei et le mé- 

Fenséei de GareU , jeune peinrre 
saxon ; eu CalkcCion d'esquistes 
et de sujets gracieux d'apris Us 
dessins qu'on a de lui, précédée' 
d'une notice (io^raphi^Be. 3e. et 
A*- livraisons în-4. {*) On son»- 
«rit pour cetouvrage.cbeir^di^ > 
leur, rue de Bonrijon-Vïne- 
neuve, n*. 47 , et chei M. KentU , 
au dëpAI gënérat de lithographie, 
quai Vollatre , o", 7, 

. Dans le prochain cahier nmm sn* 
droni coapie de ce* deux tiiraîioas , 

mérite da ce jeune peintre que ta mort 
a piimaiurénietii enleva aui an*. 

MoniUneiu de U Normaadie , re- 
cueillis, lithograpfaîés el décrita 
par F. T. de Jot/mant, ex-ingé- 



NoB* avons snooncj lu dent pre- 
laières livraïMot dam noire Journal, 
dn mois de joia i8ïo , page 191. 
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nietjr employéau cadaslre. 3e. et 
' 4e. livriiisuiis. ( Voyei pOur lea 
côaditioDs de la souicription cl 
k|)rix, page 19a du 6e cnhïcrde 
notre Journal juin tSïO.) 



Daiii 






Il le prochain cabter 
onnilirela pbn itle miriM decei' 
mge, 

iianuel àt l'amaltur d'eslampei , 
elc. Par F. C-Jouhert pire, ae- et 
îe. parties, ia-8. Chei l^Auleur , 
rue du Untlay , au Marais. 

Danj le procbain cahier, nom indi- 
querom le conteau de Ml deux par- ' 



Uodilci d'orfèvrerie choisis i'(*ex- 
pasitioa dti produits de l'indui- 
trie française au Louvre en 1 809 , 
gravés au Irait par Normand père 
ttjils, Mad. Soyer, etc. — Cinq 
livraisons fgrinaiil cinq cahier^. ^ 
L'ouvrage cputplel sera de douze 
, cahiers de sis planchea, publiés 
à des époques rapprochées les 
ânes des autres Chei Sance aine, 
macchand d'estaoïpest me Saint- 
Denis, a°. 314. Frix de chaque 
cahier 4 fr. 



tel cinq premiôrei lit 


'Taisoni que 


■uni Bvoiia tous lei jaux < 




wire Buuu objets rèmi 




Foauino eiécutée pir M 


. Cahier, or- 


livre du Roi , lur lei dessins AeM.La. 




iuet du Roi. 


£.rr."x;;..'7 


.elle il a éi& 
" par le jurv 


del'eiposiiioni un irôpied etpluïiouri 


nui de luxe et de utjle 


du meilleur 


nyle, ei&uiés per M. 1 
lei modJUs tn bcgnze 


OdioA et dont 


ntéiàdonn^j 


ptrl'OrfiïraauCootervi 


itoire des ails 


«t oiiieis: divers vases 


et ustensiles 



ronsacrëi nui usages de. la vie; des 

msubles d'église , têts que croix , cros- 
ses , oilenioin , bureltes , patènes , bé- 
nitiers, chandeliers, Jampei, etc. etc., 
tiùs aux méilleuTi o^rèrres de la capi- ' 
t«le, qui tous out ri*alisj de g:lic 
et de perléclionv Lorsqu'on peuss hu 
alau\aLscbDix des modèles sur lesquels 
s'Aécutent, depuis un siècle, lesobjeis 
d'urfévietie de l'usage aitme le plu* 
ordinsii e, on ne peut que savoir gré t 
l'MileuT d'avoir prolité d'une ocrnsioa 
aussi fa vorablepouiréunir lea njalériflux 
decerecueil. Cette occasion ^luii d'au- 
tant plus heureuse que l'espke de je- 
toiisie qui éloigna li:s uns des auires 
les hommes d'une mima profession , 
l'empressement que chacun a da livrer 
les pièces de commande et importantes 
ausiiiôt qu'elles eut reçU la deraiira 
msin; la difficulté d'obieliir, isolé- 
ment, l'agrément des orfèvres pour' 
reprodaira , par la gravure, di^s dessina 
qu'ils ont pajé Tort cher, et qu'il 
considirent comme une propnéié 
Bnidiiiie pour eut dàs qu'elle est pu- 
Uique , UDB inQmié d'autres considé- 
rations eussent élé dans tout unira 
temps dn« obstacles insurmontables. 

' Mous ferons couoaitre les objets que 
contiendront les livraisons suivantes li 
mesure de leur publication. 

BIBLIOGRAPHIE. 



S'il ei 



••F.a 



des éditions de Voltaire, de J. J.Rou)- 
seau et autres fameux Ecrivain* du siè- 
cle passé, il n'est pas moins i re- 
marquer que celles des Saintes Ëcri. 
tures paraissent également en grtfn<f 
' sombre. Outre les éditions multipliées 
et en toute langue que ta Sociéié bibli- 
qua-de Lâudres a publiées ^ et fait im- 
primer sans di^oniinuer, il eu » paru 
en France depuis peu plusieurs dont 
nous faisons ci-après l'indication d'a- 
xés nmta Goonaissauca paniculitra.— 
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CiAssE V. Mélanges. 



1, tiilg.iiKetthionù £diti« 
8. Tout. — La Saittit BU 
ble, triiducrioit de fiie. Ltgrat. i t»1. 
gr. iQ-8. Purii. 1819. Desêer. Ffix 
34 ft- — ta rninu. m-i8. 7 »ol, affr. 
— La Sainte Biblt, cD latin oc 'a 
fnioçaU, trad. de VMÀ dé f,nct. 
eilirhie dei CommenuiTM d* Dos 
Calmet. aS fol.ia-8. A/Xfo^non. Ifeix 
de cbaqaa vol, 7 fr. 5o c. , M I'mIm 
i5 fr. — La Sainte BibU , oasT. tn»- 
duci. da M, l'abU G*m>ud:—la 
Sainte Bible, iradiiciictida l^mabraJt 
Sucjr. a vol. ia 8. Parii. iBm.ShujA. g 
fr.— £« Nouveau Teuamuat^ irad, d» 
Lemaître de ^acy. gr. io-8. édirioa iii- 
tkaly^e. Pirinia Didot 5 fi. 5a C- i.4 
même, \a-i3. Smith. 1 fr. 5a c. — La 
StAite Bible , irad. d« ZWi'i' Martin. 
ÏD 4' Montautaa. La même. p. in-8> 
s Tol. Touleiœ. — La mloie , jditioM 
poriaiive. 1 voL ia- 1 8 d* pria de 1 10a 
pagei. Smîih. Vnx 3 fr. 5o c. — i» 
Jfouveau Teetoateat , Iraductian d'O»- 
terwaU, édiiioa U&ioiip^pw Fvnun 
J^if^. Tol. gr. ip-S. 1 ti. 

La Sainu Bible , ameami YjfH- 
eitH et le P/ouinOu Teteament , avec 
in livrei dite Afoetypht), revue 
aiir les orignaux par David Martin ; 
a»ec det pajiagei paralUlet. Edition 
nkriarjpt A' Herhan, d'apri» ton pro- 
tiAi ^tîtamaai. Un trèt-fori voL 



iD-8 da iGoo p*gM ï deux câïoniwa , 
aur papier graud rniain. I^ri), SiniS-- 
bouiget Uxidraa, TremteltX IfàrUi 
Vtix 10 fr. et aiiT papier lU'n "O fr. 

Cette iditioD coiiipléi. de la BiUa 
deatinje i l'uuge ie% famille*, ■ le tti' 

tt« niérîle d'iire trixoirecle , de nA 
}rmcr ^u'un Mul volume, qiRiii|iM 
âoD tjpe loit très-agrjable à l'œîl , et 
d'4iTe Tendue Jl un prix exirAme- 
ment modiré. £11» eat en tattau-ttmp» 
un moDumcDC tTpograplitqua, en ce 
tfoe c'en le premier ouvrage stérfoiypa 
•D FTsnce ior une leulrplancbc duia 
un 4i grand format. 

Le nouveau Tettament , Mal , de la 
même ddltion tijiéoijpe. 1 n>l. gr. in> 
8. de iSo pagea. Pris 4 fr. 5o c. et sur 
papier vilio 5 fr. — Z« nowan» Te*- 
tameat , nème iradgctioo de D. Uar. 
lia , avec )et paauges {laraliélet, Mi- 
lioa periatire , iiiiéoijpéw, de IbrUac 
in-i8 de -jif» pa^si. Prix 3 fr. i5 c cl 
lur papier vilin 4 fr. Soc. ^ 

Pris en uoi^ie, le prix eit rjduic - 
d'vD diiicme. 

CMUt^ua dêi Liant , earlet gim- 
graphiqudi et atfae edtnpsMat la 
bUriioih^e de H. M***, de L. 
dont la vente eomneneera le ' 
34avril iSai. ■ vvl- in-S- Met' 
Im. I fr. 35 c. 



CINQUIÈME CLASSE. 



MÉLANGEA 

lettrtt ùMitei de VoUaire, «le. 
(VayM pour le tJévelBppêweirt 
dn titre , Vadrene et te prÎK , le 
précédent eaUiet ie ee lottttud. ) 

HagÉ iM Wam— -cwtftwwydwt 



nOnv rt'avi'oni annofirf t{ue la titre ixn» 
cr cttliier , afin d'iridi(|wrr ici ce qu'in- 
d^^adamaielil de* Dombreutet lettres 
tamti inMitél , qu'il Teoferme , il offre 
pkrticulièreiDmtde irU im JTnHni;c*eit 
(Tabord le |ugemeit[ pbitosopfaique ei 
liniraire: atlr Voluire: il j rim 
une Mine criilifue , et , ca <{□! e«t ttei- 
Atn f Itfisqtl^ l'agi! d< M c4l|bre icri- 



n.jN..,]-, Google 



Classe V. Mélanges , etc. 



95 



nin , Hua pnnAe impsniatii£ : an 
pourra t'en taira uoe iilie pui lu pu*» 

iPersonns mieu que lui ( Vol- 
tliite), ne dût Roaasiira le prix du 

I lachs de prix à chaque mioute qui 
, le Eompose, Toui ces pro<h>ill 
,tam-i!i égalemeat beurtui? Cela 
r ne pouTait paa tire : up« letm 

■ a'tit pat un ouvrage ; et cUna 

• cet feoillat que l'on rroic fugitivea , 
I va tacrilie tout «ux convenancai et 
I i la iriTolitJ ! tnaïs dans toutes, Vol> 

■ mire a mit de la raiaoo asiaiioriD^, 

• Ba« Fircitlij emrninante, ilea grlcet 

• du maillnir ton , dea plaiianierics 

• preiquE toujonTi de bon goàt, e[ ce 
I «nuis plus briilmt que solide , mais 

• approprié d'uat; énidiiio légère ei de 

• ciiBliODS piquantes. ■ 

Tn autre Diorceau de ce r^cueit tris- 
T'commnndHble , c'^st une épiire en 
im iaédire adressée an roi de Prusse : 
\t}aire de celle épîlre cal du nMilleur 
lempi Je Voltaire (175e), ouire l'élé- 
ginle faciiilé qu'on j remarque, on y 
retrouve cette décante familïatïlé avec 
lu luuverains que personne n'a su em- 
fliijwaustibBureiiiaaent que Vol taira. 

ANNONCES. 

yi>y ap mindralogi^ue et g/ohgipie 
pttuiantt'aànéa llM8, pâT F. S. BtM- 
''Wi KHis-direclBur da cabinet de m i- 
nemlogie particidier du roi. i vol. in- 
fetitlHB. On aouicril p4ur cet ou- 
■rage, tans rien payer davance, chri 
y etdièrt et, cht^ les principaux librai- 
lu da Fraoca et de l'élranger. Les 
prii des v/bit voluniea avec l'atlas , 
bradai en cvrcoD , aOnt iiablia ainsi 
<|a d MÛt , pour les peisonnet qui sese- 
rnit fait inscrire avant la miso en venta 
deiout l'ouTTage. 70 fr, papier Eu, Sf 
fr' papier fin utiné. i^oft.papier vé- 



lin taliué , avec les csrtet et les plati- 
cbes tirées aur grand télin. Trania 
aiemplaires teulemeut ont été lire» sur 
ce dernier papier et sont deatinéa pour 
]• cabinet de minéralogie particulier 
du rai. Tonias les cartel et ht plan- 
chet éiunt lerminéBa , la public ns 
cardeca paeâ joiiiir de cet imporiani ou- 
vrage. 

Hittoir* pJkyiiçae , cMle et mot'ala 
lie l'ariâ dèpuii tei/tramief» Itmpë hit- 
Uiriguét fuëgu'à itot jeun , conieoanr, 
pur ordre cbronologique , id dcscrip-, 

telle ville tt de /ea moaiimeni ancien» 
et modernes , la noriet de lotiiet te» 
inttiiHtioas umt civiiei ^ue rmtlgUiuei , 
et , à cha^è période , le taéHeau Je* 
maun , det uiagea et det progréa de la 
ciW/iiotton ,- enricbtef da Ham^aup de 
grcTuret par J. A.Dalaaie, de la So- 
ciété royale det antiquaires de' France. 
On lonscrit pour cet onitBge , chn 
Goillatime ef compagnie. La aouscrip- 
lioD lera irré^KoAlemeni Termée sprci 
h miie en renie du iroisiAnie 'olume. 
L'ouvrage paraît par lîrroison d'un vo- 



r beau papier,' 



lume m-», imprii 
en caractère /iniVojtyi Aie : les ni 
en pelit-romain , et tel remarques en 
petit-texte. 1.» priï de Touvrage entier 
ne d^piaera pas 4^ fr. poitr /es tous- 
cripteiva seiitemenl, quel que soit le 
nombre et dea volumes ec des gravures. 
En smiicrivant, on paye d'avance â fr. 
imputables sur la dermore livraison, et 
en tiguani l'eng^igement de prendre tei 
autres à mesure qu'elles paraîtront. Let 
premiers soutcripleurS xurontles pre- 
mières épreuves dans l^dre de leur 
inscription. Les taoïea s^ÊlfH-B et lui- 
vanj , tii y en a , iBrrujtcfé livrés gra- 
(Il auK souscripiedrt. On a Fait: tirer 
cest exemplaires, «ur papier vélin su- 
per5n dont le pril est double d« ceux 
lur papier oTifiita il*. 
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SOUSPRESSE, . • 

PoD» ïABAlTi.*iNCBaïAMjtBNTCHBi'rREUTTE[, ET WURTZ- 



i Histoire des Français ; par M. J. C. 
I„ Simonde de Sismondi, (auteur 
de l'Histoire des républiques ita- 
lienne) daru le moyen âge) ia-8. 
première livraison ou tomes 1.3, 
3 , comprenant rhislaire nationale 
dit quatriirhe au dixième siicle , 
tout tel Mérovingiens et Us Car~ 
loviitgieni. — On se fait inscrire 
pour recevoir l'ouvrage dam m 
primeur. 

Dapuit que la notioD française a ac- 



fdU, 
déesui 


elle .•«>![ auMi 
uïellebisloire; 
■ la recherchs 1 


te beioia d' 
uoehiawin 


1 fon- 
de U 


vériié: de cstie v£ri 

libres, qui (eula pei 
l'aTeoir lauïa régalui 
une biitoire t\ai a 


të qui seule peut 
leil des homme* 
it éclairer pour 

ions. Il lui faut 
G soit fuite ni 


pour f 
Witu 1 

ire à te 
coniéqi 


lalrer cercumes opiniooi ou 
s pouioiii, ni pour seTTir cer- 

ec la mime franchiiej qui mon- 
.u. l-imxBe fidèle du p.^, evec 
se» fautes , et, comme jujia 
lence, avec louj ses malbeurs^ 



Une toile liiiioirs n exisie point en- 
core pour les FrjDçjis. , souveot U 
liberté , quelquafois l'ainour de la vé> 
ritd Ont manqué à ions reux qui ont 
enirepris de l'écrire. C'est une vaine 
lenlarive que de cherdier la cunaaisr 
iBore du passé dans les volumineuses 
compïlatioos qu'on nomme bisloires d^ 
France. C'est une ^ande Rrrçur que da 
cruitc. qu'on paui aiec ce» compilir 
lions Ëiire une biitoir^ pfailos&phiqus , . 
en rdcOataoL les mégies éveuemeot 

aaïLiisQDQant des maximes ou du pen- 
sées de noire siècle. Ces l'^It» ne sont 
Eniol la, comment les remplacerait-on? 
'«Sfirit, le génie même peuvent biiller 
^n retravaillant le :oman de l'ancienne 






[u'a.élë la nation , quellr 
a quelles souffram 
été pour elle le résultat des rertu 
défauts, de» lumières, des erreurs 



de» 



des SI 






:ueii impartial de toutes ces g ran- 
Mpérieiices politiques auxquelles 
lion a été soumise pendant ijua- 



iloriqu. 



peut résulter que d'il 

j expoaiiion seule et1 
le lecteur. 



vail , et nous en publions au|6urd*bui 
le» premiers friiits. Son histoire iilei 
républitjiies italiennes a muniré con- 

eolend par uns étude fonda ihodi aie 
des sources. C'est avec la mfme pa- 
tience, la tnénie ililigence, la mime 

Hdéliiè q'i'il s'est atl-ché à l'étude des 

(]ue le résulial en paraîtra aux Fran- 
çiis aussi neuf qu'ireiportinT , et que 
ibut citoyen qui -spire i influer sur 
"' ' ' ' ' ' n pat», s'empressera 






is d'en connatire l'hiaioi 
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JOURNAL GÉNÉRAL 

BELA 

LITTÉRATURE DE FRANCE, 



QUATRIÈME CAHIER , ifiai. 
Prix pour douze caLiers, i5 franca. 



.^doublet iirix^ sépaeii par un tiret —, cottêi .aux articU$ 
■l«%»rf« dans ee journal , délignent U prix pour Paris , et celui 
fnne d« port par la poste , jusqu'aux frontières delà France. Cet 
prw doivent nécessairement augmenter dans l'étranger , vu Ut frait 
Vténeuri , en raison de la distvnee des lieux. 



PREMIÈRE CLASSE. 



,HlSTdraE NATURELLE. - 



is de Pari», par M. KR.Di- 



ti- , ■ ■ , „ 1 tt -r. tioapille , docteur en médeeinr, 
avec det figures originales, des- 

t\aéH d'aprt» des animaux yî- MÉDECINE. CHIRURGIE 
Van», publiée par MM, Geoffrtty- 

Saint-Hilaire el Frédéric Cuvier. Ta Médecine légale, relative à l'art 

~ iA. le comte dA-Lattejyrie.éài- des accouehemens. Par J. Capu- 

leur. a3e livraiion in-folio, avec ron, elc. (Voye.i.pour le déve- 

plaoche». Cbtt M. de LasUyrie. loppejnent du tilre, l'adrea«c et 

Wï de chaque livraison 1 9 ir. le prix le précédent eahier de ce 

... - • Journal. ) 
' Huloire naturelle des Lépidopli- 

Tts, ou Papillons diurnes des eii- Lu niédeâaeiiple a élitraiiéedam 

'Joùr*ai général de la litUraluTt deTranee, iQsi. N"^^> G 
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Classe I. Médecine. Chirurgie. 



■ouïes «M branche» "ptu: H. Fodjié; 
maiiiHi conçoit viaédieitt que dans'W 
si vaste plan , il n'a put pA dïsrendre 
daiij lou* les dftiiils doal eic auicepti- 
ble chaque partie de cetle imporMoM 
mé.teciDS. 

M. Capnron , dans l'ouTraga Qu'il 
vient (le putlier Veirt haïaé h coiÙhU- 
rer la médecine l£gaJe 'dims loa np- 
port avec l'art de* accouche nieni, roaii 

1er désirer sur celte malîèr(> On pourra 
en juger par le <euT aperçu Irés-rapide 
det aujeii <|a'il a traiiii. Son ouvrage . 
c«t divisj en trois panieti '' 

Première partie. État Je la légiala- 
tion aettielle sur les ijue.ftioiit de Tni- 
deciae légale rebteiiiM à l'art det ae-- 
toiickement. <■ 1. Sur la déQorstion et 
le viol. t. U. Sur le mariage , la con- 
ceplitSn at le viol, 1. 111. Sur la viabi- 
lité, g. IV. Sur les naîusocei préma- 
tutiies et tardives, s- T. Sur raccou- 
cbemem. 4. Vt. Sur 1,' exposition de 
part. I. VII. Sur la sùppresiiua , la' 
•ubsiitutioni et l'appoiiiioa ile part. 
f. VHI-Sor l'avijTtBnieiB. . IX, Sur 
riiifanlicide. 

Seconde partie, Çueaciona Je mé- 
dtcine relatives A Fart des accouche- 
jneiu. — Première quetlion. De la dér 
flo Hlion ou perte delà virginilé, se. 
du viol 3e. De le grotsesM. 4e. Da la 
■iij erfjtation. 5e. De l'accouche ment.. 
6e. De la lurvie de la mère ou de l'cn- 
fanc qui périMaut dans l'accoucha- 
nipoi. 7e. De la viabilité. 3a. Des nais- 
■ancei prématurées. 9e. Des naissance! 
fardivei iob. Des signes qui indi- 
quent la vie ou la mor i du tvtus dans 
fa matrice, ne. De l'eipoiitioa de 
port. lae. De la suppression do 
prt. )3e. De la supposition de part. 
\!\K. De iapalêruiii, de là maternité 
et de la Gliaiion: i'5e. Del'aToriemeBt. 
)6e. De l'infanticide. 

Troisième partie. De la maitièr» 
dexeretrla midteùie ligale , parrap- 



port A 'fart des ' atcaockemeitti 4. I. 
De la viaile de l'erj/ant. f. II. De l'ou- 
venuie de l'enfant. (.III. De la n>a- 

niérï de réiliger les observations nié- 
dieo- légales et d'en faire le rapport d»- 



l les 



lerappo 

y. Eiemplei 
lestions de méde- 
i l^Khdes accou- 



Du Siégeet de la naturtdtt mala- 

'^ei, elc. par }A. Atari. {Vojti 

potirledéveloppemenl (lu litret 

l'adresse et le prix te'précédeat 

' cahier ileCe Jouraal. ) 

Quelqne conformité qu'il 7 ait entre 
. la llite de cet ouvrage el celui de Morga- 
gai dont nous avons annoncé et analysé 
le premier volume dam deux cahier! 
da notre journal , les deui ouvrage* 
diTiSreoi essentielle meni dans l'exéGjh 
' lion. Uorga gai s'est principaiemenl ep- 
pufé dans son traité qui est d'une éten- 
due considérable sur le* 



que lui avait procurées sej profondes 
éludes anaiomiques: aussi l'a-t-i! intitu- 
lé; 'Recherches aTUUomi^aet. M. Alard, 
■ans -négliger, il s'en fautde beaucoup, 
ce genre de recherchés, a puiaè dans 
d'autres sources : C'est ce qu^l sera 
facile d'appercevoir dans le sommaire 
même que nous donnerons, en deux 
articles, des sujets traités dans-aaaon- 
Trage qui est divisé en deux pacliM. 

Article premier. 

Première partie. — De Inaction Jet 
faiiaeaux abtorbaaa daiu le jeu 
. des Jonctions viitUe*. , 

Chap.'ler. La partie solide des corps 
des animaux est un aisemblaga tla 
vaiiseanx. — Chap. ie. Les vaisseaux 
qui composent la base dn corpa de 
1 bomiçeet îles animaux communia it^nt 
tous les uns 4àns les autres. — Chap. 
3a. L'es attiras et les veinea forment 
un cercle circulatoire duuBui au ctcur: 
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Clms« t. MéOeûine. Chirurgie, étc: gg 



fnpnjlji titalet do* ■rtfraa m dei Taj- 
»•■ - Chlore 4c. Lea huniBui-. upt 
&Aoiiet han du ceicl« circuUEiiiT» 
lïEgiiin p« lu ïfliMeauxabwrban»: 
pnjpnéléi de cet vaiiaeaui. ~ CAiw. 
»•: U tjiijiaa capillaire, lel aue Ig 
lODCSTait Bich'at n'a poiot (Teiif- 
lence réelle. — CAap, 6e. Lea ajscèmea 
nbalant et arlioulairo ne loat que dea 

dipandances du ayii jme abtorbaut 

(hçp. -jt. La partis aci'ne dei pareo- 
chjian n'eit compoaée^uede tBJsieaiix 
Bbnrbani. — Chap. 8e, Lm vaimaus 
abtorbani lom tea seuls agena de U nu- 
■rilioD Bt de l'accroiaMmeut . aioii qua 
du dicroiM émeut et de hl décrépitude. 
— Chap. 9«. Lea vaisieauz Hbiorbani 
<Id s^iièma nerveux reçoiveac du aang 
le matière du lolide virant. — Ckap. 
tôt. Le ajttèm* abiorbaot n'eit pasTu 
Vmt ti j dam 
(■aie lauguid 

nejin aj<tènu« uui». ■. «r. ue la oi- 
tinoB du ti/uèm» abaorbant chargée da 
•taiumenre au laug la Ijoiphe m la 
dijta. I. II. Db la division du avtièiue 
"Uorbint chargée de résorber tea hu- 
"laurs qui ns doivent plua faire partio 
da nos organes, |, III. De la diviiioa 
durgée de mdier avec le aang l'oxi. 
g™» puiaj daoa l'air atmosphérique. 
\- IV. De ta divialon du tyttita» ab- 
torbant cfaargée dei sécrérioua. f, V. 
De U diïiiioa du a^sLémo abtorbant 
misewi Bctiou dans lu actes de la re- 
prodncliuD et de la gé aération —Chip. 
Ile. l^i vaiasBaus absorbana, de la 

Eu, du tiuu cellulaire et des mem* 
us rauqueuies l'ormeiit aeula ce 
qu'oQ pourrait nooinier ijaléme c^U- 
iiùre général —Chap. lae. Lea vais- 
Mux abaorbon* «acrètsnt la cl^lenr 



S) parties comme le iva- 



ntdede la même maniire qu'il) mctI' 
Iml Iw faumeura Boimalet. _ Chap. 
>3e, laDuenca des niaMaux absorbana 
•ur létabliaiement dct conitiiution» 
natureliea è chaque ige at aui là for- 
matiou ds4 tempérsinea». 

Traité dei maladiti chirurgiealet 
et dei opéraliona qui Ui concer- 
neal. Par M. le baron Boyer , etc. 
Tome je io 8. chez l'Auteur , rue 
de Grenelle , faubourg' Saint- 
Germain, el Migneret, 

'HouaaTOaaanaoacéetamlytédgDi . 
notre journal lea.aix piomiera volninea 
de cet ouvrage. 

Journal univertel itt ScUnaes mé- 
dieaUt. 63e cahier. M^ra .i8af. 
On s'abgnae pgur ce Journal 
chez MéjuignanMàrvit. L'aboa-^ 
nemcnf pour l'année eatde 36 fr. 
pguraix mois. >o fr. franc de 
port. 

•MATHÉMATIQUES. 

Traité d'ariihmélifoe.à Piuage de 
ta mofiim et de l'artillerie. Par 
fieiout.avec dea noiea et dei ta- 
l>lei de logaritliniea , par A. A. 
L. Rtgnier , chevalier de la Lé- 
gion d'honneur ; ouvrage adop- 
ta par l'Université royale. 1 vol.- 
■d-S. Madame vtttne Courciir. ( 
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loty Classe II. ico«o/HjV rurale et domestiçue , etc. 
DEUXIÈME CLASSE. 



ÉCQNOMIEBURAtE ET DOMES- 
Tiqut:. 

Moyens simples et naltirels , pro* 
eurtfj par t'expérienee , pour aug' 

■ mtnter, [a quantité de vir^s en 
France , sans en diminueiF la quA- 
hié; suivi» de quelques observa- 

. tious 1111* la ente et la eonstrva- 
lioit des Jorétt. Par un officier die 
ca Valérie en aciivilé. Brath. in- 9. 
Deiaunay. 3 fr. 

SUliothiqnt phisieo-économiifue , 
rédigée par M. fhiiaud' de Ber- 
naui. 13 cahier» de la quatrième 
anoée de la troûième s^rie .* il 
por^tpar. moi» ua eahier'de 3 
teuilles, cbei Arihus Berirani. 
Prix de l'abonaeipent aanuel la 



^RTS MÉCANIQUES ET INDUS- 
TRIELS. 

Colteolîon it maehitses , etc. Par , 
le comlede Latteyrie. 7e. 6e. 9e 
et loe liTraitoni .in-4. formant 
le tome 1er de l'ouTrage. (Voyei 
pout le d^eloppemeot du litre > 
i'adrfsse et le prix de chaque lî- 
Traison , le premier cahier de ce 
Journal 183 1. — Le mème.lome 
deuxième, premrère livraison, 1 
là même adresse, ' 

Essai historique et expérimental 
sur la puistanee du Jer forgé ; 
GOOlQnint des tipérieneet tur dta 



harres chargées paraUileatenl et 
perpertàiculairemeni à leur , Ion. 
gueur sur un arc placé entre deuÈ 
points fixes , et chargé, en un où , 
ptttsieurs de se^ pivots sur de» 
barres qu'onessaii de tor.ire;aveK 
. des applications des résultats de 
■ ces expériences à Part de la eory 
strttction. Par A.Duletiu. i vol: 
10-4. Mad. Cbuteier. 8 fr. 

Traité sur l'art Je la eharpentt 
théorique et pratique. Par J. Ch. 
Kraft , architecte ( rrançaït , al- 
lemand et Boglaù ] ie~et Se par- 
tiel. DeuE cahieri îa-rolio , avet 
fio plaocbes graves. Chez CAu-^ 
teur y rue de Bourgogne, n*. 3$ 
et Firmin Didot. 

Théorie de la méaaniaut aetueti» 
ou introduction, à l étude de la 
mécarûque appliquée aux arts ; 
contenant lejprinoiptj de itatis- 
tiqué , de dynamique, d'hydros- 
tatique et d'hydrodynamique , ap- 
plicables aux arts iaduslritU ; la, 
théorif dea moleun ; des effets 
utiles, des machints; des organes 
mécaniques intermédiaires et de 
l'équilib'ê des supports. Par M. 
J. A. Borguais , ingénieur. 1 voL 
iD-4. avec cinq planches, bache- 
lier. 

Du Syslime industriel , par Henri 
Saint-Simon. ( Voyei pttur l'a- 
dresse et le prix le'précédeal ca- 
hier de ce Journal-) 
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■Classe III. Statistique. 



A l'en r^iponer la titra de cm a 
m,,,„cro„.i.,«il ■ ---'■ 
yeaa (viieRS pour I en 
l'Ioduslrie proprsi 
point U le but 4« l'aulour da cat ou- 
XMge. . 

• Soa obfM MtcDEiel , dit il , «n da 
< prfeiier plot aetieiâeiit ou 'il a'aunii 
• '(Hi Ip fdire de tuuis munière le \it'i- 

■ idbti caractira du ayitâms iadui- 

■ iml - 

Mail qu'eatsnd l'auteur par le »yni- 
meiDJùiir^elICest ke qu'il n-'esc pas fu- 
«i's Al iémtXtr. II pnrnit leulemeat que 
laulour sgite deï questioug polillquts i 
e'ejttout ce qu'on peut induiredu lilTe 
|i)ul développé de na ouvrage qui nu 



■ Hir te* RiesuieakpTGi 
t mioer ta révolulioii ) 
1 rorrrapondance a^ec 
• induitrielt. ■ 



> CosidJTD 



CetM Gortetpoadiinae ta rené d'fk 
pa« limiije , coaioie l'eanonce le tiirr, 
il Meaaiauti Ut iadiutriaU «uU'mintj 
elle l'élend jusqu'au roi auquel l'Iu- 
lienri tetttea loui adresiéei. , 

COMMERCE. 

Mémoire sur. le moyen de réparer 
ks tùrts/ixits au aammeree d» S» 
Fraaee par l'insurreation de l'ile de 
Saint-Domingue : dédié à MM. lea 
aneicns culjna de Saint-Domin- 
gue. Par ledocleur ff^Urtz. Broch. 
iD-8. Paris. TreutUl et fVUrtz , à 
Strasbourg et à Loadres, «fine 
maison de cotniucrcc. i fr. aS 

Hoin wtiaitdraiw nt eet ou*ra|*. 



TROISIEME CLASSE. 



STATISTIQUE. 

DaeriptionderE^pte ; on Recueil 
det obfervalions et des recherchée 
qui ont été faites ea Egypte pen- 
dant Fexpédition de l'armée fran- 
faae. Seconde édition dédiée nu 
roi par C. L- F. Panckoucke. 4 
livraisons iii-6. Paiteioucke. Prix 
de chaque livraison de cinq plan- 
ches 1 o fr. ■ 

D«at la premier ruhiar de noire 
jourunl pages ïi et Sa, nom nvoi» 

douiii une idée de cewe gran.lo euire- 
prise , ei indiiju j les aJiesiei oj l'on 
pjurrii t« procurer l'ciuvngeei Itrpijx 



auquel il l'éloKa pour le* tousctip* 

Tahleaa général de Pempire otto- 
man, divisé en deux parties, dont 
l'une comprend la législation 
mahométane et l'autre l'histoire 
de l'empire ottoman, dédi^ au 
roi de Suéde par M**». d'Obson -. 
ouvriige enrichi de figures. Tome 
m. Publié pur les soinsde M> C. 
d-Obson, efs de l'auleur. Fre- 
niière et seconde partie en un 
Acut volume in-folio, a^ec Sao 
planches. Firmin Hiiol. 300 fr, 
Pfii des trois voluiocs 5oo fr. 
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Classe III. Statistique etc. 



:I03 

Ziondreten i8ïo; au Reoueit sur 
ta politifue , la littérature et ht 
mœurs dont le ooun de Pannée 
iSao.Par Vauiear àe Londres en 
JBig. 1 vol. iu-a. Gide fiU. 

Tableau de tLome en 1814 Par 
Guinon - Laouvreias. Deuxième 
édition augmentée. 3 vol. in-ia. 
Rosa. 10 fr. 

Jellrcs sur la Corse : ouvrage des- 
tiné à faire connaître la véritable 
situation de cepays, et à rectifier 
Ui idées df. ceux qui les jugent d'tf- 
prij le mémoire de M, Meatier- 
Oumas 1 conseiller à la Cour 
royale de Riom. Par J. F- Simo- 
not , sDcien a>de'<le>cain)> , ex- 
employé supérieur des douanes 
en Italie. 1 vol. iii-8. Chaumerot- 
jeune. 4 fr. 5o c> 
Nou9 raTieiidton*«arr«toui»ge. 

X-etlrei tur quelques eantons de la 
Suisse, écfttet en 1819 I «ol io- 
8. Nicole et Afongie aini. 7 fr. 

'Article deuxième. {Deuiiia)e extrait.) 

le gouvernement de Fribotirg est 
srinocratique ; mais il a ntbi , depuis 
la dernière révolution des changenienï 
imporiam ^uo l'auieur indique brièie- 
nient et qui lom néccus ires à canna ttre 
pour appiécier avec eiactiiude l'esprit 



cra tique juiqD'h cejoamcludujoti- 
vanement de Fribourg, y entre muio- 
tenant pour plus d'un (juail. Lei me^- 
brae de ce Conseil sont nomm js k vie, 
■ mature qu'il sorvient une vacance ; 
le grand Conseil lui-même nomme !• 
nouveau membre lur la prjtentation da 
trois candidat! désigna par las soffra- 

Set des babiians de la préfeolure dont 
1 membre décédé était le représen- 
tant BU Conseil j muis le cboii da cet 
candidnis est soumis i une condition 
d'éligibilité indispensable , il rautcjn'il* 
possèdent vingt mille francs de biens. 

Le grand Conseil disente st rËgIs 
tous las objets d'adminislratian géné- 
rale ; tnait l'exécution de cet décrets et 
tout l'eiercice du gouvernement sont 
couliés au petit Contei^quise subdi- 
vise en deux sections composées cbfl- 
ctuie da ireîu membriu. La premiéra 
seclioD ^u'on nomme le Conseil d'état 
est, i pTopremeol parler, le corps dans 
leqœl réside la force publique: la »&• 

» le; ■ ■ 



réside dan 






m blés da 



l'uniijtes patriciennes : la 
nouvelle, rédigée e|i 1814, 
a faveur des babiians delà 



tions habiiuelies, qu'un tribunal cbatgé 
seulement de pioooncer, en derniec 
lessott , sur des intérêts pécuniaires al 
sur l'application des lois pénales : cei 
deux section* siègent et délibèrent se- 
paiement, aiceMé lorsqu'il s'agit de 
propositions de loi et delà peine capi* 
taie à iiiQiger k un citoyen. Alors elles 
so réunissent, et rallaire, dans l'uB 
eu l'autre cas , est discutée an sein du 

frand Conseil. Il f a des examples , et 
on en a rapporté un tout récent k 
l'auteur, où le grand Conseil a fait 
remise de la peine-de mort prononcée 
par le petit Conseil. Il faut observer 
que cexlemier tribunal quoique invesn 
du pouvoir exécutif le plus élendn 
n'exerce ce pouvoir que potir les affai- 
res et les intérêts au-dessous de' quatre 
mille francs. A la tète des deux con- 
seils et de la république sont deux 
evojers nommés également à vie 
comme tes conseillers. Le pouvoir SB- 
prime est partagé eiiti« eus et change 
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Ccises IIL Sia'tiStiifUe. 



■ ton* Im ■!< moi(. Ii'arajet 
cic« (*) prj«ide alor* l« Cou» 
•ail (l'ilBC et tleaiMt La cb«f du bou- 
*eraeinaati l'auire avojer pritide la 
cODt d'appel; do raiie, U contid^noa 
pDbliijiie ait le leal atuibnc de leur 
charge, et il* ne le diiEinguenl de 
leurg conciiojaaa qu'à tbUod de leur 
fbnuae pariicQliire. 

Let cbangeroea) appQriJit dan« la 
coïKiituiion de Fribourg oDt>i]i eu 
<]uelque îaDuencéaur la proapériié de 
ce canloD ? On pourra peut-ttre l'infâ- 
ler pour l'aflîrinative ou la aigative du 
inbleau que Douialtoi» tracer, d'tpris 
l'auteur, loit du caraciire et de IWa- 
dttitrie de m habitani , «oit de aon ad- 

Si l'on peut faire quelqaei reproche* 
■u goaveraeoieiit deFribourg, c'eit de 
maaquer de ligueur, d'ei^iTili et d'ia- 
dnitrie : beaucoup de terrpi «ont mal 
cultivées , on a mime assuré ï l'aoleur 
qu'un graud nombre étaient eni^ore in- 
culte» : l'iminsiTie et te commerce ne 
«ont guire ptm avancés ; tout languit . 
tout se iTàtoe dans ta capitale , quoi- 
que la régime répuMicatii loîl en géné- 
ral farorsble i I émulation. Le» ruuias 
Ml a 



,.„ et lepayt manouo 

de débouchée qu'il Krait facile de lui 
procurer. Enfin le gouvernement , par 
uue inconcevable indilTérence, a toléré 
et même faTOriié rémigration d'un 
grend nombre de familles tpii ont luia- 
ti les campagnes en deuil et pnié le 
paj» d'uile pariie de tes bras tes plua-^ 
otilea; Le canton de Fribourg contri- 
bua seul , pour prés de la mniiié , à la 
formation de la âolonie des divers can- 
laoe auiasae qui va s'établir au £résil ; 
et cepe^ant le défaut de population 
n'eat peuC-éire pat plus sensible dan* 



(*} Nous substituons r« mot an mot 
Tignaat employé par l'auteur et qui no 
■i.us pas B pan) conieaii au magistrat 
4' une république; 



lOÎ 

aucune entre partit in la confM&si 
tion helvétique.' 

La cause delà langueur dont lecun* 
tondeFribourgesC irappé, vient , sult 
Tonc l'auteur, de ce que le crédit pui> 
blic ne repose sur aucun fondement 
solide. La privation d'une caisse d'hj- 
^ patfaiques ôiaut aux capiuliste* tou'a 
sûreté potir les spéculalions qu'ils pour- 
raient eniTenrendre , teura fonds de* 
meurent oisifs entre leurs mains, ou 
vont contribuer à la prospérité des au- 
tres cantons , RU lieu de servir & dé- 
fiicLer et k enrichir te leur : la cré.ition 
de cet établissement a été proposé» 
plusieurs fois dans les conseils et re- 
pouiaée par une majorité timide. Tou- 
tefois , dit routeur, il seniit in[usle de 
ne pas recounaitre que l'a d ministre ti oit 
a fait, t certaius égards, quelques 
progrès dans le canton de Fribourg , 
qu'il j régne anssi un peu plus d'esprit 
iiuUic. LopDositioR même qui s esc 
manifestée avec tant de force dans le 
petit Comeil tt parmi la bourgeoisie , 
peurdevenir utile & la république , en 
contribuant, par les ressources dont 
elle dispose, t la création d'établisse- 
metu dont l'espérance seule mime fait, 
connaître l'importance : elle en a don- 
né récemment un exempte par la fon- 
dation d'une école primaire : qu'elle 
continue ainsi à procurer à son paj's 
des lumières et des ressources nouvel- 
les , observe judicieusement i'iinteur, 
et les pelîias animosirés se tairont bien 
vile devant les ijmolgnages dalare- 

t'dê l'état de Fribourg 
sont tris-médiocres i la* tinpoiiiions 
directes sont iocoanues lians ce peys ; 
chaque paysan recueille en (olali:é le* 
fruits de la terre qu'il a ensemencée , 
9 qu'il a plantée Le gouver- 

qiwqi 



int n'a donc pour toute ressource 
|iielques impMs indirects bien Eti- 
DJes , ces irapAts consistent en droit* 
«ur les denrées étrangères au canton ; 
car la cÏKiilatian at la débit du ftj» 
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ubiooi f[t[ii«'p«r ■tienne antravs ; >n 
-parmii d« chaue \ m droiii de timbra 
efde cnntBlion ; encore re dernier a-t- 
il i\i racbet j presque partout. Aiec dea 
TFMOurees ai midionro» , le gonveine- 
ntent pourrait 1 peine faire face aux 
djpentu les pla» indiapc niable*, mime 
à celtea que néceltîle la perreption de 
ces'dirers îinpAti;i'iI nepoiaédait pus ■ 
de« domaine* dont il touche et udnii- 
,,i.trelBre»enu:ilj », pour cet ob- 
jet, une cammiiiion dite àeifinaneti 
établie an «ein du conseil d'érni , la- 
qneite est rhargjs de veiller k l'admi' 
nistratinn de ce< biaa) DatioiiBux,itoin- 
me l«i percepteur* dei déniera public* 
ec acquitte loutaa d£penies de l'éiat , 
tona la cnndiiion de rendre compte au 
grond Conteil. Indépendamment ds 
cea rnsonrces , la ville de Fribourg a 
dei proprijtJaroTDmune» qu'elle admi- 
oiaire ei doDl elle dispose i aon cri ; 
]e coiieell muniri|)al en rlele acul 1 em- 
ploi, après avoir obtenu 1 agrénienl du 
conseil d'état el l'apprabaiion de la 
bourgaoiiie , 1 laquelle ausii loui les 
coinp<es doivent tira soumis. L'auteur 
çbterve ici que dam touie la Suisse il 
n'japaade vitte, de bourg, de cb^iif 
hameau qui n'ait leabienieommunaui 
<4ont le prodnii n'en appliqua qu'au 
liien vitre (tes membre! delà commit- 
raulé : de là «ana doute 



nniirn 



_:esori.d 
temps d ipdeptnde 



é des républi* 
. La commune de la 
irille de Friboura; est trè'-ricbe ; celle 
de NeufcbAiel t est , on peut le dire , 
immensément ; et t'est toujours à des 
obirta d'uiiliié publique qne sont em- 
ploies laa rereaua La roostruclion de 
VliAiel de l'éducalLon primaire à Fii- 
baurg «I tous les trais de ce) établiste- 
m*iit ont iti fjiti par ' 



grnnd er du petit c 
i;rénianl qn'elle en A 



iripaiic 






(t) En Fiapcf aoui, «lant la r^vo 



La ville dp Fribobrg n'a Donr «a 
garde qu'une ironpe urbaine d enriroa 
Mnl hommes pris paTmi l«* habitans et 
soldés par l'état : un corps b-peu-pr^ 
^gal d« gendarmes eit dispqaé lurjet 
IroDtières delà république. Voilhionie 
la force d'un état qui produirpeui-lire 
plus de anidais que jihiaieurs cantons 
de la Suiaae réunit. Les montagnea de 
Gruyèrei , si renommées pour aca 
eirel'ena fromages , ne le innt paa 
moins pour la belle et vigaureuse race ' 
qui les habite , prés du tiers des Suisses 
capitules en France eti Fribourgeoiael 
tùé de cea montagnes, . 

L'Autriche, pic. Far M. Marett 
dt Serre, etc. CVoyCe pour le 
développement dutitre, l'adrrwe 
ri k prix le prËc^drot cahier de 
de ce Jouirai.) 



£n e 



a d'Auirirhe , il a 



t i'enaemble. de l'i 



M. 



el, qu'on peut le dîvil 
r^gioni : ralle du sud comprend le 'l'j- 
riT méridiunni , l'isther, le Frîoal , la 
CurinTliie méridioaale , U Carniote , 
Ifi ronlÎDa de I Italie , •) tine portion 
de la Croatie : la températore majtenna 
de cere lone est de neuf à dix degrés. 



pnn 



blable< 



t. de riti 
] chaleur exce«iv.e , 



y ' 



lun< 



fluence ; mail dans Ifi contrée* monta- 
gneusea la tempiratqTe tiiît la mèma 
progre»ion que t'été>ali«B du ooL 
Ainiii l'un trouve , dans certain** inon^ 
tngn», au milieu de la taison la pli», 
diaudi; , des iioige* pr^ne c^natantes. 



lution , il y avait dea communes initia 
lue» dans le mens esprit; et c'est cet'* 
ininemenl le cnnp le plus tensibls qui 
ait é<é porié à lu liberté put>li4|OB <|u« 
l'appauvriMemeut ou la ruina de en 
[Btiiei Rggiégation» politique*. 
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Cl quelonefoii aitma JrerBellM. Du rel- 
ie, l'ahTÏer', le grenadier, la pécbe, 
la TigrM et le figuier y prospèrent en 

On peut rappo'Ier à la région du 
(Bolre on moyenne une irande parti* 
de la iloiMrie , toute la Trinsylvuiie, 
l'Arcbidtidij d'Auirichs , la Styrie, la 
Cariarhie etquelquei pariiei de la Mo- 
ravie et de la Boltèni a. , L'olivier ne 
croît pliu dans cette i6do, mais la vigne 
et le maïs y prupérent encore asaei 
bien, etcepié daos les parties monta- 

EnsuMi. lÂ teni[iéTalure (novepDeesE 
ien plni TaHiblsd*iH cette rjgiou nue C 
danir«l)eduand:diii«l« lieux 1« plu) 
cbaud* elle n'at iamii* aa^leiMis da 
huit àtffii «I totiTeni elle descend plui 
bas. Ëo g^nfoal l'air est pur et serein. 
L'hiver tlur« troii ou rjuxtre moia , le 
printemp* cit doux , quoiqu'ordinaire* 
rneotasseibomide.' l'été astohaud, mai) 
variable et *ouv«n[ accompigné d'ora- . 
•«s violens. Oit d* voit guirr de beaux 



» l'ai 



i.y« 



jamais mal *ain. exrepté dai 
rein) Tangeui <)e la Hongrie qu'on ap- 
pelle le tombeau des Allenuinds. 

I.a troîiiâtne région dite septeatrio- 
nale couivrcnd la Gsllicie , ane partie 
dn nord de la Hongrie, de la BobCma 
et de la Moravie', ainsi que la Siliiia 
autrichienne- La tempéraiure moyenne 
n'eA guère que de six éiffit et s'élève 
rarement jusqu'à sept ; aussi la vigne 
et le maïs ne s'y trouvent plus ; le blé 
mtme ne ppot êtreculiivé avec aven- . 
nge f[ua oaoa certains cantons , et sa 
mllure cesse m^we toul-k Tuit dans let 
pertiesélev^esdela Bobime et du. nord 
(tell Hon<>ria: l'air y est gênécalemenc 
pur et aalubre : l'biver quoique irùs- 
rtgouieui se prolonge rarement au- 
delt de cinq moi) j l'été est souvent 
insunporlRb'e )artout dans les vallées 
protondeadelaBoliCme, ouïe long des 
déserts de la Visiule. On tim.-avec 
beaucoup d'intérêt dani l'ouvrage quel- 
fftBt déûîkiur une peuplade singuliers 



10U 

qui est enclave (tans les éiai* aiiirt- 
chiens bien qu'elle soit d'origine mos- 
covite : elle forme le palatinnl de Mnr- 
moroi, lilué dans lu Haute-Hongri«sur 
1m froulièms de la fologne. 

Aprts avoir expoté la division da 
l'empire d'Autriche en trois régioiii ec 
leur tempfcature diverge, M. Marcel 
s'occupe de sa populniion. L'^tcudue 
de cet empire est de 1 1 ,g99 railles car- 
ris ; sur cette superficie vivent environ 
36 miilians d'babitans : c'est d'après l« 
terme moyen 2176 individus par mills 
carré. On demandera peut-être, dit-il,' 
si ta popuIiitioD snit un rapport cons- 
tant avec l'étendue et la bonté du sol 
SUT lequel «Ile existe , ou si elle est seu- 
lement relative aux progrlra de l'indus- 
trie ou de la culture ; les dpnnëps Im 
plus exactes proqveDI <|u'eUe a ptmâc 
marché dana un rapport constant iivec 
les progrés de l'industrie , ou, ai l'oti 
veut, de Id civilisation , qn'avecl'ex- 
relleuce et In fertilité des terres. En ef- 
fet, les deilx provinces les plus pi^ti- 
plées de l'Autriche sont loin d'Aiie les 
plus fertilM : hérissées de montagnes et 
entourées de cbaînea e^carp^es , la Bo- 
liimeellaSilésIetonl pourtant les plu: 



Eeuplfas ! la grande fécondité du solde 
iHongrieluilaiaie'uuepap ' '- '-' 
inrérîeureàcellederea deux provinr«^; 



I une population bii-n 






on peut l'exprimer par le rapport d 
i 17. LaBatie-Aulrictie qui a un ex- 
cellent sol, .et où l'industrie a fait tant 
de progrés, et qui renferme la capitale 
de l'empira, n'est pas auaai peuplée que 
]aBob«meetla Siléiie. EnB^bèmc, 
on compte S67 habitans par lieue car- 
rée, danslaSiIésie847, etilanala Baste- ■ 
Autriche 766 seulement. La population 
relative diminue en même temps qtia 
la culture et l'industrie sont peu avan- 
cées; aussi les voit-on Enir sur les 
fronliérearailitaires.etn'éiroplusqiiede 
sg5 habitans par lïi^ue c.irrée. Eiicbe^ 
chant les deux extrêmes de' la popula. 
t ion des provinces de l'Autriche, on 
trouve qu'ils sont entre eux de 3 à 1 , 
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ou plutftt comme6k i7,QuRDtaa tarai* 
moysn deccitepopolaiiOD, ilcati-pea- 
' pti* d« 6793 babium par liens car' 
r^ 8i l'on compare ce rapportavec c»- 
lui q un donne la France, od verra com* 
bieD l'Autriche eit peu favoritje aous ce 

Coint de vue. On peut estimer , d'aprèt 
:9 baiel Ut plut certainei , qu'il eiitte 
ea France enviroo 1004 hebitani par 
lieue cBirJe : la populalion dei deux 
einpiret eit donc de 6 k 11 , eotont 
que la population moyenne 4e l'Autri' 
elle n'eit qu'un peu aB-deaiua de la 
moitié de celle de la France ; mais ell« 
Mt distribuée d'une manière beaucoup 
plus égale dfns le ptemier daceaempl- 
re* que dans la dernier. Ce qui le 
proiiYs, c'en qu'il iBxiite «o France des 
d^arteoieni qui n'ont que 4'' habi- 
tant par lieue cetrée , tandis que d'au- 
irsa, comme ctacdel'JùcaucdDNoi'd 
et du Lyi offrent jinqu'i 3,)i69 , ou 
3,786, ou eniîn 1,374 babitdnadana 
la mtme étendue ; il n'en eti pasainii 
de l'AulTiche. (■) Cet empÎTe au reste 
»e trouTS diviié fc-pen-ptis tur le* 
mêmes baie* que Tétait auirefoif la 
France. La plupart de tea provinces ont 
(iD gouTcroeuT et un conseil suprême 
^ui donDCDl et commaoïquetit leurs 
' ordrea aux divers capitaiuet des cerclei 
charge de l'adminisirstion civile; reui- 
ci ont, par cela nême, moini dedé- 
ciiioDskprendresur eux. Depuis iSia, 
les pTOvincea soumisasàrAulricbeoiil 
été partagées en dis provinces princi- 
pales. Chacune de ces divisions est ré- 
glée jMr un gouvemeuT qbi failsaré*!- 



'dence hahiinello dan* 1' 






<*) M. Marcel n'en donne point 
d'exemple , comme il le fait pour U 
France ; mais des précédent détails où 
il est entré , on peut aitémeot inrérer 
qu'à l'exception de ce qu'on appelle en 
Autricheyron/Wj-esindiWrBî ,ia popu- 
lation y eit distribuée d'une mriniére 
beaucoup plut proportionnelle à reten- 
due des jirovincei qu'eo France. 



les plus ron^dérablei. La gi 
de la Hongrie réside k Bude , 
■ne population de plus de sept millions 
d'babitaas à régir, tandis i]ue le gou- 
de la Croatie n'a pas plus ds 
deux cent cinquante mille âmes k gott- 
Teraer.LeachsrtderadminiacTaiiondes 
provinces exercent donc lear autoiilé - 
iur une population distribuée d'une ma- 
nière fort inégale : il paraît même qua 
dana la distribution des provinces da 
l'Autriche , on n'a paa eu égard k cetta 
hase importante qui d^ cependant êtra 
prise en contidéralionci^ns toute* les 
réparliliont. Sans comparer la Hoogri* 
aux autres provinces de l'Autriche, 
parce qne ce rojaume forme un éral k 
part au milieu de cet empire, on trou- 
lera que certains gouiemeun veillent 
aux lûsoins de plu* de trois millions 
d'âmes, tandis que d'autre* n'ont pu 
trois cent mille individus ii gouverner. 
Cette répartition n'a pas étéfaiied'nna 
tnanifara plus égale dans le* divisions 
secondaires des province*, c'eit-ll- 
dira , dans la* cerclei on district*. 

HISÏOIRE. 

Abrégé chronologif ue de Fhiiloire 
de France , par le président Hi' 
nault , dtpifis Clovis jusqu'à la 
mori de LouiiXIf. Nouvelle édi- 
tion , corrigée d'après le mano- 
acrit de l'aulcHr , augiDentée de 
noie* «upplémeotaim et d'uns 
Dotice biographique. Par C.Woi- 
itaaer , membre de l'iaslitul. 
Suivi d'une nouvelle conlioua- 
tioa depuis Louis XIV jusqu'à 
l'année i8za. Tome 1er. in 78- .il- 
mabU Costa. 6 fr. 

Tableau synoptique de Phùloire 
de Franee et det principaux 
événement arrivii en Europe dt- 
pua la naùioncc de I^uti XJK 
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liuftt'k Pépoque de la restau- 
ration de ta monarchie françaiie , 
pour servir de tuile à Fabrégé 
ehronologiqite du président Hè^ 
MttJt. P«r M. Bordet , chef de 
burrau aux Archivei de l'Uni- 
TïrgiU rnoçaise. Tome 1. a. 3. 
iii-e. Dtntu. 34 tr. 

yitloirt générale des instilulîons 
mililairts ei» France pendant la 
rivolution ; ou leurs prijieipes , 
leur ii^uenae et leurt résiUlati. 
n /rires, to 



frieis; ou Hisloiri dire'gée dts 
fvtrrei de la révalutionfrançaise, 
depiùs fj^s jusqu'en i8i5. Par 
lot Société de militaires) sous 
Il direction de M. Tissot , pro- 
fctieur de poiùe latine au col< 
l^gede Fraoce, etc. Première et 
deuiiéme parties. 1 vol. ia-8. 
Rynoad. < a fr. 



DïDlUI 



"S", 



nilice 



■ Depui: 

■ fonI« d'o 
e hUidirs abrégée dei 

• giWTiM d« la rfiolution n'a encore 

■ parti. La volumineusa collection dei 
t Victoires et Conqaétei, pticimia 
> loui plui d'un rapport, a le doubJa 

• ioconTJoieai d'tire rrop étrndue , et 

• de ne l'adreiser qu'à un petit noihbre 

• de lec)euri. Ce recueil de lOBlériaiK 

• u'eti ni ajKi poruiil, ni à un prix 



■ iMex l>B> pour darenir en qualqua 
a lorta populairs. Le* conibinaiwni da 

• la tBclii{ae, la plopsit du lempa 

■ imaginé** aprii coup, j tiennent 

• d'ailleurs trop de place pour aael'e*- 

■ prit ne *<ilt pa* trop fati^j de cetM 

• turckarge dont le instidieu*e abon- 

■ dsnce n'a pour elFai que de raleaiir 

• la narration, et d'jlofgner leg risnU 

■ tat) jeiuntdetautre*, sanicontiibuer 

• à la clarté. Séparé* aioii , le* épiio- 

■ de* lemblenT , pour ainii dire , leté* 

■ BU hasard ; la mémoire par le m BU- 

• quel ils *e railacbenl , l'ailsmlon oc- 

■ capée par le* acceuoirss, refuse da 

■ saisir TeuMmble; l'aciion dramati-' 
1 que ne mircfae plus ; l'iniérét est dé- 

■ truitC}.Noii«a*oiu donc pensé qu'un 
tfricit dégagé detoutdétailslratégique, 
« mais dausiecjuel ions le* éiénemeni 

■ de quelque importance leraieut 

• raconiA* avec exactitude , ne pou. 

■ vaii manquer de recevoir un acciteil 

■ favorable. Etrangers à toute espèce 

• de haine et de preventicm, comain- 
I eus d'ailleurs que le seul moyen de 



licle nous allons 



1 premier ai 
tranicrire l'arant-propos placé par I 
tent s la tête de son ouirage, où il Fait 
toDDïîug dans quel esprit il l'a rédigé. 
Dam un second article notM ferons 
quelques obienaliont sur l'éxéciilian 
aeJ'ouTrage. 

n.i a 



partialité est d'itro scn 






les coufeurs qui leur 


rver au* faits 


sont propres.. 


Le ubieau que nous ar 


bos tracé rap- 


pèlera k nos rleul gu 


errlers le» ex- 


ploiti ai«qnels ils ont 


pris part. La 




trouvera de 


grands et noble* soui 


renirt, et tes 


le récit de nos guerres. 


Ijeronc, dan* 


les exemple* 



C) H. Tissot aurait dû . ce semble, 
excepter de cette cfniure le* relation* 
circoDitanciéas des événemens de la 
Guerre destinées à l'inatruction de* mt- 
litaire* qui ne peuvent trouver dea le* 
çon* utiles que dans des outrages de ce 
genre et non dans un rapide abrégé , 
tel* sont, par eiempte. Us Essais 
hitterigues tiir les campagnes de 1 799 
À iSi4,pBr U. le comte .âunu». 
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K du d^vonsment le plus «oblima. l«s 

■ campagoei de la Tépubl>[|ue prouva 

• raai rie ^uels prodige» est eajjable un 

• peupla gduéreux, lomju'il «i sa. 

■ ftaminj par l'amour de la liberlé et 

• lia l'indâpendance : celUa do l'eni- 

• pi'eiDonirBraptla puisiiHiceduginia 

■ dmgeBai lei iuipirauontderenthou- 
" liajme, Lei uns et les autrai brillent 
« da ce palriolisme ('J et d« ce cOD- 

■ rage ijui ne iruureat jamais dans la 

■ coTur en Français. Cumnae touiel 

• le» Ticissitudes humains], l'afOigaant 

• conrrasce de nos triomphes peul ea- 
« core offrir d'utiles leçon».,» " 

Précis de» événement militaires j ou 
£]fait histori^uei tur lei eampa^ 
gnet dt 1799 i 1814 , elc. Par M- 
le comle Dumas. ( Voyei pour 
I<^ déveroppemen(,diilt(re, l'a- 
dresse et le prix le deuxième ca- 
hier de ce Jourual. ) 

_ Article deaxièttu. (Premier eitrait. ) 

Dans vn premier aTtlcte , non* 
avoru donné ie lommaire des ivint- 
nien*(]ui onl signalé lei campasnes de 
ittoS ei de |go4 : nous allout recueillir 
en plusieurs articles , que ligue» -une» des 
observations de Tauieur le»plus remar- 
ç[uaDle» »ur ces évlrtemeni. 

Pendanrqiie vsr» la Sa d« l'ann^ 
tSii, lu France consumait eaiain, 
sou» lei [ropiijues, >«■ meilleure» trou, 
pe» el le» testes de sa marine (**}, le» 

O Ce patriotisme itait dirigé dans 
J'une et 1 autre de» deux é|joc|ue> ver* 
un but iiompeuT, puitcju'il avait pour 
objet de sooîeair d'abord la cbin>è;-e 
d'une république, puis la cause d'ui) 
uiurpateurj mai» no» armées n'en ont 
pa» moins déployé uu grand courage 
dan» ces deui fausses rouies. 

(••) L'Historien le.réftre ici il Teipé- 
ttiiion en tgjpte et k ic» suite» dont Iti 



peuple» »a livraîeht aux illoiiona de I« 
p.^ii dont il» éiaienl bien éloipti. d» 
goûler les fruits; les gou»arNameH»> 
auiquel, cette paiï av'ajt é<é snece.»i. 
«emenl dictée ou tmpoiée ,>ar la néce». 
•lié, ne retrouvaient plu» le» ancien- 
ne» bases de leur système politique ... 
Tant d"B»p*ances déçues, tant dépas- 
sions irritées, tendaient t réagir cootra 
la furce des circonstances, et ne pou- 
vaient pa» manquer d'enfanter de nou- 
velle» discorde» : on vit éclater les pre- 
mièras on SuisM au milieu de» can. 
ton» djiaocraliques; et ce n'est pat 
Obserte très - judicieuieraeot l'histo^ 
nen, le ,oio le moiu. digne de t'W». 
toire, que de rechercher par quelb 
b|iarJ«deiiiiiée le berceau de laliboné, 
alors partout opprimée , servit d'aiil* 
au parti arUlocratique et fut m>o 
dernier rempart. Le» nouieanx iro^ 
ble» qui Klatàrent en Suisse k cette 
époque, furent te résultat du choc din. 
téréts si divers , que , pour eii monuei 
les causes , rhl.iorien croit nécessa-ra 
de rappeler les événement oui avaient 
ébraulé jusque» dans »es Ibndemeas 
i«iicienne constitution fédérat.ve. 
Voici le tableau qu il m trace, 
i Ij Suis» avait joui d'une profond»- 

Eau »ou« ce gouvernement, assem- 
Isge de Féodalité , d'oligarchie et de 
démocratie; il convenait* teseom^ées 
dont la popnlaiion , les maïur» , là re- 
ligion, le lacgiigé ne difTéntient pa» 
moin» que les localités: une loniue 
hiibitude , la djfecuité des commuiril* 
cations, l'attachemout sui usage», l'es- 
prit de famille' pins foit chei Ip» hahi- 
lau» de» paj-s mootagueui , avaient 
isolé leurs iméréit politique» j eertaio» 
canton* recherchaient la protection d« 
lAutriche; le plus grand nombrot'at. 

plu» fâcheuse fut rané.intijsement d* 
I ordre de Malte qui emporta l'ocrupa- 
tion de i'île de ce nom poi l'Anal». 
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ticbaient à calle de la France; la cooi- 
bioaiwa de ce* inlluence* , laiir com- 
pUcBlion même, loin de troubler la 
Donae harmoiiie , «ervaUat 1 In main- 
tenir: t'iiidjpendiiiice ile« caniont rei- 
terrait le lien Kd^ral : auprii de U 
plus excciiivs olIg.ircLle , on voyait 
rjgner les principes d'une pure Ahcno- 
cralie- A Berne, à Fribaurg, des cat- 
tei privilégiai exerçaient upg lorte de ' 
monopole politique ei commercial. 
Les Famillei des cbefi-lieiix de canton) 
t'iitribuaient , avec let droits de bour> 
geoisie, toutes lei fonctions publi[|gei, 
et n'admettaient pat les lubitans de* 
cempagneu au partage de cette propriéli 
bJrjîiilaiTe : ce système introduit du 
lempa de U ligue bélvéliqui 
peu k peu converti enloi " 
Délie , et cette arigiocrdiii; eimL Eiiguca 
plus absolue que celle de la nobieiue 
dont fc» titre» pouvaient *lre acberii. 
Au contraire , dao> let peiitt ranlont, 
le penple exerçait tans iniermUiaire , 
aani aucune deldcation , la pleine soo- 
lerainati ; lesaftairei publiqiin^taient 
irailéea et d^biiltuet duns des a^tem- 
bUet gjajrales dont la nom est l'ei- 
[Hreslion la plus exacte d'une paifiiiie 



^alité eptre les citoyens. On regurduit 

comme un pb^nomiue politlq'- 

ijpubtiqae liddriiive; on adm 



■i^M^le, cWk-dire, jusqu'au m(»- 
ment où les pui«unce>belligeraniMeu> 
feni intirtt k la violer : le irime de 
cette agression fut l'on * rage du direc' 
loire dé la républiqoe françaile , roai* 
rbisioire ne peni en abioitdie let autres 
puiltancet balligirnniel...» Let garan- 
ties pbysiquei ai morales furent à |b- 
mais renvarjiei dis que let années 
françaises pJnitrArenl dansuno contre 
si loog>teropi le Mnctuaire de la paix. 
Le prestige de* barrièrei netnrellea 
quilet faisait croire inacréiiiliies t'iva- 
noiiit, et celui do l'inviolabîliii de* 



prit nationel qui résultait de cette eg- 
gr^atioB(l'4UDiant))ét^ginet,etqui, 
tirant sa force et ta saliiiiié de la dii- 

Krate des formes, confondait toutes 
ibéoriet de l'ordre social. L'Europe 
itaîi dijà, depuis, plusieurs années , 
iMvorée par la guerre de la révoluiioa. 
tendit que la pttctt fédfe'al des Ireite 
caillons rcMatl intact, et temblaîtétre, 
comme le cahos des Alpes, ïnébranle- 
ble BU milieu de J'embrase meut : le 
calmeiui refait dans M» profendei 
ealljet et sur set lacs, dont lat enuK 
étaient encore feanthei d'horrtun , 
contrastait avec la subversion ginirale, 
M conioUit le* amis de l'humanité ; 
il* y trouvèrent un asile aitsn long- 
taape qu* la deuttraliié d<* Suittcs fui 



distipé. Le délire de l'égalilè , la furet 
drsiiinnvation* marchèrent sur let tra- 
ces lies brigades fninçuiset ctioond^reai 
rapidement et tubjuguèrant t'Helvétio. 
De-lk l'insurrection de) cantons dé* 
mocraliquei. la guerre civile, la capi- 
tulation de Berne, le bombflrdemaac 
de Zurich et tant de Déaui qui ne cet- 
aèrent que par l'interveotion du |ire- 
mier Consul et par l'acte de médiation 
qui fin le fruit das confilrenca) tanuei 
â Paiis, 

Documeni \uïanqaet aur les dei^ 
niers iuinemtns arrivé) taSieiii. 
Broch. ÎD-S. Baudouin frirei. ■ 
tr. 

Ch événemeni , dit l'aiiteiiT de cette 
brodiure, tont peu connut ,. oit ne te 
sont que Bur de f.iux rapports : le* di- 
eu ont parlé ■ les ont pinl ou momt 
déRgorÀ pur esprit de parti. Leauns, 

EariiiAiti du pouvoir ebtolu, ont acna- 
lé^ de tout le poids de leur in^ignaiion 
un peuple qui osait rédumar desdioitt 
qu'il prétendait lui npfierianir : les au- 
tres , amis de la libené , voulaient r»- 
pcnduul commencer par faire In part 
aux leurs, et blâmaient les Sicilirm 
d'an arrranchiisemeiii qui pouvait met- 
tre obttiele t raltrnnchissemRnt na- 
politain. San) t'arrlier À réluièf les 
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austtioi» du doux penU , faureur 
croit tilile de rdublir tes faits tels qu'ils . 
M lODi passés i il ii|auie que bien quo 
celte Tévolacion u'nic pas eu les Aeu- 
rtux réaiilCati qu'en espiSnlient lai Sïci- 
lieat, il n'ait pourtant pas sanj inti- 
rtt de ptisenter te tableau fidile il'na 
, ivénemeut qui aura la placedansThis- 
toire. L'auieuT déclare qu'il ne dira nen 
qui ne soit extrait lezlnaUemeut des 
pièces oldcietles et des nppoits pré- 
aenlés au gouvernemeat : il Doui a paru 
qu'il a assex exaclement rempli cet 
•ngagemenl. 

Précis hittorique des prinoipaux 
événtmtns politiques et-militiùrea 
fui ont amené ta révolution iEi- 
pagne. Par M. Inouïs JtUian. un 
fort voluioe îa-8. Mongie aîné. 
É Cr. — 7 fr. 

BIOGRAPHIE.. 

VU de touché, due d'Olranle, mî- 
aislre de la police , depuis ion en" 
trée à la Convention aatiotialejus- 
fu'A ta mort, stcc aait portrait. 
1 roi. ia-i3. Germain Mathiot. 
3fr. 

"Métnoiret hisforifues et seereltf^) 
de Pimpératriee Joséphine, etc. 
(Vayn pour le développement 

(*) 11 nous a pain que celle double 
qualification donnée k cet nénioiree 
D'éisit pM bien exscie : car le récit 
tr^-élendu des premiers nmourg deJo- 
sépbioe avec Williams K.**" , du moins 
dan* aei longs déaeloppemenj , était 
absolument romanesque et n'offrait 
rien d'historique. Nous n'aTons rien 
trouié dan] i'ouvrage , fc l'eiceptioD da 
ces prétendus amours, qui fût resté 
secret et qui n'eût reçu une lorte de pi^ 
bliciié d'afcés le* mmeuis publique*.. 



du titre , l'adreue et le prix le 
deuxième cahier de ce Journal 
i8ii.) 

On s'étcooe d'abord que ces mémoi- 
res forment deni gros lolumes in-S". ; 
mais l'étonnement ceiie quand oocoa- 
sidére quel'auleuraralEscliéBTefBBSeK 
d'art, si ce n'est pas toujoufs aise la 
fidélité faiitortqne , à la perioone de 
Joséphine, des évé'nemeos dont elle a 
été le plus souvent simple speclalrica , 
tant j figurer non-seulement comme 
personnage principal , mai* mèRie 
comme y inDuant soui aucun rapport. 
Au turplua cet mémoires , tani procn-, 
rer beaucoup d'instruction , offrent le 
plus sonienl beaucoup d'inijrât , et 
coDtéqaemment se lisent avec plaisir. 



Diefi'onniiire historique abrégé 
des homtntt fui se sont fait un 
nom par le génie, le» talent, les 
verlut , tes erreurs , depwsle cent-, 
mencemertt du monde jusqu'à nos 
jours ; avec des tables ahronotogi- 
ques. Par l'abbé F X. de FeUer. 
i^ouvelle édition , Bagmentée 
d'articles importan* et oipîa dans 
les précédentes. Tome 1er. in-â. 
Lyon. AoUandet Kusand. 
Le même , noutelle édition , oà 
tous Us articles sont remu et en. 
ricfiit d'un grand nombre d'arli- 
eles nouveaux intercalés par ordre 
a^haiétique, et corrigés sur Ua 
oiservationi des meiiieiurs biogr»- 
fhej.TomeIerÎD-8. Paris. AféfiM- 
gnoafibatni.Lyon.PéritseJrint, 

JURISPRUDENCE. 

Heeueil général des lois etdefarrilt 
en matière civile , criminelle , com-. 
mereiale et de droit public. Publié 
par A. Sjfrey,taitat. lercahier. 
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in-4. rue du 'Ba^y,i^. ai. 
bonnemeot ansuel ai tr> " 



VomtMt classification de la juris- 
prudence /rançaisa, t vol. in- 8. 
cbu (éditeur , rue SfoGeorge, 
n*. it , el ehet Delaunay tt Mtm- 
gie aine. L'ouvrage aura buît to- 
lumes. Prix de chaque volume 6 
fr. pour ceux qui auront sous- 
crit avant le 5 Hvrîcr. 7 fr. k 
partir de cette époque. 

Seitnce du fvhlicistt ; ou Traité des 
principe* élémeiUairet du droif , . 
considéré dans set principales diVi- 
iioiu,avec des notices des cita- 
liora, tirets des auteurs les plus 
eéUbres.Far Alb. Fritot, avocat. 
Tome II et IIIin-8, àParis.che» 
Bqssange pire et fils, à Londres , 
chei Martin Bonange. Prix de 
chaque volume, i fr.— 7 h. So 
cent. 

Nout aTOni annoacj le premier to- 
lame Ion de h publication. 



Le Droit des gens , etc. Par M. de \^ ^g, j 
fVattel, etc. ( Vojei pour le d^- t^i Ju 
veloppement du titre, l'adreaieel 
le priic le premier cahier de ce 
Journal iSai.) 



III 



_j M mutuel* des na< 

. Office) d'humaaiiiet leur fon- 
dement. Principe général de tau* lea 
dairaiia muiueli de* netibnt- Daioir . 
d'une nation ponr le con&erTirion des 
auirei : elle doit aititter an ptuple d^ 
■olé par la bmineet pard'a&treicala^ 
miiéa; conuibuer li la perféciioa dee 
autres, mai* non point par force. Da 
droit de demander le* orfice» d'huna- 
nitë} du droit de juger li oa pentlM 
accorder; une nation ne peut pa* 
contraindre uns autre k lui rendre ce* 
offices dont le refuan'eiipa* une injure. 
De l'amoar mutael di* nations. Cba> 
cun doit cultiver l'amitij des autres, 
se perfêc^oneer en vue de l'utiliti de* 
antre* et leur donner de boei e»a- 

5 les , prendre *oia de leur gloire. La 
irftrence des religioni nedoit j>a*em> 
ptcher le* office* d'humaniid. Aigle et 
mesure da* ofBcea d'huioanitd : limiia- 
tioQ particolïirB t l'égard du prince. 
Aucune nation ne doit liier les cultes. 
Des ofTensea, Manja 



. 'éénùlt dtuxtimc, IVrem. 

Livre II. Des devoirs commun 



■•), 






Chap. II. Du commerce mutuel dee 
nations. Obligation générale des na- 



les autres , on des effets 
de rAumamlé entre les nalioiu. 

C^ap. 1er. Des devoirs communs 
dfunM nation envers Us aiares ; ou îles 
!s de Fhumanili envers let nations. 
t des devoirs commuta el 
vuustelê des notionst f eodejttïBt de* 



Du droit decom- 
ter si elle eatdaiia 

>mm«rrfl. HiceS- 

rfgleg^ 
nérale sur ci * Irai lés; devoir) des naliotti 
qui font cea traitas. Traies perpétuel*, 
ou k temps , ou reaouielés i toIoqij. 
On ne peut rien accorder k un tiera 
contre le teneur d'un traité. Comment 
il e*t permis de l'âter par un traité la 
liberté de commereer avec d'autres 
peuple*. Une nation peut rctireindre 
— " ~n favenr d'une antre ; 



galité des Basions. Des titres. De la 
dignité de* nation* ou étal* ton ver ain*. 
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De leur jgalîl£. De la pritéanca. La 
fisrme de gouttrner n'j feit rien. Un 
iiHi doit garder •on rang, maigri ion 
cbangcnieui à^t» la forme de ion gou> 
v«rneaient : il faut obMrrer 1 cet £gaTd 
1m iriiiiéi et Tuasge établi. Du nom et 
dei faonoeurt atlribah par la iialioo k 
(DU conducteur. Le MMneraiii peut-Il 
•'iii[ri1iuer le titre et let honneuri qu'il 
veut? Du droit de« naiioaa k cet égardj- 
de leur deioir. Comment on peut a'at< 
triliuer lei (îlrea et ici hoaiMurt. On 
doit sa conformer t l'usage giniral. 
£es éear'lB mmueU que Ici «oureraitu 
. Com 



X aaioia de ttt cUa yenr, 
Letourerain doit venger ici iDJurea de 
l'iiai et protéger lei ciiojena. On ne 
doit jpoiiit soulTHr que lei lujelt olfcn- 
lent lu autieltutionaoïileuTf citoyen!. 
Oa ne peut paa imputer i U naiion lei 
■clioua de* particulier*, i ' 

fie. Coi 



(toit (naiaienir sa dignité. 

Chap. 4e. Du droit de *ûreté et dn 
ejjett de la àornieraitieli et de l'indi- 
pendance des nalioru. Du droit de ■&- 
reié ; il proiluil le droit de ri*i*ier , et 
' celui lie pouriuivie la r^raiion et l« . 
droit de punir. Droit de toui lei peu- 
ple* eonlreunemliOBnulfaiianie. Au- 
cune nalion u'sit an droit de •« m^ler 
du gouvernemeni de l'autre. Comment 
il eii permii d'entrer dan* la querelle 
d'un louverain avec *oq oeuple. Droit 
de ne pai «ouITrir que ie» puiaianca* 
étrangère* se mêlent des affaire* de ce 

FDUieriiemenl : de en même* droit* 1 
égard de la religion Del office* dliu- 
noniié en ceiie\maiicre, de* mis^on- 
naires : cïrconijteciion dotii on doit 
user. Ce que peut ^ire leur aouvenin 
en faveur de ceux qni pr«fea*ent lu re- 
ligion dan* un autre ii»t. 

Chap. 5e, De Potterfolion de la- 

{'uscice entre lei itatioiu. Néce**ité de 
'observalion de la justice dan* la tociéié 
liumnine. Obligation de toute* les na- 
tions de cultiver et d'observer la )u*- 
tice. Droit de ne pa* aoutlnTFinjuiticei 
cp dioit est parfait; il produit i". le 
droit de défense. ii>. Celui de *e bini 

Elice. Droit de punir yn état injuito. 
oii de toutes les naiion* contre celle 
qui mépiîte ouvertement la juitice. 

Chap. 6e. De la part ^ la nation- 



Devo 



•porouve ou qu'elle ne lesjnatî- 
induite que doit tenir l'offenaé. 
du «ouveraio de l'agteateur: s'il 
refuie la juitice, il piend pan k la 
faute et k roffeuse. Autre eu où la u* 
lion est tenue de* fuil* del citoyen*. 

Chap. fe. Dei effeu du domaine 
entre les natiant- Ëtièt généra! du do- 
maine. De ce qui est comprit dan) le 
domaine d'une n:ition. Le* bien* de* 
citoyen* sont de* bien* de la nation , k 
l'égard da* nation* élrancéve*; cMiié- 

3uence de ce principe. Connetion du 
omaine de la nation avec l'empire. 
Jurisdiciion. Hlfel* de la juriadiciion 
pour le* pays étranger*. De* lieux di- 
*erts et incultes: devoir* de la nation t 
cet ^ard. Dn droit d'occuper lei cho- 
ie* qui n'appartiennsDI k parsonoe. 
Droit* accorde* h une auinjiation. Il 
n'eit pai permis de chasaer nne nation 
du pays qu'elle habite, ni d'étendt* 
. par la violaitca le» borne* de son «m- 
pire. Il faut délimiter loigoeuaeaienC 
tes territoires. De la violation du terri- 
il'entrer dan* le 
D'une terre occupés en 
np» par plusieon naiioni. 
e terre occupée par un particulier, 
léeendanie* dans un paya. 
I de certain* lieui oaid»- 
I de certain* droit* dana ua 



>. De 1. dél'en 



FamiUe* i 
pay* vaci 



VOYAGES. 

Journal des voyagtt , découverte* 
,eJ navigations modemeii ou -Ar- 
ehives géographiques du. dir-neit- 
vi'éme ii^cje, contenaat etc. luivî 
^une gazette géographifitt , rc»- 
/ermaut un ahoix de aoitvellei gév* 
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fraphifue renfirmanl un «hoir de 
nouvHUs géographique) et nauti- 
^ats, It! entreprises Mlér/tsanU*, 
its exirails de la aorrptpondanee 
des toyages , iti a>*ftonoei , etc. 
Par une lociét^^e géographes et 
^ ie voyageur! fran;aia et ^tran- 
geri , publiée par M. J. J. Ver- 
Mur, chef de bureau à la cIsmï- 
ficalion des Ioî« à la préfecture 
delaSeine. i à a? cahiers in-S. 
avec cartes. — Janvier i83i. ]1 
paraît de cet ouvrage un cahier 
chaque mois, chetf-'olnet. Prix 
pour l'aonée So fr. pour six moU 
16 fr. 

Voyage au Brésil dant Ut atméet 
1617, 1818 et 1819. Par S. A. 
Maximilien , prince de Neu<vied j 
traiî&it de l'anglais par J. fl. B. 
Eyriit : ouvrage enrichi d'un 
«tiaScoDiposé de 41 planches et 
cartes. Tome 1er. i vol. in-a, 
avec trois caries et on se planches. 
Arthus Bertrand. 11 y aura trois 
livraisons, chacunv du prix de 
aS fr. sur papier ordioaice. 45 fr. 
■ur papier vélin. 

Vvj'age pittoresque autour du mon- 
de , etc. Par M. Louis Choris , etc. 
fie et 6e livraisons. {Voyez pour 
le développemeot du litres ka 
■dresses et le prix le deuxième 
cahier de ce Journal iSai.) 

ÉCONOMIE POLITIQUE. 

ta Chamhre de 1 Sao ; ou la Mo- 
narchie sauvée : galerie politique 
des 4a3 députés qui siègent 
dans la présente sessibUi ten- 
fermaut des dUailt sur leur aon- 
duiie , jur Us preuves du dévoue- 



Îi5 

ment qu'ils ont données au Roi et 
sur la earriire qu'iU ont suivU. 
Par KD royaliste, i vol. iu-fl. Le 
Normaut. 

JDes compensations et detajusiioe 
politique. Par F- Guiiof. firocb. 
in-S. Ladnocat. 3 fr. 

Du Congrès de Troppau j ou Eara- 
men des prétentions de la monar- 
chie conslilulionneUe ^de I^uples, 
Par M. Bignon. Deuxième édi- 
tion revue ef augmentée. 1- vol. 
in-8. Delauaay. iirùtot-Tfci- 
yars. 

Considérations politiques sur l'étal 
actuel de l'Allemagne, ouvrage 
attribué au prolesseur FiîcJier, 
et saisi au-delà du Rhin. Traduc- 
tion nowelU; avec des notes et 
remarques par MM. Bignoa, de 
Pradt, -Regnault-ff^arin , Sehef- 
fir,Thévenin. i vol. in- S.Correarrf. 

De la Régénération nationale ea 
France , en Angleterre et en Es- 
pagne. Par M. ¥. et G. Maiure, 
inspecleur général des études. 
Broch. ÏB-^. Veuve Agasse. i fr. 



fie l'organisatiDn' municipale en 
France. Par MM. Laajuinais et 
Kératry. i vol. in-8, Maradan. 

Histoire de l'administration des 
trovau* publici , etc. Par M. le 
baron Dupin, conseiller , maître 
enlaCour des comptes. 1 vol. in- 
6. Eymery, G fr. 

Essai sur la constitution pratique 
et le parlement d'Angleterre, 
etc. Par Amédée R*»». ( Voyea 



iournal généra de UiUllérature dé Franee, iBbi. N'. 4. 
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Ti4 Clisse \\\. Economle'poUUque. 

pour le dérdoppemeiit du titre, L'iiuii 

ei l'adreue le dixième cahier de tpmiiné 
ce Journal i8ai. \ "?B".- ' 

Qvetque toit le oiériie de l'ouvrago 
de Dalolme sur la coDEiïtiilion un- 
glaise, il ne faut pas croire qu'il soit 



bulile < 

tuiioo. Comme elle ne ï'esi ïiritflble- 
ment formée que d'après une foute de 
ttatucs du Parlement qui oifl incceui- 
vemeut paru (Oui pluiieura rigne<,clle 
leçoil encore aujonrd'hai de aou*eai|z 
d£ve1oppemeiisqo'ile«tirJ'«-iniâi'e(jaDt 
dtf coonitllre. L'auteur de l'ouvrage sur 
lequel DOUi revenons, en uailaut dèi 
priDcipam élémEDS de celle coniittu- 
riOD, a Dot£ tout ce qui paraît s'f ttre 
ûtlroduit. A.la suite duuepr^facetrèi- 

i'udicieui* fiant une disaerialion «ur la 
'rance et lei Fr^inçaîs , rompar^ i 
l'Augleterro et aiiz Aoglaia, il y fait 
, ncGJder un r.faapirre fore piquant «sr 
lu voyageuri anglais. Ci n'eat qu'upr^s 

titution anglais ei aux objets qui j 
•ont euentietleiuent Telalift : il j irai'ie 
de* objeti suiraus: Duiouvetaio. — 
Zle la chambre des pair* et de l'aristo- 
CT.ilie. — Des flectious. — Ce la 
chambre det communes et des partis. 

— De la légisiïlioD anglaise. — De 
quelques priiriligea et usages des parle. 
mens. — Deriloqaenceparlemeniaire. 

— Df s ■is<emblé<>s populaires. Le der- 
nier chapitre de l'outrage a ponrobjec 
de ril'utPr quelques calomnies récem- 
meut piibliées contre la nsiion irau- 
{aise. L'auieur j a joint un appendice 
qui contient : i". Un rsteloguadequel- 
qon ouvrages publias an Angleterre 
aur la Franc* et les Français, i», \Sa 
extrait de l'act^ d'Aa^c4i corpus. 3*. 
Le tableau du patronage électoral dés 
pairs de la Grande-Bretagne. 4°. Le 
tableau du pairoupge électoral de di< 
vers, genlilslionnnsg s\ propriétaires. 
5". Le paironuge électoml du gourer- 
netnent. 6'. Le juraient d'une cause 
trùg-remarqiia bin , «I enfin quelques 
«otet lur divers combata luarltimee. 



gleterr 
dontl' 



r nous ipprend ce qui l'a di> 
rédiger et à poblier ion 0» 
n »'^ est proposé de réfuter set 
□s mensongères qui se trouvent 
le diatribe qui a para cii An- 
daus la Btaue de trimeiire et 
BtBUT est UR sieur Southty. Cet 
iferme un élogf exagéré du ca- 
mglais et une dépt£:ia lion qui 



mjoie une traduction fidèle de l'ou- 
vrage anghiia. ' •■ 

Prineipti d'économie politique , ele, 
ParM.T. R.Malthiu,etc.{Vojn 
pour le développemeul du litre, 
l'adresse et le prix te troiilème 
cahier de oejournal iBai.) 

Ce sont les Anglais qui le* premier^ 
ont ouiert la carrière des iMportinte* 
discussions sur l'économie puliliqne. 
Adam Smitk , dans son immortel ou- 
♦tape l'a parcourue d'abord «»ec un 
succès éclatant , mais il ne l'a pat 
néanmoins fermée. Deux de ses eom- 
patriotei, Stewart et Lei^ Lander- 
dale l'out enricfaied'ua grand nombre 
d'observations impartantes. Un Fran- 
ç<is, M. Sajr, est entré k son tour 
lire en puUiantson excellent 



é de l'ér. 



qu'il a 



■ïngu librement perlée „ 

fundant presque entièrement dans la 
serondeéditîon qn'iî en s donnée: ton 
ouvrage surtout se distingue par la In- 
minrnH'aiBthodeqii'il } aporréeetqui 
manquait absolument dan* les troît 
ouvrages engliii*. L'onvrage ^e M. BU 
air/h publié en auglals et traduit en 
rrançai^ ^af- M. Co'nscdnCio, prèsentsil 
■tir les points en dîsrnssTon des diffi- 
rultés qui demandaient ,des étUircisse- 
leiquels BOns ont été noanéa 



par M. Sey dar 

ciré: M. , 






vrage c; 
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Claw? ïll.ÉconOTfu^ T-nîilîtfite: i \^ 

(oeaure de la valeur rdeJ te ^éctiBogs. 
Citap. 3s. Du fermage, i. De la 
. nature et de* cauaei du iermafer s, Da 
)b néceulié de sépùr^r le ferma^-e des 
produis du. cutiivaicucet des .claire* 
du Iflboiireur. i. D^a causes qui, dana 
le firogris i>rdiiMirp de hi aariiii r len- 
deiit à taire hausser le fermag*;. 4. Ues 
causes (|ui imdent t faire baisser le 
fermage. 5. De la maolire dont k 

JUliuiiij fiosiiivp des prodoïi s obtenu* 
e la [erre dépend du fermage et diî 
prixeiisians 6. De la liaison mii existe 



cote Btlisi «biieiirs des 


pïidcijwlfs 


doctrines de M. Ricard» ; 


aucun "Sbrî-.-^ 


Toitinera fait Bvec plui 


1 de succès 


que M. Malthui dans 


ses princi- 


pes d'économie polili()ue ; 


mais celui 




I par son 


traité de la popnlatioD et qi 


» ne le sera 


pas moins par »on nouvel ouvrage , ni 


aucun BUtre écrivain n"a tel 


lié de no» 


expliquer comment il se 
Grande Bretagne, aprii ui 
interrompue de succès en 1 


fait que U 
le suiie non 


:out genre, 


et se vumant de posséder p! 


lus de capi- 


lauieC d'industrie à elle >ei 


•ienrs des principale* natio. 


rope réunies, ne peut pas 




moyen» ''","'■''" ""J^^^^l 


allié d'une 




s spulement 


SML'bl'.aD" Quo?"a"M" M 


,-hhi.s n'ait 


pas pu résoiidte re prt'bièii 




vragfl n'enrentetine pas uioinsdeicel. 


lentes vues et même j.lusiet 


irs qui noua 


ont niiru ntnives sur une 
uV„:. =_™, k,L i..,.;.i» , 


trzz\ 



\rngei de tant d'écrivains d/stingués , 
on pourra le présumer par le simple 
eamuiBire que nous donnerons en deux 
«tticles, dei sujets qu'il a iraîlé). 



Articie 



premier. 



Chap. Jer. Des définitions de la ri- 
chesse. — Du Iratail productif et du 
travail inproduçtif. , 

Chap. i«. De la aalare tt dtt me. 
tureidelayaleiir.Secûoaler: i.Difr 
fcreôieik espèces de valeur. 3. Delà 
^maiide, de l'oflie et.dalp manière 
4oat elles InBiiepi sur la yulj^ur d'é- 
dienge. 3. De l'iaduence des frais de 
producTioa sur la valeur d'échange. 4> 
Du iravail qu'une chose coûte, consir 
déré comme mesure de la valeur d'é- 
change. S. De la monnaie , <]tuinil ses 
fiais de production sont uniTorma, , 
oonsidérés comme mesure de la va* 
Jsur 6. Du travuil qu'on produit pegi 
payer, considéré comme inesiire de la 
•aleor déchange. 3. D'un lerroe uioycn 
faire le bU et le irsvail contidéiécamme 






"S"' 



if des produit* 



priéiaires fonciers et Ijolérêl de l'eiat, 
dans les yaya qui imjiorleni du Lié. 9. 
De la liaison iniïme ai nécessaire qui 
eiitie entre les irii^iéts des Moprié" 
taires foncier* et ceux 4e l'eut dani 
un pays-qui nourrii sa population. iOé 
Observations générales sur l'eicédiut 
du produit de ia terre. 

Chap, i' Dca salaires des oavriert,. 
1. Cotnm^nt les sajnireïdes oovrier* 
dépendent de t'oifre et 'de la demande. 
A. Des causes prindpnles qui influent 
sur leslfabituites des classes ouvrière*. 
3. D*s causes principales qui inOuenc 
tnr' la demande des bras e[ sur l'ar- 
'Croisketnent de la popnlatton.' 4- Dé 
l'effet de I» baisse dans la valeur de la 
monniiâ'produit sur ta demande dei 
bras et sur la condition duiournalieri 
S.' Des conclusions que l'on doit lirer 
du précédent aperçu des prix du blé et 
du Travail peadant les cin^ dernier* 
eîé^es. ' ' 
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1I« 



Ci^^Be. rii. économie politique. 



rapport aaî ezitte eniTB Is capital et le 
nombra île braa. 3. Da l'inQueDce pra- 
tique des rauiM qui agîsteat sur lea 
Îrofits. 4- Bamarquei lut' la tLéoriede 
I. Ricardo. 

ffc. Far M. Ch. Gonr/fc ,. etc. 
(Vayei pour le déreloppnnent 
du litre, l'adruM et le prix le 
précédeat cahier de ce Jour- 
nal.) 

Dam les prétMeni aitraiu on a pu 
voir combien il a paru d'ouTiagM et 
de bons ouvrages sof l'icoDomie poli- 
tinue. Mail il nous en aaanijuaîi 
nn qui nous donoii l'exposé de rea 
divers sjslJneB, la valeur compara- 
tive de leurs doctrines et l'intlicaiion 
raisonnée de celle qui parait il pina 
bvorable lu progrèa de la richesse : 
c'est ce qu'a entrepris de faire M. Ga- . 
Milh et ce qu'il a exécuté avec uo succès 
qui a n^cvisitâ en pou de temps une 
•econde édition de son ouvrage. Maia 
il ne s'y est paa borné i le revoir arec 
le plus grnnd sain; il l'a enrichi de 
nombreuses additionrrelaiivea aux — 



pTogrestion, i ion eccroissemeat et k 
la grandeur La diversité des systimea 
a produit la supersiitinn et l'inrrjda- 
lilji si Jûnestes k l'économie poiitiqua. 
Rapports nécessaires de l'économie 
politique avec la science de l'admini*-' 
tratioD el de la législatioa politique et 
civile. Des progris de l'économie poli- 
tique dé|)end le perfectionnemeai da 
la civiliiatiou. Les sujets traités dou 
l'introduction sont les suivant. 

De ta TuUure de la richesie : Sa dj- 
Eniiion. La passion que les hommea 
ont pour la ricliesse est inhérente i )a 
nature humaine , est le mobile de leor 
industrie, a été long temps un obsta- 
cle Il I«ar bonfaenr i elle n avait , dans 
les siècles de l'antiquité et du moyen 
Age, d'autre moyen de la satisfaire 
que par la misère et l'oppression de la 
nnrtie la plus nombreuse de )■ popu- 
lion, elle Put la cause de la st 



■t qui, depuis la publication de 
la première édition , «'étaient établies 
entra MM. Malihui, Buchaaan, Ri-r 
cardo sur les points les plus iraportans 
de l'économie politique ; et ces addi- 
tions jettent un nouveau jour sur la 
mutière si impo: tante el si étendue de 
l'érenonie politique i c'est ce qu'on 
pourra fdci'emnot inférer du seul som- 
maire que nous donnerons enpiusietiri 
Btiicles, des griiudes questions agitées, 
dés principes lumiaeui posés dans le 
cours de son ouvrege divisé en sept lir 
Très , et oui sont piKéJéi d'une inttoi- 
dbction ilout nous crojonsderair avant 
tout offi it ranal;|ie : ce sera la matière 
de l'article premier. 

, jiniclt premier. 
De li^ richesse ; de ses source* j des 
moyens ^ui peuteni contribuer à «a 



domeslique et de toutes les euprres cl- 
succès viles et eirangéres cbei les Perse* , le* 
Spartiates , les AihéuLens , les Carlba- 
ginoil , les RomainSi les peuplea dn 
moyen igs et les Arabes : cbn lea 
peuples modernes elle s'est dirigée vera 
le travail , l'industrie et le commerce^ 
Veuise, Oénes, Piie, Florence en of- 
frent le premier exemple ; il fut imilé 
parla ligue inséatiqueei tes villes d'£s> 
pagne, de France et de fAllemegna, 
par les Portugaise! les F.spagnolsdaiK 
la conquête des deux indes et pav le* 
antre* peuples de l'Europe qui ooi 
étendu leur domination sur ees riche* 
climats. La richesse acquise par eee 
mojeus a eu , sur l'existence privée , 
domestique et sociale des peuples moa 
dernes une influencé difiérenle de cellg 
qu'avait produite sur les peuples d, 
1 antiquité' du moyen ige; la riefaeas^ 
cooquife par la guerre. Din* le pre. 
miar cas, la guerre, en concentrant 
la ricbeise dans un petit nombre d'in, 
dividus , la rendit funeste suit rantor*, 
Builoiset il'étet Dans le second cas, 
l'industrie «t le commerce , en la di,- 

perMot dan* toute* tel classes, ■■ 
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Clame IV, Beaux-Arts. 



prini MU* 1m individai labomus ont 
•mitioTÎ leur sort , éjiuré leuri iiiœuri, 
facililj et accslji^ le* progrAi de la 
lé|jii<BtioQ , du gouveruemem ei d« Ia 



PHILOSOPHIE. RELIGION. 

VAntiPyrrWonitn ; ou Réfuta- 
tion aomplilt des prineipet cotite- 
lUM dans le deuxième volume de 
rEslai tur Cindijrért'ici tn mti- 
liin tUreligioh-ipTinciprs subver- 
ùfi de tautt croyance religieuse , 
dè'toutE morale , elcoatraire aux 
notioiu de ia laine phvsique, aiiisi 
qu'à l'expérience de l'hiHoire. Vue 
M. Jendot de Paneieaae Sueiétédcf 
Obiervattari de t'homme. i val. 
in-8. Pitlel aine. C fr. 



Pescription du Calvaire , etd 
(Voyei pour le dévêt 'ppement 
du tilrct l'adresse et le prix le 
deuxième cahier de ce Journal 



jtriislt deuxiime. 

Lu Chapelle. lastitniioD -de* dame* 
du UilTuire ,,IMiet de binédictioa 
diiM la croix et det litJe* d» Marw . 
léviie» cil«iiei. Piière nu Saint Esprit. 
Loii pour lei damea du Cttlnire m Im ' 
lîllci do Morte. L^ttrm c*leiie«. Ordre 
d'tidtnliiiaii pour l'aHiance avec Disu. 
Loit pour ridmjntitntion <ts In oiai- 
•on decommerc», pr^idence de )'c«- 

Crit aainc. Ordre d'adntiMioii pour fui* 
Hnce avec Dieu pour le fatre binir et 
5'oriBer dan) la/naiioa de rûaimeTï» 
e UuMictioa. Ivacriptioii de )a mire 
qui a repiiieolj toutel le* mares k h 
bjoidiclion de m croii. Le lemcile à 
la gloire de ta croix ; lableam placi* 
■ur l'ex-vate, L'autel. Premier carton 
pour le regUcre des olfrandei pour )e 
(emple. Cartoni ciplicaiifa pour II* 
tvgislre* des damea du (^Itairvpotfrla 
maison de Miiiinierce. Inacripliondant 
)n prami^a partie du reiisire du tem- 
ple pour laa oflrandaa des datpesdu, 
CaUeire et des filles de Marie Ouvra-' 
g~» qui doivent expliquer le Calyaûe 
de U pci&e> 



QUATRIÈME CLASSE. 



BEADX ARTS. 

Ttnsiei de GAreis , jeune peintre 
ioxon , etc. 3e et 4e livraisoni 
iii-4. ( Voyex pour le déTcloppe- 
Bierit du litre . l'adreue et le 
prix le précédent/ (uihier de ce 
Jouroat.} 

T. a troitiâoie livraison contient huit 
planche* liihogtapbiie*,doiu lesdoax 



premières sot» ett limpla trait et he 
■ix autres sont omhrfcs: on v a joint 
une letue de M. B. O. chef de barail- 
lon au corps r^BLd'ètat>major,ad(ei- 
tie k S.) H. le roi de Saxe, qui ler* 
placée a la the de l'ouvrage. La qua» 
ttièine linaison contient igalement 
bwil planches liihograpbiie» , toutes 
huit ombries. Noua allons extraire de 
la lettre au mi de Saxe les' renseigne- 
(oena suiviiDl sur le jeuoe Gareil el sur 
le mifile de us auvTa|a«. 



n„jN.«j-; Google 



■ Ce ieuna.SaïQK a 
■ premier prfi de \iti 



Classé IV. - 

laii remporté le 
J'AcHdé- 



ini< de Drsula; il devait 
. élude» à B^m-i mdù avapt-te »'j 
« lendre, il obliot lu l'nveur de TSnir k 

■ Pnr.i viiiter les cbeft-dVuii e que 
a pDiiédDii le Mus^e. Il tla^; son en. 
. ractèie Is lîl aimer; «en i^leM aU 

a Borne et l'iulie l'a|ip«l>iieiii : ci>n- 

• duit par t'élude, il cn-ynil y trouver 

■ lu glaire; ua lorr bien ditj'éreal l'y 

■ arraoïliiit ; il partit, »Iua |a lerre 
' •' claisique det bexiix-artii et mourut. 

«La fuueile deilinëa de Grireis svait 
a rempli de iriiteue lei amia au 'il ImÎS' 

m W. B, G. appiéola tes iravgui , lea 
■' mefit et le rautlieut da la perte ; il 

■ apprit à canonitre (es qualités dam 

• laur conier»allon et «on mérite dam 
« aes ouTragas.; il en avait Idisié plu- 

■ Le st.v'e de sei ouvragea, sod ta- 

■ lent uaïf, ses rampositioiiirêmplie« 
( de gratès et l'ingénieuse faciliri de 

• son rT..yoii', loul révélait un peintre 
a né pour illuilrer fori éf^ole al poitr 
a marquer sa pt.ice parmi les plusréié- 

■ bres arlisres. Sans doute les trails 

■ fugitifs de SOD talent, atf'iblit petit- 
a érjeenrore par la lilbograpbie.n-or- 

• friront c|u'iiiie idée bien ihipHrfuite 

■ d<^ son génie , mais il aéra facile d'y 
a retrouver 1rs premiers traits d'uD 

• grand mettre, a 

lly atirsdecetie collection siiliirai- 
tons dont le prix est de 14 f''- • ^"^ 
•eplièine livraison sera donnée gratui- 
temaui aux au use ri pleurs. 

Monumens de la Normandie, re- 
cueillis, liihographicis et dccrïls 
par F, T. DeJolimont , etc. ( Voyes 
pour les conditions de la sous- 
cription et le prix, page igj 
du 6e cahier de nuire journal 



Nous avons annoncé dans r.t collier 
et d;tus le iroisième cahier du mtms 
journal les quatre premières livraisons 
de cet ouvriige; nous allons, dans 
celui^i . en Inira connaître irès-rapi- 
d^ent le plln et le mérite. 

Pluii«ir3 recueils consacrés aux dil- 
teaui et maiions da pLisaDce élevés 
sous [11 régnes de l.ouis XIII , de 
Louis XIV al de Iriiuis XV , donneqE 

Sitelquefois de cet mouumens des plans, 
es élévaiioui; mais rarement de ces 
détails qui rendus avec esprit peuvent 
seuls donner une juste idée du style. 
de la ilécoratioo de l'édiSce et du goilt 
de l'artiste qui en-a donné le dessin j 
maisil n'enestaucun qui nous ait con^- 
tBTvé le soutenir de cetle foule de ma> 

et que les siècles euglouiiss^nt peu à 
peu. Combien depuis vingt ans, o'a- 
t-on pas TU tomber sous les coup* dsa 
baibareSide ces édifices onlique's, de cet 
_■ -. . ri.. •. jgpyjj jjg règnes 






qu'à celte époque mémorable où Fran- 
çois I et Henri II Greut prendre à l'arc 
un essor nouveau et produire des mo- 
nnmea* qui feraient i jamais l'adtoi- 
ration des siènles, tila barburie, l'igno- 
raoce, la cupidité ne conspiraient pas 
cbaque jour » leur ruine. Daoi cet état 
de iiboses, on doit savoir beaucoup de 
gré aitz artistes laborieux qui consa- 
crent leurs crajfona à perpétuer Iç sou- 
tenir de ces moni4nieus. 

I. 'ouvrage de M. de Joljmont t^n- 
aacré aui ^ula m^numeos de la Nor- 

bla par la maniire dont il est iraiie: il 
en aal peu qui , comme celui-ci, soient 
en librement exécutés par la même 
main, c'est *-<iire dessina*, gravés et 
décrits par le même artiste et qui p^r 
conséquent orfteni un ensemble autsi 
sHiisfaisant. Barement le littérateur est 
ariisie et plus ru re ment encore l'a niai e 
e.« liiieraleur. Ici , tout est en harmo- 
nie et conli ibuo à IVifet qu'on désirait 



(ji-vGoOglc 



pro^ire : lei pIiiDcbei lonE drasinéei 
avec goût, gravéat aveu soin ; laa dis- 
Mrration«iQQlridlgée»aiec une grande 
inteiligence ei écrilw d'un «tyie pur et 
iiégauc. InJépeoduauneal du obwrva- 
liaai crîiique* qu'ellei offrenl tur le 
arnaiie de cliaqi 

{ paru dictéei pai 



"e et éctairi , 



torique de cbacun de» moaumeni el 
de la ville «uxqnels iU appurtiennent . 
1h Évèaametts importana donc ili ont 
^é le ihiirre , lai perioanage» lemaf 
ijutbln qui y ont figuré. Sous le rep- 
port du dessin et de la gravare . l'ou- 
(Taee eal ésdlamenc reconnus ad itb le. 
M. lolymont e lire ie plus grand pi-r.i 
du procédé lithographique pouT la re- 
préienialion des moaumeai dont il a 
lOBld nerpéluer le souvenir. Aucon 
, geaie de gravure n'était vétilHbleiiiéal 
ptoifpnienableipie «wlui ci pour ren^- 
plir To II jeE. qu'on se proposait. La plu- 
pari des' monumenl qui doivent nro»- 
ver place dans l'ouvrage apparteninl i 
d« liècle* xeculés, il fallait pouvoir 
leur laiem «ur le papier l'aspect véné- 
nbls que i6 temps leur a -imprimé; il 
fallait aussi que ce recued , pour éiie 
laritablement utile, fut à un prix mo- 
déra: ce double but est atteint Chaqtie 
emimpe olfre la véritable physionomie 
do monument qu'elle représente ; et 
rarquiiitiouderoiiierublede l'ouvrflgo 
ne déliassera pas les tacul[és du plus 
grand nombre des amateurs ei dos 



Vescriplion historique et eritiqae 
dei statues etc. du Musée royal, 
pir M. le chevalier Le Noir, elc. 
ae. 3e. 4e et 5e livraisons. (*) 
(Voyei poiif le prix el l'adresse 
Il iroisièine cahier de notre Jour- 
nal iBae, page aSo.) 



Classe IV. Beaux- Jrts 

En 1814, le Musée Toyal 
toraposé que de (juatoiM salles 
nant deux cent cinquanla moni 
liujourd'hui neuf cent r.iuqua 
tues, bustes , bui-reliefi et sa: 

S* décorent vingt-deui salle 
usée. Cette grau<ie HUgmeniaiion de 
moniimem est due à L'amour de S M. 
Louis XVIII pour les arts ; il a même 
fait , pour rhoiJiieur naiional, I acqui- 
litiou de beaucoup de chef»- d'oeuvre j 
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efai 



aillées lors 1 









enlever It 



nom uu= . ahie . les j.lui 

belles statues , les plui be.uï busieseé 
la, reliefs du riche cabluet de M. la 
comte de Choiseul-Gouffier i il n ■ pat 
voulu que ces chefs-d' œuvres passas- . 
lerir aux étrangers: il a aussi bit faire 
en Italie l'acquisition d'un grand nom- 
bre de statues et autre» ujouumena. 
Depui* plusieurs années , des arlislB» 
t cél&bres ont grave particlle- 






I Musée royal 



est au-dessus des moye 
quent des 



s de* 

. e dont le prix 
18 du plus grand 
Bt par consé- 



peinlres et des graveurs modernes. 
C'est diins cet esprit qu'on a établi U 
nouvelle colUclion que nous annon- 
çons de nouveiiu-, i un prix «sseï mo- 
déré pour mettre toutes les fortunes & 
Fortée de se la procurer: on y a adopté 
ordre des monijmeas qui ornent dia. 
que sille, aHu que les amateur» qui 
Tisiteront les vingt -deux salles du 
1 antiques^ puissent recon- 
tactituda des dessin* qu'on 



Musée des 


en a tracé « 


les original 
piignés d'u. 






is faits d'ai 



B explicatif et critique 
représentant la coupe 
e cbaque sulJe et les belles peinture* 
u bas-reliefs di:* iilafond*. L-a tédac 



nign^Pdi-vGoOgle 



Classe IV. Beaux-^Arts. 



tion lie la detcription dont il a'agic , 
' pour lout ce'qtii cancerne la panïe de* 
aiti et de l'imliquiié, ne poumit pa» 
éire pluf avanl^igeuiementcoiiliée qu'à 
M le chevalier Alexandre Leaoir , ji 

3ui l'on doit réublissement précieux 
Il Muiji^ des monucaeiis Français par 
orili'P île ïii clos, etc. Pour ajouterk 
WniMt >!<!( gravtires de la colleciiun , 
in dépend a m méat lie la deicripiioB 
iTii.'iat à ht pariie de l'an , on y e joint 
] liittoire dfl chaque perionuage qui j 
ligure, loit en buite, ou autrement : 
jla vue de> traits d'un homiue rélèbre 
fait désirer [le coDuaitre les motifs qui 
loi om valu l'bonoeuT de la statue ; en 
outre , c'est le meilleur mojren d'étu- 
dier le langdgs de la physionomie. 

qui ont 



lutn.i séparé de 

i\'! Tenus aux pÙMances sUiéei 

Xei 'V.'onumertï de la France, elc. 
Pur If etiialt Alex. DeLa'BordCy 
etc. , Vuyei pour le développe- 
ment du lilre, l'adresse et lé 
piix le Heuniètne cahier de ce 
journal 181 1. ) , 
La oniiime livr.^îMn de cet ouvre ga 
sa«c lei 
inthiend'uD tfaéi* 
V'-. r.TiMqHe ï Vienne ( en Dauphiné ) 
a". P'af^iid d'une des Hfcudes de l'arc 
dti iriainphe antique i Beims. 3'. Vue 
(In diàie.>u de Ja ville de Chinon. 4^ 
tiati <■' détails île l'arc d'Orange. 5«. 
Poit^il de !.< cathédrale de Saint Tro. 
rlei.6 Friigmens 
rsde Saint' Hiinora' 

I.ci plus beaux édifices de la ville 
de Géiies et de s'.s environs, oe. 
10e et ne 'livraisons gran il in- 
folio. Chei V Auteur , rue de l'Ab- 
hiiye Saint' Gei'maiR-det-Frés, 
et Treullet et fVUrtz. Prix de 
chaque livraison 6 fr. »ur papîtr 
d'HoUaade toft. 



TrophA de) Armées françaises, de- 
puis jjgi jusqu'en i8iS. 6 vol, 
in-8. chec^ Lefuel. On souscrit 
pour cet ouvrage chez Le Fuel, 
éditeur , Dttaunay , Cordier, 
Magimel, Mongie aine. Prix 60 
fr. 

Od a réuni dans ces six volumes 
toiile l'histoire militaire des Fiançais , 
et ils sont enrichis de soixatile vues de 
nos plus glorieuses bataittes. Ces vues 
destinées avec une grande véiîtéetgra- 
vées en laillo-douce avec un art iniïui 
qui, dans une petite dimension, donna 
D&annioins uni? idée satisfaisante des 
évéoemens qu'elles retracent , ont été 
prises sur des documens auibenliquas, 
et peuvent, par cela même, être consi- 
dérées comme des tablosiii vivans de 
nos triomphes. A ces vues sQtiI jointes 
des noticps eiaclea de chaque fait mé- 
morable : k l'exactitude des relations 
se joint la chaleur du stjlej et ellos 
sont piérédées d'une introduction ré- 
digée par M. TIssot qui, dans im ass» 
petit espace, retrace aver une fidétiié 

vif intérêt toute l'histoire militaire de 
la France dans le cours de vingc-Irois 

L'éditeur annonce qu'i ces toiiante 
vues il joindra ,- mais pour ses soui< 
cripleurs seulement, dix vues des^n* 
nées des França^ dans les capitules 



étrangères. 



pdf Wuiert de Genève, et gravé* 
par Villerey. in-4. Chez Remoij- 
- tenet , marchand d'etfaiDpes , 
quai Malaquais , n'. 9-16 fr. 

Ces portraits an nombre de cia- 
quHnieiTois , ei qui par la réunion du 
talent du dessinateur et de celui du 
g-uveur ont un gratnl air de \érit*. 



nign^Pdi-vGoOglé. 



Classe IV. Beaux'Arts. 



peuvent dooTwr niM idie dn divenat 
•flariioai de Voluire 1 diiféreniea 
époques de )i vie. 

AfanueJ àe F^maleur d'estampes , 
JaisanI suilt au Manuel du Uhrai- 
re. Par F. E. Joabert pire, gra- 
veur , uDcieD membre de l'Alhé- 
née des Arts. Tome i lt. ae et 3e 
parties. Tome ac. in-8. C Voyn 
pour l'atlresse et le prix le [ire- 
iniercaKier de cejournal 1811. \ 
Dan* re cahier nous avons lominai- 
remenr indiqtijce que renl«rms la pre- 
miâni partie du lome premier de l'it 
ouvrnge : noussUoai rapidement Huisi 
initiquer ce qu'offre aux amaicuri la 



et ce qui iiiii l'oliiet du u 
Dan* CM deux parties 



md. 






re, dri 



ces [rt'S-iatéreisaniei <ur div 
«cura célèbres et l'indicaiion de leur* 
oeuvres. Dnns le tome second , l'on 
suit la m jma marcliff; muii on y ajouts 
les monograinmes de reui qui ea ont 
emplajéa. 

Hisloire d'Espagru , reprétentée 
par figures , accompaguée d'un 
Précis hi4 torique depuis l'invasioa 
iti CariKagitiois jusqu'à Ferdi- 
nand VU «n 1830. Première et 
deuxième livraisons in-S. chet 
r Auteur, rue de Tourniih, n". 



J*ortra!ts det généraux français. 
lie et ise livraisons. Deux ca>- 
hiers avec huit portraits. Païu- 

Vietôires , Conquêtes , Désastres , 
Jtei/ers des Français depuis i7<)a 
jutqu'entSi^ Tome XXI. l'aae- 



Mémoires hit toriques relatifs à 
l'éUvation de la statue équestre 
de Henri ly sur le terre-plein 
du Pont-Neuf. 1 vol. io-8. La 
formant. 8 fr. — 9 fr. 

Vues piltaresqués et perspeetÙKt 
des salles des monumens français ■ 
et des principaux ouvrages d'ar- 
chitecture, de sculpture eldepein. 
lures qu'elles renferment , gravées 
au burin par MM. RMIU et La 
Vallée, d'dprés les dessins de M* 
Vaucclle, avec un texte explica- 
tif, pur M. de R.oquefort, Quatre 
livraisons iti-folio. chei Ré/iUe, 
gruveur, quai des ArmeSi n>. S. 

Etémens de Perspective linéaire et 
aérienne , etc. Par F. E. V. de 
Cinchamp, peintre. 1 vol. iD-8< 
Didol pire et JUs. 5 fr. 

Meeurs et Coutumes des Kusscf * 
représentées en So planches titho- 
grapkiées et coloriées et ao pages 
de lM(< in./oli,>. Par A. G.H. H«u- 
hignan. Chez Dtlpech et Engt^ 
mann. 60 fr. 

.Histoire universeUe depuis la créa- 
tion jusqu'i. Charlemagne. Par 
Bossuet, reprësenltie par figures 

Îiravées par David. Cinquième 
ivraisofi. Ch» 1' .auteur , rue di 
TournoD , d?. 17. 5 fr. 

l.e petit professeur de perspective i 
EÎémens de celle science , démon- 
trés en quinte leçons. 1 vol. in>8. 
(sans figures ) ches Us niar- 
ahandi de nouveautés. 

Musée des Antiques , dessina et 
gravé par P. Bouillon , peiatre , 
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avec des Dolea explicalivei. 3ie 
livraisou grand ia-folio. Chez 
FAuUur, 1 S fr. 

Koui avonsiuRceaiivementaanoncé 
1» livraiïon» pticédei 

IToiaiJinie votume. L' 
fournir dao] le treaie- deuxième la com- 
plémcDl des deux premiars Tolutnes, 
c'es(-t-dire, odm à douza plancbes 
gravées et prêt de quarante pages db 



Voyage pilloreijue et 'romantique 
dans t'ancienne Normandie. Sep- 
lième livraison arec planches li- 
thographie»- Gide et Engelmann. 
Prix de chaque livraison, 1 5 fr. 

Galerie françaùe ; ou Collection de 
portraits des hommes célèbres des 
. ife et tSe siieles. Far uae Socié- 
té d'hommes de lellres et d'arUï- 
tei. 7e lirraiiott ia-4. Firmin Di- 
iot. 

Choix de «oses pittoresques , parle 
vicomte de Senones , membre de 
riostilut. 3a livraisons in-rolio. 
Firmin Didot. Prix de chaque li- 
vraison i5fr. 



Trouiadaurs. Par H. Ro^neuard. 
4 voL in-S. Firmm Didot. 3C 



Essai de poésies morale/. Par U. 
G. P. L. Broch. in-8. Doadey- 
Dapré. 

Cent fables de quatre vers cFlaeune, 
par C. L. MoUevauU, membre de 
l'Institut. I vol. in- 18. Arthui 
Bertrand. 3 ir. 

études poétiques. Par M. Ch. de 
ChenedoUé t auteur du G^nie de 
l'Homme. 1 vol. îd-9. Nieolle. I 



Poésiet diverses. Far Mad. lacora- 
teste d'Hautpoul. 1 vol. in-8. 

Claris , tragédie en cinq acles} par 
M. Viennet. Barba. 3 fr. 

Vlntriguant maladroit , comédie 
en trois actes, par M- Picard, 
Broch. in-8. Barba, a fr. 

Le Souvenir des Ménestrel*. ■ vol. 
in- 18- au Magasin de musique de 
la Lyre moderne, rue Vivienne, 



L'Essai sur rHomme, de Pope, tra- 
duit en vers français par Jacques 
Delille, avec le texte anglais en 
regard. Suivi de noies , devarian- 
tes el de la prière ùniverselte , tra- 
duite en vers fiançais parM.de 

••LallyToUndal. 1 vol. io-iB. jMi- 
ekaud. 3 ir. 5o c. 

.Choix de poésies originales des 



Premier divertissement pour le 
piano -farte, etc. musique de 
Rossini. 

Second divertissement. Idem. Co- 
tel et Janet. Prix de chacun 7 fr. 



'La. Vierge d'Ardennes , traài- 
(l'iifti gauloitci. Par Mad. £tisa 
Vayart. i vol. in-8. firunot- 
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Lahhe. BalMlUetBoutquel. fi fr. 

La Prineeste d'j4ma^. Par le 
comte Fédot Golowkin. i vot, 
ïd-U. avec leporlrait de l'auteur> 
Chauéiiau. 5 fr. 

Ce* deaX romaDt ienit d'un iiyla 
poétique auraient en ud luccii plus 
britlani encoie que celui qu'ilg ont eu, 
t'H» a'avaient paseu la redoutable con- 
currence ilu Solitaire da M. i'^ilia- 



Falmyre et Flaminie^ ou le Secret, 
Par Mad. là comtesse de Génlis. 
a vol. iu'S. Maradan. g fr- 

Gb TqiniiD rappalle , nraon mérite, 
lu meilleure produciiona île son au- 
teur : on y trouva une situatioo absa- 
lumeni neuve , et du plus grand iatj- 



ÏTie Monaslery, a românoe ly Ihe 
aatkor of JVaverUy ( Ed fran- 
çais) Le Monaslire, roman de, 
Fauteur de fy«»erUy. 3 vol. iu- 
■ a. G^ih'n, rue Vivienue , n*. 



Irner, par Lord Byron , publié 
par le traducteur des Oeuvrei 
complètes de Lord B^roa. 3 rol> 
in-ii. Pontkieu. 



11 ne paraît pa« bier 
l'auteur de ce roman toit 
l'éditeur lui-mJmeile no 
para bien aasuré. 



lord Byron : 



Haute-Saxe ; ou Gervat et Ferdi- 
dinand de Monàonedo. Par Mad, 
la comtesse de tAalarmi,néK de 
BouTixoii. 3 vol-iu'i^. Cretté. 

Les Duel* , Suicidti et jimouri du 
hoia de Boulogne, par un rôdeur. 
3 vol. ia-t 3. Chez Uilièraini du 
PalaU-Royai: 5 fr. 

L'HermUe du-Monl Saint-'Valenlin, 
eic. Par M. de Tercy. in-ia, Bé- 
ehet aini. 4 fr. 

LaForit Noire ; on let Aventures 
de M. de Ludy. 4 vol. in- 1 3. Hif 
iert. 

Histoire amoareuie de la Cour 
d'Angieterre. far Tailleur des 
M^moirei' d'Oliner CromweL a 
Tol. io-ia. iDeJaiuia^. 1 

L'Orphelin de la fVestphaUe; d'^u- 
guste La Fonfame. a vol. in-ia. 
Le Rouge, i fr. 

MademoiselU de Montdiditr ; ou Ja 
Cour deLouij Xr. Par Mad. Bar- 
thélémy Hadat. 5 voL in- 1 a.Marc. 



Aventurât de Gil Bios de SanliUa- 

Tol.in-S. à Madrid, chez Ramot; 
à Lyon , chez Cormon et Blanc , 
elk?ariM,cbtzTreultetetf1^urlz._ 
10 fr. 



r, ottlet Hazardtdea Voya' Nueva Cifleeeioa de Piezas enproia 

. YoL in-i3. Maradan. 10 y en versos, etc. (C'est-à-dir.;) 

JiouveUe Collection de Moroeauv 

en prose et en vers , extraits rf« 

tes d'un vieux ehâleau delà àiffirens auteurs espagnols. Par J^ 
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L. B. C. Steonât édition «.gmen- qui forme le qnatriin» li™ do tm 
tee. 3 vol. in- 18. a Lyon, chei ^f^^^^ ^^»^^È ■■ U MUùt^ divin, do 
Cormori et Blanc, à Paris , chei f^"''" «' 4"' " "'é eiirait et wadoil eu 
TreutUl et PVUrtz. Prix 5 fp. 5o "«"?"' ps'M.Zjionan/rfe/'o/^,;^. 
*^*°*- ' . t^s ''«i" ouvrage, cm jet* quelque. 

jour, «ur les mysiérieui biëroElipbet 
*gTp[iens; muiii ils soul encoreloi <!■ 
M«..fa;repleioemenllaeuriDsit*.ciei.. 
tibque. L Butear de I ouTrage que om» 
Bunonçon» a eua}^ un nouveau »»i- 
lème propre i éclaîrcir dune maniera 
pluj .atHfaiianle le raj.rère de» fai^ro- 
glyphes; maU, «.mme ou i'a louiçur. 
remBr^ui cha le> véritable» lavani , 
1' ne I a fan qu'aï«c une eraude cir- 
contpection. 

L'examen de quelques liijroclrpbe« 
^pliennes STiit donné à l'anleur i| 
y ■ enriroa douie ans , l'idée d'analj- 
ler la langue li jbraïque et de comparée 
les élémea. primitili ds eelie langue à 
ceux des Iiiirogljpbe* composés ■. ceti 
compaiai.on lui paraiwaic propre ào 



Les principaux aalenn detquel* on 
■ Tait des eiirai» pour cetie colleciion 
•ont Cervantes , Solit , Quivedo et 
autres. L'impres.ion esc bien Kigaie. 

ANTIQUITÉS. 

Fragmtns d'essai sur Us hiérogly- 
phes égyptiens. Par P. Lacour , 
directeur et professeur de l'école 
graluile de deuin de la ville de 
Bordeaux, correspondanldej'lm- 
tilut, membre de l'Acad. royale 
des^dences de Bordeaux. 1 vol. 
gr. ia-8.de 34o pag.avecl'içlro. 
ductionet i4|rflv, au trait et un r j~.-«.o.l propre .ex- 

graod nombre defig.hiéroglyphi- pl'quer le passage de l'emiuro hiiro- 
f{ui3 eu bois. A Bordeaux chet «IJI»"!''* ^ l'écrituro alphabétique , ra 
M»(eur,ruedelaHugucrie,a.33. H"' P^"^'» '%°'^"i" * '"«pl-Mtion 
-.iu— !- .!.._... .F. ,2.":'^' de la plupart dea hifcogljpbes. S«uit 



et a Papii, chet Treuitel et Jf^UrU. 
Prix , à Paris , 1 3 fr. 5o c. 

Deux ouTrages seulement «ur Ie> 
liiirogljpbes avaient fixé juaqu'iri l'ai- 
lention publique. {■) L'un est l'OiV- 
PI" -^S/piiacui du l'ire Kirchtr et 
seul peut-Jire de ses ouvrage» nom- 
Wu. qu, ,oi. rechertbé e. qui aiiriie 
deUire(**);rauiredeWarburioii("'"«) 

(•) On « publia i Paris , en 1809 , 
«'>E,^i4>«- h, hiéroglyphe,, traduit 
ae 1 allemand; maii cet ouvrage n'eit 
pas d'une grande coiaidéraiion. 

<*'i Cet ouvrage est intitnié: Œdi- 
»«i Mgyptiacus, hoc eu univenaiU' 
hteroglj-p/nce velemtn douHofE . fem. 
f^ntm injuria aàolUiai nitauratio. 
l\oma. lOSa— 5i. 4 lol. io-fol. 

(■•'J Voici le tiira de cet ouvrage 



ÏÏTi*?'^' ^' Teirouïër'iespTincîpei 
rtels de la science «Ejniologinue et ttn 
la lignification des symbole* éejniîMii, 
1 auieur confessa qn iLùe considéra pat 
assex toutes les dilficullis dn travail 
qu il allait entreprendre , et se Utti 
f^tomptueusement , dit-il, (c'est son 
eipr^ssioB «ans doute trop modeaie ) , 
a ce genre nouveau d'analjse ét.vino- 

ênrichi de 7 planclies ca taille-douce i 

Estai >ar le\ hièro^yphe, dt, Egyp. 

tieiu oit Ion mU l'origine et Ut pro- 
gréa du langage pt de NeriOire , l'an' 
ti^iU de, scUncei en Egypu h l*ori. 
gine du culte des animaux^ avec dei 

Observations sur l'antigBiti de* kiéro- 
■glyphes, eienti_figi.es et des remarque, 
sur la chronologie et sur la premUre, 
écriture de. Chinois. Paris. 1744 Cet 
oiivraee est devenu 
dwrcFié. 



n,9.,..(jNGoogle 



Classe IV. Anti<]uités. 



lagiqiu : il paiM en raru* (oui Isa mati 
nOD'Seuleiiieal delà langue bJbraïfjue, 
mais cncora, loraiju'il le rallair, ceux 
ds> langues arabe, chalduïque, ijria- 

Sne, éiliiopîenne, chinoliB m^me: ea&n 
comiQenÇB uo dicnoontiire biérosly- 
pbicjue hébreu deitîaÉ ï fariliter ,1 in- 
KTpréCatioii des bîéroglypbe* Myp- 
tien«: maii, fauta de temps, il fur 
ob1igâ,non aam'regrec, d'abandon- 
ner son projet. Depuis lors, il avait 
résolli de latsjei dans l'oubli louies ces 
rechercfaei, s'il n'avait pas tu l'aiten- 
lîQD da plusieurs saTaai fixés sur l'E- 
gypte et leurs iavettiga lions dirigées 
Tcrs la science des biéroglypbea ; il a 
donc cidé trop facilement peut-itrs 
( c'est encore m modeiie eipresiion ) , 
BU désir de faire connnllre la marche 
qu'il M proposait de Buirrean publiant 
ce qu'il appella dea fragoiena. Malgré la 
conHance qu« lui inspire sou sjscéme . 
il ne le piésenie que comme uu mo^en 
conjectural ; il le laiase même dépouillé 
de tout appareil de citations acientiG- 
ques , afin qu'on puisse le juger sur les 
aeulet apparences da vérité qu'il peut 
avoir. 11 n'a point cberthé dans ia 
langue hébraïque la signification cou* 
nue ou présumée de certains faiéiogly- 
pfaes; il a voulu qu'ils se présentussenc 
à lui par la seule analyse du langage ; 
en soile ijue s'il s'ait trouvé d'accord 
avec l'outrage qui porte le nom d'Qo- 
rapollon, avec Clément d'AIexuadrie, 
Diodore de Sicile, ou d'autres auteurs 
auquel) ou doit l'application de quel- 



mbolea , cet ai 



a dû a 



menter sa confiance. L'yiuleur doit 



it quel- 

Jnafois lieu, dani Ms frsgmens, entra 
! culte et jet aymboleiprimitifs de l'E- 
gypte et les symboles de la religion 
catholique ; il ne les a pas cberobés , 
ils sa sont olferis ï lui , avec un tel air 
d^vérité, qu'il y'aurait eu plus que da 
I» faiblesse t les rep0US)ar : le lecteur 
Bopeu uitentif lei aurait en bieuiAc 



découverts; et alors comment aurnit.il 
interprété ton silence? 

Commentaire de S, I. Froalin sur 
tes aqueducs de Rome, traduit, 
avec le texte en regard ; précédé 
de nolioiti préliminaires sur les 
poids , Us mesures . les monnaies, 
ta manière de compter des Ro- 
mai'ru : snivî de la des'criplio'* 
des principaux aqueducs cons- 
tniits jusqu'à, nos jours, des lois 
ou constitutions impériales surtrs 
aqueducs, et d'unprécis d'hydrau- 
lique, arec un atlas de trente plan- 
ches. Par J. Rondelet , ai 
membre de l'Inslitut de 
1 vol.'in-4- chez l'Auleu 
du FanthéoD. 
La première partie de l'a 

parait : elle contient seul< 

planches grand raisin. 



Monumens romaini et gothiquei.de 
Vienne en France, ancienne et 
puissante colonie romaine , dessi— 
DM et gravés par E. Key , direc< 
leur du Musée de Vienne, etc. 
première partie. Mutéum. Pre- 
mière et deuxième livraiions , 
avec quatre planches. C^ez\' Au- 
teur , boulevard Siint-Marlin , 
n*. ta elTreutleUt f^urti. Paris» 
Slrasbotirg et Londres, même 
Maison de lommerce. Prix de 
chaque livraison is fr. 

Antiquités de la ville de SainUs et 
du département de la Charente in- 
férieure , etc. ( Voyei pour le dp- 
veloppement du titre et l'adresse * 
le onïième cahier de notre jour- ' 
Iiali830,page54(,. ) 
Cet ouvrage de U. la baron Cbaii- 



nign^Pdi-vGoOgle. 



1^0 



' CuiSsB IV. antiquités: 



ic At CMiannes , iaspecteur et con- 

du dépmemcnl de \a Cha renie- Infé- 
rieurs et ineinbre derAcadémierojalo 
dn belles leTtres de lu RocbeHe, esc 
deslïné à faire counailre Im eD^quilél 
Ak la ville de Sainrea ei de eod (enri- 
toire qui lanl demeurée* inédites |ut' ' 
qu'à ce jour, et irepioduirequelques- 

décritj , muig qui pHraïi.ent suscepti- 
bles de nouselles e»jil ira lions. Finet, 
, £raumii>, ZeiiUr , CîuUiUoit, Thé' 
*>ec, Alaichin, Bhndel, Montjauaoa, 
Hahiiifel, Caylua, La Sauvagère , 
Duiaiire, Boiiriguon, et eu dernier 
lieu , MM. MUUn et La Borde oui . 
donné la deicriptioades^iitiquiiéi de 
Saiqiei, dopi l'aotiquiiééiaii coantie 
au momenl où iii ont écrit: l'ouvrage 
de M. le baion de Chaudruc de Cra- 



<t de l'ai 



de ces ! 

lue, il ne peut pas 

pour lei amis des beu 

çbéoloeie: presque tous les mOQUineai 

âont il ; est (]iiasiiaii ont éié décou- 

vertt sont le* jreux de l'auieur qui n'a 

Ct été étranger à leur conserva lion. 
démolition d'une partie des mun 
de la ville de Saintes en l8i J , et te« 
travaux er^ruiés en i8i6et 1817, ponr 
applanir el nivelf r , en abuitsant le lol 
da plusieurs toises, des lemios vaguea, 
ayant mi* à décoMvert uae partie du 
•ol de In ville «oaiaiiie de Mediolanum 
offre 



teneur , instruit par le compte parti- 
culier que lui en rendit rnuieur, et 
par des notices que ce dernier inséra 

dans les Annafes encjrloiiiSdiques de» 
résultais de ces premières inveslip- 

-*niile fui donnéei la suite de ces fouil- 
les, chargea l'auieur de les conduire. 
Jaloux de réjiondre A la tODfîrfnce el 
k l'attente d'un ministre éclairé et pa- 
lriot«, IC. I* baron da CrouniiM a 



donne 


tous ses 10 


nsila 




de ce 


travaux in 


téresian 


. Dans piu- 




rappons s 


uccestif 


a dressés au 


■ministère ei à 1' 


eudémi 


des inscrip- 
endu compi» 


tions 


t belles- lei 




au go 


jvertii'men 


et à cet 


e compagnie 


des» 


uvelles déc 




X"«T, 


été le 


fruit de s 


» reche 


olilen 


la forma 


ion d'u 


n musée on 



d'à rchi lecture et de sculpture qui pou- 
vaient recevoir cette desiinatioti , aîn» 
que les médailles et autres aniiques 
que la foui. le aurait misan jour. L On* 
vrage qu'il a publié, et dans lequel il- 
a refondu ses précédentes notices im* 
primées , n'eic que la réunion do cet 
divers rapports sur lesquels l'académie, 
k rinvttalion de M. le mliiistredel'in. 
teneur, avait bien vouludonner aesob- 



e quii 



m opi- 
ileirr fc 



mé)ne de rectifier li 
l'aperçu des objets qui formt 
liére de l'ouvrage et A la lâte desquels 
esc une lettre adresssée k MM. le* 
raembres de l'académie de* itiicripa 
lioDs Dt belles- lettres. Dissertation sur 
iin Tenyle de Jupiter des Santonei. 
— DesctS^Kinn d'un temple aulique de 
constructLon romaine découvert à Sain- 
tes en 1816. — ' Disseriatiou sur les 
bains antiques de Sainies et sur ceux 
des Romains en général. — Disserta- 
tion Bur la position de Nopamt , mai- 
son de campagne du consul jliaonne , 
dans le pays des JantDRes et sur la 

duianil à cette P'ilta. — Sur Pamplii- 
ihéilre de Saintes, vulgairement nom- 
mé le* Arènes. — Sur l'arc de triom- 
phe' de Saintes. — Description d'un 

ogau- 



• — Inscriptions aniiques découvertes ■ 
Sainiesen i8i5ei 1S16. — Lettreécril» 
ji»r M. le rhevfllier ËnniDS-QuirinU) 
Vitconti à l'auteur, sur e« inacrîp- 
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n'ont. — Expliciiitom de quelques ino< —Appendice de l'Aida «^pulcrale. 

DnmMis çncoie Wdiu qui ont été dé- ,, ■ ■ -j 

criK par La Sau„agère et Bouri- ^ ouTrege e« ennrh. de wpi pW- 

6=0-1. -Sur quelque, njonumen., "^î"" f "é^, bu imt . acf on.pagn^e. 

ctoïbucm, U8e™,«.c. du pays dei ^ expl.catior. ireii-dëtaiiieei dw .u,e^ 

S.HUont, , «luibuéi aui Celle.. «e c« planche.. 



CIJSQUIÈME CLASSE. 

MÉLANGES. 



Oew/Ttt eompUtes de l'empereur 
Julien , Iradviles pour la premiire 
fait , du grec en français) accom- 
■pagaiea à'argumens et de notes , 
el précédée, d'un abrégé histori- 
que de ^a vie. Par R. TaUrlet, 
membre de plusieurs académips 
et sociétés savantes , traducteur 
de Pindare,deQuinlus deSmyrne; 
l'un des collaborateurs du Moni- 
teur 3 vol. in>8. Tom. i et a. 
Chei, l' Auteur , Archives du 
Royaume, hôtel Soubise, rue du 
Chaume, n*. la et PiHiar4/r^'-«. 
Prix dei trois volumes iS fr., et 
séparément de chaque vol. 6 fr. 

Oeuvres de Fénélon , publiées d'a- 
■p>ie lei manuscrits originaux el 
Ut éditions les plus eorrecles.Tom, 
I. 9. 3. 4. iB-B.VersaiUes. Le Bel. 

Oeuvres cotnpUtts de Rollin : nou- 
velle édition , accompagnée de 
notes sur les principales époques 
de PHistoire ancienne et de l'his- 
toire romaine. Par M. F. Guyzol. 
Tome premier , Trailédes étvdei. 
1 vol. In-S. Lejuien. 5 fr. 

Ues Voyages auxenvirons 4e Paris 
(en prose et en vers). Par /, Dû- 
tort. 3 volume* ia-8. avec une 



bre de pièce] bisioriquet , avec ilo 
lettre, inédites de penomisgeicélèlire.. 

ÉTUDE DES LANGUES. 

Recherches sur les langues tarlares, 
etc. Par M. Ahel Remusat. (Voyei 
pour le développenieiit du tiirei 
['adresse et le prix leoniiéme ca- 
hier de notre journal, 1 690, page 
35o. ) 

j4rlide deuxième. 



Tattarie, dit l'ai 
discour. piélimiuaiie, que son étendue 
ne noua permet pas d'aoalj'.ei' , vien- 
nent de ce qu'on a accordé aux rap- - 
ports des. étrangers plus deconiianca 
que ces rapports n'en méritaient. 
Excepté le. Chinois, chez quel peupl* 
peut-on chercher une coanai.icsoco 
•xacie des révolutiona de la Haute- 
Asie? Le. -Hindous qui semblent, 
dan. les temps ancien* avoir eu beau- 
coup de. part i ce qui se pasiait eu 
nord-onest das monta Kimala, n'out 
pas conserré de livres hiitoriqueg , ou 
du moioa lei recherclies des Européeas' 
SMit jusqu'à ce monieat restées infruc- 
tueuse.. Les Persans qui doivent avoir 
entretenu autrefois avec laibabitani 
du Touran des retalious poliiiijues at 
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laS 



religieuwi, «U tilit pmE|ue eDtiJr*. 
ment perdu le lOaïeair depuis le re- 
nouvelUmeol (le leur liiléraïuie el l'in* 
Iroduchon du musulmaoisaiB dam 
flr-n. Le» anciens Grecj ne nous ont 
iraniinii presi|ue aucun détail «dt lei 
tappont que le roynDme de ta Bar- 
ques qui finirent par en cauger la dei- 
ITuction. Lei Grecs de Bysaoce doni les 
ricîl* ne commencent qu'aptes les 

irandes révolulions de II Tanarie. 
[sien! d'ailleurs dans un irop gram) 
iloi^^emenl pour ponvoit eoconoMlK 
les premicres causes. On peut dire la 
même cboae des Rutseatetui) trop lard 
et reslii trop loin pour nous instruire 
de ce qu'il nous importe le plus d'ap- 
prendte. Depuis la conquête de la Si- 
bérie par Ici Cosaques, il ne s'est plos 
liouvé en Tariarie que des débrit 
des nations primitives, des *estiee« 
dw ancienne» émigralions , des traces 
presque eifacées des âvénemeni paj- 
■ési et pour comble de malbeor , des 
■■vans sont venus avec dei^slcmes 
tous faits pour reconstruire un édiGv» 
ruiné : ils ont comnenii Aboulobsii , 
discouru sur le prAlre Iran , ta scha- ' 
nisme, le lamisme, l'origine de l'al- 

fibabet ,des sciences, des arts, des re- 
igions. Sans m douter qu'ils prodi- 
guaient leurs apéculalioni ingénieuses 
sur un ^jei qui pouvait être traité avec 
êes données positives, et que la lec 
lure des Annales chinoises les eut dis- 
pensé) d'enlBsser péniblement des au- 
toriiii insutfisanies, en mettant ileur 
disposition la seule auloriié qui ail 
quelque poids dans celtemati^e. C'est 
«uiki la seule cboie qui ait encouragé 
M. Abel Hemusai dam les recberebea 
qu'il aVaîi enli éprises tut les l'anares: 
il a dû croire qu'en puisant à des 
sources aussi sûres que peu connues , 
il pourrait résoudre des questions qui 
ont paru imolubles. Tel est le motif de 
la (On fiance qu'il a accordée aux écri- 
vains chinois, et qni s'est beaucoup 



fortifiée quand il a été cM^ebett , psf 
WB grand nooibre d'ezeniplet, que leur 
témoignage s'accordait toujours, loit 
avec les traditions les plus r^Diaïqa^ 
blés des Tartates eui-mémes, soit 
avec les induction* les plus incoote>ta> 
blés qu'on peut former en éindianlies 
langnes de ces derniers, leur gram- 
maire et leur liitéra:ture. 

Grammaire latine, démomtralitè , 
comparée par 4nalogi€ avec k 
fronçait. Par J. N. BUmdia, te- 
crétaire-inlerpréte à Ik BibUa- 
Ihétiue duRoisoiu S. M. Loui* 
XVI. I vol. in-B- cbe» eAtUe»r, 
rue Saint- Aiidré-de*-ArU,ii>. 53, 
et Pèlicitr. 5 fr. 

MOUVELLES LITTÉBAIBES. 

Académie royaie des Scienett , 
BetUt-Letlret et jirts dt Bar- 
deaux, téanee dus6 aotU i8ao. 
Brocb. in-8.àBord»uK. Piitard, 
Fossés de l'intendance, a', 7. 1 
fr. 

JOURNAUX. 

Journal des Savant. — Gabier de 
décembre i8ao. — Cahiers de 
janvier, février et mars 1811. 

L'Alcyon : éludes Uttérairet d» 
cercle académique dt MarteiUe. 
irert ae livraitoiu: on s'abonne 
pourcejournalàParis.cbei Bé- 
ehet aîné. Prix de l'abonnemeol 
5o fr. par an payés d'avanc*. 

Le Déjeuner. Journal de$ damei, 
des salont , des spectacles , âei mo- 
des : on s'abonne peur ce journal 
cheï/'i/te(jeune, rue de la Colombe 
n" 4. prix de l'abonnement iSfr. 
pour trois mois. a6 fr, pour tàs. 
mois. Safr-pour uaan. 



n„jN.«j-v Google 



JOURNAL GÉNÉRAL 



LITTÉRATURE DE FRANCE. 



CINQUIÈME CAHIER, 1831.* 
Prit pour douze ' cahiers t lô fraoca. 



Les doutïet ftrix, léparêt par un lir«t — , ciUtèt aux atttçlea 
ahnoacis dans ce journal^ désignent le prix pour Parts ^ et celui 
franc de port par la poste , jusi/u'aux frortfiéret de lit, Fraitee. Ces 
prix doivent nécessairement augmenter dtuts l'étranger ,OUies fmià 
ultérieurs , en raison de la distance des Ueax, 



PREMIÈRE CLASSE. 



HISTOIRE NATURELLE. 

Mimoiris du Muséum d'histoire 
lutureiie. Seannée^.ou i3e de* 
Annales du Muséum. Quatrième 
cahier îa-4, avec huit plancliea 
gravéea. Betin. Lepri:cdc lasoua- 
criptianpaur denit rolumescom- 

. pauBt l'année et paraitsant eu 

rti'ê livraiions eit de 6a fr.— 
fr. papier grand raiûa véUo 
I30 tr. , 

Hutoire lutturetledet Mammi/ères, 
JpHrnoI giaiTélde la Ult^aturt i 



arec desfigurti otlginalès, deisi" 
nées d'aprit des animaux vivant , 
pubtiéea par MM. Gèoff'roj-Saint- 
Hilaire et Frédéric CuvUr. — M." 
le comtv d& Latteyrie, édileiir, 
i4e<lirraûanÎB-ra]io avec plan- 
ches. Chcï M. le comte de Loi- 
lejrrie. Prix 1 6 fr. 

Histoire naturelle des lépidoptères, 
ou papillons diurnes des environs 
de Paris. Par M. £. R. Denonville, 
docteur en mêdecioe. Oilîème 
Uvraisoa. Crivat. 
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Glassk L Hîsfoire naturelle , etc. 



Bùlnn généraU et parfieiUUn dts 
Mollusques Umitret etjiumalilu 
tant dei eipiees que Fon trou»* 
ei^oard'hui vivaatet, ^ue det dé- 
pouilles de otlUt qui n'existent 
plus , elaiséts diaprés les ca'-ae~ 
tires etseatiels que présentent eff 
animaux et leurs coquilkt , etc. 
oeuvre posthume de M. le buron 
J- B. L.D'Audebard de Férussae, 
colonel d'arliilerie > contiauée 
par M- le baron- D'Aadebard de 
Férussae, ton fiis. ge livraisun 
iu-fol. Arihus BertrandetTreultel 
tt fVUrtx. Prix de chaque livrai- 
■OD in-4. i5 fr. io-foliaSB fr. 

nouveau Reaueil de Plancher cob). 
riées d'oiseaux , pour servir de 
■uiteet de coraplémenl aux plan- 
che* eolumioées deBuffoa; pu- 
blié par Temmiach et Laugiir. 
fe livraùpp 10^4- c> ÏD-foUo. cb«i 

. Ihifour et TreiUtfl et M^urft. 
Frix de l'in-4. g fr. de l'ia-rolio 
l>fr. 



1m plancbet 



Cm ta litraUoD 

BOTANIQUE, 

Hérhrtr géniraide Vvnatear, cote 
tCDant la detûriptivn , Phittoiwt, 
les pnpnfUt et la êuilure des 
*igitauif utiles et agréabia. Far 
MardaiU Delaunay , camtinvé 
par H. LoyieleuF de Lonfakampf 
avec dea figures pehitei d^tfH^s 
nature par M. P Aum, peiittre 
«tliutoipc naturelle. Cinquante 
quatrième livra'san , avec fi- 
gures coloriéet. C&ei Audot. a 

Xei Ro4ei , par If. P. 



ViflflUme livraisoDln-rolioeiM. 
tcuant quatre feuilles de texte et 
(juatre piaucfee» coloriées. Chei 
1 Auteur, rnede Seine, nS £, et 
TreultHet fVUrti. aS fr. gr. in- 
4 et 5o fr. in-foli«. 

■ PHYSIQUE. 

Blémens de Statique, suivis d'un 
Mémoire sur la théorie des mouve' 
mens et des aires : oturrage adof^ 
lé pour l'instruclion publique. 
Par L. Poiruot , membre de l'Ins- 
titut. Édiiion revue , corrigée-- 
et anginenlée par VAMeur. i vol. 
în-8. avec quatre planches. Atad. 
Courtier. $ fr. 

PHTSlOI,OGIE. HÊMCINE. 
HYblÈNE CHIRURGIE. 

Prineipu de Physiologie palhlogi- 
que, coordonnés d'après la doc- 
trine de M. Broussais, Par J. Bi- 
gin. I vol iu'S. Méquignoti Mar- 
vis. € fr. 

DuSiégeet de la nature des mala- 
diet. Par M. Alard, etc. (Voy« 
pour le dèveloppemeui du titre, ' 
Padrescc et le prix le troisiéne 
cahier de ceioiirnal.) 

SecondepanU. De l'acrion desiais- 
' abxH'bMU i^t ht pbftnmkàea 



43mpitreler. De PinJlueneeJesvaie- 
tt'mat uiroriam , cifun<ir eeUaùireâ 
tt nuifHBMz dam Us phiMomintm jft. 
*rifrj. j. 1er. AoBlïieJajphAio^np, 
fébrile» «e déployont lur l'orgatiB cuiu- 
njetdanale «j-itlmeceHuliiire, 1". do 
la fitvre ^binli» cra da la Km pro- 
doile pu- l'eicitaiion morbiSane dea 
■HÎuwui absorbaoa iTtJtiaJ* du lyttn 



■,Gt)oj^le 



Cti»9B I. Physiologie. Médecthè ,'âtc.- 



Mnlc j on âa té Rhvrt ptaèmi^ pn le 
■poime violoMeiiiiamaaiiiirfdM vah- 
« mu i HWorbaiH citMnéi ei cellalaîrM 
«ooa-culBtaélj 4° <1' U tiùrTsinBinaillii- 
toire, ou lia la fièvre arailuïle par i'ex' 
citarioa muTbiHigae dei viiisMaBic aie 
•orb.iua , uTl^iela . ou d'exhalation du 
darme'et da iluu cellulairsi 4°> d« Itf 
Siire adf aamiqne, on ih>,lB fièvra pro>- 
.(luile par l'exciutiaB morbifiqu* das 
VaiiMWuK abiorbaoi veineux du liiiu 
eelluluire abdominal. (, a. Analjiie de* 
nbéaitaxioet fébriles le dfvaloppsalaur 
lu membranes iaui|Deii9as et dani la 
tiim callulairii •om-muqaeui , i" de 
Jh Gbvn biliaute, ou da ta fièvra pro- 
duite par l'excitation marbiBqoe dei 
Tiiaseaui abaorbansdu foieatdei or- 
caiiea épig^iiriquc l i°- (l* 1> bint 






de la fièvr 






citation ntorbiG^e de» *tii*e«ai ab- 
(orbana iacU* et ,l)"nphatiquaa. j. 3. 
Analyte dei pbéaomèuas delà Gèvrs, 

■e déreloppani diEU le ijstèine nerveux. 
(. 4. ConsidfrHiioas sur la dinereuce. 
àet fidVrei et daa inQaninuiiani, 



i cutanéa. S- ler. AaaXyv» 
àà» pb£aea>it>e> produit! dam h» idh- 
Udiaa contagieuMi cntanéei f. 1 Ana* 
lyae des pb^iioménes produits dans les 
inaladiei cootagieuseï, muicoia-ner- 

Ckofiire tll. \a&avo$»iM «aiitaaux 
■jMorbuis dans la prodaciion dn pbi- 
npoiinea inDamiiiatoires. ^ 1er. Da 
nnOammation dans les vauieaui ab- 
■orbaiu artériels àa liiiu cellulaire nu- 
tint. ^ % De rinflsmmailon dbnt te* 
taiMMtux -nburbans veineix du tijiu 
callnkira uKanè. ^ 3. Da rinflamniB- 
^o dan* lei TBi**aauX abiorbani lyai' 
phaTique* du tisau réiiculiiire cutané. 
{, 4 De l'inflummaiioa daiu les vais- 
s«aut absorbant artériels du cboriou ot 
du tiksocelluUireaous ctitani. $.S.O<t 
rtASÔnimaiion dan* iei vuiueaux ab- 
Mrbain MinauJi du cborion ei diilif* 



cellulaire »6uitciifané J.'fi". De l'i.i. 
nmsiion daui tes vaitiaaui ab^oï"- 
M l^mpbâtiqiMtihi chorion et dà rii- 
tu cellulaire (oua-cuiaué. f 7. CiMipii- 



i»»i>- 



cation des trois modes irtSac 



luire £. S lUpprocliemenkJes pbéa 
bièoes iaaantmatoires cutuné), et des 
phénomènes de ménie oatilVe qui la 

^. •). Da l'inaiimmbiian dans les vais- 
aeaux abaorbans eriorîeli du paran- 
cbyme pulmonaira j, 10 De l'inOum- 
mation d:ins las vaissanux absorbiitia 
veinauX du pnrench^ ala pu! mo nui ri;, 
ï- 1 1 . De l'ioûammatiou dnns las vai.' 
«iMuZ absorba ns ljinpbaiii]ues du pa- 
renchyma pnliAonar*, g. la. Compli* 
cationi de* irois modes innammatoirea 
dans le pàrencbyma puliiioiMtre.f. i3. 
Happrochemeni des pliéooniènei in- 
flaniniatoirM du p.<reath;me piilrao- 
ifaire avec tes mimes pliénom^nei ub> 
tervésaurles autres paren chymes. 

Chapitre ly. De l'infiuaa'e tUi 
vaitieaux abtarbaia tur le» dlvertt. 
exhalaUoiu mttrbifi^uet. %. 1. Des ev 
halaisODt (oorbiSque* directes ou im' 
médiates, i". desbénlarr.igie* agiives . 
otidatttDg artériel, ■". des bémomigiei - 
ptkiva* ou de sang Tetnenx, 3.°. da* 
jihlumorragiDs. $. «. Des eibaluison* 
iBOrbifiqBec iodjiedte* ou médiaiea , 
i?..da* aux.iéraox. at des h^dro^iiies) 
afi. data polywrcio etdas iliri ^raisiaut} 
S'.dei pneumorragiea et de l'empysô' . 
me. £. 3. Des exhalaison* nurbihijue* 
dépravé**, i". de* exhalaitons dépra- 
vée) pTimiti*es, a>. detaihalaisanasv- 



ténu abiorbaai dam Ua rrmladitt da ' 
tjttèm* TUtvenx. 

ChapUn Vt. De tinfiueiice duij • 
time aBtorbaiU dan» la propagation 
da maiadiet ipidimiijuci tt conta- 

Chiyîlrt f^H. De l'infittêtm da 
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Classe I. Physiologie- Médecine , e(C. 

X «iaorbana Jara le* médica' 

Chapitre VllJ. Con*luiion et riau- 
mé de fourrage. 



Heeherchet âiMtomrfWM sur U 
âiége et ki causes des m^adiet. 
pBf J. B. ^orgagni , eic. Tome II- 
In-a. (Vojci pour le développe- 
neal du titre < l'adreue et le 
prix le deuxième cahier de notre 
jourual iSai. ) 

Dans le rroisitme obier de uoir» 
joornal , DOu> avoni dooaé no aperçu 
■apida dei maiiîres ireiijes duni le 
premier loliime de t'ouvrage , el i|ui 
nifecient priiiciptiIemeDi la i#ie : noua 
alloua eu uaer de mAms pour lea aujct) 
dont l'auteur traite d^na le aecood vo- 
lume. Le» recherche» de l'auteur |>or- 
tefit d'abord aur la ^tuite dei luaU- 
diaadela ttie : ce ion t i°. l'éjàlepaie, 

MÀTulalfi , 3>. U peralytie , i,». \hj- 
droTJphale et lea tiimeura iiqiieuiea da 
l'aine; 5°> le catarrhe et le] at'IectiuDa 
dea yeux , &>. les roalediei de* oreillea 
et du net : puU l'auteur y ajoute quel- 
qtiea mots sur le bigajement. 0« der- 
niârea recbercbea aont (t^- remarqua- 
ble) : elle* prouvant que l'auleur ne ae 
bamaii pn* aux maladie* propiement 
ditea, mais que ces inTeatigstioul a'j- 
taudaient preaqu'auK infirmités qui af- 
fectent l'etpèce humaine , au momenc 
même de sa uaiisance, telles que U bë- 
jayameac : aei recherches sur c*t objet 
*ant absolumnit oeDves ; at elle* sn- 
noDceatune rare aiigaciti. 

Da M9 racharcbaa aur la* malediai 
delà i£w, l'auMur paaaa à cellea qui 
cuncerneot le* maladie* de la poi- 
trine, la partie la p|u* imporiame 
plut-ttiedu corps apri* la têle. Ce* 
rethercbes sont l'nbjet de la deuiiioia 
partie du second volume «t lecommen- 
co'i ent du livre setoud da l'ouvrage : 
îw voici l'apvçB. 



Dei Ijiionude la respiration proStii' 
te* principalemeat par de* canaes it- 
luiM bors de la poitrine , mai* évsA 
par de* cause* placée* dan* l'inlirieur 
dei poumons . surtout par des calculs, 
— Des léaîous de la respiration par da* 
CHute* située* dan* t'ini&ieur de la poi- 
triDC, et d'abord par l'bydropisîe da 
cette caviti. La *uite de ces maladie* 
se trouvera dans le iroisième'voluiue. 



Gymnastique miiieaU ; oa^amen 
appliqué aux organes de l'homme , 
d'après Us lois de la physiologie , 
de l'hygiint et dt la lliérapeuti- 
fue. Par Cliarlea l-ondt , docteur 
ea médecine delà Faculté de Pa- 
ria, membre ré^ideDl de la S"* 
ciété de inédeciae pratique et 
membre honoraire dea méthodea 
d'enseigne ment de cette ville t 
membre correapoudsnt delaSo" 
ciéii des sciences , arts et belles- 
lettres de Micon , elc- , elc.^ i val> 
in-S. CrouUebois. 4 fr.— 5 fr. 

Nous revienJronssur cet outrage. 

De l'ahitinenee dea aUmetu, oa du 
jeûne , du earéme et du maigre 
som le rapport de la santé, i vol, 
iii-S. GuillemiiMt. 4 fr So c. 

Trt^é des maladies uriaaires. Par 
7S- Chaparl, prâfesseur aux éco> 
lea de chirurgie^ chirurgien en 
cheFde l'boapice, au collège de 
chirurgie de Paris , elc Nouvelle 
édition , revue, corrifér el aug- 
mentée de notes et d'un m^ 
moire aur les pierrn de U vessie 

' et sur la lilhotomie. Par M. E. 
F. Pascal, docteur en tnédecine 
delà Facnllé de Paria, etc., elc. 
ivol.in-B.IiimondetJUs. ta fr. 
— i:6fr. 
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ClassïT!. Économie rurale et domestique, etc. 

Annuaire médico-ehirargieal det 

hôpitaux et hospices civiU de PanVi 

ou fieeutU de Mimoirti tl obttr- 

vatioiu , par Jej m/deeim et ehi~ 

rurgittu de cm élaitinemena. t 
■ vol. in-4, avec un cahier ïn-folio 

conlenant dcj pluncbet-Crochard, 

se fr. 
Nou9 revimdroni *ur cet ouTran. 



l3S 

ci'fie et de chirurgie. Par M. de 
CastedU, docteur en chirurgie. 
I vol. in-g.'foulouse. Vieuittux. 
a fr. 5o c. 



Uémoires et ohtenaliotu de méde- 



Journal oompUmeataire du Die— 
liannaire 'dei Scienees mëdieaU*. 
Par une Société des midecini le» 
plus distingués. 35c cahier iii>S> 
Chez Panclioucke, 



DEUXIÈME CLASSE. 



ËC0NOUIE,HURAL£ ET DOMES- 
TIQUE. 



■U-énairei sur 

tUs.faf M- d^Arligue$ , membre 
" du Conseil général <les oianufac- 
. turcs, el prapriiflaire de dirré- 
rcntes fsbrtqUe«, lu à la aéance 
de la SoctëW nqule et cmtralie 
d'agriculture, le iS décembre 
1619, et imprimé par sesordrci. 
Broch. ia-ti. Mad, Buîard. So 
cent. 

AnnaUt européennes de phytique 
végiltale <t d'économie, puiUque , 
rédigée! par. une soctëté d^u— 
■leur» CODDU* par des ouvrages de 
pfafMqiie, d'hûlAire natnrsUa-, 
et d'écanomie publique. Tome 
1er. Pretnière livraison, ler avril 

. .(Sai.in-â.avecfroiitiipicegravé. 
Cbei'M- Roueh , diredeiir , place 

' ' royale , a", ao , el chez Eberkard. 
•}l paraît de ces Annales un cahief 
tous les mois. Prix pour l'anoM' 



■ Sotr. Pour six mois l( fr, pour 
trois mois % (t. -^ 

ARTS UÉCANiyjUES ET inDDS- 

TRIELS. 

Le Vignole det ouimert ; ou Mé- 
thode facile pour tracer les cinq 
.ordres d'architecture , donner les 
proportions convenables aux p»r- 
,tea, croisées et arcades de difEï- 
rens genres, aux eotablemenset 
corniches sirnplesen rapporlavee 
la hauteur des bàlimteos; à l'u- 
sage des appareilleurs , tailleurs 
de pierres, menuisiers en bàti- 
tttens et BUlres. Composé de 34 
planches , oh l'on a grav^j k la 
la suite des ordres, plutieurs pro- 
jets gradués de maisons , plans , 
' £H$aaes etcoupes, d'après la plua 
- simple jusqu'à celle du particu- 
lier le plus aisé, d'après les règles 
et les principes établis dans le 
cours de l'ouvrage. Par Charles 
Le Horjaaniy ancien peosiou- 
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j54 Classe II. ^rtsmécanù/ues et industriels , etc. 



naire de l'Académie de France à 
{loni«- 1 vol.iii-4.CheilMu(eur, 
place du Farvis dcNotrc-Dame, 

a". 33 lo fr. 

Uonual de Vingéairur-méeameiett, 
eomtruçleur de maehinei à va- 
peurs. Far Olivier Etijs (de Phila- 
delphie) tiailuit de l'anglais par 
J. UoùlUle, citoyen des Etals- 

' ..Vni», membre de la Société d'en- 
couragement pour l'industrie ««- 
nionale ; précédé d'une notice 
historique sur l'Autewr , et suivi 
de notes par le traducteur, i vol. 
îo-6. avec 7 illaochcs. BaeheUtr- 
hit, 

.Cûlltc(ioR^moehiaes,iMlTvnens, 
usUmitet, conslrv^tùint, appa- 
T*iis , -etc. , tm-ployès dans rioo~ 

■ aomU rurait , domtftique et i*- 
duilTUlie , d'aprii Ut desiim 
jfojlJ dam divers payî de PEarape. 
Par le cainte de Loîleyrie. Tome 
g. Deuxième livraison in 4- avec 
]o planches. ( Voyei pour l'a- 
drcite et le prin de chaque livrai- 
ton le premier cahier de noire 
journal i8io.] 

COMMERCE. 

Jlfémoire sur )e moye9 de réparer 
les torts Jaits au commeroe de la 
J-'raneepar l^niurreetian de l'île de 
Haint-Domague ; dédié à MM. les 
' anciens colons de Sainl^Douïn- 
gue.rarledocleurf^iirtt, [Voyei 
pour le développeaient du titre, 
l'adresse et le prix le précédent 
caliier de. ce journal i&SO-) 

X-e inojMi indiqué |)ar l'auiaur dans 



nitoone qui a tti ptétenti pat loi 
au rai , t la famillB rojale Bt avx mû 
nisiru | coDsiiiCTait dam la parmii- 

colonidB'SaiatrDoiDin^ua, de meilra 
ta cuttura tons )m tvrrsini îbcdIim da 
U Guyane françaisa qui a'oai aucun- 
propriéiuire connu , de leur contédar- 
àet leirei siec lei avantsgei atM-' 
cti£s aux aucieniMs poMewiona, al ce 
•a dUommiigenieiit dei Inrei (gu'ila 
ont perdups à SaiQt~Dofningue et da* 
lonp ma^beurt qu'ils ont esiuj'é*. lîet, 
ancien! colona connaiuent parfaila-- 
■nani.et miaus que penonne, lamann- 
lention et les opérationi manulacin^ 
rièrei propres k faira réuisii, dans ht 
Guyane fraufsise , ce4 piicieuiei den» 
réeg qui avaient éleva la cotonia d» 
Saint-Domingue et le coôiroerce de la 
méiiopule à ua ti haut degré dt^ proa- 
périté : ta- nature du sol kla Guyane, 
la lemp^ture da uw climat encor* 
plus cluud que celui de Saint-Domin> 
gue, favorijeraienl sinBalièremeut cett*' 
entreprise. On p«ut Je préjuger avec 
asturancia, d'aprvs les culture) djjb îih 
iroduites et natuTslitéeidaïuIaGuyaiM 
rrançain. !•> canne i sucre (*}, l'iiidi- 
go , h café , ta -eatOB , le etcao i la 

tions de S>iLt-Di>nii>)gi>e , ei mém» 
d'autres productions des Iodes OTi«it- 
tnles doDl la culture Unix iiiCQanu*_ k 

., ,ie ■ 

a canella, I 
été naniralisées dan* la Gayaoa fran- 
çaise , et y ont parraitacnent réussi. Da* 



résulteraient d'une cnltora do cas pré- 
cieuses ttonVérs , plus généralisée , 

(*) Aux vues philautropifjuefdel'fin- 
nar , nous sjonterous que ta canne A 
sucra tkins on devrsitin traduirais cul. 
txre'dani'laGûyanaj den-sit énacalla 
A'Otahiii qui donni un sucra plus 
aboa^KQt et d'une ,(neillaura^aaliti 
Igue' celui de la canne ordinaire. 
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I j terre de U GuiaiM fr«nça)ie , ok- 
«([««rgulaoT, eMcMA-nUncotboân*: 
c'nK un sab'« BOtr , btii* * bbocrcr . 
wiiiilBux piwb d* profoDHctir -, an- 
ocMMi* duqati oD IFO(i*a ane l«m 
louga , iinipia 4 bètîr W h II Fabrici- 
liouduLriqim.dMtuilMaimtoM dM 
ImIIm poterio* 

L«* terrai encora incnttet de la 
Svjana sont an trii-snad* partie eou< 
TeriBi da boii er de &rtl« , t>i quel^jue* 
coatiiit eoni inondie* pendant la uï- 
■on des pluin : le concouri de loulei' 
ce* rireôtifiBacet , ajouTa l'anieur , a 
d* juiqu'ici rendre ce iiajri iïij-m»ré- 
esgeui et ion air maliaiaj roaii cU 
tacoarfaleat dupa ra liront aiMtiièi que, 
•prèi avoir abatta oa Jdairci eoiuidl- 
raèUm^nt U* bai* de* forêt* [') , on 
anraauui deM^fai les ntaralipardes 
canaai ou au aiamâ |«t de* rigole* 
propraa k icandwn le* eaux. 

L'auteur larmlne aon mémoire par 
luiaxpoajdMffbjeclian) qu'on (Marrait 



(*) On • regretté fixement, lor* de 
rJtAIIsMOieat dai colouiet , d'avoir 
(MCOBaidir^ment abattu prenne tau* 
te* b«i* , it nécetiaire* pour ta ebir- 
peou et pour t'amplaj fric^ueiit ^d'oo 
*■ Tait (Un* loni lei aiti. 



Çlasie m. Géographie. i Sa 

>«> MÎaaAa I peut être TaiM , 4)l-il> nn rjlablU*a< 
nient de la -AenTelIt colonie i il le* ri- 
tout aMat lieuraiMemant ; maia i] c 
omis la prÎBciplIe et qui e«t deminv 
ttii-majeure par ta profaibîtioa delà 
IT«it«dM DOIT* : n'aat probablaraeoE 
parce qu'il a jugf que la ditcouion de 
celle objcciiaD uieawiterait une di*- 
cOHion dent l'iiendu* eiciderait da 
^Dcoup le* bornes dans leaqueUe*!! 
Toulaii circoiiscrite ton mémoire.i 
Cette objection roule sur ta difGeuIlJ iâ 
trourer un nombre aH«f eoatidérebU' 
de bta* pour défrirbar aoe si Ei«B4a 
ileadae de lerret et pour leur oonaer 
•oiuîte la culture convenable , lon^'il 
eat noanimemant reconnu que le* 
BUoea na peuvsat pa) risisierl la fa- 
tigue des travaux qu'exige celle cul- 
lare , aoaa un climat aiun brûlant qae 
l'ait c^ui de h> Guyane , et qn'ila ne 
peuvent étriseaénutMqaa par le* Noir* 
de l'Afrique dont on ne peut plnaeu- 
jotird'bui faire la traite. Peui^ra par- 
Tipiidrait on, en dpnnaM k ces Afri- 
cain* det gsrantiet bien aaiur^t de 
U conservation de leur liberté , k lea 
engager k paaier dam la nouvelle cota> 



rétribution d'un salai» TaUconabb : 
ce eerait It bien assuiémant nn pra- 
blime ewiloamant lËfiBcila i liapu- 



TROISIEME CLASSE. 



GÉOGRAPHIE. 

Le$ uuigtt de la sphirt et àet ffchti 
«éU$U«t Umttre , ftieédit d'un 
airégé dt4 Hffànn* ayilèmu A* 
monde, etc. qtMtrléine ^ditioa. 
r«r il. De La Marche , géogr*- 



pkc. I vol. î If S. chn fAtittur , 
ne du Jardiaet , u*. iS. 4 fr. 

Itménirt deieripiif; ou Veserip- 
Ho» routiire , géographiqut.hit- 
lon'fKe et pittoresque de la Franae 
tt it ritalie. — Région* du Sud- 
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Ouest . rbtilé de Paria k Nantes. 
Par fVtitit de Villiert , ÏDspec- 
leiir de» poste*, i vol. ia-8. avec 
une cprle. Potey. 5 fr. 

Cen le douzième .valume de Is eol- 
eo avom amioiicé plu- 



lecit 



Tableaux itinéraWei ou routiert des 
dislaacts de Paris aux prinoipalet 
. viUfî de ia Fraaee tt à toutes /h 
I capitaUi de l'Europe , préaenlanl 
tous le tnéme coup-d'œil , et ions 
unç forme hustl simple que fa- 
cile toutes les routes prindpaleii 
et seçpiiilalres , dtrectci ou îadi. 
rectea qu'on peut choisir pour 
. arriver <,à un lien quelconque, 
, offrabteniaéme tetaips leursen^- 
branchetners , lenrs longueur 
relalive», les endroits de relaîa 
et leurs distqncea inlermédiairea 
en lieues de deux mille toises , et 
donnant.^ chaque ville une dis- 
tance comparée de Paris pour 
toutes les rontts qui y tondui- 
sent. Par M. Collin. Cahier grand 
In-folio; Chez l'Auteur et chez 
Treultel el JVUrti. Prix brochiî 
lo fr. cartonné, dos de tnoutoD- 
13 fr. dos demaroquiu ib-fr.- 

0«s tableaux sont an nombre de 

1°. Carte d'assemblage, dcstinfeà 
fnirisj'entemble el le d^Teloppement 
du [linii de |'o(nrag<) ; 3", ezpllcarioa 
en qnam langues, dans laquelle' le 
Uouv»uniabl*au comparatif et ritlnc- 
lif des dislances en lieuei da doaiB 
mille ittines i relies qui loot en usage 
duiii les diveri iiau dont les tableaux 
rmbrnsipni litendu»; 3". rontes de 
l'nits à InniirM ; !{°. de Londres t 
lùliivbaurg et i I)ublii> « [louvant 



aux principelei 
saat suite ani pricMeoi; 6". ie Paru 
k Amstardam ; f. de Pari* k Stokolm 
Bi 11 Copenhague; 8*. da Paris àSerlinj 
iV. de Paris i PiicrsboDrg et i Hoicon, 
fniuiit luTte an p[{rMeni;'io°. de Pa- 
rijàVieune tw-AMiTcha) ; m", do 
Vienne, Lajbach et TriesEc k Coiulaa- 
tinople., faisant suite bu prjcfdent ; 



iS'-.dePariikNadoij >4<>.de Parist 
Madrid i 1 5°. de Madrid aux principa- 
les ville* d'Espagne et de Portugal ; >G<>, 
de Paris 1 Breji , aux Sabtet dulonaa, 
t la Kocbetle et àAocbefart. 

C«i ouTra§e eat égalemeai mile aux 

. voyageurs , sul nigocieas , eus gëogra- 
pbag : pour le composer, l'aoteur a 
compulsé [BUS les livres de poaie, las 

. itinersii'eiJ, les Beillsuttti cartes, et il 
j à recueilli les documens les {dos 

.exacts. 

^tlat biographique, "hUlori^tjpo- 
Uliqut et adtitinhlratif de la 
france. Par A. Brue géographe 
de S. A. R. njoDsieur , et auleor 
èe la collection de* cartes viiby~ 
jtroljrpes des cinq parties du 
monde. Sitlivraisons. ches Char- 
les iS'iinoneiiu , graveur et mar- 

.. chaud de cartes géographiques , 
rue de la Paix , n". 6. Prix de 
chaque livraisuo i8 fr., et pour 
ceux qui on souscrit en payant 
une livraison d'avance iS fr. 

Cet atlas , qui s^rs disiribuJ en o 
livraisODs da 4 planches, est composa 
dp4S cartes environ sut lesijneltes sqot 
' tracées , titrées et enlumiitéës le! limi- 
' tes , dirisioDs acdétiasti^iras, ciriles , 
I militaires, judiciaires el adoiiaistra- 
lives de la France , buk priacipalas 
époques de ion histoire , avant et. de- 
irais l'écablisseawot de la monarclûe 
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dinilnOsiilMïasqD'en i8bo.— .Bmi 

ptécMsd'un texis offrant nupr^Utle 
1b gjograpbiB hûioTique, politique, etc . 
'" dw cattM , 



iduBaBnaiyMrc 
IT AI. GuaJeh 



' On a dit bien JDuvetit <le1ag£ôgra- 
pliis qh'ene éiaii un deg yeui de l'îiis- 
tinn ; si Mtte propi'tiilon est Traie eo 
|fnml I elle s applique d'une maniirt 

ttiu jusi* encore à celte brgiicbe de 
I icience que les savani ont nooim^e 
GiagraphU hi^ofi^f^ ou Giogri^hiê 
peUiime , ei qui coatisie daoi une e>> 
pike d'hitloire de»criptîve d'une nationj 

ri prcMiiie le» diverse» viciuitudei 
n>n terri t dire , ses lî m îles , mi divi- 
lion» administraliïeï ani ^i'f^'^'"'*' 
'poques , enfiu'lei changemens anenit 
parffi si^lea dans son ezittence civile 
Cl politique.. . . 

' Traitje loui ce point de vue , la gfo- 
niphia rend en eifet bien plu* aûre'et 
plus facile l'iiude de_ rhiiioira: au 
Diojen des lecourj qu'elle lui prête , 



divitioni poliiiqnei etvdinimttraEiTes , 
tracj le thétire d«9 guerre* civilel et 
imagint mâmorablet , rappela enfin 
tout ce ^ui mérite de fixer l'ettei)» 

Et, comme celte collection devient 
d'autant plus nécestaire que rbiatoire 
est plus obscure, on a multiplié ts* 
carm pour les époques luHrquéai pa^ 
des bouleversemens perpétuels, commo 
dans les partages opères «>us les deux 
premièrea race» de nos rois ac pendant 
tout le temp* de la- durée des grand* 
fiefi. Aioti ce ne sont point des pétio- 
des de leiap* détermioéai q^ii fixent l« 
nombre de* cartes de l'atlas, mBisl'im- 
porience des iiéaemens — Ilettdonc 
. souvent arriré que plusieurs règnes ,' 
des siècles même, se sont trouvés coin- 
pris entra las épo<|^ei que représentent 
deux carte* lucceesiTas, taudis qu'un 
lËul règne a quelquafoii nécessité deitx 
ou métni un plus grand nombia dar 



décrit. 



:: nrdre 



inèïéQOtneni ; legéograpltefait , cou» 
voir en quelque sorte le lieu qui en fut '' 
leibéitre, et, l'un et l'autre s'aident 
jnuiiielleoieni , restent ineffaçabW 
ment empreints dan* l'eajirit dn leo- 



coDiraire , la ■ 

fniémaui dans un chaos de faiii «t de 

dd(e* qui na le rapportent k rien. 

S'il est une histoire [Wur laquelle un 
■•cours de celte natiiTa soitnécesiaire, 
'cW tans doute l'histoire de France, ai 
obscnie surtout dans le* ] 
cleadala Atonarcbie e 
.tontle inpj'en igt. 

C'est pour porter la lumière dan* 
cette confiiaion que le* auteurs de l'a- 
tlas géographique ont dressé, pour stii- 
ne les ikfwreBi tges de notre nistoirei 
tua collection de cartes dans leaqnel- 
las ila ont repréienlé le berceau , les 
progria , les vicitliludes de la nation , 
£ié à chaque époque «w limitM et Mt 



mfm. 



,„ tempi depuis les 

Gaulois jusqu'au règne deClurlesTIII 
" ■ ■ - Voici la liste deicartet 



qu'elles coniieunenL 

N". I. Empire roniain dressé pou* 
indiquer l'origine de* divers peuplai 
.qni *e sont établis dans le* Gaules, 
offrant en même-temps le théâtre <lM 
GbuIms en Ënrop« et en Asie. 

N°. a. La Gaule sous les nomains 

Kor servir à la ler^ture de l'histoire da 
ance avant rétablissement de la mo- . 

K". $■ La France immédiatement 
ftvant le règne de Clovit. 

N", 4. La France il la mt>rt de Clo- 
vis, offrant les accroiasemens ïiic. 
cetsifs des possession* de ce prince. 
(48.45...) 

. N'>. S. La France sous les enfanide 
Clovia, indi<|uant les limilw de chacun 
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de* rofanaiM' qai prirtiit ■leta,naif 
W^e (5m, ) 

N* 6. Li Franr.n â la nondaClo- 
Uiraler. (5ii *56..) 

W". 7. La Friince i la fin de la pn- 
■uireraca (Sili — 7S3>] 

N» 8. Carre de ïempin Je Charla- 
magne, otlrint lei paji incorpora à 
Ml empira et les psujilai tributaire!. 

N". 9- Tiifaleaude l'empire de Char- 
■nagne et ite <(>□ (ijmeinbreraant k la 
niDri de Louii-le Daboimaire. (81A— 
«430 ' '* 

W. 10. UFranceàlaGndeUs». 
rpce, (843 hqS-j.) 

»Mi. La France au commenc»- 
IMUt da ia 3». race, f ^87-996. ) 

N- 13. La France i la mort d» 
PWlipfwIar. Cge-uoa.) 

St". t3. Carte noar Mnir à la lac- 
t» a da t'biiiair* deiÇrmMdai jiNqu'i 
laibniJaiiDii du rojatunp d> JiniMlan. 

N°. i4> La Fniica k U mort ds 
LoDM VII. (ii«Sà uSo.) 

N°. li CaiM poar «arnt à la h», 
tvnds rbuloiradaaCrolaaila*, dapaii 
rwwah i w m ant du r^aniBs da J^b* 
•dem jusqu'à la Gv d«* gaarmafaiatai. 

N*. iS- La France & [a mort da 
l1ù))pp»'A.np)i(a..(ii8o— iii3 } . 

Km;. LaFraocaiUfiadurii»! 

N". i8. La France A la qiert d» 
<a»rla»lV, (1170* i3a8.) 

N». ig. La France à la Gja du tigaa 
, dBphilippBVI.{i3i8-i359.) 

N°. itf. La Francs aprit le traité 
i» firatignj. { iSSt»— (SS^.). 

N°. ai, La Francekiafiadnrisn» 
daCharlaa V. ( .36(— iSfo.) 

N°. 19. La France aprii la mortde 
Charles VI. ('580— 141a, ) 

CirrU rouiiire de ClttUie, indiquant 
let divisiont poUtiqua de* diiitn 
tUU. Far A. St. Brw. Mèmt 



C«lla Carte impriniieanrnnaleaijla 
de colombier, campreod uaa porrion 
du grand duché da Bade , de \n Ba- 
Tiire , de l'Auirieha et da U Turoute, 
'depnit le SS". jusqu'au 48>.'^ilegré dp 
hiitudé aapentriontle et du 4i. depi 
Jusqu'au i&. de la longiiud» orântale 
de Pari*. 

STATISTIQUE. 

Dtioription de (Egypte ; ou Re> 
C(i«i7 dei Observations et det Bt. 
oherohu qui oftl iUfaitet tn B- 
gyfU pendant Veapidmo»deCAr~ 
mée françaitt. S«eond« Mitien 
dédiée au Roi par C. L. F. Paiw 
h>m^- Cinquiéint et ■ixièaK lî- 
vj-aison gr. in-(bl. Paneloueie at 
Tteutlelet K'iiria.Prix^ecbaqne 
livraitou de cinq plaochea 10 tt. 

Dana la preeédent cuhier de boit* 
jounial , noDi avons nnontJ las qna- 
tn pramiares liiiaiioDs : c'est an pr». 
mÎM cakier d« ce même joBrnal <)ti'it 
Ant racoorir paur avoi^ quaLqua id4* 
daceHagraDdeanlTeprice. eipotvl'in- 
dwatioa de* «draaiM ai l'oa poorm m 
fwawKar l'odtrafB , ainsi que du pris 
auquel it *iHi« pour la* looMrip- 

lettres 4ur tft Sieile , éerilet peur 
dont fiUi€ lâoS. PsrJtft •..an- 
qub de Foretta, obcvalîvr de 
l'ardre de Saint-JeH de Jén»»- 
len. 9 yol. ia-i. FiUet aine: xo 

Coup-tmit tur Péleniturg. p» 
M. J. C t vol. iD-8. PonMiets. 6 



lAllres iUT quelque* eanUtu de Ia 
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lî» 



SiHtse , éeriiis vi» 1 8 1 g. i tAI. in- 
S- NtBoie et Sfoagie aine j te. 

j/riicle deuxième. (TroUitme eltmit.) 

Li limiM itit ranion* de Fribcltlrg 
«t cb Beme MC t-pcD'prù ) moitié I h»- 

juin dn deui capïtntea decei deux cbn- 
Sni. Befoe e>l une irille dtarninDle , 
niolBi enr^ite en eHe mtmequepatM 
droarion m !$■ campagaei qui I mvi- 



:. Lr cité ne consitce 



presque 



CdaDi no* eeirie rua d'une ^trém* 
|Mar et d'uoe iHTgeur proporlioii- 
oie , et k tH<jueUe Tiennent aboulii 
qnilijiiM met liiéralea qrïi la coupent 
ingle droit Des denï côiii règne Bi>è 
Gle de maùon» tooie* bàiia* sar le 
ntma ^an , életée< aur de Urgei ar- 
cadei, et Uitsmit enire ellei et la voie 
pahliqaa un espace couvert de porti- 
^M>, d« sorte qu'on peut parcourir là 
..II. ._i!i.. -,oi, i souffrir dit 

■ciTsinuiBur , o» rscberé paf' la Iris- 
tuwqni T^utif de l'uni roriaiij d'une 

[sKille conitraciioa et de l'aifwct 
lord A gothique dés mawes qui (a 



U de la pluii 



Au milieu det n 






n de diii 



dt> foataiues qui' ne 
»am et futueux orneq»ent , mais ^ui 
KTTMtrititeblenieal i tous les beiouù 
d'une pcf alation nonifcreiue et cantri> 
btwni k la talubriié pnblique : auHÏ 



e ville 



propre ifue Bm-ne. Ed gJ«éraI, remar- 
que judRieiuement t'auienr, le Inae 
Mlntaire de* foncaiDes publiques n'est 

Cisj plu* loin et n'eii^ luoiog de 
t qn en Sniue : la ijqandté de tour- 
i^ei'^ dicouleot de aai glaciers et àf 
■et montagnM, founiit un autjta et- 
nirel de distribuer partout des taax -n- 
TU « linapidet. Berne poss&le peu de 
nonuinenf propres k flatter rorgueil 
JM ciudini , ou i eiciter la vaine cu- 
îioiilt de* voyageurs. L« cithidrale, 
tiîEe* godrique du AixâvAtn «iicle , 



■'oE&e rien de ww mf b l»<|B* I'ids-' 
tire «impUciid qui dicow-U ville : «m 

ries seules origloaîiiMDant bliîes par 
duc de Zeringhm. foix^aieur d« 
BenieeCTecoiutruites verste milieu du 
■ii«Je dernier, sont ioui>t-feit dans le 

SAt woderoe t («us tes autres édifice* 
Berne porleitl le cararlére de l'ntt- 
liié publique et d'une aim|)licité noble 
et BévBte : les biiiraena où Mnl riunis 
le muiie dc« erla et celui d'histoire M> 
inreUe sont cooMtuils nvec une^ada 
solidité qui râanmoius n'exclut pa* 

teneurs surtout atiettent un sentiineBt 
eiquia de propreté et de gyAt. I<* bi> 
bliotbèque n'esi pas oonibreuse, mail 
bien choisie : l« musée d'histoire nen»- 
relie est riolie surtout en produclioa* 
de l« Suisse ; presque i"ii> les qiEadm-- 
fèdes , ainsi (|Ue les mJnéraui des Al- 
pes j sont réunis; l'auteur estime néas> 
muins que la musée d« Paria posséda 
«Dcore an plus grand nombredac*!* 
nterteine* bel» éiiqnes ; le jirdin àm 
botanique fornié depuis nuelquee eu- 
nW saoleniaiK par M. 'Wittenbaoh, 
•OBtiendroit encore niein la coaepa- 
raison avec ta jardin du roi, de Pari*. 
Berae poseUa une eca^émie qot « 
reçu an ra«mencement du si^leune 
OTfantavtien plus veaw : f bisiolra M. 
le droit public y trouvant un digne 
interprète dans M. Scbat; les étudee 
tbéologiques y aantcultlréeaaasai avet 
•vccjs ; (esibellei-httres seule* ne pa- 
' raiaa«oi pas jouir d'une grande faveur 
onprA* du gouvernement et du peuple 
de Berne} mais je ne «aurais, dit l'atf- 
teur, bltmtfr cas braves républiralns 
de préférer ans fausses Ineert du bdl 
Mprit les Connsiasance* jiropte* fc 
éclairer letbommes M k )aa raudr* 
meilleurt. (*)- 

(*) Nul doute que cette préférence 
ne soit bien fondée; mais les Beru^ii 
sont'ils eicnsabies ds nieller U ru U 
tare des brancbes da la TiitéraRire M 

mime de* beaux-arts, lesquelles sa 
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tsàm >t chaiilM 



Ce rgni . i Bmd 
la plu* l'ilniDgcr, ci ce qui eac en 
iiitme-lem)ja pour lecilddin unetotin^e 
dcjouixtuucei loujoiin nonvetles, c'ett, 
dit l'auieur , l'«gr£uieat et la mnanjB- 
canrs ie* promenadu publiqnet. Houi 
laisMDi m lettEur \t aaiiilBCiioa da 
lire diins l'outr.iga mèoie lu deicrip- 
tidn pIflJDE (!• churmei r]u'eii lail J'au- 
r pour noui arrAier Mulameni aur 



celle < 



igucs objoUidijg^M-^'VatténliMl da* 
TO^agan», leli i)iib tpc^libre loinbcwa 
de madame Liùtghant dont l'auteur 
donne la de*ciipiion: nous ne «ottij 
lirréterons pai. pBrcecjTi^iiouiea nrODi 
doap^ dan* le lânps. une ducriptioa 
autn jieadue dam noup bdbIjw d^ 
yojage en Suiue du célèbre. U. Coxe. 
Nous allon* paaaer de mite eu tebl^a 
que- l'auteur trace des diTeri Jjabtisw- 



t pelle le petu liaattait et mena d économie rurala m a tuodei 
I loir uu genre d'imjrjt lit. Fellenbei^. Hofifil, tlief-lieo de 






lout parlicalier Daoj leslarge» 
ibndt lotska qui enlourent cclt 
nence, l'eut n fuit élever diffjrensi m* 
iTumeni propre* ï exercer let Forceset 
l'agilité des jeiinei geni. Là tonte !• 
jeuneise bernoiae parugé* eo plusieara 
troupes, se livre pendiat lesdcroiAraB 
llKureï du jour aux pluibrujanadéban 
et, aut exercices les plua salutajrei. 
^insi cliei ces sages républicain*, tout, 
jusqu'aux jeux de ranraiiM', reçpit 
une direction utile ; et l'^it a pourvu 
«Tec une kg«\e sollicitude aux amuse- 
IDCns de ta jeunesw et eux plaisirs de 
}ous 1m iges. Une «enla cbo«a, dtint 
la villa de Berna , ■ d^pli) à l'auieur , 
pane ^'ella lui a semblé faire une 
diifia^aie choquante au milien du ta- 
bleau de la proipjriié publique et du 
bien 'Atre général; ce «ont ces troupe* 
-de malfaiteurs anale* , bomniet et 
femme*, Ji un tombereau , anchaloé* 
•vM un c»ll)w^e fer, et occupéi du 
matin tu soir ■ anlerer 1m immondi- 
«e* dans chaque rue. Cet, afOigeant 
ipKtacle de la dégradation humaine, 
£t-il, flétrit le cour, surtout au mi- 
Iwn dW peuple oit l'on ne voudrait 
voir que de* image* de liberté. N'y 









nioven de leur faire subir, aillearsqua 
daot le sein de la capitale, la peine ane 
I leurs délits ? 

I* de Berne offrant quel- 



t étal>'i<semen9, ne renferme pas se 
lenient une jcole de laboureurs ileui 
fondateur j a réunj toutes le* prafjea- 
sîqns dont celle d'agricultenr exige 1* 
concours et l'assistance Le* insuu- 
nens aratoires dont oii s'v «art , et qui 
sont presque tons de l'invéntian àa 
fondateur, entre autres un lémoirqni 
réunit k une fonte de propriétés essen- 
tielles un mécanisme simple et racile, 
et à l'aide desquels il exploite ses .ter- 
res, se fabriquent dans ses. propn* 
atleliers. Aussi la population d'Horwil 
augmente-t-elle tous les joursj et dans 
quelnnes ennjes , l'établ I ssAient d> 
M. Fetleabers sera un hameau floriV 
Mint; une aul>eTge vient d'être biiis 
toot auprès, et quoique vaste, ellesur* 
£t à painelrecevoirlesétranEersqu^t. 
tire la réputetion 4e M- l'ellenb«r( 
Ainsi l'iaduitrie d'un seul homme ■ 
changé ta face du pavs. Hofiril r;n,- 
ferme aussi iiue école d'humanil^ ins- 
tituée sur un plan vaKteet mécho^qui: 
on y compte a clu ellem em ' cimt' pen- 
sionnaire* presque ions des première* 
maisons d'Aneniagne. '*- n—--' " 
d'Angleterre. Trente -i 

une campagna isolée et sur un. sol au- 
paratanl inculte, jouil dé tous les avaa- 
tages , detouslesacrémens mâmeaui- 

Juels elle n'Aurait dû s'atieiù^ra qw 
ans une cité oputenie Mais ce qui 
honora surtout l'humanité et l«s Inniiè- 
rea de M Fallenberg. c'est une é^ole 
^liuiie d'agticuliure ÔA trente orpbe- 
Sns cboiiii^ii Vitp de cin^ bo*., dan» 






fesseurs 



nign^Pdi-vGoOgle 



Classe m. Statistique. 

b iaroiJra oImii du ptnple « àa.at W 



'if 



édacaliiMi li 
piique DTopto k en Fiire dM gam faoD< 
n((H et d'axcoheni fermieii. L'aMole^ 
mEni quidneaDSl M d'entna mJlliiodQ* 
iliM. F«lh)aberg ont trouva biea d«' 
[onindictean et peuieat bisa, oblcrT* 
t'auMnr, tmiuJBia h plu* d'un iacon- 
linnnt, mail la voix deiei j^itiquu 
1 di •« perdre ^uil Itag-tempt tu 
ffliKeii dea béaédiffluna du paurn. Du< 
niM, M. Fellenberg n'a admii in dam 
«m icole d'humanilii , ni dans ton 
jcnla •farcliiiectuTe , le moded'eaaei- 
(nrauhlmaiijal , etquotque doué d'un 
|ioie imeoiiF qui lui a fuie renouvelsr 
frcHiw Mut le ajsièma d* l'iconoiilia 
ratale, il se dj&nd d'être aoiateuT en 
iMla aaire cbosa opta ■griculture. 

Dam le piochain cahier, noua doD- 
Deras) ia tuîie dtt troiiièma eslTaJI de 
l'artii^le deuziicas. 

l'/Iulriclw , etc. Par M. Marcel ie. 
■&rn!jetc. ( Voyet poar le dévc- 
loppcinent du litre, t'adrewe et 
le prix te troisième cahier de ce 
janrnal. ) 

I« popujstiaa de l'Autriche M Cttm- 
pMa^ plusieurs racei diiT'éTeDtes qui 
■■mt onl dsi mteuri pariiculiirea , et 
>|iigli]iie(.n>eB nème une Uagua qui 
W ait propre. Tous cea peuple» Bout 
isio d'avoir, un mine eaprii , ni Ib 
■vent genre d'attache niant pour leur 
tMinajcequi est uue dea grande* eau- 
■H di la faiblctM politique de l'Auiri- 
cbe, bibletie qui e été sensible dapa 
■«wet lai guerres d'invasion. Les divqr* 
bbitaM de l'Empirv n'ouï paa loua le 
iDine iniiric , ni la mime maniiredfl 
*oir. Lei. Hongrois, les Tyroliens , lei 
^Jnieni, cea peuple* ai jaloux ds 
"or iodjpendance,. ne w conaidèrent 
potU d* U même naliou que \et Auffi- 
cl>iia«; la plupatt mAme les regardent 
Mnme ïnKrîeura i eux . parce que 
lùtraleQieut ilttiiit flui damacitéeC 



no carnctère plua prononce. L*«april 
d'uniti n'}i «It poipt , qnoion'i) a'j ait 
cependant qu'un seul pouvoir. LaapruH 
cipales nations qu'on trouve dJMéinï- 
n«e« sur \e vaue territoire! dai'AuFTi- 
^e se réduisent aux Allemands, auS '. 
Slaves ou Esdavona , et enfin ant Mt- 
gyarei ou Hougroi* proprement dits : 
on y voit encore dea Valaqiiea , di>* 
Ciiagirea ou Bofaémiena . des Grecs êc 
un certain nombre d'Arméniens, de 
Français et de Wallons ; mois ces difi. 
férentas racea ne forment point uns^ 
partie impanante dt la poputniion i il 
est une mitre race qui a'eai fort éieu< 
due dans l'empin, quoiqu'elle j soit 
étrangère, ainsi que daai dilféreni - 
pBja de l'Europv, c'est la race jiiivo 
trjô-nombreusa dans la Bohême , la ' 
Moravie , la Hongrie . la Gullicia et la 
Tianaylvauie; mais en beaucoup pi uâ 
pelit nombre dans la Sljrie , la Carin* ' 
tbie et la Basae~Auiriclié: Il exitia ,ur> 
qii't itioa tamillea da juib dffns la - - 
IVanajlianie, et les relevés le* piu* 
elactt indiquent jusquà trois cetils fa. 
ipillea dans U seule capitale de l'Antri- 
che. C'en le commerce qui eu attiro 
un si grand nombre, ooDiniémeni en 
Autriche, sans i^ne le gouTernement . 
néanmoins leur ait accordé des privrlè» ' 
gel parti cnlie ra I il» v jouissent seule- . 
meoi de la plupart de' ces làcultés gé- 
néralesdont lea gouvernemens civiliiét 
garantiasaot aux citoyens le libreexer- - 
cice et qui sont compatiblea avoc la re- . 
ligipn et le* mceura dont la religion 
et les mceura (ont en oppositioi* - 
avec celles des antres peuples. Lea 
Juifs sont proi^és en Antriche dan* 
leur* personne* et leun biens, autant 
que les regnïcoles et lea éirangen : 
hf n le service miliiaii* qu'ils sont peu 
ialbui de partBi;er., et lai places adn)t> 
(u'Ilsnepeuvant pas o 

I ciioyeat,.! 
rica de leur religion ; mais an mAraev 
temps qu'on les a affranchis de la tiiia 
paraonucjle , sort* da capittiou plut 
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Cussk in. Sta'tUtùjue, 



WilifMDla qu'oD^reOM , on ■ pon j Aet 
Ms livArM contre les monopolei qn'ili 



On t 



S["d'^r 



[ gdiliralonKDl en France 
^e In AlluiBHadi tumposmi in uln» 

'- "" de la popnliiioaderEiB- 

Ksi mail il eM loin d'en 
D'yamAmeqiia l'Aorri. 
oba pTopreoient Jila qui toit eatiir»-' 
Beat peuplée d'Allemaild* ; il* sont 
^leoiaot irci-répamlHi dan la Styris 
tf )■ Coriorhie On cira en Bc^tma un 
c«Tcle, celui d'EIliagan qui «a ett eo- 
tjiranieni peupli' ili tout peaneia- 
breui daiia la MoraTÎe ; ili le aonr en' 
cora moini en Hongrie : on en toiT 
dnantaga dani la Tian^lvani», daar 
b Galicia, dam la Si liiie autrichien n«. 
Zia ptt» nombreuar des racet ifui acmt 
diuêDiiniei dam l'aropire d'Autifebe « 
Ml la race «late ou efcbivonne : ceti» 
race la diviie en nae ioRniié de braa< 
cbei doDl leannaa babiMiai «eDlemaat 
■B Auttis ai en Fdocae et Isa avtni 
llani Is9 pMnniant Je l'AotiiFlie : on 
cite parmi i«a derniire* laa Xecliecka , 
)m Stmraiiimt , lea UannHqnn , lei 
Polonaii , \n Windas, let Basciens , 
laeCroaiBi et ha B«N*»i «ei deraiera 
BXMIvni an Autridie dam un si pMii 
nanbre , qu« la* dfoombnBen* n'a» 
îndiqDeiit pai plm de cent familln. 
La kitgne bobème naiie »■ fiditme et 
•• Horafte n'en qu'un dialaotedarei- 
cla*un ; maif enclniadaM ntl paj« at> ' 
Icaiand , loi E*etaTa«* j tmx «dopli un 
•Ifthabel qoi dîMra »t d» caliri qw'on 
' llainegne : ce dia- 



<M qoi dMira »t 
1 tttag» •■ Al<«in 



tioB , aitui ^uapar la facttiré awo la- 
quelle il ■• pnt* BUS inflniiH» (ha 
obiat ; il doit «Ui AhiMcm anmagea 
à 1» laogm ilare atla-mARi» doat lea 
Eadavon» fnai iHBgi ; «II* eK'tiouca', 
•ooore M apinUe' à l'areilte ' pariiâ 
par dw pénale* iiea avaucit dan« lei 

pat ooiiu parvamie k «I Mua hmm 



dégr j de parfaciioD . alla a pttï iaixa4 
*0D> le* caraotiret d'uiM langue ma- 
dame, et peut même Miir un lang dif 
KDgUi parmi celtai dat naiiona aian- 
olcfendritiitlioii. Letlouattrei dont 
aile ait *«*eaptibla, et le* ioveraioiu 
•ui lui Mrài commiiMt-aTae té giec et 
I ataound 1a rendant aewi alpaeativ'B 
qo'inergiqM : harmonieuae el ricfae ea 
•spreaikaa «arijai , elle paat malûei 
avec riialiaoLpar «■ 'ntiodia m aa don- 
oeur f'iariout lorai^ells ait chanta i 



font par dea vo^e* , et cetM c 
aiaiice a*t Uea farontU* b l'ba 
d'un* langue. Sir^contidéreqli'* cet 
arraaiBjM la langue ••clavoa'w jAint 
«Ini Jaroir nne proieiUe bien t^- 
Klremde panron mieua tf» le pi»> 
part darlangnaa Moder n e* « allêci«rW 
mitre* d» grec ancien, on doit e^- 
nr nue ai at» homme* habile* aaveni 
i laite ti*ain , elle non* contolata de 



lapent 
d'Ho» 



ite tl*ain , elle 

rte de. Tnasge utuel da la langue ' 



^0«JWe et de Pindare , tant elle e 



la pliuiipaadue da rauEN cfllleiijni ■• 
. £uropa , à l'eiception dn 



inçau qui , par t 



»\xii , 



reniplacA lé latin: elle, 
(km la Turquie d'Eun^ , et «K en 
uatg* daula aonroUe Zambie nènb 
le* IBeg^aK* on Honmia aOBT; 
epril h* Eaclaron* et le* Atlannnda, 
laTraVehi plu* étendue Abi- la nmnnr-. 
chSr aiiiricfafenne : probablemeitt ib 
timM Istir ottaine dsTAiie ; on piMt 
d'antntf phw te préiuater , qu'il* cob- 
létteti de* trace* de* Untm «rieti^MK 
pCDlmnTDntet pen porté* r*r* le* am 
et ■«'Commercé, il* *e laiuent atterâ 
cMCtroondtalanca, fccctte vie a irnihi - 
qtM' dans laquelle rt* aiiatiquet' pacent 
\é Batibeur : la Hoogtie qu'il* babîtatit, 
tdhàt donc na Mjriim pauvre, ai la 
btrAKfé du lolneleuT donnait pat ima 
aitanct qu'il* ne doirem p** k lenr io- 
dMtile : c'est lurtOuien Hoagria^ifU 
•Ate an grand nnoal^e d'iadraidii* 4* 
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; im Jctjraïo le porta jaHjn'l 



Ln VaUquei paraistenE Aire «tcc 
]ii£tcl9voni,le9pIu<ani;ieni lubiMa* 
dei nija qu'arrose la Danube ; lonr 
nomoie. quoique bien inférieur il celui 
daCMilcTDieri, égale prcique.calui <!«■ 
K'g/net : il en probable qu'il* pro- 
Tirauaiii (TuD mélange d'aocieniDacei, 
itRomtuu eid'EiclHToas; leur-Isa- 

Sue K compote eo effat d'une quantité 
'«ipreoioiit piin ou maini tltétiei qui 
litibleoieat onl appartenu h cea difn- 
ngi peuples, «uni relifion , at^ «ru 
•I presque mdi oivilisaiion.Leipajfiaii* 
TjbiquBs ne caoDaùwDt quelei beioiut 
«I iMpIniair* d'une vie errante : ilatoac 
ta giaétt} laiÛaat , vindicalif» et por- 
tjs k hair touiei le* autraa aarioii* : 
■uni jet Hongioii et le* Trantftvaint 
lis tnirani.ib abfolufflent comioe de* 
cn.l)Tet. Les VaUqae* ( comme Iw 
SUiM , multiplieai beauceup ; c'eat 
|j(ui-é<re loue ca T»porr 4)u'iU paraia- 
H'ii4ungereuz aul Hongroia^u miliarn 
(tnquela lia vivent. 

I.ea €iingore*, rare encore plu* no' 
ma^, ou plutôt vflf abonda, tontcrte- 
iJfMntfM- dsBfcl» Bukofina , la HoB- 
fria, la Oi^liei», la'nanijrivaniai on 
ta dompte plut de 6o,ci>o dam cette 
dmiiire prorincc; et «nr 70,000 bebi- 
lam qoi formaient ta population de ta 
fiafcovine , leraqu'elle Ait rMit en 177S 
irAmricfaé , il >e tïonva plta de dix 
miHe CiÎDgaras- Oo leur a doaaé k 
ion Iwaami de fiofféAtei» etd'Egrp- 
tifU* . ptrt:» qu'on a «upposi faviM' 
arim qii% étaient l«* rteiModHB* de* 
andetn v^bondt d'£gf pm , cbauéa 
*D coQtmcnMBiMat dci *^tiétn« aiMe 
pafle Miltan Sflira , lorsqff'H Mit son- 
■oft'cVpna imEtial'OTiiilioa la plai pro- 
bable h4 fah deMeodre dei Hmdona d» 
imAatUùaaéptitèiàet Parlât qni fu- 
rent chané) (h leur paya en 140(1 «i 
■401} , lofa de 'a c^nquAl? de Tlnds 
pnt Timiir. On ignore l'épcxnie de 
Itnr afrivle «» TraBSjrU'anie Mfltpi 



14s 

I de Marie Tb^rJi'. et de 
Joseph llpoorlea habituer à ui genre 
de via plut tidentaire ■ à prinr < 't-on 
parvenu k en Eier quelqnei un* i.~aB 
cerlaiaa diilricra de )a Tranijftvanie , 
oâ ilii'occupeutdelaculiurede* terni. 
Ces peuple* parlent euire eut un idiome 
particutier^ maia avec tea autre* pvu* 
plei, ili ae aeivent delà langue 'du 

ejtaù il* vivent, luriout de ce.Iedi* 
mgroîi : ce peuple lingulier II lou* 






égards, pré rire c 
exerçant le métier 
commettant partout de* vo!*et detbri* 
la dagea. San* avoir presque aucune 
iilée (le musique , ils sont cependant 
iria-hahiles à eiécuier Ui chnniona et 
lea danse* national ai et hangroisas. 
Pr«M[ne lotijoura crrans et vojageuri, 
oa le* voit suivis de leurs femmei et 
de leur* enfant ^ la harpe lor le do* et 
la cylhare k la main , en tirer de* Bon* 
harmonieux , lorsqu'ils prcDDtni queU 
t| e repot aux borda de* grands che- 
mina, ou loTiqu'arriiéi dans un village, 
■Il chercbent k intéresser les passant 
ou les voyageurs par te triste apeclacle 
de leur mi:lra. Ginératement les Cùn. 
gare* montrent plus d'attachement 
pour les Hofigroii que p«<iir les autre* 
peuple* , *oit paire que eenn-ci se rap» 
procbent pto* do leurs itiœurs , aoit 
parrr qu'ifa en tont phit protégés ; do 
moins le* voit-on pinl portés pour lea 
Slavrs , et ila ne pênvent pat «onflHt 
U> Aliemandt.^ 

Parmi tes peuple* de l'Autriche, OD 
B vu que lautenr avait désigné de* 
Français , dot fValIoni , dea Italieai , 
det Arméniens; nwia lea iraiapreniiera 
y «ont en ai petit nombre , qn ila n'ool 
aucune aorie d'inQueoce sur la popn- 
ktion con*idérée en général. Ceux 
de ces quatre peuples qui tént le plue 
nombreux en AntricfaA aostdanc !•• 
Arinénien* i toriit.deVAij«*er*Ia 6a 
du dii-tcpiiéme tiécle, il* aont venu* 
ae iîxer dana la Tianaylvanie , où il en 
existe aujourd'hui plua de onie cnnta 
itunille* : la plupart helntetit Ut VtUtk 
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d'Arméuienaïadt cl d'Ebels Falta : la 
premi^ de cet cîiéi leur ^o\t mipie 
■onaom. Dana la tuile dei lempi', 

Cluiieur* d'entre eux lont lanui «'éia- 
lir dan* la Hgugrle , où ili n'ont for- 
né de réunion un peu consîtlérHble - 
qp'a NeugBte , landia (ju'ita vivent ini> 
]& dani le reile du rofauitie , où ili 
■onr en posaeMion de toutèi les grandes 
fermes. La Gallicia en renferme aiusi 
lut ceruin uombie , asaei coniidéra- 
ble Oléine, pour igu'ili aient un arche- 
vêque duna Ib capitale de cet te province, 
à lie mb erg. En pHrcourant laGaîIicie, 
on n'est pas peu aurpris d'y voir tous 
ceaArniéoiensdanilsurroatuuie orien- 
tal, et fief* 'le la beauté et de l'dléganca 
de leurs lôiemens. I-ea mêmes cause* 
qiri OUI amené eo Aulriibe dei Atat^■ 
aîens , y ont conduit aussi des Urtcs , 
flea HacidoioienB , des .Albanais: ces 
dilTêrentea natious a y jontpaadn resta 
•a bien grand nombre , et il peine en 
compte-tyon ais cent* Famille* dans la 
Tl'ranljlvanie, où cependant il en aiisls 
\r plus : cet peupUa naturellement in- 
dustrieux , ont Jlé très-utile* i l'Autri- 
che , et la ville de Kronstadt leur doit 
l'jublissement de plusieurs fabriques 
imporianies. C'est seulement danf lu 
Moravie qn'on Toil quelques famille* 
«le Wallons qui annoncent encore Vi- 
le brillante où l'Auitiche régnait à 
ir l'Allemagne et sur les Espa- 
Cnes Quant aux Italiens, on n'en voit 
,^^êre que dani le* proTÎncei, situées 
«uf»^ du liiioial de rAdrieiique : du 
reete , leur nombre augmente en raison 
de la proximiié où telle ou telle pro- 
viùce se trouve'de Hralie : il en est 
demêmaduTJroI. Ainsi ^nt !e Ty- 
rul allemand , une foia qu'on a passé 
Srixea , le nombre de* Italieui aug- 
niente de pina en plui et devient très. 
ccHuidérable ver) Trente et lurionl i 
Bnerédo. 

C'est auT les frontières de la Tran- 
sylvanie qu'on remarque la plua grande 
variété parmi les peuplé* soumis à ta 
dominatioa autricfaieiUM. Ainsi lei ha- 



œ 



bilans de la BukovinB ont des mmr» 
toutes parlicùliéresi Vers.la .£n du.. 
troiiièAie siècle , les Turcs ont cédé 
cette contrée il la maison d'Aulricbe : 
elle e*l moniagnetiae et couverte de fo- 
réli i les habiiani s'; livrent à l'éduca. 
tion du bétail . et surtout à cetln des 
chetaui; eB général ill professent ta re- 
ligion grecque ; la pureté de leurs 
mŒDrs , I^ur sobriété ; et la simplicité 
extrême de leur genre de vie , rappel- 
lent jusqu'il un certaip point les occu- 
pations et les goûis des anciens palriar- 
chss ; aussi les voit-on parvenir 1 un 
Age Xiii avancé : leur oostume te tap. 
proche beaucoup de celui des Turcs, 
et encore plus de celui dei PertHOS , Â- 
calisa de leur grand bonnet de peau àt 
mouton noir, 

Leltret iur la Corte, etc. Par M. 
Simoaot,etc (Vojetpoutle dé- 
vehippement du titre, l'adresse 
et le prix le précédeul eabier de 

E}Bns ce* Lettres r an notnbre de 
trente-lrois et' suivies de quaraa^ 
deux aoiei, l'auteur , comme on l'a vu 
parle titre donné. an recueil de ce* Let- 
tres , s'est proposé de faire conaaitre 
la véritable titu.ition de la Corse et ds 
reQli lier, les idée* de ceux qui jugent 
cette lie d'après un mémoire d'une tràs- 
pelilB éteodue ( il n'a que •oixanl*' 
trois pages.d'impresaion J , publié par 
un. conseiller de la cour rof aie de Rioai- 
II serait impotsible^ de aouaaettre k une 
analjte exacte lea assertions cpQtenae» 
dan*. cBi .Lettres et dans le* notes qui 
sont tia *uite,et torioutde vériSer]«ur 
exactitude en les rapprochanidesa*- 
•edions toutes contradictoires que raq- 
feune le mémoire : il fendrait doicen- 
dre dans nne infiuité de détail* sans 
avoir de guide pour se décider d'une 
mauwre absolumeac afSrmative. Mooa 
nous borneront à observer que la tùi^ 
m^ire a été rédige pretfiw •■■ w*- 
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nui d'spri^ on *Jiour extrimcment 
court en CoMe , pur un magislnt arllt- 
chjt une ci»ir judiciaire . ei aons cm 
deui (tainti de me élrun^e 



ivile «I ir 



iîouei 



>^eiiCB lout ; pHTHttt iieÎDtébaunhéj 
>]iiD l«s [:eilre) ci le) noces auconlraiit 
tuai le rnultal J obterviitioDt fiiitei en 
CunepenJaul UD asieE Inng espace <m 
lenpi par un ^ivein qui par lr« <l<iu> 
blu foociions qu'il a remplie) dans la 
anMré miliiaire el dans radmioiïira- 
lioD tKTÏle, a ilik p ortie d'acquérir des 
BDtioask peu priicenaiaes sur le par) 
qu'il aiair pour objet de faire conna)- 
Ire. D'aprèt ce rapprochement , ddm 
troyoQs di'ioir ar^order plus defon- 
fiioce aux Letirea i|u'ai] Mémoire. 

HISTOIRE. 

Hiifoire polfd'foe et morale des 
rénolttliom de la. France, ou Çliro- 
noldgie raûonnée dei événement 
ittimorablei depuis )7&'] jusqu'à 
lafiade 1&30 , époque det vanfi' 
remcfde Troppauelde Layhach 
PirM. Bail, ancten inspecteur 
d* revues, a vol. in-8. Ejmery. 
Ufr. 

Pr/eii ; ou . Hiitoire abrégée de» 
guerres delà révolution française, 
Uc. Par une société de militaires 
loui la direction de M. TiMot , 
etc. ( Voyez pour le développe- 
meut du titre , l'adresse et le prix 
le précédent cahier de ce jour- 
ail.) 

Article deuxième tt dernier. 

Cac outrage e«t difiiéea deux par- 
tiel : la preioiire embrasM les troii 
[HeiBiires coalitioos cootra la France, 
t'a tODC discin^ii^i par époques, aioit 
fu'ïj juic : Première cotuition. Cam- 



pagnet de )7<|X, contre lei fVuiiiena , 
Jet Autrichieni, les Piémontait, les ^a- 
elais , lei Hollaadais , les EipugiioU et 
les Vendéen). De' 1 794 1 cooire le* mi' 
mes aliiéi' 13c 1793 , oonire les Autri- 
cbiens , les Piécnontais , las Anglais , 
WEapagnoltet letVepdéeu. Dei7ç)6, 
ooDtre Ira Autricfaieot , Isn Piémomais, 
les Anglais eiSaini>Damingue OeiTijS, 
contre les Anglais , les Turcs , les Nu- 
politaios et Ut Piémcratais. 

Deuxième coalition Campagne» da 
1790 l'Cantre les Anglaii, lasTuns, 
les napolitains , les Piémonluia , les 
.Bustes ei les Autrichiens. De iSoo, 
contre les Anglais . les Turcs , les Nn- 
policains, les Piémontais et les Audi- 
chiens. (L'année do 1801 n'ofrte au»' 
ctines opérations militaires. ) De 1 809, 
contre Saint-Domingue et la Guade- 
loupe. De i8o3 , contre U« Anglais el 
Saint-Domingue. 

Troiaiàme coaliiion. Campagne con- 
tre les Angluis, lek Autridiieus, lei' 
HnsHS. lesSuédoiset lesNapolitsins. 

(^uatriima coalition. Campagne» 
de 1S07, contra le$ Anglais . Ici Pihs- 
liens, les Suédois , les fiuss- >Ç.levKï. 
poliiainset les Portugais, D£ itioS , 
comte les Anglais, les Napolitains , les 
Portugais et Tes EtjiHgnols- De i8o<) , 
contre les Anglais , les Portugais , les 
Espagnolseï les Autrichiens l^iSio, 
contre les Anglais . i«s Portugais et le* 
Espagnols. De 1811 , contre les An- 
glais , les Portugais^et Ut Espagnols. 

Ctnauiime coaliuan. CampagaeiM 
iSia , contre les .Angl^, les.PorlUT 
gais , les Espagnols et'lEs Hufses, De 
161S , cooire Us Anglais , les Portu- 



contreUa Nepolitaios. Enfin do iXiS, 
contre les Anglais , les Prussiens, les 
Hollandais , lea Busses et les Auirî- ' 
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)I t^^lte dfl ce tableau que la Fran- 
ce, pMidaal vingt et une anniM.a eu i 
luller lucretltiemenl el qiieli|uefoi* 
ottoia «ïmulliinéineDl cnotte l«a lor- 
cai de loulei le* puùuocei ite l'Eu- 
rope , «i l'on ui eicepie un peiii nom- 
bre d'anDéei, oA le cbel de ion |;au- 
lit lû l'aidn- Am ferota 



£asait bUloriptet tur le* eampa- 
l gnts de 1 7çj-i à lëtlt.ete. Pur M le 
comte DumiM-Tutuetg et loiu-H, 
( Voja pour le d^veloppcoient 
du titre , l'adresse et le prix le 
deuxième cahier du ee jonriial. ) 

Article deuxième. (Deiixiime iilraii.) 

Eu meliaDi sous Ira yeux de sel lec- 
teuri, avec la plu» scriipiileiisi' imii^ir- 
tialirj, lea prÏDCi|>aux iraiu dclii)|ii(ne 
cÎTile qui i'iu'it J'evée en Suisse, l'hi*. 
torian s'eit at^adji h tpire connnitre 
i'eaprit et Iri iniiréis desiteui p rlis , 
le» caïuej ïBcri-tri de lniirop|iojirion tt 
l'iniTiotaibiJiTé de teor rapprocfaemenl 
tponianj 1 il n'a {lai dissiRiulé quel'in- 
TagioD ï nwin armée du gouverne- 
inenl Irancnia fat une violation maui- 
ieite de l 'in dépendance garantie par le 
irniié de Lunévitle ; maii athri de ter- 
miner le récit des év'aetnens qui cel- 
Urent le toit.l>eaude In liberté des Suii- 
ftt, il arru devoir faire quelque* ob- 
servations générales; elles conCrment 
ce qu'il avait dit ailleurs aur h» tynè- 
mai d'équitibre vi sur la Nullité des ga- 
ranties politise* i on puurra auiii 7 
trouver des moiifs de-juatifier oU au 
muini d'exeuMT la dMeTni nation du 
pj-Buiier Caasul qai fut l'un dm f'é- 
mies allégués par les Anglais pouf le 
reuouvElleoient de la guerre. 
. Les publicisiei , «oniium l'hiaterien, 
«ni ninsi dé6m le droit des gens ou le 
droit public eéaéral : umiomc Je oon- 
vetuiitn lotit* entn IttaatiorapMcéèe 



d'ohttitet, toit en étiU de paix , toit 
en étaldeguaire, (erUàiiei r^letd'hw 
mertilé , Je justice, de bonne foi, inéme 
de bienséance : ce drbit prend sa soncca. 
dans le droit niitUTelj il est, parai 
natnre , aussi invariable qoe celui-ci. 
.Uonlesquieu a dit: Itjra une raitan 
frimiiitie , et let loi» sont lee rcfporit 



jérem ètati . eC, let rapports de tes di- 
fen états entre eux : ije cette belle dé- 
iMÙlioa , il a tiié cette conséquence si 
caaaotante , ^lU la paix iti la pre- 
mière loi naturelte Lt droit des gène, 
dil-il encore, est Jbnilé sur ce principe, 
tjne les divenet muions doitremt te 
Jaire pendant la paix autant de bian, 
et dans la guerre le moins de mal ^u'U 
eit possible , tans nuire à leurs ijtli- 
téls. Ce droit des gâna se forma, dit- 
on , dans notre Europe moderne', per 
la tradition des Hobihjus et par celle 
des lois eercnaniquei. Il suivit les pro- 
grès de Th civilisation: dépouillé de la 
rouille des temps barbares , il acquît , 
aux beanx jours de la chevalerie , au 
milieu de la violence du r^ime féodal, 
toute la force dés principes , Tel ieieuz^ 
il supplée les lois positives , il dpvinC 
une sorte de législation générale Ji la- 
quelle toutes les souvemiaetés te toumi- 
reut. Dans les quinzième et seiiiime 
siècles , de ^auds pullicistes, Grotius, 
et après lui Fnftendorf , tendirent ua 
service éraioent à rbiiataaîté, en fiisuit 
les principes du droit des gens parcsnx 
de la loi naturelle; ilsen firent un corpi 
de doctrioe; et l'on dût sans doute i 
rinfluence de leurs nobles enseigne- 
mens, l'esprit de jtistice et de moÏK' 
ration qui péaétraaï pau-k-peu daas 
les conseils des souverains, amena le 
congrès et la paix de Munsiw. Cettf 
méinoAible traniaetioa, la plvs f(éilé- 
raie et la plus équitable oui ait JBmai* 
balancé tant d'iniérAta diver^, et les 
ait fuit concourir sont U r^i)irucii£ 
detgu-anùes t l'imétèt c«mm»n de 
la DaasfTTsiion de la paix , fiât à la M- 
rili [Kutlam pris de d«i» aièclei i« 
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fdndement du droit public àe l'Eu- 
rniw O- ""<) l'ùiiiorilj de ca code po- 
lîii<|ue luEUDC trop faibis digua contre 
feiobitiod dea puiMHucetqyi lendâieat 
i Vaggrandir : lei plus fortei turent 
trouver dang ce m jiuornble contrat dut 
clause! prt>|ires k pallier leurs usurpa- 
tioni , lea plu* taiblrt rinvoquâreut 
vaioacuent. Snns a'arrjlec aui Dam- 
breut exemplesqu'îtji rappelé* «illeun, 
liiiitoriea obierve teulemeiit que vert- 
la (ta du dii huiiième liicle, avant 
l'explosion de la révolution , Je» droits 

nui purlei méines puiaiancet qurdefiuit 
ontprjreiuillle) faire revivre : uon, dit- 
il, avec uoe sotte d'iodig nation , il n'y 
■ plu» de droit public en Europe, de- 
pui* le paruia delà Pologne. L'injuiie 
eggreltion d une puisiance contre une 
autre ; l'wvaiion de la Silésie pur te 
erand Frédéric, cille du territoire da* 
Suisses par le directoire de la républi- 
que l'rançaiia; le détrônemeut des pria- 
BM indien* par la* Angle is^oot de* vio- 
lances inanireilei à Tordre sociali mai* 
dau* ces abu* de ta Jbrce cl du droit 
de la guerre, le principe du ilruit dus 
pua auquel le coDquirantporleaiiDinte 
eat pourtant conservé, car il lui rend 
homma^ par les prétexte* mime plu* 
ou moin* spécieux duni il couvre >ua 
aegreuion. Il n'en est pas de intoie 
quand celte violation du droit naturel 



;ipei quoique déve* 
t de clané que de 



' (*] Noua croyons devoir alotHer a 

«scallens principes rappelés par lliis 
Hen , que ce* principe* quoique déve* 
loppés avec autant i' ' ~ ' 



•uneni la* négociation* da Munttar et 
d'Osnabruck qui préparèrent la* traités 
de Westphalie, si les ilctoirea de Gus- 
tave- Adolphe n'avaient abattu la redou- 
table colotie de U puiltanca autri- 
cbiennu i{ui pelait *iir loute l'Europe 
•I □• jierinettBit pas sux principw du 
droit de* gant d'f pénétrer. 



et du droit dea geiu , quMd H Matili- 
IJDD d'un corp* d« nation , le partaga 
da *on territoire , la distribution dea 
imes, l'atiribution des droits de souve- 
raineté sont, au tèia de la ptit, froide* ' 
ment résolu dans un coogrèsild puiasan- 
cea qui n'ont d'autre lilre de possetsion 
iifairv valoir lur un pays que r.elui de la 
force et de leur propre i^oovenance : 
alors toutes les i'dtias du juste et de l'in- 
juste se confondent., et léiat social n'A 
plus deaalidiié. Tel a été le iui]p Fu- 
neste porté par le part.tga de lu Polo- 
gne 11 l'asiociHtioii de! Sms dfl l'Eu- 
TOOe;touies les giiranties mutuelles ont 
été infirmées , U base inr laquelle elle 
TeposaianE a été détruite: il faut pour 
la reproduiro, iju'it aaijte d'un nouvel 
ordre de choses, de l'essence et ilea fer- 
me* des Eouvernemens , d'aiiiret et da 
plus solides principes de droit public. 
Faut-il s'élonner si depuii ce grand 
naufrage, l'ambiiiop et la cupidité 
n'ont plus ronriu de frein , si ctiaiiua 
gouvernement a voulu tout ce qu'il 
pouvait; el fkut-il allribuer & des cau- 
ses secondaire* la désorganisation gé- 
nérale?-De si faanti exemples ne ra*- 
ittent pas )in* imitateurs, et les peu- 
ple* autii ne restèrent point speaa- 
teurs impassiblei de l 'asservissement 
de* Polonuis I lea derniers soupiTS de 
leur liberté eipir.mte retentirent dans 
tooi l'univert habiié ;' un deini sircla 
n'a point affaibli ces impressions, lant 
que durera leur existence politique , 
té* nations du vieux continent redi,u- 



I le demi. 






beurs , d'avoir 1 subir le aurt ^i 
Pologne , et *e tiendront en garde con- 
tre ce* grand* atlenldts- La ruison pu- 
blique , nonjllus cet tire fantastique, 
auquel de vin démagogues vouéreot un 
culiB idolâtre, mais la' saine raison 
guidée par Péquiié nainrelle a fait de 
tels progrès parmi les hommes , que 
les jouvernemens monarchiques «ont 
insensible ment conduits à clierclier 
dans ce sentiment universel le phis np- 
bla appui de leur pouvoir légal. 
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Classe III. Histoire. 



Histoire de la Seele des Amis , e(C 
Far Uad. ^diie du Tkon , etc. 
(Voyeipour le drvelopjjeipent 
dii'litfe, l'adreue^et le prix le 
Ireisième cuhier' de ce journal.) 

jénicU deuxième. 

Madame de Ft)> obiini (|db Ici «n- 
funi fuisent réuniB Hnns l'icole qui t'è- 
tablil dani la priion m£nie , e< <jii'<>ii 
•'occu|>&[ de leur inilructîoD relig'euie. 
1^9 pTisonnlérei, mulgri Uun VTcei cl 
leurs déiotdres, KJairenC Mvcc joie la 

Ktéa d'Hméliarer le lotl da leur* eo- 
I. En rendant ces femmei au |>re- 
miet acnlioieitt de la nulure , l'atnour 
iDateroel , c'Jlait déjà avoir beaur^up 
fait. Vue femme iju'un nomme la ma- 
iroDS, GUI la direciioa ds* prisonuïj- 
re> loui la tucvelllance dei dame) de 
la iDciJié lies amiej qui composeDl te 
comitéde Newg^b^ Quand maJaoïe de 
Frf en C rédigé une rlgle decoaduile 
pour lei priionnières, un jour fiufixi, 
et le lord radiië ei l'un des aldeniiaiis 
^lant préteni à Newgate, madame de 
Fry lut à haute voïx cbaqiis article, 
en demaadaDt aux prîtonnièrealiellei - 
les adopinieat ; elle* devaient alori le- 
ver la iD^iii en *i|tne d'approbation. 
J.a eonilirution du madame de Vity Tut 
reçue à ruDBDimilé, laDC étaient irraît 
le reipeci et ta confiaoce qu'elle inipia 
rait. Grâce ï sj pîeuie perséviraoce , 
aux annéat qu'elle y a consacrée* , la 

fri*oa de Newgute S changé d'aspecl , 
inBuence de la venu a adouci 1 bor- 
reiiT du vicej Nengnle esl détenus 
l'flsilè da repentir. Lei vendredi i lont 
]ei jouD public* où l'on peut viaîier la 

Ïirisnn ■ en entend madan» de Fry lire 
il Bible aux priioamère* et aouvent 
leur en expliquer lei aauag**: la voix 
•st belle ; on sent iju'elle n'a jamais ex- 
plH}iil qne la veriM, le son ro est ai pur! 
Lu IVue reine vouiiii voir madame de 
Frv et lui témoigner tonle l'admiraiian 
^'cHe lui iuipirait. X* dij lui vota 



de Frj, Aussi utiteisasecle,qu'ellet'e*t 
àNeiTgaie, madameda Frv parte dam 
~ son miniaicre évangjlique celte iodul' 
gence qui provient d'une vraie piètj 
el d'une coiiacieDce pure ; son élo- 
quence morale pJnHrv l'emej on m 
croit meilleur en reniandant, ou du 
moins on sent qu'on peut le devenir; 
on ne >a cr.iint pas, on l'aim»; enSn 
elle est l'exemple de ses paroles, cooi' 
tnent ne pas les écouler, le* respectée 
mémo P L'intérieur de la maison a plu- 
tôt l'air d'une manuF^cture que doM 
priaiD. Point de cachot* , point de 
chaînes : toutes les portes de commua 
nicaiioD Bont ouverlei ; le plus grand 
ordre néanmoins règne dans ta mai- 
son ; les prisonnières soumises aux lois 
qu 'elles ont adoptées u'essajsu pas de 
s en écarter. Madame deFryaferméuB 
comité composé devingt quatre daines 
de la société des Amis, rbaque jour 
quelques-unes d'elles viennent visiter 
les prison^iiéres, leur lire la Bible, 
enfin passer une partie de la jotiTiiée 
avec elles : rien n'atrJte leur lùie. lien 



l'ouvrage aux prisonnières, el le ieui 
paient quand il est Uni: puis ces on- 
vragas se vendent les vendredis, joan 
où lé public, ainsi qu'on t'a vu, est ad- 
snis à visiter la prison. L'argent qui 
fo'ovieni de cette sente sert 1 rembour- 
ser tes dames du comité. (■; La maiaon 
fournit le fou, le pain, le déjeuner et 
deux onces de savon par semaine. Si 
les prisonnières désirent quelquecbosa 
de plus , elles doivent l'acheter t leurs 
frais. On ne leur donne point de tu- 

(■) Il ranteatnndreqa'iln'jaqn'iine 
partie du prix de ces ventes qui sert k 

renihourser les avances faites par tes 
dames du comité ; car on verra plus bas 
qu'il resta aux pri^onaiéres quelques 
petits fonds k leur disposition. 
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inlir''. niHÎs ellci peuvent ua avoir t \\ 
cliatge lie *e \a procuret. 

I^i iTltonniùrei le lèvealà six bea- 
T«>, ir IdveoC, fonl leunlirtet balaient 
Ituis chHmbre) : puij la femme i 



itillanti 






r une livre de paÎD i chaque 
piiionniire , c'est lu ration pour la 
loiiniée. A huit beurst, rhaeune reçoit 
um pinte de aruau pour son dégeù- 

Ici du déjeuner et arrapgent leur* 
ctnoibrei : i neuf baurei ellos se itinl- 
teol k l'ouvrage. Tous les jourt i dix 
IwurFs et Jeuiiei uuelques damei du 
coiDitj viennent lire la Bible ai 



' 11'. ' 






liulle appela la chambra du comité: 
après la lecture . elles retournent k leur 
ouvrage^ A nidi le dîner r Inus lei 
dnii \a<it* sllet ont de la viaodeci une 
demie li>re< de pommes de terre, le 
jour d'ialervalle, c'est une pinle de 
iCi>i{>e ei des pommes de terre. (*) Elle* 
peareut iivoir de la bière ou du por- 
ter, seule buisson qui soit |>erinise. inms 
ellei doivent l'acbérer de leur argent. 
L'ussge de celte boistpn ne leur eit 
permis ([n'A concutrenre de deux piu- 
IM par jour, Aprij le dîner elles se le- 
metreiit ji l'ouvrage jusqu'à lu nuit A 
lepi heures du loir en dté et i, cini( 
beurei eu hiver, le porie-clefs vient 
Jelcoretnier dans leur» r.bamhrel ; Il 
railler ti elles 



le dis!r< 



. Unn 






s sont oliltgét 
de faire abaque pour un Rdéle rapjiort 
de la condait» des prisonnières de 
leurs classes aux dames du comité ou 
ï la malroue. Lf nioniieui' est choisi 
parmi las prisonnières : l'élection ta 
lait de la manière suivante. Les dumet 



(*) Sam doute que dans la saison où 
te) pommps de terre manquent abio- 
lui**ni , elles sont remplacées piir quel- 
que autrealiroent. 
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du comiié désignent celles dont ta ron> 
dutre est la meilleure j puis on réunit 
tontes les prUonnières «i on ta lenr. 
proposa. Si elles n'ont aucune ob}eo 
tioa raisoDURble à opposer, le moni- 
teur désigné est élu. 

BIOGRAPHIE. 

Histoire du grandi Capilaintt de 
la France , pendant la guerre de la 
Liberté (de 1792 à i Boa)- Par A. 
H. Chàteauneuf. Nouvelle édi- 
tion , enlièremtinl refondue, ré- 
duite aux faits principaux et aux 
seuls noms cëlélires. ï voI. ln-8< 
Chez Abel Lanoé, imprimeur, 
rue de la Harpe, n". 78, et 
TreulUl et fV'drtt. 1 a fr. 



MCh^teauneufav 
pâblié les fies de ces grands capitaines 
que nous avons succeisivement aussi 
annoncée* dam notre journal. Le titre 
de In nouvelle édition que nous venons 
de trànsrrire Fait coiinaitie dans quel 
esprit elle a été fiiile et le nouvel inté- 
rêt que l'ouvrage ainsi réduit doit ïns- 
pim. 

Dictionnaire historique, philoio~ 
pkique et critique , abrité de ■ 
Bayle el des grands Dictionnaires 
hiographiqaet qui ont paru jus- 
qu'àla publication de la Biogra- 

. phie nouvelle des Contemporaine, 
Far /icdi'ocat. .Nouvelle édition, 
revue, corrigée et continuée )u!- 
qu'en 1769 par tine Société de 
savaas , ^ lilléraleurs et de bit)- 
graphes, dédiées Monseigneur 
le duc d'Orléans, etc. Tome 1er. 
in-S. On souscrit pour cet 011- 

,vrage en 8 vot in-8< de qualreuu 
cinq cents pages chacun, ordre et 
format de la Biograpbieuouvelle 
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des Contemporains , ou Bureau 
de (a Biographie des Cottlempo- 
raint, rue Sainl-Uonoré , n'. 123, 
iôUl d^Aligre. Le prix de cRaque 
volume, pris à Paris, est de 7 Tr. 
5b c. pour les souscripteurs et de 
çi (r. pour les Don>tousçrip(eurt. 
Le prin de» volumes sur papier 
velin esl double. Pour recevoir 
cb^que volume franc de port, il 
faut ajouter i fr. 5o c 

le motircjui a pravo(|iié UjniUica' 
Hon de l'iinportsni ouvrage inlilulé: 
Biographit nouvelle des Coiuempo- 
raina qui ne doit coucnir que l'bi»- 
toire dm bommet célèbm morts QU 
«iTKns depuii i^Sg jusqu'k ddi jours, 
dil réditeiir , Va engagé ï réimprimer 
le Dicnonnnire hisioriqne de LadvaciU, 
considéri'lilemeiii Bug m en lé. Cet te doq- 
noiivetlp édition rotnprendra l'bistoire 
des hommes qui te Kont renilus illus- 
trrs ou tameui depuis les lamps lei 
plus recalés jusqu'en 178g, et formera 
comroa l 'introduction néceuaire, in- 
dispensable mJme de U Biograobia 
dfs Contemporains: ealièrement diffé- 
rent des autres productions du même 
genre , l'ouvriige de Ladvocat est em- 
preint d'iina tetute pbitosopbîr[ue qu'an 
chcTcberait envain dans I 






Czj^E DI. Bù^Qphie. 



tiru'ier 1 la biblïograpbie , patiie nc- 
ceisairede touidictionnairebiatorique,' 
indispensable surtout pon^ ceux qUi 



do Felier,d»n» la Biographie univer- 
'. Ces ouiA-egea d ailleurs très- 



<n ne peut coDiuller 
qu'avec réserve, conviennent peu aux 
' personnes qui ne foment pas de gran- 
ités bibli'otbèques; et le Dictionnaire 
liistorique et critique de Baj'le qui sa 

inènie inconvénient. 1^ lagesie , le 
ditcetnement, l'impartialité.' dont Lada 
vocal a généralement fait prenve, ont 
leuilu sou travail précieus. 

Le Dictionnaire de Ladvocat m dis- 
tingue encore par un mérite qui man- 
que j beiducnup de recueils du même 
gwire i l'auteur a donné dm soin par- 



s édi- 



euleot acquérir la connaîssac 
livres tes plus importans, et di 
tions publiées depuis l'ilivention da 
l'impnaierie jusqu'à 17^^ 

NoDS nous feronsun devoir de com- 
pléter sou travail eo toui: ce qui con 
cetna les réimpressioDS utiles, on las 
éditions de luxe , acbavées depuis cetia 
époque jusqu'à nos jours. 

Hiiloireile ta fieet des Ouvrage* 
de J. J. Rouiteaa, eompoiée de 
document authenliqaet , et dont 
une partie est restée inconnue jus- 
qu'à ce jour , d'une Biographie de 
ses contemporains , considéré* 



Pélicier et Blanchard. Le second 
volume parat'ra ioceasammeal. 
Prix dei deux volumes 1 S fr. 

3CR1SPRDDENCE. INSTBUC 
TION. 

Traités élémentaiTts de Législaliort 
et de Jurisprudence , i l'usage des 
élèves de l'école de droit à ijij'on, 
par le professeur de législation et 
de procédure de celte FaeuUé. 
Tome Icr. iii-8. Dijon, fietor 
Longin. 

Premier Examen sut U Code eivit, 
cooltoanl le premierlivre duCadt, 
présenté par demandes etparré^' 
ponses , avec des définitions, des 
explications et des notes tirées des 
meiUeuri auteurs et commenta- 
teurs. Par UB avocat à la Cour 
royale de Paria. ■ vol. ib-a.fVa- 
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ChMsnUh Jurispriidence. Instruction. i5x 

CM «on doiiutn. Da l'eiuxic* d« ca 
'hafl- 11» Comment un» muio* 



Histoire du droit roâiain ; syivi 
dt l'Wiloire dt Cujai. Far M. 
Btrriot de Saint Prix, proCesstar 
ie droit criniotl à lit Faculté de 
Paris, l 'vol. in-8. Nive. 7 fr. 5o 



Lt Dr,oit des Gens etc. Par M. ile 
fValtet , etc. { Vayet pour le dé- 
veloppemeot du litre, l'iidre»» 
et le prix le premier vaJiLer de 
ce Journal 1821.) 

Chap. 8». Riflet i regard dct 
itrangerâ. Idée géné.Ble do la condiiile 

flMi. De IVolrie dani [s territoira. J.ra 
jlraiicer* tonl loumïi aux loii et pu- 
BlwnblM «iii.nm 1« loii. Quel en le ,, 
juge d». |«4là difFJreadi. Proteciioir' 
due aui itrilnger» : leur) devoirs ; à 
ailellet ch^Tg- >'• «ont sujet*. Le* 
éiMDgars demeurent raeinbrM de leur 
MliOD L'état a'a aucuti droit sr— '- 



, e>T.nKer 



■rleu 



biens. Qii»l» wni l*s hétiliet» d'»o 
éiruDger. Ou droit d'aulwine. Da droit 
de Ifflî e-fonine. Des imineubU» poJ- 
Mk par un éimuger. 
Chup ge Des droiu qui resttat A 



■lies 



uiié. Du dro 






la for. 



»ir des choiet apparienant * autrui. 
Da droit d'enlever de» fen^iei. Du 
droit de pasiHgo. Du droit de *e pro- 
eurer tes choses dont ou h beioin Dtt 
di^t d'habiter dani un payt éuanaer. 
D« rbosee d'un uiags inditoentable- 
Du droit d'usage tnnoceni. Ub la pâ- 
ture da ce droit en généiiil el dans lei 



Comm 



„„.( user de saa droit da domaine, 
poi4r s'acquitter de set droit) tfwer» lef 
aulrtt, A l égard d'une utilité im»- 
cenle. Devoir général du pTopriitairB. 
Du paswge innorenl. De* tûreiéi qu« 
l'an pont eiiger. Du pesiage de» nér. 
Du iié|our il>D* la Oay*. 
onJ'oit egirenïenlesSir»** 
demundeat un» faabilalion 
r«rpétuollB. Du droit provenant d'à» 
ncrmiatioD générale. Du droit eecordi 
en Toi me de bieafait. La nation doit 
éire otRcieute. 

Chap. ne. De Piaaci^loit et da 
la preicription entre les nation». Dé6- 
uilion de l'usucapion el de lu prescrip- 
tion Qne l'utucapion el la prescrip- 
tion sont de droit nnturel. De c« (jut 
en requit pour fonder la pre^criplion 
ordinaire. De ta prescriplioD immémo- 
riala. E>e celui nui allègue les raison* 
de son lilence. De relui qui témoigne 
luffisemmenl qu'il ne veut pas^aban- 
danpar soD droit- Vreicripiioi 
sur les oclions du propriélaire 



n fondée 



n^lior 






t liei 



tsdoni 

e privés. Ou droit i^ui resie 
primitive D" droit 
chaque nation mr ce qui 



mviitpréiumé. Autres principes qui en 
faai ia force. EUeis du droit de» gène 
volontaire en cette matière. Du droit 
des itait js , ou de la coutume an cette 

1 hap. 1 1». Des traités d'aUiance et 
4^lraités pidiUcs Ce que c'est qu'un 
I(*lé. Des actions , accrds ou con- 
ve niions. Qui sont ceui qui font dee 
traités. Si tin étal proiégé peuifjiie 
des iraiiés, Traîlé* conclu* par de» 



la léiion ne les rend pas nuls. Da'oir» 
de» nations en celle matière. Nullité 
des tr.iiléj perniciem à fétat. Nullne 
des traités Tdil» nour causa Injusle on 
iléshonntfie S'il est permis de fnire 
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■Uianre avec tmii qui ns pmfcMeDI 
pa« la vraie felision- Obligation d'ob- 
•erver )ei traités. La TÎnlaiion d'nn 
traiié eii une iojur*. On ne peut 
foire des trailés coDlraires i ceui qui 
lubiiiteiK. (lommeoton peulconlrac- 
1er avec pluiiRiiri àaa» le même objet. 
I.e plui nncieu allJ^ doit ttre préféré. 
On. ne doit aucun lecou» pour une 
gUFiic injuste. DivitioD générale dei 
irai'fs. De ceux qui concernent de« 
cli.ases déjjt dues par le droit naturel. 
l)e Id collision de ces traités avec lei 
ioi-meme. Des traités 



ùl'oj 






ut dfc> choi 
qui ne sont p»* 'dues naturel lemeal. 
Des iiaiiâi égdui et des alliances éga> 
. les. Des traités inég.iux et des ellian- 
ces iné^nUs Comment une alliauce 
nve(;/liniiRUiion de souveraineté p«ut 
«ujtiiter des irailit précéilenS' On doit 
éviipr autant qu'il se peut de Faire de 
paieiHes alliances. Devoirs mutuels 
i\es notions i l'égardjes alliances ini. . 
g:i'les. Dans celles qui sont iDég;alei du 
c6ié le plus haut. Comment l'iDÉgaliié 
des iiaiiés et des alliances peur ae trou- 
ver confirme h ïa loi naturelle. De 
l'inégHlité imposée par forme de peine. 
Autre espice dont on a parlé ailleurs. 
De» traités personnels et des traitéi 
réiils. Le nom d'un couiracianl inséré 
tj.ins i>n traité ue le rend pas person- 
nel. Une alliance faite par une répu- 
l>'ique est réelle. Des traités conclus 
^-ar les rois ou tuonarqucs. Traités 
pcriétuels ou pour un' temps certain' 
Imité» faits pour un roi et tes succe»- 
S''urs. Traité fait pour le bien du 
roïniime. Corfimeul se forme la pré- 
sonipiion dans les cas douteux Que 
l'ubligation et le droit rjsuliens d'un 

iriiiicJs iiccomplis une fois pour toutes 



défense du roi et de la famille rojale. 
A quoi oblige une alliance réelle quanti 
le roi en cbassé dn trône. 

VEnfant aveugle. Histoire noU' 
velle et nmusanle, dédiëe k la 
jeunesse, i vol. in-iS.filanchari. 
I fr. î5 c. 

VOYAGES. 

Voyages en Amérique , en Sicifa et 
en Egy^l'e . pendant tes annéei 
1.816, 181 8 el 1S19. Par Ed. de 
Montulé , cbevalier de la Légion 
d'Honneur. ■> vol. ia-8. ensemble 
un allas in<folio de S9 planches. 
Delaunajf, 5i fr. 

Voyage pittoresque en Corse^ Par 
Delavauhii 
8e livraison gfand i 
F Auteur, rue Richepanse, n'. 5 
et Engelmann, Le pris de chaque 
lîvraisun est de S fr. 

Voyage dans la Grèce , eic. Par T. 
Ch. L. Pouqueville. ( Voyei pour 
le dévelappetnent du tilrei l'a- 
dresse et le prix le onzième ca- 
hier de ce journal 1820. ) 



«part. L'ailtai 
i l'un des 



9 personnel 



Dan 



Anide deuxième. 
un premier artirle C > ' 



cahiei 



une idée générnie du niériie disiïngui,' 
de cet ouwage. Nous allons dans plu- 
sieurs aniclijs successifs jusiiCer le ju- 
gemeni avantageux que iious en avons 
porté par la seul sommaire des sujets 
qui y sont traités. 

Chapitre premier. Départ de Paris. 



l'Italie. 



ivée à Ane 



tte u'guer. Traités personne!» de leur 
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Apirçu sur son gouTcrnement lel qu'il 
Ctiitait en iSoS. Eleadue et divition 
de ion renîtoire : ta populitiou- Chap. 
^e. Cuui» du séjour de l'auleur k tia- 

tnnçâis pour sa rendre daui l'Epire. 
Dipân du port Saime Croix. Rsliche 
m ponde Calamota ; idqe de i 



de lui. 



.n lujqu » 



l'Ile de Sa)i(io. Chap. 5e. Hé^rq'ue 
mcDl dam celte Ile : topographie r ai- 
~pKi. PajieiiT] albnDAit : indic^ition de 
ouelques ruinej Chap. 6e, Dépsn de 
llle de Saiino ; partis inhabiiée del 
monts Acrocérau aient. Baie de Gon- 
ii; Paldnque de Spiija. Arrivée k 
Port- Pa 1er me , anciemieinent appelé 
Panormos. Chap, 7e. Uescriplion de 
pt>rc Panorme , meintenant appelé 
, Départ pour Janina. 



Niviitii-Bouba. lndirutian des TiiiDet 
de Pal«»-Avli. ArHié^ A DeUino. 
Chap. Fe. Dipart de Delvino. Vallon 
de Kardicaki Délilé de Moursina. 
Vallée de Drjnopolii. Khan deXéro- 
nllos. Forêts, loiticalion des sources 
du CelTdnua, ou rivière dArgyro Cai- 
Iron. Lac de Dgeiorina farûant k 
tonrce priocipale de la Thjamis.ou 
Calamas. Arrivée k Mouchiri , danile 
canton de Pogonisni , ou Palnopo^oni, 
Chap. 9s. Rouie deMoucfanriiDiid- 
I». Cours de la Tlifamis ou Gainmas. 
Kbnn et viMagç de Maiaraki Arrivée 
1 Dtidza. Première entrevue avec te 
viltr Ali Pacha. Chap. loe. Monatléro 
du piopbèie Ëlie. Village de Diidia. 
Seconde entrevue avec le visïr Ali Pa- 
cba. RoDte jusqu'k Janina. Arrivée 
dans celte ville. Séjour au cbitesu du 
Lac. Déprt de M. de Bessières pour 
lenirer en Fraucc. Chap. ite. Opi- 
nions diverges des nnriei» sur Dodone. 
. Examen des prélenlîons des cantons 
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de l'Epire qui reveiidiqueai cette ville. 
Topographie de la Hellopie, aujour- 
d'hui va% de Janina. Ses lacs. »nins 
appelée Castritta ; médailles qu'on y 
trouve.'Situation de Joannina on Ja- 
nina. Origine de rette ville Précis de 
son' histoire; son éial actuel ; «on lac; 
tJe Dobravoda oit Krionero. Indica- 
tion de plusieurs antres sources. Mo- 
natière îles Saints- Anargirres Marrjre 
de seize mères de fomille précipitées 
dans le lac. Indication des ruines de 
Dodone, près du village de Gardiki. 
Mont Tomuras. Lac inlerieur ou lab- 
chinas. GpufTre dans lequel, s'a bKor* 
serbent ses eaux. Coosidératious géné- 
rales sur l'ensemble de la HellQfiie. 
Chap. tae. Perrhébion canton de Za. 
gori ; sa siiuation dans le Pîndo ; ses 
actuel; moeurs 



Boute depuis Soudeno Ajiauo juoqu'k 
Conltia.Moot Panesii. Positiou d'Ar. 
cfaiita et d'Aîmna. Riviéie appelée 
Voîdo-Matl. Pont remarquable. En- 
trevue avec les pasteurs du Pinde. 
Mont Lnuris ou Voîoussa. Arrivée k 
Ciinitta. Chap. i^r. Origine et éiac 
actuel deCaniita. Topographie de son 
canton : observation sur une erreur 
dan* le carte de M. Pelma. Points gé- 
néraux de reconnaissance par les som- 
mets des montagnes. Cours du Sa- 



des villages. Population. Particularités. 
Chap. i5e. Canton d6Caulonius,re- 
gacdé comme la Phœbatie. Contrée des 
maaltl^andaviens; ses limites ; cours 
de ses eaui. Rivière appelée Desnitïa. 
Sources de l'Apsus ; diverses dénomi- 
nations de ce Heuve Veré-Toubas.ou 
Caverne dts tombeaux. Ruines. Etal 
actuel du paya ; population et raceurs 
de ae> habita ns. Chap. 16e. Uescriptioii 
de la vallée de Caramoutadei, ancien- 
nement Sèsaratès, e< défilés de P;r. 
rbus Potamographiedel'Aous jusqu'au 
sont de Petrùiî. Apostasie simulée des 
Schjpelars d^ce canton. Chap. 17e. 
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Cus6Ë Xn< f-cyagaM. 



Suite de la ildCTÎption de* lUIilJs ifa 
Pytrhut et ilu lOon dp l'Aoiia jutqu'i 
Prétnjti. Topographie de ce camon ; 
letiiiiidicislons : nombre et |iOpu]ïlÛMi 
ds ses vdlug-a Chap. i8e Ci □ ton de 
Deinitza. I^ililé iks monta Auum et 
^ro]* ou Griic-i. Situation de Uei- 
■Dura. Ruiaet d'\iii cblteau appela 
Oiamoli. DihaaAié de Uiacati PcsU 
tion de Dhineiî. ConOuenc du Ceyld- 
DU> avec l'Aoiia. Arrivie i Tèbeleu. 
' Chap. tije. Rouie de Qeîsourn k B»- 
ral p><rld vallée d. In l^iuniit^ Sourrei 
de la riïièra de Salni-Geurgea at de 
celle de Tujari. Application de la gjo- 
|;rapbie ancienne nui deirripiion* pri- 
eidentea. ObterTniion sur la parilD da 
tr«iiie^eDii^e litre de Tlle-Lire re- 
lative à la campagne de T. Quhitua 
Flaoïinh» cootre Philippe, roi de Ha- 
cMoins CA<y.ioe.Deacri^lioadat'A- 
erocérauae, appelée' ma imenani lapy- 
fie ou Lipourie. Topographie de la ré- 



d'Homère elle leoiple deiFuiiet Bui- 
Dpa Ckap, 3tt. Partie oiientale de 
l'ActOi'éranne , appelée lapourie. Dé- 
m du mont Longara Ruioea d'Otî- 
cum. Origine de cette ville. Obigrva- 
tioDt'iur la marcbe da Ciiu depuia 
Paleare juaqu'à Appollonie. Nym- 
_.. _., ,. -, „ ...^^ j.^_ 



(lone. Cbsp s4e. Voirodilik Ht Peki- 
ni. Genuaaua. Sengiic d'Ëlbaaian. 
VoivodilikdeCavailha. Voivoddik de 
Dyrracliium Ulul<^usciuSpln>riia. S»n- 
giacdt Tyran». Fleuve Lijanw.Saa- 
giac de Croia. Fleuve Mmii ou Mntis. 
Aleaaio Embouchure du Drin. Ckap. 
xBe. Topographie du canton de Drj- 
nopolii.CouraduCljdnut. Ruinei pr^ 
■uméei d'AntigOnie et d'Eladrianopo- 
li* ^Mttt d'un théitre, Argyra-Cai. 
tron. Caverne de C^randgi- Coli ds 
Landgiara.Souierraiia ou fabiicaleuia; 
canaux hydrauliquei. Nombre de* vit- 
laRB) ec population ' de l'Arg^ritne. 
CAap. i6« Saogiac de DeUino. Set 
diviiiod*. Enclave appelée Arboria ou 
Abantide. l'oiiti<»i de Csnliki. Val- 
lée de Scarpfaitu. Couri de la BdeiM. 
" ' I de Palasa-Avli, ou EléoDia. 



iiiie. Position a 



naniia et de Bvilia. 
Gosmnri : populaiion. Nombre dei tit- 
■ges. Productions Chap im. Taul- 
■ncia ou Musaché. DescriptioD ifi (^1- 
nina , adriennemeot OEneas, « d'A- 
«lone. Ruinea d'Ajialloaw. Route de. 

Sis le port Pelnros iuawi'k Beral. 
mpa de Bohémiens. Ville et cita- 
delle de BerAt. Chap i3#. Division du 
Pacbalik d Avione Ohaervationa som- 
maires (UT son eut ancien. Descrip- 
tion de ta Tanlaniia ou Musacbé , de- 
puia Berat juaqu'au fleuve Geai'Mua 
ou Tol>i. Source* de U branche droiie 
de rApitu. Lie Treboutchi. Hiviir« 
de Cerbonates. Rivière de Daaiia Li- 
mite, (npienlrionale du Sinfiac d'A- 



il ol vins. Ruinea de Pboat 



t. SOUT 



^meux Sjmoïa. Versant de Cooispo- 
lis. Cour* de la Saronia- Ruine* de 
Ffaanoia. Chap 17». Topngraphia rfu 
canton de Pa)ato-Pogoni. £mpinr«- 
meni préiumé d'Ompbalon- Panegjrri. 
Lac de Durovina. Sources de laThja- 

ment appelée Pholice. Ca ta racle de 
Gliiani. ladie*tion des principaux vil- 
lagea aituéa dan* la vallée aupérieu.» 
de ta Thyamis. Particularités u'ud 
TOvap fait avec Ali Pacha dan* cette 
taflée: »a manière de rendre insiice. 
Ch^. aSa. Coamerai. Kuineide Bon- 
nliua. Vallon de Dremichoui. Thtl- 
tre et ruïnei de Passaron. Rivière de 
Terino. Monaaière de Patiuiiri. Riiiuea 
de Tymphé. Uonis (Hichiniene ou 
l'fmpbéans Çhap. âge, Thesprotie 
ou ^amour!. Décharge dei tar^ ds la 
Hellopie qui fiirme»i la livièce Vet- 
cbii. Ruines de Meiia. Pont deRaïco. 
Gorge de Souli-Cato. Emplacement 
de Cimoli. Position d'Areocbovitui 
ou Saracbovitsas Rivière I^n go vista. 
H«vem. Enceiitts pitugique d'Bor- 
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Classe lil. Voyages. 

nun. UodiBgae ds Vida. Cosi d« 
5a Scala. ^vièro de K^aoïtua. Lu 
UhtWt*. BiviBM ds Cokino-LUhari. 
Puiii >[ pont da Fbeniki. Buinei de 
PhiUce- Embouchure 4e U TWaioia. 
PbilalM. Vallon de Plichiviiia. Einpla. 
cuoeoE priaumé d'Ilium. Echelle da 
^ïdei. C'Adp. 3oe. CeiirÏDB op Cha- 
moari. Route depuia PauBron juiqu'à 
Ftrainjtliis. Topographie de l'Aido- 
me. Buini-i d'Elaiie er da CaDdosie. 
G>uri deL'Acheron.RuinetdaCichjre 
on E|]hyte, Temple de Pjulon. Broaie, 
médailles trouvai dans ces ville», («ura 
du Gljkfa. Marais Achéruaien Part 
Gljkya ou Phanari. Chap. 3ia. Roula 
de Faramj'tbiB â Gomeaizie. Demi de 
Liboicfaari. Distance «ntre Philaiâj et 
Parea. Ruiaea de Pala^a-Veuetia ou 
Gjlane. Rade ie Vola , ou Autel de 
Diane. Ton>iie, aujourd'hui Ëriino- 
CaitroB. Gtenifii de Paramjthia i 
Parga. CintoD de Marggriii: nombre 
detelTillaees Ca|> Qhimxrium, com- 
pria entre la Thjamïa et l'Achéron 
Cilanquei et moDilInges Chap Sse. 
Enclace df Parga. Ancieoneié de la 
foodulion (le celte fille Son élut actuel. 
Mœuri de aei faabitaui. 

ÉCOHOMIE POLITIQUE. 

Pfineipet d^éeonomie politique . etc. 
Fai- M. T. R. Mallhus, etç (Voyez 
ponr le développement du titre, 
l'adresse et le pHx le troisième 
cahier de ce Journsl iSai.) 

jtrtide dtaxiéme er dernier. 



Chap. je. Dm caium immidiatt» 
dttproffèt de larichcm. Sectioaier». ' 

Eipoaé de l'objet panieulie» àt i'in» 
TMtigation. Section ie. De l'accroi»- 
aement de [a population con aider j 
comme tin tlimiitani A l'accniiasemeot 
de !■ nekane. Sioion 3e. Da l'accu- 
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mulalioa ou da l'^paTga* qu'oD tait 
aur le refeou pour ajouter au capital. 
G>a*idâtâe comme un aiimulant .a 
l'augmenta lion de la ricbeMe. Section 
4e. De la lertililé du aol , 



la riche 



n k Vu 

lie. Section Se Dei j 



uda 



croiaaement conaiant de la richeiae. 
Sea ee De la nécessiii dea concour» 
. d«i fnculléa productive) avec lea moyena 

iDe la diatribution qui rjsulle de la 
division de la propriété , coniitléréa 
cAmme un moy*n d'augmenter la va- 
leur échangeable des produfta. Sect. tie. 
De la diiiribuiion caus^ par le com- 
merce in lir leur eteit^eur, considéra 
comme un moyen d'augmenter la va- 
leur échangeable des produita Sect.qe. 
De la iliairibution occuiionnne par lea ' 
coniommateura improdiiciif* , conii- 
dérés comme mnjren d'adgesenler la ' 
valeur échangeable de la totalité ifea ' 
produiii. Section loe. Application de 
quelquea'lina dea principes ptécédentà 
h déireite que les clasaei ouvrières ont 
spronvéaa (upais i8i5; auiviaa de cjuel- 
qBM-abaemaiidDS géniralsa. 



Des Sytlèmet d'économie po(îtifu«t 
elc. Par M. Ch. GaniUi. (Voyeï 
pour le développement du titre « 
l'adresse et le prix le Iroisiéme 
c&hier de ce Journal 1821.) 

jinicle 



tifre premier. Chapitre unîijtte.Dt» 
tyuèmea siir les sourcet de la richesie : ' . 
On en compte six. Le t/alème mer- . 
cantile. Le ayatéme monétaire Le ijs- 
l^me de la réduction de l'inlérèt de 
l'argent, Le sj-atème agrÎRole. Le avs. 
téme du travail qui ae fixe et le réflfise 
dam UD objet permanent. La sysléms 
de l'équilibre permanent ec uéresM^ie 
de la richeaat et de la misire Réduc- 
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tion do CCI sjaltmei à dsi pointi oom- de celles des ii 



I d'Indusiri» er du 



L'vre deuxième, Dca tystènie» iur- 
le travail. Intmdiictioii. Influente dit 
travail tur la rlehriie, Chap, \er. 
C«ite inlluenw n'eii jwini lésprvée 

«cluaivemeat à un geore de irBnil. 
Le travail ^aa^ rechange db peut |)u9 
produire la riclicsjn , ce qiti est prouva 
j>ar la travail îles peu(ile> ch.isseurj et 
ictjiopbagei, à<^s peuples pusleun el 
dM peuple! RiiliivAieurs La ricfaeiss 



dans rHiiii[[tiii#, comme «Uni le» siè- 
cles moderoea. Erreur îles écODomiaies 
qui fuDl consislFT ta (iclie^se dans la 
production agricole Sflng réi:hjnge des 



ll'écli 



!S iden 



? Opinion» lie M. Rirardoei 
de M. Sa>- Examen de cet deux opi- 

Chap, le. La fécondité Au triTail 
•it-elle particulière k (|uelques senrci 
de traraui ou communs à tous .' Elle 
n'est point particulière k quelijues gén- 
ies de tfaraui, mai) elleett commuDs 

Chap^ 3e. Y a t-il det travaux plia 

favorable» aux progrès de la richeise? 
• Le tnifail Bgriiole n'est: pas le plus 
produnif de tous les Cravaui: , parce 
qu'il limiie les accumulaiious; parce 
que la disiribntioQ de ses produila of- 
tre peu d'encourt^emeni à l'industrie. 



parce que son produll e 
trop iaibla pour (aire mi 
tinJment tous les ressorts , tous lea 
inltromens de la ricbeise al pour sub- 
venir au» besoins d'une grande puis- 
Mnce politique. Les travaux del'îndui- 
trie et du commerce sont priKrnblei , 
parce qu'ils son! susr.eiptibles d'une 
Eranile division, donnent lu plus grande 

-■ - '■ ' ■ CompaTaison 

ani Bricole) et 



d'Ailxm Smith, j 



des reuouTCei des ti 



tages etIeuTs iaconvénirns réciproques. 
Les peuples industrieux et comnier- 
çans n'ont rien Ii redouter de l'iiidus- 
trie et du commerce parmi les peuplas 
agricoles : leur industrie et leur com- 
merce en reçoivent au contraire une 
pi n< grande extension. L'iadnstrie ec 
i s comtDinsrce peuvent senis élever et 
conserver de grandes puissances poli- 

Chap. 4" ^" caiisei qui accroiaient 
Itifina du treuil, ,„f,aamt«u 
ieifaatUèi el améliorent lea produit}. 
Les causes qui augouncrni les forces 
du travail sont ; i". Sa ditision dans 
les ouvrages de l'industrie. 3°. La con- 
centration dans les truvanx agricoles. 
3°. L'invention des machiues. 

Chap. 5e. Des obstacles qui arrê- 
tent la progril du travail. Ces obsia- 
dm sont l'esclarage de l'quvTiei'- Ob- 
servations sur le travail de l'ouvrier 
dons les colonie*. 

PHILOSOPHIE. MORALE. 
POLITIQUE. 

Du îort de rHomme ^ans toutes 
les conditions. Du iortdes peitpUs 
dans tous Us siioUs, tt plus par- 
ticuUitement du sort aeCuel du 
peuple français. Par M- Ataït. r 
vol. in-ia. Chei l'/4uleur, rue 
du Gay-Trouia ,- et Le Nor^ 
■ maa4. 4 tr. — 4 ff- S" c. 

Priacipts de la Science morale et 
politique; ou Résumé des leçons 
donnée* au Collège d'Edimiourg. 
Par Adam Fe'guijon, professeur 
de philosophie Diorale-Traduit de 
l'anglais par A. D- KUffer. Che» 
les ntsrphaods de oouvttautà. 
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Dt l'Homme considéré dans les 
inttilutiom.Sa iBoraUetsonGou' 

_t>ememeatf suivi de queique» \>uti 
sur U contrat social. Brocb. ia-8. 
Châiteaurou;^. Biaguat. 

Maurice, ouvrage qui a remporté 
le pris proposé par la Sociiïté 
royale pour l'ainélioratioD dei 



prisons, en îavtmr Au meilleur 
livre destiné à être donné ea lec- 
ture aux étudians. Par M. L. P. 
DeJusiieu. i voLin-ii. Colat. 

VEarope aa mo^en âge : lra<luît 
de l'anglais de M, Heuri HaUam. 
& vol. in-8. Deiestreet Boulagt. 
7{T. 



QUATRIÈME CLASSE. 



VAUX ARTS. 

Le Temple dt la Gloire, je livrai- 
son ia-folio arec planches. Râ- 
pe*. ( Vojfz pour les différens 
prix de cet ouvrage le tome a 
de ce Journal , page 33g.) 

Annales 'du Musée df FécOk mo- 
derne des beaux-arts. Recueil de 
gravaresau (rail : salon de 1819. 
Par C. P. i.iindon,Tome 4- (Voyes 
le tome aa de ce Journal . même 
page ) 

Monumens anciens et modernes de 
fUindomtan , décrits sous le dow 
ble rapport archéologique et pit- 
toresque, etc. Psr L. Langlis , etc. 
95e livraboa in-fol. (Vojn pour 
le déveipppcmeal du titre, l'a- 
dresse et le prix le dëuziéme ca- 
hier de ce Journal iSsi.) 

Celte liviaiioa comieni ireiiafeuillea 

de WiW aiec quïtre planche*. 

Voici ce qui cit figuré diiDi 1» plan- 
chM, I*. pBgotlodeKBoiotiieiaaidaiia 
l'tla de ca doid. 3°. D^ aa*lia de Kaid- 



japvur (VisnpouT ) S». Indra, dira 
(lu Firmament, atiii dans ion jjrdin 
(Nnudano. ) 4'». Entrée de l'une de* 

Srories de Kaaaiy. Plan ds le grotte 
'Amboli. 

POÉSIES. THÉÂTRE. 

L'Amour maternel j ou de favan- 
lage d'allaiter ses enfans : pojme 
en quatre chanta enrichi de no-, . 
tel médicales , critiques et histo--^ 
riques. Par J. Sarrazia, docteur 
en médecine. 1 toL ïd-S. Barba 
et Delaunay. 

Poésies lyriques et huaoliques , etc. 
far M. Dorion , suivies de la tra- 
gédie d'Héromida' Reine dt Sa- 
gunU. I vol. io-8. FirminDidot. 

Mon Voyage dans les Ardennes. 
Par J. F.^Fiiart^. firoch. iu-S. 
Reaaudiire, 

Italie poétique. Dithyrambe. Par 
Henri \Terressan. firoch. in-S. 
Detaunay et Pillet. 76 c. 

Finélon; ou les vertus chrétientteii 
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poterne en Iroit chanl* , ^éc^dé 
ifune notice hUtOTÎ^ue sur Jb vu 
. de Fénélon , suivi, de noies , df^ 
aecdotes et de moraliUr. Par M. 
JPacard. a« édilioR îa-S. Broch. 
ornée du portrait de Pénélon- 
ChetCAuteur,» joD cabinet lil- 
tËntire, rue neuve de Luxem- 
bourg, n'. 3 et Blanehtrt. i Cr. 
5oe. , 

I]eures nou¥eikt. Par Mgr. dt Bo- 
lagne, k l'usage if» amateur» de 
la poëiie, contenant la mtste et 
aulrei prrèrei. i vol. in-i3 orné 
de vignettrs en taille-douce. 4 '<* 
librairie expéditive , rue de V^t- 
Irt-Sto , n\ 26. 3 fr.— 3 fr. 5» 

. cent. 

Zénobie, tragédie en cinq actes. 
|ParM. A07OH. Broch. in-S. Le 
{ tiormant, a fr. So c> Barha. 

■ Frédjgmde et BmnehauU , tragé- 
die en cinq acttM. Par M- Le 
Mercier, Broch. ia>8.3 fr. Slimt 
l^idreu: 

, Le Mari tt l'Amant , comédie en 
ua acte. Par M. Viol. Mime 
adresae. a fr. 

Un Momeal tfKmfrudenee , comé- 
die en trois actes et en proac. Far 
MM. ff^afflaré etFul^ens. Minu 
adrestel 

Zc Voyage à Dieppe , comédie en 
trfis actes et en prose. Par les 

' mimtt Auteurs. Sroch. is-8;. 
Mime ndresit. a fr. \ 

UOSIQUfi. 

JDwerliiaemenf poin- It/ortc-paao, 



composé d 

Ttdbuil^ , une ffaUe, quatre coa- 
tre-dantei et Wfe chasse. Par M ir- 
cellin de Jotiitforil. CbetPAuteur, 
rue de laUar^, n". ii. 4 Fr. Bu 

ROMANS. 

Histoire d'EslevaailU Gonzakx, 
surnommé le Garçoa de ioane hu- 
meur. Par Le Sage. 3 vol. in- 1 a. 
Genêts Jeune. 6 fr. — g fr. So c. 
— Le m«me. a vol. in- 18. 4 fc. 5o 
c— 5 fr. 5o c. 

Le fut-il, ne Ufitt.il pasiov /«lie 
et Charles :'suile el conclusion 
de l'Egoisme de M. figault-U 
Brun, a vol. in-la. Detaviene. i 
fr. * 

Xa Dùehuse Anne % ou les Souter- 
rains de Raoul ïî. 1 VoL in-ia. 
Bécket aîné. 5 fr.— 6 fr. tio c. 

jénnette et fViihelm; ou la eon- 
4 lonoe couronna. Traduit de l'al- 
lemand de Kolzebue. Par Ajad. 
Morel. 1 vol. în-13. Tenr^. 4 fr. 
-5fr. 

LinÉBATUBE. BIBUOGKA- 
PHIE. 

Aanalet de la lÀUdralure et de» 
Arts, i^.aoe. 3ie.33e.a$e.a4e. 
36e. 26e. a7e. aSe. âge. 3oe. 3ie 
livraisons. (Vo^eipourle déve- 
loppement du tiire, l'adresse et 
it prix le omièine cahier de ce 
journal iSao. ) 

liUio^aphie Arongjre ; ov Toile 
miAaéique iet awrogei inténf 
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wu «n tout gtnre qui ont paru 
ta tanfuts aneieaae* et moâtrnet 
dam ûs divers pays 'étrangers à t» 

France pendant les années l S i Ë il 
1810. Broch. in-B. Paris. Xwi*^- 
Ul et fViirtt. Strasbourg , mim^ 
maison lie commerce. 4 tt. Go r. 
Pour icononiiser r«9p>cii dam ca 
tc^j«rioLre, on a rru devair abriger Im 
Eitra en langm ftrungâre , et ; «jou- 
lar c|iMlquM mois en fTBDÇAÎ) , «ulG- 
MUi pour t.M rendra intslligîbtei. Par 
tctTB laime raiioD , on a •upprîmJ 
iitiii la chiffre iB-8°. a» WTieUt de 
ca format, cjui m la plut comaïaD, at 
Il mot Landrea aui lirras iMprîmJt 
«iiiDi catte tIIIb qui portcat na litre 
■nglaii : jes'-autret Formata at Haux 
d'impraiaion ont iti aoigneuiaineDt iiw 
di(|ué>. La cblffre m rapporte à r«Di]fc 
dccimalc du iourDaliMlechiffreanbe 
lu caL'Et ai à U pege- 



Catalogue sys tématique et faisante 
deianoitvelUhillériUure anglaise^ 
ou R&uni^ des principaux livres 
nouteaux m tout genre, cartes 
géographiques , ouvrages périodi- 
ques , etc. qui ont été publiés en 

. jingleteire dans le cours de l'on- 
née iSao,et pour lesquels il faut 
s^adresser à Londres , M*. ïo , So- 
ho - Squarre . ohei TrKattel et 
rViirle, el TreutUt fiU tt HVek- 
ler. A Paris, chez Treuttel et 
ff^ùrli , rue de Boarhon , n". 1 7 ; 
à Strasbourg , nUnie Maiâon de 
commerce, et dont toutes Itt boit- 
neg- libratrits de la France et de 
(étranger. Brodi. in-S. Mente 
adresse. 7SC 



CINQUIÈME CLASSE. 



MÉLANGES. 

Oeuvres compliles de M. Neaker, 
publiées par M. le baron de Staël, 
son ptlit'/its. Tocoei I, II, III, 
IV el V in-S. Paris , Trtuilel et 
W&rtXy rue deSourbon^n". 17. 
ASirasbourgetA l.oaAtn.Mime 
liaiioa-deeommMrce. Prix 6 fr Je 
vgLfwp.fin laA*. surpi^i.vélio. 
I«pteinln' Volume ronti«nt: P/olice, 
tutfS.'PietherparA. de Staîl-BoUtein. 
~Sitrhi légialaSion et le contmerce des 
graira, Le dsuitèine, le Lotiple rendit 
m Roipar M. Nec'itr. Le troisième , 
lf> Piicei relatii'ei à ton preiAUr minû- 
Urt. La niiatrièmn volume da soa ou- 
loigeiatiluK: Del'ÂdminUtratioada 
finances de la France, Le HiKjntiaie, 
'• •scond volume detwiouvrag*. Tous 



Mt morceaux, k lexceptîan Ju pr*> 
mier, sont coaaoa depuis bna-ienu* 
et jouissent delaplusarandersl^briie, 
tant en t'iabce qu'à I iijmitgcT : il ae< 
rsit donc superQu d'en donenr mtms 
l'aperçu. Noua nous lAtarfiias aeo- 
lemeot A faire connaître 'daas la 
prochain cahier , pac uat tr^-r^pida 
aaaljse , la notice au^ SI. Hacker. 

JOURNAUX. 

Journal des Savons. Cahier d'avril 

1831. 

Les articles 1ee [itus remarquables A% 
ce cahier, aont; Ensi sur l'faittoira 
des comtes sourersins de la France, 
par H. Baiuan de la Salle , (^ anif^'e 
de M. Bafaouard, ) — Estai sur les 
Mé^gtyptieft éf^ptreui . par P La^ur, 
(article de M. Abel-Remuiat ) — >jur 
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ChASSzV. Journaux. Atinonres, 



imprimée i 
cla J« M. B,ot.) 

ANNONCE, 

C olUciion tfet Auleurt dattiqmn la- 
tim, dWi*e nu Roi, pur Ti. E. Le- 
Tnaire, profeiiKUr da }>ri^jia latife n la 
ÏBCulcéilealeiii», Académie da Paris. 

Cette colUi^lion te compou) de Ca- 
tulle . Citât , CicjroQ , Cornilius Ni- 

I, L'IoTui, HoMce,'Jii vénal, Lucaiii, 



Pli 



Pro- 



Fluie la jeun. 
. Quinte-Curce, Quin.il 
lune, Séne<|ue-le Pliiloso|ihe , Sioi- 
que le Tmiique, Silius Iialicui. Sure, 
Suécone, Tïcire, Térenco. Tihille. 
Tite-Live, Valére-Maiime , Vale- 
riui Flaccut, Valériu» Pslerculu*, 
Virgile e[ Poètca latiai minorei; ea 



pieue. — Cinq da Virgile, — Trois 
<l'Ovi,t«. — Un qtii reiilcrme Conié- 
)iu9 Neposet cinq de Tticiie: ceideux 
(lernieri ouvrages $onl coiapltis. Voici 
ce qui dittioguB «iDguliérement celle 
belle, en Rcprïie. Textes rsvut sur les 
inaDuscrita de II tiibliolhéque du Roi ; 
vuriantea nonvellf-i ; notes exnticaiiiei 
dit lexie , tirées das plus babilei com- 
BientateuTS , et placées dîna un ordre 
plut méthodique ; interpréta rions et 
réllaiions tieu4ea, ajOuléea aul psaaa- 

Ï9s qui les Téclimaient pour une iniei- 
geore enliore dei auiaurs, pour te 
lent , lei coutume^, l'arrhjologio, les 
beatix-iirls philosophiques , la juris- 
prudeiire, les irnîtaiions , etC , caT> 
lea géographiques, deasioj, greiiires, 
ponraiis at tableaux j vies dea auteuri: 
câulogtiea dea éditions et traductions 
en dilTéranies langues ; iWez corrige 
et Bug mêmes; iWfx complet des DoiBtf 
de* DOiicei des cboseï remarquablea , 



correi»ioii des épreure^ juiiifirniioiiii 
caractèrai lypograpbirjues en lalio , 
grecel français , papier, fornwergroi- 
aeur ries volumes. On (ouscrii 4 /'a'ij, 
chez E. I^maire, éilitRur , boulevard 



Itali 



lien. »>.>«. preMueenlnr 
in. chinois; Trc.ieet et (fur. 



dft 



autres principaux Librairi 
ville A Londres, chi » Treatfel et 
Wiirtz et Trcuttclfil, et Bichur. J . 
Vienne, chei Schalbaeker. 

Conditioru de la touacHption, La 
prii de chaque Tolnme in<6° , en pa- 
pier fin saiioé eit da 6 francs (juand il 
■f E Bu-diMiOiu de 4oo pegM ; <le i o £r. 
quand il ne pMM pai 3) feuilles d'im- 
preuion, cW-à-dire, 5^4 pagra; da 
la fr. 5o cent. ; quand il moatedepuis 
33 jusqu'à 40 feuille» d'iwpteision îo- 
clntiveiDeDt j et de iS A-, lors^'il Vé- 



léve au-delii de 40 feuilles 
d^re , de 64a page» , quelqm 
nombre a uqud l'abondence deviuatié- 
res puisse te porter. I^e prix du volume 
en pupier vélin , esr double suitant 
l'naage et dans lea mémos proporlionl 
que les précédent. 

Lrs poriraita authsniiques des an» 
leurs et Jet tableaux lypographiguei 
des camps , dea géoéalogiet . etc. sont 
dqneés grain iiement aux souacrip- 
leurs; mais lea cartea géographiques , 
les gravurea et les lîgurei , en pâlît 
nombre , qui aonc jugées nécaisaires k 
lapérfection-de l'oiitritge, sode paj'ée* 
k part, et à un prix mmléré. 

En ïoiiacrivant , on paie 10 franc» 
if^ulnbles aur la dernière livraison , 
et on retire tout lea oavraget qui ont 
paru. Ou n'admet point ds aomcrip- 
lioa pb\iT des .ouvrages s^nréi. Quel- 
que soit l'époque à laquelle On iOUt- 
<:ri(e, les prix ci-desaua indiqués ne 
changeront pas |iour te» volume* i 
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JOURNAL GÉNÉRAL 



LITTERATURE DE FRANCE. 



SIXIÈME CAHIER, iSsi. 
Prix pour douze. cahieFs, i5 francsi 



tea. doublet prix, séfiarét par un tiret —, cottéi au* «/'lides 
annoncés dam ce journal ^ détignent le prix pour Paris ^el celui 
franc de port par la poste, jusqu'aux frontières de la France, Ces 
prix doivent nécessairement augmenter dans l'étranger , vu les fraii 
ultérieurs, t 



■ de U di, 



des lieux. 



PREMIÈRE CLASSE. 



HISTOIRE NATURELLE. 

Galerie des Oiseaux da Cabinet 
d'Histoire naturelle du Jardin du 
Roi , dessinée d'après nature par 
Paul Oudarl, peiotre d'histoire 
naturelle. jeetSelicraiion în-4- 
(*) ( Voyei pour radcewe et le 

(*) NausnvciKlanaO[ic£]etpr«iniâTB 
et deuilùme livraiioni dani le onaiême 
cabier dm ce journal in^o. La troisième 
dan* le preinier cahier de ce journal 
l8ai, Le*qualriimeelciii(jui4medani 
Is deuxième cahier el le lilîÈme daoj 
le troiiiime cahier. 



Journal général dt la Utlétature 



prix le troisième cahier de Cfi 
Journal iSai.) 

Etposilion méthodique des Genres 
de l'ordre des Polypiers , avec 
leur description et celle des prin- 
cipales espèces. figurées dans 84 
planches, tes 63 premières appar- 
tenant à CHistoire naturelle des 
Zoophytes d'Ellis et de Holanier j 
Far J. LamourouM D- E. S. , pro* 
fessear d'hisloire o alu relie i l'A- 
cadémie royale de Caen, corre*-- 
pondant de l'iaslilul noj'al, etc. 
I vol. iu-4. cartonné. Mad. veuve 
jlgasse. 4^ fr. 
iaFrance,ii^i>H''6 L 
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Clisse Î. Histoire naturelle. 



ttinicTire le jugemïtit norié 
'" ' reill " 



ouvrage par M. Latieill 

wticle , nous eïpoioro; 



D«D» un premlei: artiiJe, n 

r. 

pri, V." 

gu'ïl a tanue dans sa rédactiou- 

■ La domaine de lu zoologie et de 

■ la l)oiapic|uB s'est tellememsgrandi, 

■ qu'il n'est plus guère possible de se 
« passer Ae figures, [.'ouvrage d'F.ilis 

■ sur tel loopb^^ce* ï polypiers, publia . 
B après au more par Holnnder, seio* 

R Dé^iamoiiis satisfait, à c«t égard , 
K les vœux del lÏAttitalisies, Mais 

■ outre que le texte eiplii:aiif n'est 

■ plus aujourd'hui eu rapportuvec nos 
( tnéthoites , l'ouvrage est devenu rare 

■ francs.) Madame Agasse, proprié' 

■ lAie de les euiploj'er k la confi>ctiaa 
• d'un nouvel ouvrage qiti , sans dénu- 

■ lurer leprécédent, forœil pourcelte 
n partie < un tyuema ou un gênera ec 
« un ipeciea luccinct, aussi complet 

■ que possible, raufà augmenter l'ou- 
« TTBgs des plantes nécessaires. L'en- 
a treprise a i\i rondes k M. Lamou- 
a rou*, déji bien coRi}i| du publicpar 
.-son Hhtoirf. 4ef Polypiers, colli- 
« gènes UexiUes , et il l'a glorieiise- 

■ ment exécutée. L'exposition des ca- 

■ ractires des genres, au nombre de 



i3î,. 



Il 59 c 



1 la 



■ criptionde S^o espèces, i 
a dites. SI planche] nouvelles compo- 

<■ $iei de plus de 5im figures ircs-bien 

■ igravées d'après les dessins de l'au- 

• leur, et dont pluùeurisonlrelaiifes 

■ k des polj piers fossiles; une ivno- 
. ■ nimie Ëien choisie, st offrant t«u: 

• jours la phrase spécifique d'ËIIts el 

■ de HaUnder; los lieux d'habîlaiîont 

* le tout coordonné à une eiceDeule 

* méthode, fruit des propres recber- 
« ojies de l'auteur et de celle) d'un au- 
« trs laTOnl ^ui~a jer£ tant de lumiè- 



n ras sur cette partie de la zoologie i 
R M. le chevalier de La Marck Voilà 
<• de précieujt avantages qui donnent k 
> l'ouvrage de M Lamouroux uns 
• grande supériorité sur te précédent, 

■ et rendent méine son acquisition iii- 
t diipensable à cBux qui le possèdent, 
n pes défauts d'ordonnance dans l'eié- 
I cution typographique de plusieurs 

■ sent beaucoupà son étude; celui-ci, 
t loin d'encourir un tel reproche, peut 

■ élre cité comme un modèle en ce 
« ge^ire : l'emploi habile et raisonné 
« de divers caractères, des alîiic.is et 
1 desinlcrlignes fonlressoriir, au pre- 
1 niier coup-d'ceii , tout ce qui mcrile 

■ d'èrre distingué : enfin le prix du 

■ livre est d'un quiirt au-dessous de - 
« celui d'Ellis et de H.ilanderqui d'ail- 

leurs manque du ni le commerce. • 

Tel est le [agemeiit qu'a porté sur 
l'ouvrage de Ù. Lamouropx , M. La- 
ireille, l'un de» Naturaliste» les plui 
distingués et ai justement célèbre par 
tes profondes recherches lurlesinwcfei. 

Catalogue de la CollecCton des Ca- 
Uo-ptérti île &I. 1e haron dt Jean, 
lieutcDaul-génëral ilesariiiëesdu 
Roi , roininandeur de l'ordre 
royal de ia Ligiop-d'Hotinetjr, 
de l'ordre royal et mililaire de 
Saïnl-Liuis. 1 ToL iti-8. Crevot. 
4 fr. 

Dan» l 'avertissement placé n la téta 
de soiD ouvrage , M. de Jean^baerie 
qne as collection est le fruit de trente 
i^us de travaux et de recherches, l'une 
des plus considérables qui existent. 
Fabricïus na décrit qu'environ Sïio 
etpèces, tandis que fa collection de 



iBlogue 






de 6700 ; elle en suriou 
intecies d'Europe , et l'auteur ose 
croire qu'elle est aussi l'une de» mieux 
.nommées; sei vovHges eit Allemagne 
lui ayant petinis d'examiner en détail 
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lû CoItectiaiD.dai principaux enioDib- 
li^istes de ce puyi , el une correspoii- 

daace irèi-éienâue l'ayant mîi en rela- 
liDQ avec pres(]u» tom ceux qui ont 
<]uelque célébrité en Europe. H déiigne 
d'abord le) principales colieciioas qui 
eiiilenl ea Altemagiie .- i[ fait ensuite 



e lés 



<i lui 



ODE été Faitea par divers Naiurali] 
per de savBns voyageurs d'aprè» letirt 
«icnnions dans dilleieates partiel du 
globe et nolamibent daas plusieurs dé- 
pmlemenï de la France: enfin il olt- 
Mcve qu'il a ramassé lui-même une 
quantité prodigieuse d'insectes, l-a^ 
guerre, en lui Faisant parcourir une 
(taude partie de r£uropc, l'a mis à 
portée da faire de nombreuiei décoU' 
nttes : ses campagnes en Italie, ea 
Allemagne, en Aiuriche , en Prusse, 
en Pologne el ta Russie, et principa- 
lemenl un séjour de iroii ans en Es- 

Eagoe ei en Portugal, ont ctxisidéra- 
lemeac augmenté sa coUectiog. Lea 
événeoiens de i8i5 l'ijaai obligé de 
quitter la Franco , l'Entomologie a. 
profilé de son eiil : il a employé une 
année entière à explorer les hautes mou- 
lagnes de la Stjrie et une autre année 
i parcourir la Croatie et la Dalmaite, 
denuisle fond dulgolfe Adriatique iui> 
qu aux bouchas du Cataro : de retour 
à Paris , il a' consacré tout son temps à 
l'arrangement de sa collection et k la 
téJaciioa de son Catalogne. Dans ce 
double travail , il a pris pour base la 
méthode du béios de U science , ( M. 



Laiiei 



■.) ■ 



il a 






les derniers ouvrages de ce grand Na- 
turaliste, soit par lui, soit par d'autres 
Sarans ence genre, tant r.eux que l'en 
a fait connaitit! par desouvrages impri- 
nés, que par ceux: inédit* et qui ne 
sont indiqués que dans les collections. 
Pour chaque r>imille, il s'est servi des 

le plus particulièrement occupés, éi il 
1m bdique nommément. Lorsqu'on 
gkaiejiait connu sous plus'ieurinoma, 



il a placé an ■ dessous da celui qui 
était adopté, soit le nom que lui 
avaient donné d'autres auteurs , soit 
celui dont il faisait autrefois partie ; 
il a également placé, au-dessous de* 
noms spécifiques, les différeas nonis 
aous lesquels la mè/ne espèce était con- 
nue es les variétés qu'elle pouvait pré- 
senter} et il a réuui, [rar une aewVadie,' 
tout ce qui appartenait A la.niSme es- 
pèce. Le nom spécifique adopté, et qui 
se trouve le premier, est toujours on 

icre llalicpe. lia apporté le plus grand 
soin i indiquer bien exactement la 
pairie de chaque espèce , ainsi que des 
auteurs qui l'ont fait connaître. Au- 
dessous de chaque genre, ii a indiqué 
par un chiffre le nombre des espèces 
qu'il posséilaù ; et il à répété la même 
cboie i la Çn de chaque famille et de 
chaque section. 

Observations iur Us Mines de sel 
gemm'e qui eiiitent dans la vallée 
de la SeiUe. firoch. iii-8. Baitkat. 

BOTANIQUE. 

De CandoUe : Kegni vegelahilis Sys- 
lema ; sive Ordines , Gênera et 
Species Planlarum secundutn, me- 
thodi naturalis normas digesta- 
ritm ae descriptarum. Tomus se- 
cundas. {En français) Syslètne 
universel du Règne vë^Ëtal) ou 
Ordres, Genres et Espèces des 
Planches rédigées el décrites se- 
lon les règles de la mélhode na- 
lurelle. Toine second, i gros vol. 
in-8. en petit caractère. Paris , 
Treiiltel et Wuriî. Slrasboiir;;, 



Dekisert : tcortes sekctirPlanla-i 
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Clause I. Botanique, etc. 



TUHt quas in Systemale univtriali 
descripsit Aug. Pjr. de CandoU, 
tx arehetypis ipeeiminibus à P. J. 
F. Turpin delintala: et édita a 
Senj. Deletserl. vol. i , exhibens 
«tiUiruiceai , magnoUaceas , ano- 
naceas et mtaiipermeai. [ £a fran- 
çais) Figures choisi» des flanles 
qne,dans le Système uDÎversel, 
h décritei Aug. Pjr. de CaadvtU 
d'après les archétypes spéciaux , 
dessinés par P. G' ¥• Tur- 
pin et publiées par Benjavî" Dt- 
teisert. vol. i y représentant les 
dillenacées , les magaolîacées , 
les aDonéacées et les ménisper- 
nacéei. in~folio. Même adresse 
que ci- dessus. Papier vtlîn avec 
loo plauches 70 fr. in-4. papier 
Vélin So fr. papier fin 35 fr. 

H^riiEr* générai de l'Amalear, con- 
tenant ta description , l^histoire , 
Ic« propriétés et la culture des vé- 
gétaux utiles et agréahl'.s. Par 
Mordant De haunay, cootinué 
par M> hoyseleur de Longehamp. 
Avec des figures peintes d'après 
nature par M. P. Bessa, peintre 
d'histoire naturelle. Cinquante* 
cinquième , cinquante-sixième 
et cinquante -septième livrai- 
■an,avec figures coloriées. Au- 
dot, item Treactel et fVnrts. 
Frix de ckaque livraison g fr. 

Fhrt agénmse ; oa Desarïption mé- 
thodique des planta qui croissent 
dans U déparlement de Lot— et— 
Garonne, et dans quelques par- 
Hci des déparlemens voisins. I vol. 
ÎD-S.Agea. Prosper Noubel. 

i'W* htrdelaiie, ou Dtsoriplion 



earaelértstique des plantes fut 
croissent naturellement aux envi' 
rons de Bordeaux , avec l'élyma- 
iogie,le file, t'ipoqui déflorai- 
son , etc. leurs propriétés et Uurt 
principaux usages , précédée de. 
notions élémentaires sur la bota- 
nique. Par L. F. /■aterrade , pro- 
fesseur d'histoire naturelle et de 
ma thématiques, ae édition, en- 
tièrement refondue et augmen- 
tée d'un Essai sur la Flore dt la 
Gironde. Première livraison in- 13. 
Bordeaux. Aimé Brasseur. 

Les Roses. Par P. J. Redouté, aie 
livraison, gr. in-4. et in-fol. Che» 
r Auteur , rue de Seine , a*. 6. et 
ch« Treutlel et IVàrtz. A Straf 
bourg et à Londres , même Mai- 
son de commerce. 



Nous svoni iuccMsivem«ar annoncj 
In liviaiion* précédentes. Dsaa la 
Tingt-uniéme livraiaoa , l'aDienT djcrit 
1°. le roiier de Prorina S grandea feaiU 
let; leroiierspÎDule de lîemairB ; 3°. 
le qnau'e-Baiaoni ; (de Lelieut ) 4'. la 
raiier i milU-jpinei ; 5*. le tosîut de 
Cela à fleun pTolïfsre* ; {î". le rotin 
dea Alpet k liges faibles. 

PHYSIQOE. CHIMIE. 

£ssai ohronolof i^iM sur les hîi/ert 
lei plus rigoureux depuis Pan 5^6 
avant J. C. jusqu'en 1830 tnelu- 
sivement , suivi de quelques re- 
cherches sur Us effets Ut plus sin- 
guliers de la foudre , depuis 1 j^t 

jusqu'en iSai, le tout pré(»dé 
d'un Précis lumineux sur Phiver 
considéré sous les rapports astro-_ 
nomiques et mitéorologiqua, avec 
des notes sur les objets et sur Us 

faits Ut fbss curieux, de tabUaax 
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tl dt tables , elc. Par G- P. i vol. 
in-S. Renauard. 3 fr. 75 c. papier 
Télia 7 fr. 

'jinnaletde Chimie et de Physique. 
Far MM- Gay-Lussae el Arages. 
Tome'XVI, cahi«rdemarsi8ai. 
On s'abonne pour cei Annales 
cbn Crochard. Prix de ta sou- 
«erîplîan pour l'année, 74 f'- 
pour Paris. iS fr. pour toute l'é- 
tendue de la FiW>ce. 3a fr. pour 
Vétrangn. 

• Ce cabitr Mahcn» Im sujets sui> 





■a raatu 


j*. 


tlon . 


.W riuit); p«r M. 


Bérard. 




Nou. 


ellei recbercliai lur lei 


■ eEl«u de 


l'iode 


, et lur les pr^oautio 


lUiSIli 


vro 






E paf c 



Duaieaa remèilB ; par le docteui Coii 
dec. — rfouvalle] recherchei sut Jes 
lait que l'on obiene Hans la. diiiribii. 
tion (les Ttirces véEéiBle>; pn.i M. de 
Humlroldc. — Expericncei r«lïiivei t 
la fabrication detsavonj moU; par M, 
Colin. — Pris décnrn^I par l'Aroiléini* 
det science* dans aa iéanrepubliqusdu 
3 airiJ 1EI31. — Progrnmcne des prix 
proposât par la même Académie pour 
rannée iSaa. — Sur lacompreisibltitj 
de r«au; par M. Jaeob Perhiai. — 
Notice biuDti(i»e sur M. Petit, lu h. 
ta Sociéié phjlomaliquei pat U. Bioc, 
le iS Kvner itfii. — Obserrations 
néc^réologïques du mois de murs. 

PHYSIOLOGIE. MÉDECINE. 
CHmuBGiE. 
Journal de Physiologie expérimeiv^ 
laie. Par Fr. Mageadie , docteur 
en médecine, n'^, i. il parait de 
ce Journal quatre numéros par 
|D , chcï Méquignon— Marvii. 
Prix de l'année pauc lei soutccip- 
teurij 13 fr< 



Dictionnaire dei Seieneet médiealtt. 
Par une Société de médecins el 
de chirurgiens. 44e volume în-8, 
Ponctoucie. 9 fr. 
Ce Tolume contient les Uttrts RU k 

Journal complémentaire det Sowa- 
ces médicales. Tome IX. 35e ca- 
hier qui en ibit partie et qui est 
orné du porlrait de Winilowr. 
On s'abonne pour ce journal cbes 
FancAoucie. Le prî^ de l'abonne- 
ment pour l'année est de 3o fr. 
pour les souscripleun du Dic- 
tionnaire de» Sciences médicale* 
et de 36 fr. pour les noa-ious< 
cripteurt. 

PicA'onnoiM abrégé ât* Sciencta 
KtédicaUt. Par une partie des 
collaborateurs du Dictionnaire 
des Sciences médicales. Tome 
premier. î volumes ia-3. Bane- 
loueke. 

La Médecine aurative , ou la Pur— 
galion dirigée contre ia eaut* 
dei maladie reoonnae el ana— 
lysée dans cet ouvrage. ^Yu l.e 
Âoi, chirurgien coasullant. Se 
édition augmentée de beaucoup 
de fuits de pratique et d'un appel 
aui fins de recueillir ceux qui 
existent. 1 toi. in-ia. Chesi'ylu- 
teur , rue de Seine , faubourg 
Saint-Germain , u", 41). 5 fr. 

Mémoire fur les fiivret en Offo- 
sitiùa à la nouvelle doctrine. Far 
H- Dardonvilte , docteur en mé- 
decine de la Faculté de Paris. 
Broch. in-a.-Gabon. 5fr. 5o c. 

G/mnasti^ue médicale. ( Voya» 
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facile k chaque individu l'tpplieaiioo 
de ce moyen de lamé'/il appr&ie tu 
ïemnérameoï , assigne à chacun Is 

convient : d'autres applicaliongont jti 
ôfitiiites de la constitution , des tgss , 
des jodividus, de Habitude, du degré 
des forces des divers ayaièmet, etc. Ce 
cliapitre est ttriniuj par les précauliODi 
réclamées pour l'emploi de la gymnas- 
tique, par des conseils sur les véte- 
mens , par ime discustiqn sur l'utililâ 
des ceintures et des jarTetiïree k l'usage 
de la gymnastique. M. Loude n 



pour le développement du titre, 
l'adresse et le prix le précédeot 
cahier de ce journal. ) 
KouB revenons sur cet ouvrage pour 
«ta cet effet n 



Ls ne pouvions mieux 
y parvenir qu'en transcrivant le rap- 
port qui a été fait it ce sujet h la Socicié 
^e médecine par l'un do ses membres 
les plus disiiiigués (M. Esquirol. } 

M. Loude , ( j est-il dit , ) a mis en 
lèie de «on travail uqe inlroduciioa 
dant laquelle on lit a.vec intérêt quel- 
t\vts considérations géoéraléi sur rutî- 
liié de la gymnastique', un précis his- 
lotique de cet art, depuis son origine 
Jusqu'à noi jours. L'aiileur prévient 
qu'il ne se bornera pai à la description 
•èche el Brille des exercices qui serait 
privée de son principal intér£t, si l'on 
ti'indiquait pas eu même - lepps les 
effets produits par les divers exercices 
et les circonstances dans lesquelles 
ceux-ci doivent être pris.M, Loude s'esl 
donc iraré un plnh plus large que tout 
ce qui a élê publié jusqu'ici. C'est la 
première partie , de con plan qu'il sou- 
met i la société : c'est la gymnastique 
étudiée dans ses lapporisavec l'hygièns 
et appliquée à l'iiomaie sain qui fait 
l'objet du manuscrit dont on doit rendre 
compte à la société. 

Cepre 






e J'influe 



phale , 



i chapitre buitiém 

erciceg. muscglaires sur l'ancé. 
et réciproquement les effets de 
oeiui-cl sur le reste île l'organisme: cet 
examen le conduit i donner quelques 
préceptes sur la manière de diriger l'é- 
ducation des facultés morales et inteU 
lecluelles, elsur la conduite dès gens 
de lettres , s'ils veulent prévenir les 
suites fâcbeuses attachées à leur genre 
lie Tie. Ce travail daus_ lequel observe le 
rapporteur , on peut reprocher à l'au- 
teur de s'être trop b^ié de résoudre 
quelques questions encore litigieuses , 
accessoires d'ailleurs à son sujet, es: 
d'autant plu» "inléressant , que les ou- 

j ique anciens m 



n de la 



que le petit 



noinbre d'écrits modernes ne préseule 



chapitres. Dans les six pretniers, l'au- 


indication de leurs rapporta avec l'by 


teur traite du mouvement en général. 


giêne, par conséquent prités de leur 


classe les exercices , indique les effets 


plus grand intérêt, parti cul iiremenl 


généraux propre* à chaque classe : il 


pour le médecin. M. Loude a traité ce 


passe ensuite à l'examen des exercices 


sujet de plus haut, avec de* »ues plus 
philosophiques et plus médicajas,: il 


compris dans cbacunej ïl donne leur 


origine, en décrit les procédés prati- 
ques , en spécifie les efleis. Un cirapi- 


est ilésiruble que tous (es instituteurs 


As Ittjeunessc te péiiélrenl de* vérités 


irfc etiiier consacré aux gvmnasea mo^_ 


utiles que ptéieutB cet ouvrage remar. 


dernes, préseme une esquisse rapide 


quable encore par l'érudition dont il est 


de ces établissemens. Aprèf avoir ex- 




pa!« les différentes pratiques usitées 
dans les anciennes paWsires, leHes que 


s-M es proposent à la Société de donner 


son approbation A re premier travail 


Jrietions, onctions, etc. M. Londe 


de M Loude, en invitant son au- 


Iraile des applications gymnastiques. 


teur Jl poursuivre ses recherche», ses 


Ui , l'auieur n'a rien omii jjout rendra 


expériences et à melUe fin k loa our 
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Trage qu'il a si heureusement corn- 

TraUé des Membranes en général 
et dt diverses Membranes en par- 
ticulier. Par Xavier Bickat àts 
Sôciéléi de médeciae et phîlo- 
natique de l'ads; de cellt^s de 
Bruxelirs et de Lyon. I4oli- 
Telle édition, augmentée d'une 
notice liisloriquesurla vie el leS 
ouvrages de TAufeur. Pur M. 
Hassan. 1 vol. in>.S. Mé^uignon 

. Marris. Gabon. 

Cet ouvrage Tun des iJiref d« gloir» 
de aoD célèbre auteur a paru en iSr6. 
Nous l'anaonçODi ici , perce q»'il ne 
l'a pas été dan) notre lauriul lois de 
sa publicatioa. 



Tttédieo-'ehirHrgieal df.i 
hôpitaux et hospices civUs de l'a- 
7M, etc. (Voyei pour le déve- 
loppement dli litre < l'iidrcise et 
le prix le précédent cahier de ce 
}aurDaI. ] 

Cet ouvNge est pi^cédé. d'obinrta- 
libni prélinimaire) qui ont pour objet 
de démonrrpt l'uliliié majPUrB de sa 
, pubticalion : nous allons les mcilre 
lous let yeux de nos lecieun. 

Cette publication, y e»t-iidit, p.i- 
rattrj , uns doute à toutes les person* 
ues qui suivent avec quelque intéF^I tes 
ptogrûa dei sciences d obseHvnlïon , 
uHe de ces idées utiles dont le lécuiion 
doit iiifEiiliiblcnieiit contribuer a l'ac- 

cales. Hn effet , si l'on considère quels 
sont tes hommei dont lé conseil gêné- 
«j| a fail ctioix pour las placer à le tëie 
des divers hopit-iii de (a c»pii:ile; si 
l'on rédécliit ensuite ii rimmcnse iju^n- 
lilé de fait» rares et graves dé méde- 
tirie, d'accidens iinprevus et eitrjor- 
diuoirM de chiiuvgi« loumis k Ivx ob- 



'ogiff. Médecine'. 1C7 

scrvatton et k leur pratique, on eon- 
cevia niiément cju'un recueil où cba- 

cun d'eux aura disposa l'Iiistoire de» 
cas qui auroiit le plus froppi son aiten- 
fiun, où chacun aura inillijué le pré- 
cis des moyens qu'il aura mis en usage . 
pour combattre ces maladies, où entiii 
cliacim aura consigné le rétullat de set 
elforts et le produitde ses méditations} 
on concevra qu'un tel recueil do'.t oITrir ^ 
aux savans luuie espèie de garantio, 
aux Éliidinns lin véritable code sur la 
maniLie de voir et d'observer en mé- 
decine, k tous une licliesse de fuira et 
de dïEails qii'il est impossible de trou- 
ver ailteiiis (]u'à Pans. Telles ont été 
les intenliDiii du conseil gïnéra! : il 
n'a pas ^>tilu laisser plus long-lempt 
éc)i.ippci l'occasion d'Iionorcr le xèls 
et les Itunièi'us dfs hommes distingués 
qui , de tous leurs taleiu et de leurs 
veilles, l'aident k adoucir les inauidet. 
malheurrux'que la misère et les souf- - 
frances forcent A chercher un asile et 
des secouis dans les établisse m en s con- 
fiés k sa surveillance : il a voulu éga- 
lement présenter k la reconnaissanco 
puhlïr]ii* las témoignages ivldens dit 
léle, du snin, de la réflexion ,. do la 
méthode , du courage avec lesquels ils. 
rem]>ii]Sem leurs bieufuîianles et utile» 
fonctioas. l'ous les hommes éclairés 
conviendront que nul moj'ea n'était 
plus propre à établir on corps d'ob- 
servïiiiins méilica'as et chirurgicales 
bien authentiques. Les hf>pitaux d'uno 
grande ville régis par une n^me admj- 

lorme, peuvent Âtracousitléiés comme 
un assemblage animéet se renouvelant 
sans cesse . ds tous les faits imponan* 
que la dilférenue d'âge , de sexe , de 

lances imgirévues font naître et diver- 
siRent da mille manières. C'est d^s 
ces maisons que l'on peut, avet^ lapins 
de ceriituda, établir l'analogie ou la 
diEférencf qui existent entre das cas, 

s'eu d«tu an vaitei écoles qu« b soàr. 
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(kcia pnideDt et intelligent peut jtn- 
dier, cooipaier, juger lei avantaps 
de lel ou let traiienieDt eppliigué K la 
(nèoie mulariie. C'est )à qu îJ peut ap- 
précier la fdjbteise ou la lolidité de» 
«perçui sur le](]iiels la mèAer^De «vilé- 
Qiatiquea, de tout tampt , cWcbé il 
établir te* docllinei particulières: c'esc 
' ]à que let nuladies peu^eut élrc claa- 
«ées pr familles , pour ainsi diie^ quo 
leur nBiure peut Éirpinieui connue par 
la pot^ibiliié et la facilité de leur rap. 
prodiemeni j que leurs sfiopiônies 

Cuvent être pluivictoTieDtementconi. 
ttui par ati pl'odes de traitemeni 
inusités; que la pronostic peut être 
plus solidement assis, souvent m£m« 
feclîGé , d'après lii présence ou l'ab» 
«eu ce constantes de cerlaini pbénn- 
*ltiène«,d'aprèilM données et les signes 
les plus positifs,' (|u; les crises peuvent 
f Ire provoquées par l'emploi des oiédi- 

des doses insoliies; c'est enlia dant 
ces asiles di| pauvre qu'on peut voir de 
la manière la moios équ>v(K[ue, le dé- 
vtloppemenl {le toutes les pialadiei 
^uivoques Qu coutagïeutes dont l'in- 
Ouence aur toutes lej autres a écbapp^ 
jusqu'Ici au^aralyiesde le tbimie et au^ 
expériences de la pbj'sique! Qui pour- 
rait au)oard'bui méconnaître t'uiilits 
d'un recueil que tant de vrais l«lens et 
que tant d' observa lions iinporlaniel 
rendaient déjt tecommandabl^ , lorsi 
qu'iln'eiail encore que projeté' n'est-ce ^ 
pas un service réel rendu â l'huiliaiiiié 
qu'une collfclion où tout r« qui p«u( 
forlir des régies ordinaires de )a, 
pratique se lro(iveta léuQ.i? L'eipé- 
^ience □? nttns a que trop appfis que 
ces fuita, ces d^iads, ces. nombreux 

ineLit du ns chaque tifipiial en ftanrbis- 
ïenl difficile peut les lioiiles, Qb^r-, 
\és , rtrueillis p.ir les lémoiiH indis- 
pensublcs qiie l'Bdpimislrsiion y a pla- 
fée. ou par reui que la lqri.lilé j'er(nei 
d'j admettre, beaucoup d'entre eu^ 
W 9«P*Pt ^u"4 l'inlltucliQn d'un pçUt 



iiombrp. Pluiieur* ne donnât qna An» 
aperçus éloignés ; un grand nombre nq 
laissent dans l'esprit qna det traces 
fugitive* î et tous ont besoin d'éire réu- 
nis pour condnire le praticien fc la cer- 
titude qu'on peut acquérir en inéd«> 
cine. Ce sont cet parties isolées d'tm 
même ^isceau que le conseil vent rap- 
procher; c'est le fruit de tous les ef- 
foris , le produit de tous In talriu , la 
lésultat lie toutes les observations dont 
il veut présenter l'ensemble: «i» un 
mot , epri» avoir organisé des lecose 
cliniques dans pltisieurs dei grands 
bôpiiaui, le conseil veut par la publi- 
cité donnée aux obserraiioni recueil- 
lies dans tous, contribtier d'une ma' 

présent aux progrËs 'de la science la 
plus intéressante pour l'espèce bu- 
maine. Tous les médecins et cbimr- 
giens dea hôpitaux de la capitale se- 
conderont les intentions de l'autorilé 
Sui , en les bonorani de son choix , a 
lé sur eni la considération publique. 
Tons sentiront que l'a dminiatra lion 
qui leur fournit les moyens de perfee- 
tioaoer leur inslruclion et de la com- 
muniquer k leurs principaux élèves , a 
bien quelques droits à réclamer l'iolé- 
rât de ca qu'elle leur a piété avec tint 
de sagesse. Tous réfMndront avec zèle 
i. l'appel que le conseil fait avec force 
el coullauce. Tous enfin réuniront leurs 
cfforis aux siens , parreque ions pleî- 
ncment convaincus que la pratique îles 
bâpiiaui esi la soutce la plus féconda 
pour les observations les plut variées 
et les plut saines , voudront que leur 
expérience ne soii pas perdue pour 
ceux que l'ordre imoiuabla de la na- 
ture appelle à leur secourt. A cet égard, 
\e lonseil est loin de vouloir s'appro» 
iiTÏer le fiuit des veilles des praticiens 
dont il tecueitle Itu travaux : «I les dé. 



arctiiv 









, pour les pli' 

cer iians oes ouvrages qu'ils voudraient 

f uUier. §0(1 tiut «»t At ofi nea Ui|)« 
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DErdre &6 tout ce que la pratique dsi 
bôpitaux peut offrir de saillaiir^ son 
inlentioii e«t d'aiiurer à chacun son 
droifdeperfecltoDnemeaCid'iiivealloa; 
■■ Tolonté eoliR «t que la propriévé 
dei idéeï et des obserTaiiaul de cha- 
cun «oie aulheDliquemeiic reconnue , 
fidèlement conseriée, ei mite par la 
publicilj de cet annuaire à l'abri du 
plagiat. Entièrement étranger à )a can- 
nnuancc dei maladies établies parles 
Hosologisiel , 1e conseil n'a Mi >ui*i i 
'a diilribu lion des malériaui qu'il 






ordreque Celui des bA- 
: hospices, salon le ring assigné 



Dde Cl 



: Jtablis«i 



(Oin de les faire précédei 
celui de messieurs les médecins et chi- 
rurgicD* auquel ellei appartiennent 
dans cet ordre. Afin de ne rien négli- 
ger d'utile 11 l'ail de guérir , te conieil 
■ donné aux auteurs la facilité de faire 
graver lea piicei anaioniiques et les 
appareils nécessaires k l'iTiielItgaDcs de 
leurs mémoires et de leurs observations, 
•t l'on a fait chois d'au eriisredisiin- 
gué par ses talens, pour ne rien Uisiar 
à désirer à cet égard. 

^toherehes tur l'inflammation de 
4e Paraehaoide cérébrale et ipi- 



nale ; ou Histoire critique de 
i'^racfinid'j; otivrage fait con-- 
joialement par Parenl-du-Ckâ- 
lelel , ddcleur en médeciae de 
la Faculté Ae Paris , chevalier 
de la Légion-d'llooneur, mem- 
bre de pluiîturs sQciél^s de mé- 
decine, médecin des ditpeaiai— 
resde la Société philuntropîque, 
médecin en chef de la qualrième 
légion de la garde nulionalei 
et "Êi. Marliaet, docteur en mé- 
decine de la Faculté de Paris, 
et membre de plusieurs socié-^ 
té» de médecine, avec un rap- 
port fait h rinsiifut de France 
par MM. Portât, PelUlan, Halle 
et Dumirii. i vol. in-8. Cn- 

Noiu reviendrons sur rei ouvrage. 

MATHÉMATIQUES. 

Elimtas d'arithmétique. Par M. 
£ourdon, ofBcier del'uoiversité'i 
etc. 1 vol- in-8. Mad. C^aràtv.. 
5fr. 



DEUXIÈME CLASSE. 



ÉCQNOMIE RURALE ET DOMES- 
TIQUE. 

Houvtau Traité sur l'Art de la 
fahriealion dt la biire aigre. Par 
M- C C. , ancien brasseur. 3 vol, 
ia-8. Pouai. A- Vimif. 

l^'jirt défaire laiiire, ouvrage 
H4cBeiittire , théorique tt grati-. 



que, mis it la portée dto lout f» 
monde, donnant les oiojeas dfi 
faire la biire en toute laison , 
avec nombre de végétaux et pro~ 
duUi de ve'gétaux , soit roctnesoi* 
fruits i le» moyens de les eonser- 
ver plusieurs années et de let 
rendre propres aux embarcâlian^s i 
COUtenualausiipliuieui's ventiUr' 
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teurs hydrauliques, 'a dcscriplion 
de colorilères, nouveau moulin, à 
driche , noùi/tau ra/raiohisseur à 
l'usage des brasseries, distilUries 
et de beaucoup d'autres établisse- 
ment ; avec planches en taille- 
douce. Par L. F. D. 1 vol. in-3. 
Castellan-Goury. 5 fr. 5o c. 



Collection de macfhinet, inslrumens 
ustensiles, construotiorls , appa- 
reils , etc. employés dans l'éeono- 
mic rurale , domestique et indus 
Irielle , à' après les. dessins faits 
dans diverses parties de l'Europe. 
Far le comte de Lasteyrie. Tome 
If , ire. se el 3e livraisoas in-4. 
coatenantplusieursplanchesavéc 
le texte explicatif. A l'élabliste- 
n^eut lithographique du comte de 
lloiteyrie , rue du Bac, n". 58- 
Prix de chjque livraboa 5 fr. 

Essai théorique el expèrijnealalsur 
la résistance dufer forgé, conte- 
nant des expériences sur des bar- 
res chargées parallilement et per- 
penditulairtment à leur longueur ; 
sur un arc placé entre deux appuis 
fixes , et chargé en un ou plusieurs 
de ses points par tlei iarres qu'on 
essaie de tordre i auec des applicft- 
lions des résultats de ces expé- 
riences à l'art des constructions. 
Par A. Duleau, ancien élève de 
l'école Polylechniijue, ingéoieur 
des ponts et cliausséea. 1 vol. in-4, 
avecquntre planches. Mad.Cour.' 
vier. 8 fr. — <j fr. 

article premiert 
Cbargé en I Si 3 de lu réilactioa d'vii 

projet (le poai eu fer forgé paurle psa%. 



sage de la DoTdogoe devant Cubtae, 
l'auleut entreprît les expériences qui 
font l'objet de cet euai, dam la seule 
vue de calculer la raiiitance de) pièces 
de ce pont. Ce* ei\:irieacei oat donné 
des résultats applicable! k l'art des 
consiriictioni , et îl les a rasiemblée* 
dans ua méinoire prftenté au conseil 
, des ponts et cbauasfes. Cet essai a reçu 
l'approbutioa de l'Académie- Depuïa 
cette époque. Il a fait encore ijuslque* 
observations qu'il a réunies avec let 
preioières dans son essai : cet essai a. 
reçu l'approbation del'Aca demie royal* 
des sciences , d'apris un rapport fait 
par MM. Poisson, Girardel Ctaichy, 
dans la séance du 7 aoùciSig. Le con- 
seil général des ponts et dunssés*, sur 
l'avis d'une commission composée de 
MM. Bruyère, Berigtiy et De Prony, 
rapporteur, a Igateoient approuve le 
travail de l'auteur , et h demandé qu'il 

ingénieurs. Diipr^s cette demanda, 
MT le directeur général a bien voulu 
souscrire pour cent eieraplaires. Des 
Gurfrages aussi honorables ont fait eï- 
péier à l'auteur que son ouvrage pou. 

qui l'a engagé à le publier. Son pria* 
cipal but ayant élé de rendre te» résul- 
tats da ses eipériqpces applicables k la 
pratique, il a pensé qu'il convenait d'é* 
valûer la rcsistance du fer forgé poue 
des poids qui ne produisent que de lé- 
gères indeiions. Ua changement ds 
forme trop considérable compromet- 
trait la solidité des constructions dont 
le fer est destiné à réunir les diverssa. 
parties. Fresque tous les essais biis pré> 
céilumneni avaient eu.ftour but la dé- 
termination de la force nécetaiis poar 
rompre une barre tierce dans le snia 
de sa longueur: deux seule ment a valent 
é'é f;iits dans les vues qu'il se propo- 
sait ; ils él.iient dus à M. Aubrr , ini-. 
pecleur génér.i[ des^ ponts elchausiéet. 
Il résulte de ce's observations qne sî 
l'on charge une pièce dans son milieu^ 
perfeadicukireineuiiiBtougueDrtellA. 
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jn-end àai flèrliei proponionnellM aux 
cbareccc'eai la [iroprléié iju'lacli<j(ia 
la ihiorie pour une Inms élustique, la 
fer rdiitla <loiic diiiii ce ca) coniaïc un 
corpi doué d'uuB élaiticité purraitc. II 
était permis, (l'aprcs cela, d'ejpértT 
que las phjnomtnsi «lue présmierHit m 
réiiicaDCC pouiraienc Jtre nerçui jus- 
qu't ua ceriain point pat lu iléoiie: 

cupir dfli Tscbercbai eiposéei d;in) la 
première pariis de ton fnémuire el à 
comparer le réiuliui avec relui des ob- 
' «ervatioDi. Les expériences om èti fui- 
tes , ■ °. sur de* bnrtsi de fer chargées 
faomoniaUmeiit de poîJs irop fiiililM 
pour sliérer leur élasiicité, comme le 
«ont les pouires dun« les planchers en 
charpente, l". Sur les mfmcs haries 
cbarg^i veriicalement el résislunc 
comme colonnes en supports veni- 
caui. 3". Des systèmes de pièces en l'er 
liées entre elles de diverses mani.^rcs , 
afin d'augmenter par lit leur réiisiance. 
4^''. Sur une pièce cintrée natureliemeul 
et posée entre deux appuis fixes. Une 
arche en 1er fnrgâ, pourrait, si la IIeiÎ- 
lon de ses diverses partiel ét^it par- 
faîle , «tre considérée comme d'mie 
teule pièce, et résilierait i la maiiiiTC 
de l'arc soumis aux expériences. 5'. 
Sur des harret loiimïses A in'e force de 
torsion trop faible pour altérer leur 
élasticité, emploi qu'elle) sonidesii- 
njesa remplir dans[|ue)ques marhini's. 
L'auteur a lénni dans une deriiièie 
lection les résulluls des expérieurpa 
l'ailei par divers auieurATir te fer lurgù. 

Dans un second article , nous don - 
naroas la sommaire des ma ti ires qui 
lont traitées dans l'ouvrage.' 

j4nnafei de t'Induilrie nationale tt 
élraagirt ; OU Mercure feclinojo- 

gique:Reeu€Ude Mémoires jur/ej 
arts et métiers , les manufactures , 
le commerce, Pindustrie, l'agri- 
çuUiire , etc. Keuferuiaul la des- 



eription du Mifsée des produit* 
de l'Industrie française, eiposis 
au Louvre en 1819. l'arL- Sébast, 
Le Normand , profeueur ite 
tecltnologie el de» science* physi- 
co - chimiques appliquées aux 
orls, cl I,. G. V. rfe MoWon, in- 
génieur deatlomninet et forêts de 
lu Ciioronne , ancien élève de 
l'école Pulytechriique , meiobre 
de la Suciélé d'encoiiragement 
pour l'induïtrie nationale , de la 
Société royale académique des 
Sciences de Paris , etc. Tome 
quatrième, n*. i5. Mars 1811. 
Un Souscrit pour cet ouvrage 
chez Bachelier. 

Ce numéro contient : ExposUiart 
de l8ii). Ch&p, S. De l'horlageria. 
C'kap. 6. Des insirumens pneumati- 
nues et hydrauliques. Chap. 7. De« 
iiislrumeus de précaution. C/iap. S. 
Des insinuiens de méileciiw , de chi- 
rurgie et d'il) gUne publique. Chap. g 
et dernier. Dca ioslrumeiis de musique. 

l'industrie. Mémoire sur le clavin- 
harpe, de l'invention de M. Dietz. — 
Moven de, reconnaître la pureté des 
potasses, ties soudes et des sels de sou- 
des du commerce. — Dcicripiion 
d'une machine à percer et i couper 
KimuIlBuémeiit des barres de fer. — 
Procédé i|ue les Russes emploient pouir 
oiner leurs ouvrages en argent da 
gravures noires. — Préparation diL 
rinabre p^ir k voie hiimi.le. — Per- 
fectionnement de la fiibrication dei 
lolles peintes; pn»M. /. Thompson^ 
du cantou de Lancaster, Irdduii ils 
l'anglais par M Mcllet, correspon- 
dant. — betcripiion de trois niojtni 
de ilortr k l'huile, en or bruni , tomes 
sortes d'olijqts fabriques eu méi.il et 
verni<i. — Mémoire sur un pont en râ- 
bles de fer de âoo pieds d'ouverture. 
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Ce namfro Mt earicbl d'uoe plan* tei hane» da fer. s*. Font «n eahUm 
che double tepifiealaol , i°. machiDa. do Ùt da 5oo piedi d'oi 
k peicer et » couper »iiaul(aii ' 



TROISIEME CLASSE, 



STATISTIQUE. 

X.etlrei sur quelquei cantons de la 
Suisse, écrites «mSiç. 1 vol.io. 
S. NicoleelMongie aine. 7 fr. 



Le ranToa de Berne eit divisé ea 
bailliages ou, comme on parle t pré-- 
(em, en préfectures: chacune de ces 
préfectures nomms deux députés iMi 

ta nomme sutanl. Lel élections aa 
fonc daos chaque comaïune ï la majo- 
TÏié absolue des suiTrages des citoyens 
qui en aont membres, et sur la propo. 
sitioa des syndics, préposés et autres 
a^Rciers publics. ' Les condilioni d'éli- 
gibilité toi>(,d être ^é de treale ans an 
jnoins, et de posséder dix mille francs 
de Suisse, quinze mille francs de notre 
monnaie. Le résultat de ces élections 
communales produit quatre-fingt-aix 
conseillers, nombresulbsantsansdouie 
pour représenter le» intérits d'unii petit 
peuple et d'un territoire aussi borné, 
d'autant plus que ces élections limitée* 
cbscune dans la ressort de leurs Ioch- 
lités ne risquent pas d'être perverties 
au gré de l'influence ou de|suggeslioiis 
étrangères: il reste encore, pour corti- . 
pléler l« tien de la représentation u.i- 
tiouale , seiie pinces environ 1 remplir. 



Uiterareille latiiude hVsuns doute éié ' 

coaçtie par le légiskteur ijue dans ûet 



ouvre au mérite indigent , i la terttl 

tière desemplois publics, et cela de Ift 
manière la plus prompte, la plus bo- 
norable et ta ptui sûre, puisque dans 
une république il ne saurait exister do 
distinction plus Qatteuse pour un ci- 
toyen que te suffrage libre et volon- 
taire de ses magistrats: plusieurs choix 
de ce genre prouvent aussi que le sénat 
bernois t'est pénétré de l'esprit de ta 
consiiiurion j et il est clair qu'en la 
faisant il a pluiAt déféré k l'opinion 
publique qu'à des sugi;estions privées ; 
mais comme les meilleures institu- 
tions pèchent toujours par quelque* 
points et que celles qui paraissent irré' 
prochabldî en théorie sont souvent vî- 
cieusss daiu la pratique , parce qus ca 
sont des bommeS'eC presque loujouri 
des hommes passionnés qui les exécu- 
tent , il se pourrait bien que celle-ci 
fut sujèta A quelques^ inconvéniens; 
que , par eieniple , destinée k favoriser 
la mérite jusques dans les dernier; 
ran^s du peuple, elle ne se fit plus qu'au 
proht des vieux préjugé* des preien. 
lions surannées ; si qu'ainsi une me- 
snre propre à rendre te gouvernement 
plus populaire, ne tendit au contraire 
î fortifier les iqQuences aristocratique}. 
Le grand conseil est l'assemblée lé- 
gislative dti canton ; il discute et pro- 
mulgue las lois ; ptend les mesures de 
ooJice et de sùrel* gér.érale; décrètn 
les attiancps, les traités; nomme les 
étrangers, les député* iU 
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Situ er lel orGcicn Aa concingent fiiU- 
n\; ntbtt le compte st auneille l'a»- 
p)oi d«» rcTeniii public) : miii il co 

Iw dlfrércnie] brancfaei de l'admlaii- 
tratiooi reit« nucoriié eat reiniie bu 
petit conwil dont le> membrci tiii% 
4u grand ronieil et nom m^iigHlement 
i TÏe , lont •érilBblemem le> chefi tie 
la république: ces magiitra» «ont , 
comme pir le pssié, an nombre de 
vingt-sept, j compriiUi Jeux a-vjren 
<]ui en aODl les présideas perpétuel) , 
et qui partagent lei pouvoir* et les 
IieuineuTi de rstle dignîlé lupiéme. Le 
mtrae eaprii populyire cjiii b modifié 

la formedu grand conseil, le t'aii auisi 
par uns conséquence nécesiaire, remar- 
quer dans la compoailion du petit cou- 
teil. Lee bn bilans des villes et des cam- 
pagnes sont aplet i j liéger , et l'on 
cooipie BKluellement deux paytaru 



ae préparem le« décision* retatiTes k la 

levée des troupes et le* ordonnancea 

icernant le lervics et la disciplina 

liiairet , forme encore au sein du 

conaeil iitat x 



paraître encore bien laible , maia qui 
n'en ett pas moins remarquableau lein 
d'une ariHOCratio qui fut long-temp» 
Aussi iaCexible que celle de Berne, et 
qui, il faut bien en convnnir , avait 
acquis le droit de ae croire en posies- 
•ion de la aageue, comme ds la cou- 
fiaore de son pays. Le petit conseil, 
on conseil d'état est chargé de loua les 
détaila de radminisiralion , de la no- 
mination t tous tes eraploii civils, judi- 
cieires et mililairei du canton , de la trop e 
perception el de l'emploi des revenu!': que <' 
il propose les matières quidoiventétre elle < 
eouDiises à la délibération du grand les aj 
corueil, et jr porie les protêts de lois. 
Xet aftaires y sont discutée* eu com- 
mun et résolues à ta majorité des voîij 
ce qui n'empécba pas qu'il n'y ait de* 
. commissions spéciales , telles qu'un 



Les revenus de l'élat sont consïd^ 
Tables, relalivemeni à ce qu'il sont en 

grande partie de ces revenus consiste 
dan* le* biens que l'état même po»- 
sède à litre de propriétaire , dam le* 
fruits qu'il en retire et dans lei impôts 
qu'il y a établis, le cen» et la dixme : 
encore ce dernier que l'éiat ne perçoit 
sur ses terres qu'l titre de propriétaire, 
est-il une redrvance plutôt qu'un véri- 

Carticuliei 
s même cas , el le peuple préfère gé- 
néralemeul en ce paja une taxe aussi 
. modirée et dont la perception loujoura 
|)Topoitionnée k la récolte est simplmE 
î'acile, autant que les autres modes 
sont dispendieux et volontaires. Il j' a 
encore k Berne des impois indirects; 
les droit] de péage fpi existaient dans 
l'ancien régime ont été rétablis dans la 
nouveau, eussi bien que les redevances 
dont te produit , B- t-on dit à l'auteur, 
ae laisse pas d'Jlre copsîdérable. Le 
gouvernement de Berne, quoique gé- 
néralemeni peu favorable aui inven- 
tions modernes ne parait pas cependant 
celle-b: et il semble 






I. Ains 



oablis. 



ment de la police, des négociaiiom 

«t, en géoéral, des affaires dont li 

conduite exige pins de discrétion qu'on c'est le lil 

ne peut en attendre d'une discussion prit milite 

lumultueyse. Le toiutil i/< giurrt oA il l'est au* 



u,celuidutii 

qui est peut-être une garantie de plu» 

donnée aux transactions socisles, mais 

qui plus reriainement encore est uns 

source abondante de richesses pour la 

fisc. Une autre concession que le gou- 

E de £erne a paru i l'auteur 

faite aux idées du siècle , 

c lequel il propage l'es- 



ri Bujourd'huiJanslesav 
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dit motlesit 



I picil plu9 reapecU'ble e- 



iregulii 



Il l':iutei 



11 p- 



, de blim 
dei précautions trop bien JTisrifiées «l'a- 
vance par lu rêver» (ju*i Ëgimés celte 
république. ToDiefois. en laîaaaDi de 
côti la qiieition priDcipale qu'il aura 
ueut ètreoccation d'ejaminer Hilleurs, 
)l ne rait l'ïl ne doit pai résulter k la 
loDg'je pour le iranien de fifrne , p'us 
U'inconvéoienj <[rin d'avantages do re» 
étïbliMeiiieDS tmliuire*. La milicena- 
. tionale da re canton est cotuposcs de 
•Iiuii bataillon» Jbris cbneua de ton 
liooimes, ea tout 6,4ce hoinine): rra 
b'alailloDi sont exercé» tour à tour à 
£ernG, dont ils forment la garnison 
penJant un e»pnce de temps a»<i[>z 
court, et il» ne rrçoivdit une solde 

Îue pendant ta durée de ce ieriice. Or 
sembla i l'auteur que ai la coucf- 
3uence de ce service est de mettre bIus 
'enieiobleet plus d'unirormité dsoi 

Jarité dans les manoeuvres, elle doit 
ine aussi de fure coniracier à ce» di- 
vers curp» des habitudes et des vice» 
(te garnison, peu compatibles avec lei 
goflts et tes occupatiotii agricoles. Pour 

ton , et c'est \k , k vrai dire , la meil- 
. leuto sauve-garde, est-il donc ntr.ei- 

d'inslruclioD dans la capitale , au ris- 
que d'infecter la populjlion de» cam- 
}>9gnes V Neseraii-if pas plus nniiirel , 
plus sage, plu» GOnfuinie anx anricn- 
iie» maiîines qui étaient celle» de la 
hb'erté , que te coniingpnt fui exeri' j à 
]a dércDsedeses foyers, snni jamais te» 
perdre de vue, t ta réierve des ofli- 
ciers qui onl évidemment besoin d'une . 
«duealion guerrière plut forte ki ifni 
fçweiu plut aùémrnt n passer de 



mccitrs que le inUat ? (*) Le penplfl Aa 
Berne est naturellement belliqueux , et 
l'esprit marlial qui a présidé A la fon- 
dation de cet elat , qui en a produit 
l'a CCI ois semé ni , et qui , de no» jour* , 
en a «i'honorublemeat relardé la cfaAte, 
est trop gé aéra leiE eut réoandu dansle» 
haute» classes de la société, pourqu'on 
puisse craindre qu'il s'y afFtiib'isse ja- 
mais. Le letviceiétrangeT offre d'ail- 
leurs à ti^ jeunette bernoise le moyen 
d'ucquôrir l'instruction pratique qui 
lui -manque' dant ses fujeiXi et reU 
aidiii lan» doute , pour que la républi- 
que ait tou|nur», au besoin, uneejcel- 
Icnte école d'ofRciert ,*coaime elle 
trouve, dans le peuplade» communes, 
une pépinière de bans soldats, tou jour» 
d'autant pfusnrâiiàse ilévouer pour 
leur pays, qu on les aura moins dis- 
irail» des arfectiotis de famille qui les 

faiiacbenc. C'est donc à raffermir 
eiprit public par une meilleuro orga- 
nisation de» communes , bien plus qu'à 
former des garnison» et k peupler de» 
caséines que devrait travailler le ffm- 
vernemeni bernois : plut beureuz que 
d'autres état» qui ont à opérât les «é- 
mes réformes , celui-ci en a du moins 
les élémens dans sa main. Le peuple, 
long-le^» éloigné de» affaires par uns 
aristocratie rigoureuse peut prendre il 
ta cbose publique , un intéri^t propor- 
tionné k ta part que ta constitution lui 
accorde: i^ais soit une longue babi- 
tiitîe , soit par une confianca bien légi- 
time tans doute , ce peuple ne semble 
pas encore disposé k jouir complèle- 
ment de ses droits, et c'est déMirmais 



(•) Ceii 



it-ellebiei 



nornlité supposée de» ofïïciers 
n'esrelte pa» plug contagieuse que cells 
du soldat, par la fune»te manie da 
l'imitation plus commune dans ceita 
d'individus que dans l'autre? 









t celle du soldat qui trouve on* 
sorte d'eicuae de sa corruption dana 
celle de te* cbef». 
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ton inilifr^rencft qu'il faut vaincre, 
aprJiavoirussuT^sa liberté. Ici, comme 
i.Fribourf!. les aiiecqbléea éltctoralel 
toai peu rréqueateei, la payian is [aine, 

M n'est qu'aver^réiiuânanco qu'il quitio 



e pour 






l'état. Ceui même à qui le patriotism 
tient lieu d'ambïlion , et qui ronicn 
leni à quitter le gouvernement de.leu 
ferme pour celui de la république, sa 






t de leu 



lu lieu de celui de leurs lumières, op 
Beoi servilemeut, et malgré tous leu 
eirorli , restent plus fidèles ï leurs ;it 
tiens sonienirs qu'ft leurs pouvelii 
prérogative). Cetts disposition des e. 
priu qrielqua bonorable qu'elle sa 
dans «on principe, doit cesser poi 
rioijréi de la chose publique; et si b 
magistrats ont dignement répondu àl 
conJidjice du peuple, il est temps qu 
«onlour le peuple réponde à fa cOi 
Kance des magistrats. Il a semblé 
I auteur que riiiquiéludequil4,ramn; 
ea France , était la lésuical néceasaii 
d'un long et violent ébranlement, n 
pas cessé avec la cnuse qui l'avait prc 
duile, el qu'il n'ja jusqu'à présent qi 
la lettre de la constiiuiiou qui soit lii 



lixé 



îtl'u 



Bge qii 



■ peut 



f^ire, diftèrant au gré de mille peti 
imér£ts,de mille petites paistoOs qu'une 

des années pour l'a * " 



'état 






s f« milles 



Doblasdont la gloire se conroud .. __ 
c«IIe de l'ancien gouvernement, re- 

Ïretteut probablement im régime qui 
llsi Tavorable h leuraggrandisseinent 
et à celui de la républiqrie , et à consi- 
dérer la chose sans pjssion, il se peut 
<)ue ces regrets soient encore plus pa- 
triotiques qu'ils ne paraissent iuléres- 
lés.Lesnobles de Berne peuvent croire, 
«ans iniustice , qu'une constitution 
IDUI laquelle leur pallia fut libre, flo- 



rissante et respectée peni1>inl cinq sié' 
des . n'était pas en effet si vicieuse ; e.t 
fauteur soupçonne que la majorité de* 
citoyens , s'il leur était permis d'expri- 
mer leur VŒU , rentrerait sans peine 
sou» l'empira d'une conjlitution uni 
leur garanilisait tous les droits et les 
ai-aniages de» peuples libre» Les cLafa 
de réial plut unis id d'intention qui: 
ne le sont ceux de Fribourg, ne con- 

da la nation ; mais ils gouvernent avec 
la majorité des conseils qui ne semble 
pas le partager. D'un autre câlé, U 
petite bourgeoisie , qui est peut-étra 
|ilus accessible encore aux sugges- 
tions de i'ejprit populaire que la no- 
legrets de l'ancien ordre de> 



Aose! 



jUSqn, 



lisfnite de la part que lui lait la nou- 
velle constitution. Four se dédomma- 
ger d'une foule de petits oiïices qu'elle 
a perdu» par le retrancbcinenldu;ja>-j 
de raaà et de l'^r^o^ie, elle vou- 
drait apparemment obtenir pins d'in- 
fluence dans le conseil, et l'intérâc 
privé sa couvre ici, comme ailleurs, 
du prétexte du bien public, La bour- 
geoisie de Berne, ainsi que celle de 
l'ribourg , aspire donc asseï ouverle- 

|^t quoique . duns ces deux républiques 
la majorité du gouvernement, d'accord 
avec celle du peuple rejiotisse cctia 
prétention , il en résulte toujours une 
inquiétude vague qui empËcbe l'etalde 
s'affermir et de prospérer. La JKlousifl 
Dt la défiance que lesdi vers ordress'îns- 
jiirenfmutuellement, répandent de U 
fjiblesse dans les conseils et entreiiea- 
nent un certain mal-ai^c dans le corps 
politique; el il est dilTirile Je prévoir 
que! sera le terme ou le résultat de ' 
ceite Intle entredes préjugés et des înié- 
■ rets 1 ■ - " 



mbarr 



Berne, 



acquisition, on | 



peut bien 



faite do la partie caflioliquederévéch» 
de Bile , en vertu des nouvelle» dis^io- 
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iitioai éniaii£et;da congrèi de Vienne. 
I.a diflicullé Je coatilier let in_tér*t$ 
d'un pfljJ catholique avec lo tégirao 
d'un peuple protesiant , et le peu d ac- 
cord qui règne actiiaflement entra le* 
babitudet et les msximesdet deux 



. a)oii 



iilel 



îauri de nouveaux obiucles i la m»!- 
tbe d'un gourerneoient déjà li peu 
maître de set niouvemeni et ti fjèi'é 
dans son alliance. T^e progrèa <les lu- 
miétei, >i ibdi i*t qu'il y ait réelle- 
jnent progrès de . - _- — 



fait 


paadu 


moini 


reinanfuer ici dans 


celu 


des 




et peut-êlrequVn 


«rie 


ceid 


eui^o 


esn'outriendecom- 


m un 


U. 




ont encore Ji Berne 


ceo 

Mit 


■elle, 




vaut la TévolutioD , 


pareS 


même 


i)u'à aucune époque 




T^pu 


iique, 


u du moins le» chef» 



3ui la gouceruaient ne le piquent point 
'une grande rigidité de principe* k 
cet égard. IL ne paraît pas que depuîa 
l'époque 8 aie z reculée de ■4'4 ^ '^ 
forme ait rendu au peuple beaucoupds 
vertus en échange des croyance! qu elle 
lui a âtées. L'incrédulité n'est pas rare 
à Berne, mais en revanche, le liber- 
tinage n'v en guère plus retenu , et il 
est peu d'éirangert qui n'aient eu le 
ipoyen , et peut-être qui n'aient pris 
la peine de s'en convaincre, dans le 
quartier de cetie ville qui en hlti sur 
le bord de l'Aar , et où loni situés tes 
bains. Il est même remarquable que 
Berne qui va de pair, lous ce raj>port 
Bvec les capitales les plus éclairées de 
l'Eupope, soit peul-itte relie qui ait 
produit le premier athée. L'auteur ici 
•e rappelé avoir lu dans le célèbre his- 
torien Muller, qu'un certain Loefiet 
Îai'avait, dit en propres termes Mul- 
rr , la foi fus i on nommt croyance 
d'apricfort, fut bridé en iSjSStaré' 
quisition de rofScial <Je t'énéque. Fen- 
dant qu'on le conduisait au Jieu de 

usitée en pareil cas , mon ,ami , dit-il , 
au bourreau , il n'y a pat là aitet Je 
bvii; u il mouTui aies cette iodiff^ 



rence. Que feraient depliis, ditl'*It>l 
teur,. qu^ n'a fait l'esprit fort du qu«* 
torïième siicle , les philosophe* du 
dii-neuviéme ! 

t'Autriehe , etc. Par M. Marctlde 
Serre, etc. ( Vojei pour le àéve- 
loppemeol du titre, l'adresse et 
le prix le troisième cabier de ce 
journal.} . 

En considi^rant , tespectÏTement à 
l'empire d'Autriche , l'influence du 
climat et du «ol jur les mieurseï le 
caractère des ha bitaui , l'auteur après 
quelques obiervatioD* pleine* de saga- 
cité sur cette influence, soit sut les an- 
ciens peuples , loit si)r le* nations mo- 
dernes, remarque qu'on trouve dao« 
les poésies du nord de l'Allemagne ou 
eniousiusme Tague , un désir qui ne 
peut pa< atteindre un but ; l'imagloa- 
lion des Alletnands, dan* celle partie 
de leur territoire, est aussi féconde 

3u'illimiiée: eialtée par les hrouillanle 
u Nord , elle n'a JBmaii produit des 
modèles, ni dis cpuvtes qui went Bt- 
tei^^ un ceitain degré de prrectiàn ; 
ils ne peuvent pas souOrir le joug de» 
règles en littérature et veulent se per- 
dre dan* le vague de leurs idées. Tout 
y e reaseuli l'elfet d'une nature incer- 
taine; et le pouioir y a été aussi fluc- 
tuant qu' les idées. Les faommeséotai- 
rés, ne s'j accordent pat plut sur la 
domaine uestpéculations.quQ les priiK 
re* *ur les biens réel* do la terra. 
Dana le midi de l'Allemagne, on la na- 

ginalion s'ejralte bearicoup moin» : 1» 

coup plus concentré. Toutes le» pas- 
sions ont pris dans l'Allemagne méri- 
dionale un caractère de douceur par' 
licuher ! elle serait la contrée la plu» 
fortunée de l'Europe , si le gouverne- 
mtnx qui la dirige n^avaii pa» montré, 
dl^ un grand nombre de circonstén' 
cft , une faiblesse qui s'accorde peu 
ftvec la ugun de hi Ttwt. Tempat^ 
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pir Hmelimit, fcnile pir la nature île' 
wn lot , boaniiBs par ui iriitiln lions , 
■Jteie nuiatieat danl un état ila bieo' 
ètra monolone qui ne peal ttre oaiti- 
bta qu'i l'aciitiij de la peniie,' mai* 
jamatt au bonheur itei ciroyena- Lea 
faabjlani d* cane contrée paiiible et 
Homtde ne lUaïnint (]im de vivre de- 
aiin, comme ilt ont ïicu hier. Tout 
w fiii en Autriche plus pour le devoir '- 
que peur la gloire. Une naiioa qui o'ft 
piid'autre modèle que l'amour de let 
deioiri , doit Airs uue nalioa esientiet- 
Ismeul gjnèrense et probe. Les ANe> 
, iiiBDdt,en ginéra], et les Auirichiena 
■ibdessus de lau) , ont une sinririld et > 
DQï piobité i louie jpreuve ; ces eicel- 

dios la bonré de leurs iuslïtutiont que 
dtDt celle de ieur c«ur: leur caractère 

Giaible et calme , ainii que leurs ha- 
udet dame«IL<|ues , tout les porto à 
it» \Aiu d'onlre et d'uniou doni ils ne 
te déparieur.jamuîs. L'bl«er , obligés 
de M) rivotr en familles aujirès de leuri 
poelïs, et dan* des pièces àcbuufl'éei 
outra mesure , où itigne une almoa- 
phhe cbaude et lourde, ili prenueut 
'h habitude* dauces . en même temps 
lîië de leriraangse raleulic. 



que Tact 
La laotei 



t l'importance qu'ils j 
iDtribuenl k perpâiuer 
lèlolè èld'ho»- 



Ïilalii^ qu'ils e 

Irioles, soit, à l'égard de l'étranger. 
Cette boDflbt cette générosité que les - 
Allemandt^ftetteoc dans leurs inoia- 
^res.actions , sont les deux cboses qui 
iodispOieut le plus les Tojrageurs qui 
patcBurent l'Allemagne. (*J A ctiaquu 
|M, vous leur entend*» direi'a (>'est 



(*J Tout, ce que l'auteur dit ici « 
plus bas des Allemands en géaéral 
puralt s'appliquer parriculivremeiil 



mpoMible , fs ne puis faire ce quo 



M de la plus 






etqire v. 



c'est le cbose di 
ktaia ti voua iro 

les forces d'agir, alors ils ne tuilant 
plus avecleidifRcuités, il* font tout ce 
que TOUS désirei , oMissaai moiai .par 
l'espérance d'une récompensa, que pat 
le respect qu'ils oot pour le pouvoir el 
une volonté forieroenr prononcée; je 
leur ai en'endu dire> mille foia dan* 



■ .(C 



prssaioo de l'auteur) . ■ cet diables da 
França i> nous font faire tout ce qu'ils 
leulent.Hais comment leur lésister? Us 
veulent si furienieui! • On >e trompe- 
rait beaucoup si l'on croyait qu'avec 
de l'argaiti on peut (oui obtenir des 
Allemands ; il» sont Insensible* k on 
puissant mobile , mais ils ne rétiiteat 
jamais k rapj.iireiice du pouvoir el au 
ton décidé du cum mande ment. L'uiage 
de ae renl«rmrr l'hiver dans dea pièces 
jchauiféa* 4 l'excès par de» poêle* 
énormes , el où la fumée du tabac con- 
tribue encore ï former une alniosphère 

déjà observé Tautenr, diminuer leur 
■ctiviié et rendre leur «aug épais ec 
comme visqueux : la bière peut éga- 
lement y avoir de l'inBuenoe, en se 
qu'elle rellche Je aistèuie ncrveul : 
plus d'une fuis ea voyage , l'auteur ,■ 
été forcé de rester quelques heures 
d^ius ces pièces échaiilléea, auxqusllei 
on peut donner ia dêrtottiinaùon do 
tUilien (étuves), 'et il n'en aat jamsi* 
sorti *ahs ressentir lea effets de la. 
lourde atmoapfaère dans laquelle il a'è- 
tait trouvé plongé. 

Pnr une suiie de leur amour poiir 
l'ordre, les Auiiichii-ni (•) mettebt 
une grande proptelé dans leurs iStt- 



.(*) Ceci s'applique partie ni ièremènii 
à ce qu'il parait, lùi iiabitaus re l'Aii- 
liirbe, nommètueni A ceux de l'Aji- 
Irtcbe méridionale' 
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I piji iw Mal H 



iMa* , et l'en m Toit pfls 1 

C*«HMe «Uni !«• pBDilM tLI 

-d« l'Evrapc, de! ntlbaniMiM c 
da hiitloM 4e DTOMMr 1 c^é del'iU- 
gancA M ilu lu». Il n'tat paa bu wuf 
pajKu aulricbita qui n'ait un babil 
propre , ifM bMIM M iHM TKtinaata 
IbuTrie poBr l'bitar : «* lr«na Sam 
Uun tIamalirBi la mime prapiaia qi« 
' (l*iM Uqn TClanMni : Hch iatti ce* ba- 
biiitîAoi ruitiqwCïD'aonancala gr*n^ 
aMaWB ; mail ri«n nao plwi n'y indi- 
que la mitire et le lUnueoiMit: il* yot- 
MDI laiiri iJlcineaa tuaii tang-lampt 
qua Iw Françtia , insit ili les caoMr- 
««nt betucoup aaieni. Cala Iimi au 
gvAi •iaéral oe déceace at da proprati 
«ai raljgM la* gnanilla* cbai lat meo- 
«iaiia ; «t l'un nit qua ce n'eit fut sa 
dt* «oiadra* biaoraiia du gouiMTaa- 
■W<< da l'Aumcba de le* atoir toiala- 
'' au9t eitirpéi 1 
' aa doMiiiaitom. 

Lertqu'un paille anliEml leailble 
auK biaafaiii ac b« lea oublie jamaii, il 
mérita l'earime gfatérale , mI aw l'An- ^ 
Iricbian, Obli^ Ui , il en contetrara 
MHJDtira la lonvanir, tamli* qu'il pead 
faalaiaeiit la mtooire de* aiauiqn'an 
hiî a fain. On « repracbi a»s Autri- 
ehiaai d'ttra ajirfrateaieiil cirimo- 
siein •! d'attacbar trop d'ioifioTiaDM . 
«oa fmtiaali^ de l'étiquetie: biandci 
itraugan Ui oat iodir^ ea ridicuj* 
lOna Ta rapport, matt paul-ttra un peu 
UgàfapMnt : qui aedoil voir d«ai«ai(a 
pslitaaae Miaplia 'de formaltU* waa 
■uti* ik lear npril <rordra M de U- 

l'étiqoeite ei le* foraialiibda polite*ie 
Kmi plui obtertjet en ytllemagua 

' qu'ailleun . Is* prérogatjsea dunt y 
jwntfa Dobleiu en soui aussi en par- 
lîa la caûie : quiiqua^ dJEnarcatton 

■dw alataa* y loit batuHKutp plui poaî- 
tiva Qu'aillauM , -oMie déiRiruation n'a 
riea d'oIFeiiMinl , ttl aièm» de gisent ; 
la bonhoniic !• niMe au efTii, à tonc 
•a Autriche, mfime k l'orgueil aris- 
locTitUqiv ' hm uoiretiiidi du nord da 



l'AHctfngM ont Mm^é lae pmtfinmm 
Itt coouiiaitatM qni niirkaieM> levr 
wiftpetu, et «M coatnbui é Alar •■ 



d.im qi»b|a<i pravinen d» l'ÀBirUb 
«è le progri* dw h iiWrei a'a pM iêit 



pard [OUI )«■ joaoi oe qa'aH» arait 
d'odiaos C'att encore orn daa nnua* 
■MCI oominuim » AHonajo^, daat 
ta» hantai etattM d* ta Mc4(*,<le lénriir 
tiii grand ■oifrbra df litm Ikiiiaitaa, 
•I il n'ett pmn-èira poede pajrsanEa- 
rope oA l'on pr««iieiiMMitde dtp)6*e* 
et CD il* aJBM ootant d'imparuaca ; 
m»!* CMie iMaRie set bien pin* aa«- 
mttna daai l'AIIeaiitEM w y nJiH tiewdi 
quedaB)cril«dtimiin, où (rant l'kM- 
blUaemeni dei oeadéinct da ttmûiéi 
et «le Lanilibnt, Il ■'whMiit pa» Ma 
aenle onirertiié, tma eeDlb ■eadAane 

tfotl luttre lei univerhtéi de Gotiia- 
gue ei de Halle ont dowii h l'AHema- 
gne du nord, et l'inSnonee qae ce* 
graadidiaUi«*eniaB)ont«B« aor kprB> 
gr^ de* Inaièrsa. Eo Auttîcbe, OA 



tirmro* n'ont nitunj^cla), aa r e e (fa'aii 
arok qn'i'll pewrMient afbiUtr t'oMit 
niliialre, oAnifiDlnlDmiiTMdel'Ea- 
Tope modérée s'ontpindtréqn'AAeM, 
dai liirea poreMem littdrairM ne peu- 
vent y eroir aucune ht 
•ont, d'aprétcoiaqu'ilj 
d'eaprit paUio dan* l'A 
not^ qne dan* la *iul d« c 
«oatrjs, pures qu'iln'j règaa paad'eil- 
leuri d'eiptit d'unlié, quoiqu'il n'y lit 
'cependant ^'an leol ponnir. Ûavi 
rauae) pourraient c^teo dam donnaren 
Autriche un certain eMor à t'eaprit 
public et y rjreiller lepaliietitme) en 
ifeuK cauiei aom l'amonr de )■ patrie 
et du aonveTBin , enfin le bonbeOrdoit 
tou* In habitant jouiiaenr «Mi* des loi* 
prutertricei: pin* U bourenrt que COB- 
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merçADt , Ses Aucricbiei» lont ptr c«U 
néine pliM aTtachéi au )ol c]ui leiaiui 
naître ; ViaiJrlt ,da la patria en an 
tihl plua lia nu ion des callivatcurf 
on'à retui dea □jgociana , dont preaqua 
lunitiae but est la léuiiite de Itun 
«liJculatioDi toujoura renaiiaautra el 
dont dépend k chaque iuttanl leur mo» 
bile exiiT«Dca. L'agriculture eit bono- 
Tse en Auiricha, et ,1a aouvetain lui- 
même > senii dci]nelIeimporiaDceella 
Jtaii poiiT un empire dont le sol cai ai 
fertile. Lea habiteni du lud de l'Alle- 
magne , et BUTtoui ceui de l'Autricbe 
oat i^e imaginaiion beauroup plus 
calme que ceux dea pntlin du Murd' 
Génère ment peu ponja k la coiiiem- 
plalion , il] aont aujsi moint auscepti - 
l)lea d'enibouaiasme. Un ciel plui pur, 
un par» plua riani el une nature moina 
aaDTBge exercent suaai de rinlluenre 
tor leuT imagination : l'ili sont peu 
auacepiib'e; d'enibouiîaamF pnutla poi- 



:» beau] 



il> I 



Le sol qui Tea a tus naître, la lerib de 
leurs eieuK, celte tondue suite de. toÎi 

3 ni firent le bonheur de leurs pères et 
'eos-oiéme* , ces aitiiques aouTeuira, 
ceux du leoip» présenl, tout le «oulèva 
BulouT d'eiri , comme «n appel aux gi- 
n jreux sacrifices ; ils les font ces gén^ 
reux aacrificM, el l'eut hou lia tmu de 
la patrie eràptthe qu'ils ne leur pa- 
rainent péuibles : ainsi quoique lea 
Autrichiens aient en général un» ima- 

Sinatien [4l< calma que lea Allemunda 
n IfMd^ncnit cepebdaiK dans leuri 
offectisB* une leadaniie romoneiqu*. 

CHRONOLOGIE. HISTOIRE. 

TahUaux ehronolo^îquct de l'hh- 
loire ancienne el modernt pour 
finstruetioa de moti fiii. Pur 
J. G- Thouret, membre de l'as- 
sembla constituante, auteur de 
l'Abrégé des révolutions de l'aa- 
gien gQUvtrntmgnt fronçait. Pre- 
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nùi'tt partie, depnii In temps 
le» pliu reculés juiquà l'è^e 
chr^lieniie. in-falio oblong. Bri$- 
soi-^Thivart et Boisange frirtt. 
3ofr. 

Histoire uiùveriille , ancienne et 
moderne. Par M. le comte de, 
Séfur de l'Académie fraoçaise , 
pair de France , etc. avec un 
allas, par Taf-dteu.— Histoire an- ■ 
Cteoue- Tomes i et a. i vol. in-S. 
Efjaery. L'ouvrage aura dix vo- 
lumes in-8. il en paraîtra deux 
toutes le» six semaines : Ir prix 

- avec l'atlas est de 80 rr« ceux qui 
voudront retirer l'ouvrage par 
livraison* pujeront les deux ^rr< 
niera volumes d'avanee> 

Tahleaux ehronomélriquef , divisât 
par liieles, pour sentir à rhit~ 
toire de France , avec la carte des 
aggrandiisement tiiccessifs du 
royaume et un Précis iorn^ aux 
faits. Par F. Gojfaux, professeur 
rimérile AU collège de Louîs-te- 
Grand. &roch. îa-8. aveC seiie 
' planches dont une double. Chts 
Us Idarch/iads de nouvetutét. 

Hist^if^dei Français. Far J. Q. £»• 
mon de Sismonii , eorrespontUnt 
de l'Inatitut de France , de TAca- 
dtfmie iftipériale de Saint- P^tera- 

' bourg, de l'Académie royale dA 
Sciences de Priuae , membre ho- 
noraire de l'Université de Wil- 
ne, de l'Aoademio et d« la So- 
ciété dé* arto de Genève , îles 
Aeadëfflïes italiennes cle Caglïari , 
de Fistoîa ; de l'Acndémie ro- 
maine d'archéologie, et delaSo- 
Pontoniona de Nsfies. 3 vol- 
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iD-6, A Paris, TrtutUlet WUrtt. 
A Sti^bourg et à Londres , 
mime Maison de commeree. at 

. N'ouï refiendroDi iiir In Iroii prB< 
miera Tolumei de cet important ou- 
vrage dont nou> BToni «lonns une id^ 
rapide dam Je troïsiinie cahier de no- 
tre 'journal, en rsDDonfanl romma 
étaoi soiifprtate : nous noul borne- 
I0n> \c.\ k dire qu'il» compreuBent .leui 
{larliei, dom l'une tenïeitoe l'hiiloire 
de 1# première race de nos roii , dile 
An Méroiiutgkns . l'autre celle d» U 
race dile Uei i arlavingitnt ; l« tout 
eit précédé d'une Introduction. 

Précis des Maemens mitilaires , ou 
Essais iùstoriquet sur Ut campa- 
gnes de 1793 Â i8i4> etc. Par M. 
le comte Dumat.{Voyet pour le 
dëreloppenient du titre , l'a- 
dresse et le prix le deuxième ca- 
kierdece jouraal-) 



Aniele deuxième. (Tro: 



.it.) 



Si noi lecieuT*, dit Iil. le comité Du- 
mas , aou] re^irochaient d'Hvoir Itop 
' loiig-tempi filé leur attention lur les 
di*c;nstiDna politiques, uoui Kiiooi saai 
doute eicDBés par nmportance de leur 
résultai. La rupture de lu paix d'A- 
i^laaa eir.iiiisnt parget cauae«cae par 
tm contéqueucas . l'événement le plui 
touarquable de rbiaioire loaderne , 
parce que c'en celui qui kcelte épo- 
que et pour un loug avenir, a le ulua 
l^Sué »ur l'^ist de Ja société eu Eu- 
rope, et lur 1b' naiure dei rapports en- 
tre W gouvernemeni. fci «foiuihence 
une Douielte-ère, lu révolution .inu- 
(aiie alors «onsumin^, recotinue^r 
toui Ici. peuplai, avouée pat loui les 
SOOTeratni , ue pouvoil plu» être mile 
n question; rerles, les piinci|'e* de 
liberléet lei sentiment d'ioddpendanca 
duni 00 uffeciait de redvuier la piopa- 



gation ne pouvaient être pluirortemeDl' 
com|irinié! qu'il» ne l'éiaient par dd«' 
main de i'rr , à cette époqrie ou la car- 
dinal de Boiagelin , relevant aous les 
yeux de Bonaparte, les auleU de tu 
métropole , diiait in eonapecla ejas 
ailuil leria: lea passioni en effet tai- 
saient silence devant lui. Quelque dAt 
Sire l'issue de celie guerre , on y rom- 

Ïtameiiail, comme un te verra bientôt, 
) repos de (Oales lea nations el peut- 
être leur eiisiBucsi on ne faiiaif qu'ac- 
croître la domination du conquérant. 
Si, au coutruire, contre toute appa- 
rence, il la déiruiiail lui-niAoïs et pi-~ 
rinnit écriiri lou^ lea débris de ta pui»- 
sence. ta Francedéfiouilléede Ses con- 
qujies , mail plus illustrée par aes m- 
vers, ijue par ses victoires, devait être 
rendue 1 elle-mèine, à ses lois coosli- 
tnlionnellei, à tes princes: lea droîtt 
légiiiiiies de ceux-ci, '•olennellement 
abundoDoés par l'étranger, et pour ses 
moindres inlérèti, ne pouvaient revi- 
vre dans le ccnur des François qu'avec 
la liberté, par ces même* lois conati- 
tuiionnulles qu'elle avait dictées, par 
les aenlimenl qu'elle inapirait et par 
les aouveeui intérêts qa'elUavaitcrééa. 
Ainsi le véritaUe but des instigateur* 
de la guerre ne Ratait pa» £ire altnnt. 

BIOGRAPHIE. 

Histoire du Sergent Flavigny , où 
dix ans de ma Captiofté sur Ut 
pontons anglait,Avec deuxplaa- 
che», a vol. io-ia. I.e Narmant. 
Sfr.' 

^of ice sur M. Neeker ; par A. de 
Sldei-Holstein, ma petil-fili. i 
vol. in - 8. Paris , Treutlet et 
if^Urtz. Strasbourg et Loadrea. 
même Moûoa de eommerae. $ 
francs. 

Nou) rofiendrona lur cet ourrap. 
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de la vie et det ouurapi 
de J. J. Rousseau, composée de 
doeumem authentiques et dont une 
partie est resiée înea anue jusqu'à 
cejour,eld'uattiograp}ûe de ses 
conletnporains . copsidérés dam 
leurs rapports avec cet homme ce- 
libre; suivie (ie Lettres inédites, 
a vol. in-8. Pilicitr et Paschoud. 
i5fr. 
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.- La premier tolnmei^arer 
un» iniroilucliun iji>i oifre 
pliti de l'oiiTra^n. puis le» 
miéres punies dont il as coi 


ma H a 

lebilt 
d*I.I 
npwie. 


■bord 
e< le 
p>e- 


Première pan 
de 17IÎ à •jS''' 
analjtiaue de< l\ 


«. Premi. 

. CW on 


^JJ 


indi- 
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'mens omii par l'auteur. De-ixUme 
■période de l;65 à 177'. Roiii«e.m 
cha<9< de Brieiiae pHrt noiir Srrn<b 'mg. 
Son arrivée à Paris. Dipart pour l'An- 
gleterre Nonvpaul renieigti e rn os 
sur lu TUplitre aalTe Tlnme et Roui* 
iMu. Relotir de r* dernier ta Fr: nca. 
A flaire Thevenia. 'Mariage avec The- 
rmie I«T'a>senr, Rapponi entre Jean- 
Jacijiies et M de Saint . Germain. 
Traiii rncnnt^Ti pur cet nnrien ri.ili- 
laire. R^^u^seau ^otii'rit pour In »raiue 
-de Voltaire. Troisième néiiode de 

■ 17JO à 1778. CauJe présumable du 
retour de Jean Jacques i Paris Aven- 
tiire chei Sophio Arnond, E)étnil» par 
Dusumlxi pur madame de Genlig; p.ir 

' le prince de Ligne; par Bernardin ifs 

■ Saint Pierre; par Gr^irj; paiCarancei. 
UoR de Ronsieaù. Lattre de Miia- 
beau. Examen da« reprocbo* faits i 
J«an-Jacque*< 

DeuxUme partit. CorreipondartCf. 
. AnaljTM de muiealei letirc] éoLirnic* 



par dei notei 
cbrODologiqu* 

JDRISPRCDENCE. INSTBUC- 
TION. 

Le Droit des Gens e(c. Par M. de 
Wfl(i<!i, etc. (Voyeïpourie dé- 
veloppement du titre, l'adrene 
et le prix le preitiier eahier de 
cejournal i8at.) 



..vjolarion d'un trairi n 
un autre. I^ viot.iiion d'un traite dàn» 
un article pèuE en opérer la riiptur* 

.dans loua. Le traité pA-ii avec l'ua dat 
Goamciaïu. Dm alliaocat d'un état 

3 ni a passé ensuite ions lu proiectioa 
'an Buite. Traités rompus d'un com-- 
niun acrord. Chi^. 14» Des antres 
xomientiani pubUipies , Je ceilet gui 
tant. faite» par le» puittancra infhîeii- 
ret i en particulier de l'accor'l appelÀ 
en latin Sponsio , et det comitntioas 
,de souverains avec les particuliers. 
Des çoavenlioti.i fdiles par ka toiive- 
raio»'. De -celle) <[vi se font p.tr dej 
paissaDcea «iibalteraes: Des tirai t^s l'ai is 
par une personne .puUiqiie, sans ordre 
du lonverain , ou sans pouvoir suftï- 
t«nt. De l'accord appelé S^orrsi'».- l'èta c 
n'est poiot lié par un temblable ac- 
,cord. A quoi est tenu le promettant , 
quand il est désavoué A 4110! est tenu 

souverain. De ceux qu'il fait au imm 
de l'état atecdei ti^trticu'iers: ili obli' 
ae^l la nation et les «uccefsrun. Des 
dettes du souverain et de l'état. I><'i 
donations du ionveraia. Chap. \it. 
De la foi det traités. Da ce droit aaciJ 
parmi le* nations ; lei traités fi>ni Ini 
•Dire les nriiont. La foi det ir-ilit v t 
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MCTJe. Celui qiû *îok mi traita, viole 
la droit dei geai. Droit dM-aalbna 
GpDLrs Celui qui mJpriM la foi du (ni- 
ti*' Aiieintai donoiei par \et pipn an 
droit des f,ati : cet abui auiorlié par 
Ih priocn. Uiage du •eriDeai dan* lai 

tion ; il n'en cbanga poioi la ii:iture. 
il na donna p» de prérogatÏTa 1 



donnar ioxet k uv 1 

aHiv£ratîon$. La foi de* [railj»lic di- 

Ïead poiai delà diffjraDr^derelJgioD. 
ifcautionià prendre aa diretiaitl le* 
naitf). Combien one intarpijtatisn 
nnnifeMeaieDt fauita «tt contraire t 
k fai del irailéi. De lafoi laciie. Ckmp, 
|6«. Dt* tûrttit doartiea pour l'obta^ 
vMiait dt* trmUê. De la garantia : elle 
Dc donna aucun droii d'inlerieoir daat 
J'exicDiion du iiaiti , >«□■ eo ttra te- 
quii : natora de robligstton qu'alla tm- 
po*e : la garaiitie ae peut pai anire au 
. droit d'un ùei* : duréa de la gara>t>«. 
De* traJI^ de eaurionnenent. Daa ea- 
gei, dai engageraen* , des kjpaib^ 
quas. Dei (Iroili d'uoe oaliim )or ce 

Si'elle tieot en, aagagement: cotninant 
le ait obligée da le leatiiner : cona- 
meiuellB peut ae Tappropiier. Da«ôu- 
gas : la libarlJ lenle dei ôlaget eit an- 
gHgJe; quand tta dott lei TeaTOjer; 
•'iU peuvent ttre relanuB pour va au- 
tre aujet; ila peuvent l'Aire pour lauci 
ptoptes Faiu. De l'eniTetian Af 6ta- 

S et : un aujal ne peut paa- reFuier d'al- 
ir en ôiage De la qu^Iiii daa Atage* : 
'il* ne doivent paa a'enfuir. L'dtaga qui 
meurt doit-il iïte remplacé ? De estai 
/jni prend la place d'un &taga. D'un 
Âtage qui parrimt 1 U couronné. L'aR^ 
g-i^ment du l'ôlags finît avec le tiuili. 
La tiolaiioii du traité fait injuM aux 
Atagai. Sort de l'àia^ quand celui qui 
l'a donné manque î soa eogagamant. 
X>u droit fondé lur la coutume. Liiaf. 
■7«. Dt t'inUrpritiUien dct trattit. Il 
e«: nôceiuire d'établir dea réglea d'ia- 
lerpréiaitou. rremtire maiime g^né- 
lale: il n'aM pa* permia d'inteipiéier 



ce qui d'b paaliaaoîo dlnterpiétaiîcA. 
Deuxième maxime générale. Si celui 
qui pouvait et devait s'eipliquer ne l'a 
paa fait , c'est à >od dam. Troiiiime 
maiima générale. Si l'un nireutrede* 
coDtractaos u'elt en droit d'fnierprétn' 
l'acte à aoa gré. Qoairième maiioie 
générale. Ou preud pour vrai ce qui 
ètt tufBiammeat déclaré On 4oil ■• 
peut paa ^ régler plutôt lur lea parolei du proua- 
lide, Dea taut que aur celtes de celui qui alipqle. 
Cinquième maxiiue générale. L'inlar- 
prétaiion doit se faire «uJvant dea ri- 

S lea certaines. La foi des trailéi oblige 
suivre ces règle». Règle générale 
d' interpréta lion. On doit expliquer la* 
termei conformément à l'usage com- 
loun. De l'iulerprétalioH daa irailA 
anciens. De* chicanes sur le* annf. 
régla à ce sujet. Des réservai ioni anen- 
tates. De l'interprétation de* tenat* 
techniques Dea termes dont la NeniG- 
cation admet des degré*. De quelques 
eiprassiona figoréei. Dea expression* 
équivoque* : règles pour ces deux ca*. 
Ce n'est poifit une nécessité de ne don- 
ner i un terme que le mâme ten» dus 
un même acte. On doit rejeter tonte 
interprétation oui mène i 1 abswde et 
celle quirendraitl'actenut et sans effet. 
Les interprétations gbscnres doivent 
être interprétée* par d'autres plus clai- 
res du même auteur. InierpTélalioat 
fondées sur la liaison du ditcours, tjrées 
de la liaison et des rapports de* cboias 
mêmes , ou fondées sor Ja raison d> 
Pacte. Des cas o& plusieuta niious ont 
concouru à déterminer la volonié< 1«- 
>n «ztf niiVp priie de la ninn 
Dea frsudea leodaqles é élu- 
der les loi) ou tes promessBi.; De l'in- 
terprélalion resltielive. Son usage pour 
éviter de tomber dap* l'abtuicdp ou 
dans CE qui est illicite , Ou dam re qin 
est trop dur ou liop onéreni : cal- 
ment elle doit rcaterrer la *igi|i6cUian 
convinBUemeni au sujet. Commeat la 
chsngemeni survenu dans l'état de* 
choie* peut fermer uae axceptioa- In* 
lerpréidiion d'un acta dana les cas im- 
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pritiM- De la niMji prifB à» la posii- 
biliU M aooaelilieuleeiuiecice d'une 
cboM. De* imprMiions imcsptîUfei 
d'up Maséwnduet c1'ud>kii pluiios- 

tgni. Des choui favonblet ot dea cho- 
l. Caqmien-uruiilirjcoiv. 
'* l'igililéf Bf- iJnorable) lecoo- 
iraire eat'ooifiu : co qui T«nd □□ acta 
uni «M odttoz. Ge om mine t chiing<r 

TttU f*éM(N 4« ctMIM.BM OiImUI î 

la co«inwT« t*i liiwf«yB. Dm rtuni 
MU'xf**. Inicrjirétii iiM) lia* cbosn b«<>- 
nbJF* ou tiàiruw'Çoiummit on doit 
i(lt«Tpré[N' Ifi iii-Ui de pure libéruliij 
' I la coTliiian liet Ipia ou de» [ntitii. 



, 3a., 



, Se., 



Sa,, ge., loe. TojjlM poDT l*« 
collUiun, Beuufijue giitiériie ^lur lu 

daolM. £AiV '^' '^'^ '^ marùire de 
Urminer Iti iiffinid» fotrs le* fV 
fiprt*. Pùwiùin x^né»!» tur cme ni»' 
Fihv. Toutp obiImi eit olillgée de don- 
jwr nii«fstli9n >uf ie« iu»f* ^i>f? 
4' un* ««■(« ComniHi lu iviiioiiipeu- 
wot abandaaw^ leurt drciu «i leuri 
jlUK* «w&. Ofl* vOfeju que la toi 
jntvum) leur recamiiHnde pour ter- 
^iper leur» différMiil- De l'uccom- 
m^deœngi «t è i'«iniitlf ■ Ue U iruiu- 
aciiap. De Jfl qiéduiiiga. De l'^icbî- 
;rafe. Uni coqlJ;reacE« ei congrèiDit- 
.tinctiû»! d** eat ivideni eidetcuidou- 
teuii. De* dwLtsMKqiielset detdroiEi 
moiiu importani. Voinpieiil on u le 
droit de recourir à la force dai» uiîe 
CauM douleuie et même noi tenirr 
d'antre» voie»; du droit dei gens Toton- 
lairet eu celle matière. Ondoiitou- 
joar* offrir de» condition* équitable». 
Droildo posietieurcn raatiiredoiilaiM** 
Comneoi on doit pourtuivre la r^a- 
l-stMo d'une injuK- Ou talù/a- Diver- 
MM auntirn* de punir uns en «nir 
. aax trmaa- De h rélorsioo de droit. 
pei r«pri*>illes De ce qui est requit 

Eour qu'ellei teipot légitimes, Sur quel» 
iea* aile» s'eiercesu L'état doit dé- 
doamHgT ceu( qui wufFrent par de* 
lepr^aille» : le touieraio seul peut ov- 



dooiier def représailles; ramnientfll»! 
peuvent avoir lieu contre une aaiion 
pour te fait de le* <u[st> et »a fattur 
des iBials léiéi, mais aaà ea hveur 
des étraoKer*. Ceui qui ont doon j lieu 
aux reprétadlea iloivanl dédomm.iger 
ceuj qui rn touffreui De <e qui pe«t 
passer puur un lefus de fdire justice. 
iji^Is arrêtés pour reprétadici. JDroil 
conire ceut qui s'gpoo'cnt «uï repii- 
laillei. De justes tepi£s.iII!B* lie iléiioiehc 
poiql DD |usi« juiet ilepifrre. dinoient 
on doit se borner aux repiéulllet, mi 
en venir anfin è la gueire. 

Sspek dt* Lois ramaiiitt , f*r 
GranHtt, Trniliiit par Ltqatea. 
'^^^>uv^:\\^l lïdiijiin rvïu* ul corri- 
gée. I vol in-U. Biiire. 



i^fom fréUmiuairii lur U Codf 
fimat;ovi Ecaiiiei\ lU la ligiila- 
tfoit oriminelU. Par BavQtw. > val. 
in-<8. jtttloiatBMoitx. H (t. 

Reaiieil complet iti Loit et Ordo»- 
nuaces du Aoyaume , etc. Par M. 
ImatbeH , avocat au Copseil di» 
Rei et à la Cour de caualion. 
AtiDéi: iflîO . oiiiième et d'"" 
xivoie cahiers, i fort *ol. io-S. ' 
chez Adort et l'Editeur , rue St- 
Antoine, n* 6j, et rue de Seinei 
faub.Stj-Geraiaiti, n°. 3i. 

Les Soiréet tout le vieux Tilttul ; 

' petit cours de marais en exempte'} 
ou Choix d'hiitorietUs destinée* i 
Cinstruelion tt à Camutemént de 
de titjeuntiie i imiltUion de l'alte- 

. mandie/.C.Cantpe.Par M' BrC' 
lon.-i vol. ia-itt. Menarti et Z?>! 
Aenne. 3 fr. 

Les Soirées de Rosehelle ; ou Jolies 
Hïjtoir» r.'tj'porUe^aruiiebonne 
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Mire de famîHt , pour/ormfr le 
«owr de $es enfant. Par Mad. R. 
H- Touchard. Chez C Auteur et Ut 
marehaadt de aouueauUt. 



VOYAGES. 

Voyage aux Alpes et en IlaUe; oa 
Lettres en prose et envers , conlc- 
aaat la description de cesconlries, 
avec dts délàils sur Us euriosilét 
TtalurelUs et induslritlUs, les ita- 
Uisstmens ,les hommes eélibres, 
etc. P&r Albert Montemont. a 
' vol. in-i8 avec àgux pUacbes et 
une carie géographique. Lelong. 
6tr. 

Voyage pittoresque en Corse. Par 
A. Joly Delavauhigaon. je. 8e et, 
9e lirraîsons grand ÎD-rolto. Cbei 
' l'Auteur , Tvé R\citep»ase , n*. 5 
et Engelmann. Le prix de chaque 
livraison estdeSfr. 

Choix ifi Voyages dans Ut fuatre 
parties du monde. Par J. lHakarty. 
4 rot. iii-8. avn 6gures et cartes 
géographiques. ï^eart et Uavi. 
M fr. 
L'ouvrage entier aura hait toIu- 



Voyage à ConslanitnopU , /ait à, 
l'occa.tion de l'ambassade deM. U 
comte de Choiseuil-Gouffîer, i la 

■ PorU Ottomane. PaïU. Vûbbé 

bncieu professeur de l'Université. 
ITOL in-a.P/A. 3fr. 

J^eltres sur le Pofphorti ou Rela- 
tion d'un Vova:ie en différenlet 
parties de ëOnent , pendant les 



.«.9. 



Voyage critique à fEtne 
Par De Courbillon. 3 vol. in-a. 
orné du fragment d'une totcrip- 
tîon chaldaïque prise sur une dea 
anciennes tours de Païenne , et 
d'une vignette .représentant le 
cAne de l'Elntt, lamaiionde Be- 
fuge et la toor du Philosophe. 
Motigieainé. i3 fr. (*) 

D'aprèi es ritre, on serair porté k 
cToice que le voyage ■« boeneà la visiM 
du mont Erna : ce leraît nne grave er- 
reur : outre la detcription de l'Etna , 
l'ouTnge embreue celle de presque toute 
la Sicile. En D'indiaosni que son ex- 
cursion k l'Etna , l'auteur a eu uns 
doute l'intentioD de slimuler davantega 
la curiosité des lecteurs, en la fixant 
particulièrement lur le phénomène U 
plua étonnem de k Sicile et sur lequel 
lia fait tel ubaervations les plusneuiet 
et les plus ioléressantes. Pour noua 
conformer k son inteniion , dou* noua 
arrêterons plus loog temps sitr l'Etna , 
mais nofis doaaeroas ua rapide aperçu 
e la Sicile,' en plu- 






1 le vojage à l'Étoa 
emporiera |)ius de déiaili. 

Pour giigaer la Sicile , te TOjagear 
irnipria une panie du royaume de Ne- 

S s Un des rédacteurs du journal d«a 
bals lui reproche un grand nombre 

(*) Nous avions di\k annoncé cet 
ouvrage dam le ïSa. volunie de œ 
journal, page a83 , et l'abondance des 
manèrei ne nous avait pas encore per- 
mis d'y reveuir ; nous en répétons ici 
l'unnaDce pour épargner i uos lecteurs 
la rechetcbe de cette pratuicre aonouce 
qui indiquait comme celle-ci l'adratM 
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j'arrmir *' géom|)hî(|aerw> m niH^dia» 
h relalion at c«ne iraferi^e : I* re- 
procbe iiaiu ■ paru trii-foodj; mais 
L voyogtuT parâltr* peu [-être ne usb- 
fie , %\ l'on conaîdire que 9oa aiten- 
tion te dirigeaii principalemeac »ur ta 
Sicile ; qu'il parrourait rapidemeac le- 
rojaunie du Naples , qu'il rgrueilUil 1 
la biie le* informatioas qu'on lai don- 
nailtmles contrée) qu'il tratenait et 
«u'il n'a paa eu le tempi d'en TiriAer 
1 exacrilude : il n'en a pasétl de oiêma 
eo Sicile i le principal objet ds ion 
voyage et dans la relaiioD duquel la 
critique n'a relevé aucunes erreur): il 
olMcrre «eulenent que le voya^ur a 
mi* une lorte d'aobarDemeui i signaler 
les méprises dans lesquelles sont sou- 
leottorobéa les' voviigeiirs qui avaient 
mité avant lui la Sicile, tais que £r>- 
doumt, Borck, Ryedetel , otc Quant 
à Bridowno, les reproches qu'il lui l'ail 
sont toujours Irien uppuvés, et le criii- 
queji'anrait aucune reparaiicn k lui 
.faire. A l'égard de Borch et ds Rye- 
desel, en niéme-temps qu'il fait re- 
marquer leurs erreurs, il relève la s.t- 
fiaciié et la jusiMse de plnsieurs 'le 
Jcnrt observsKOD', et il s'eo aide inâme 
quelquefois : c'est ce qu'on verra plu- 
sieurs fois dans l'unalyse quenousnous 
proposent de faire en plusteur* Brticl>-« 
de ses eirursiom dans les principaux 
Iteui delà Sicile et pariicatièremeiii 
•D mont Etna. 

Voyage dans la Grèce , etc. Par T. 
Ch- L. Pouqueville. { Voyei pour 
le développe ment du lirre. Ta- 
dresae el le prix le onzième ca- 
hier de ce jouraal ) 8>q. ) 



jinicU trohiimt et dernier. 

Dans le prérédeni cahier, ne 

loiu étions bornés k donner les soi 

naires îles minières traiiées duns 

iremter volume de cet imjiori.ini c 



tuivte la même marcIie Itl'égard die 
VolumM suivans, nous serions obligée 
de négliger un grand nombre d'ouvra- 
ges dont n'eus avons à rend» compte : 
nous nous boruonsdonc k observer que 
dans les trois autres volumes le savant 
voyageur continue, prses infatigable* 
racberchesoùVon nesai: ceqo'on <toiï 
. le plus admirer de la profondeurou de 
la sagacitéqui y régnent, de découvrit 
les vestiges épari de l'ancienne Grèce > 
Bulrefois si (lorissanle sous le régime 
de la liberté, dans la Oréca actuelle si 
dégénérée et si avilie «oui le joug de* 
stupides Ottomans- Four apprécier le 
méfiieéminent de l'ouvr^-'ESiilfautlire 
la savante et judirieuia jirefare qui esc 
1 la tite j elle suffira peur exciter vive, 
■uni le désir de connaiim avrc quelle 
évinence de talent , l'auieur a exécuriS 
le plan qu'il séttiit proposé dans M* 
laborieuses excursion» et dont il lait 
le plu* lumineux elpoié. (*J 

ÉCONOMIE POLITIQUE. 

De Ia Représentation naiionaU et 
de Itt loweraintlé en Angleterre 
.et en France. Par M. F. A. G. 
Mature, inspecletir g^n^ral dei 
études. Broch.iui. Mad. Agaise 
etEjmery. 

Rjai sar leî limites fui séparent 
le Pouvoir législatif du Pouvoir 

Jsamberl, aviicul aux Conseils du 
rm et a la Cour de cassalinn. 
Broch. in-S. Chez ies marcluitidi 
de nouveautés. 

Constitutions françaises depuis Vo* 
Tigine de la révolution jusques et 



lue que 



f«J L'Aut 
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fmprit ii Charte tamtiluta^- 
■ ntUt et lei lois orgiuiijaes mrudt- 
liei et Mises par ordre ckronoto- 
.gique, etc. procédé â?un discours 
■préliminaire sur l'état dti Fraoy 
. çais depuis le oommeaeem4'tl de la 
ménarehie français» j us qu^i, la ré* 
■volutionie 178g , et ititie intra- 
duetion à chaque coaatilation sur 
tes événtmens qui Us onf amenées. 
Par Léon Thiessée- Ppemiî'rç et 
deuxième lîvraitiuis. 3 vot.iii-i8. 
jliaLiirMriekistori^ue,rutSaiat- 
^ Honoré, K". 1S0.8 fr. 

Des Syttimti à'èeanomie politique, 
etc. Par M, Çh. Ganilli. (Voy« 

^ pour le développement du tilre , 
l'adresse et le prii le troisième 
cahier deceJouriijittSii.) - 

article iroiiiime. 

Suite du liere deuxième. Cliap. ler. 
Des apprentUsagei , desmatiTBs etde» 
corporations.— Ckap. 7e. Du (aleiro 
de l'ouvrier. — Chap. 7e et dernier. 
Conduaion du livre te. 

Livre troisième. Des aystimei sur les 
capitaux. Ckap, 1er. £n quoi conait- 
tent tes capitaux f Eat-ce daoi lei mi- 
taux laoonajis , ou dao» lei avance* 
de l'agricidiure , ou daat le» avancei 
«t les malières preniiiTes de lous lea 
travaux, dam )ei amélioration) du sol, 
dea instrument ei'det nactiinei , les 
métaux précieux , «t lot t^jeii réier- 
■ois k la eontommatioa eénérHJe ; ou 
dans les ÎDstrumens et let niacbiaes 
propres à abréger el A faciliter le tra> 
.vail ; ou ilxui raccumulsiiou (les pro' 
duits du travail? Chap. 3e. ComTtieiu 
le Jorinent les capitaux? Est-ce pur 
l'économie des fVais du travail agri- 
cole et pur l'auginemBiion du prii.det 
(IcDréut effecluée par la Commerça 
4k éiruager.ou par la plus ou moindre 



paiée BU iravail na* ftoiaait, t 



3a. ConBMnit M dùtrikuoM Ut BOp^ 
taux? Dsladi(ieikMi«MdM«Mpil>iWk , 

an capila] 6le , deilîiié 1 produire, um 
revenu , aa capital circulaut ilMimi 
à reniraiien des t-uet jitniM da «a» 
piul. Uans'quella pariia daa captMua 
. doit-eo ranger les métaui ■xonaaj'éas 
Le papier-crédit failrïl pania àot caf 
pitaux? Daresaerrevieiit da la poai 
aaie. Du placement dea rapilaKt4 in 
tértt. La uoi d« l'intiiAl (ié^nd-U da 
l'abondîlBce ou de la rurele des atA- 
laux moniiayét? l>eut-ll itta £■• |mt 
la loi ? Le prêt A ioiértl asi->J ■eaiiia' 
>mx ou ptéitidiciable k la rirbeueîDa 
la dette puMiqoa at de son amortiMa- 
■tieat. Chap. Se. Du profit de* capir 
taux, liât causas qui la délarnsiuaot. 
CAap. G>i ConeUtuendu Utrt ia. ■ 

Livre ijualrUme. Chapitre uniqat. 
Des sjyitêJnes sur la \>eiue de lalerreo» 
te fermage. 

Examen impartial des nouvelles 
Vues de M. Roiert Owen, etc. 
(Voyei ppur le développctpent 
du (ilre , l'adreise el le prb: le 
premier cAbier de ce lournal 
.81..) 

Le irriducieur de cet ouvrage ( M. 
Larfoni J« Ladebuija f^it piécédrr ^ 
iradiittion d'une iirélace dont vûiti 
rfl,.ah.e. , 

Danger de'l'acrroiisenient di; nom< 
bre des pauvres. Motifs de la compo- 
sition de l'onvragest de sa publication. 
Dangereux efTelt de l'ignorance et des 
piéjugls. Nécessité i 
homme] aux principal 
deo* par eux métnai , ai aux lais itar- 
oelles de ia création. Dos relaiioal das 
Aires créés. C'est sur ce sjstàm« daar»- 
Utious que l'éducation doit être fon- 
dée. C'est d'apiés ce t|slùme que H. 



ité dé rappeler lai 
lOipei simple* at évi 



nign^Pdi-vGoOglc 



Classe IU. Économie poikttjue , etc. 187 

Kota sur la préface , anr l'iattâduc^ 



Owen a fooiU ■es'établUMmsii* pout' 
ramMioratien da lOTt de« patiirei. Clb- 
Mnaiioni Mir cet imporiaot objet. Ex- 
trait d'une lettre de M. Ovven. Elirait 
du rapport da H. Btaughani aur l'édu- 
cation du peuple. Appel fc tout lei 
kooMaet qoi l'iuléretient au lort de 
j'iiumanilt , el k toui Im gouveme- 
mem tar cet tBiparlBol ouTrege. 

L'ouTiAge , pr&éJé d'une îacroduc- 
tiou , atc diviaé en iroii periies. 

Première partie. Chap. iw. Vum 
bievfsnBDiea de M.Oaren, et maiifi 
fpn doirem écarter lei préiugd* qui a* 
aoatéIevéic«nirec*tyaieme L'hap.te. 
ObaerratioD* addicianiiallei relativat 
aus cjrcontt^ncet qui «ni tt Ucu daiw 
Jiverwi aMcmbléM publiqu» à Uw- 

Dâualièime parti». Chapitre unifie. 
Coiurie naàct lur U Owen , rt de*- 
criplîÔD da Newlanatfc. Hiitoira dn 
AtabJiaiamaiia de Mavlauark, par H. 
Owen.Ia'bleide ta population deNaV' 
laiMrk. Bapport d'un dépniËdela ville 
deUeda aur le* éuiblitsdiMQi de New. 
lafitirk. Adreue du cviniié da Londrei 
■a août 1S19. 

Troitlème partit, Otap. 1er. De la 
diacipline établie par M . Onen , et dea 
Bvanlagei à recueillir d'un élabtiiM- 
ment t^aaài lar l'agriculture et les ma- 
oafiiclurei, vui Aan% finldr^l du Com- 
marce. Chap. at. Opioiou de M. 0»eii 
aur la coadilion pénible et malheu- 
reuaa de* cUiaei ouvriècea ; et rai- 
'aoni qu'il dauoe pour prouver la 
niceaiité de fonder dts établit seniei» 
■emb labiés à celui de Newlanflrk. 
Ckmf>. Se- Examen Impartial du plan 

Katiqoe et des opinioni ipéculativei 
. MÎ Owen. 

Quairième pa'tit. Chap. \er- Obser- 
vstionigénérateiaur réducHtion Clte^p. 
' le. Du aytième d'éduRution de M- 
Owen et du ajitènie d'euaeiguemeut 
Blutuel. 

Appendice , par luiie d'une coin- 
inuDlcation reçue de M. Oncn. 



TabUtaix da fa populatiqndeNaff-^ . 
Jauatk. Da la diviaioii de* clawM de U 
populaùoa en Angleterre. 

PHIt-OSOPHlE. RELIGION. 

iAare AurèU; ou Hij loire pfctiMO» 
phique de Uoro • ^nlonin : ou* 
vrage oà l'an pr^nle dans levr 
mtiet etirioD un ordre no uireaK 

' Ici maxioiei Ae ce prinee, qni 
on {'pour titre : fentets de Marc- 
Antoain de lui-mime àlui-mime, 
et tel rapportant aux acte* de ta 
vie puttiqueetprivét. 4 vo'- iti-6. 
oraês 4u pertreil eu Uare>Aurélt 
au tr^t. Cbei AtUii et TrtutM 
etff^Urtt. PrixaffruDi». 

' Carte* dreùies pour tUUlOirt de 
MaTc-Aitrile, deslinéci àierviri 
celle de l'empire d'Oecideatju/qu'i 
leur deftrmilio» , etc. JLetdit» 
carte* , eu nombre de trou, im*- 
|triinft« sur létat v^lin en feuîl- 
Îm ou cartonni^a. Anx «dman 
d-dfssuj et chn Ch. Piquet , géo- 
graphe , quai Conti , II". 17. Prix 
8fr. 
KoiM revieadreiu Mr ces ourragêe. 

L'^t%li.Pyrrhonitn, etc. Par M. 
' Jondot , etc. ( Voyei poup le 4é- 

veloppeuteat du lilrc, l'adreMC 
, et |e prix le quatrième cabier da 

ce jourBal tSai.) 

Crt oiirraga eil dtviti en doute 
' cbepiires dont nous donneroni l'anar 
Ijis eo deux articles. 



Article premier. 




Chap i.r. Béverieadei w 
eut. Doi aeoiileun obeervai 


létepfaTM- 
[|oni lont 
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Classe ni. Philosophie. Religion. 

det Pjtrtioawat □ 



npiodiiiu de noi , 
turei Hrrivéei daniU Grèce à pluiieurs 
diiciplu de Pyrrlioa. Nier lel sens, 
c'est détruira toute espice de crojfaace 
religieiue, Montaigne se mocquo dra 
tceptîquM. Ceriiiude des' (ails pbyti- 
qnes. Remarquas' an sujet d'un deii- 
ziime sens. Funeste» exirémes daiu 
IeM|uelt se pelle l'esprit humain. Con- 
jectures puiriles de H, de la Menmiis. 
Chap, tt Aisiblas doutes de cet ^tï- 
vaio. L'Ame seule est capibte Aa maE- 
(rner les saniaiious. Ce que c'est que 
Vénergie ou l'hdrolime qui endort les 
sens ou plutAt qui leur commande. 
TlusieuTS Tjiits hiitoTiques ■ l'appui da 
cette BsseTiion. Dans certaines mala- 
dies de nerfs la dature le décolore : les 
sens nous trahissent alors. Horace con-. 
naissait ces maladies-i la médecine les 
a ejHciement dicrites. Ea boquesantd 
les sens ue sont pas des timoius sus- 
pects et menteurs. .Ceux qui 



mauvais ce que Dieu trouve ^d. Dfln- 
Ecrs de ce mécontentement bizArre. 
VoJlaire plaisanlait nuui sur le* oan- 
vres Ju créateur. Vide dans la lùtute 

et lï raison. Chap, 5t. Vermanenc* 
dei formes de la niilure. ludiiiduaiiié 
de lame prouvée : il fuut adorer les 
mystères de la proridence et non es- 
sayer de les expliquer. Les pères de Té- 



doute le sentiment e 



ll|OI 



r des 



plaisirs delà campagne. Chap. 3e. Dé- 
sastres du quinzième siècle , en opposi- 
tion k ceux de la fin du dix-builieme. 
-Corruption de mœurs. Guerres ciTiles. 
Jttassaorvsdu lajuin i4iS.Lb société 
jetait mise alors en questioji , autant 
.qu'elle l'est aujourd'hui. L'ordre géné- 
ral futrenversé durant un demi-siècle. 
. Tableaux tameotablel. Des bandits et 
de leurschefs. Chap. 4'. Du sentiment 
et de In raison. De quelle minière on 
définit le sentiment : ses cai-actères di- 
vers : c'esl l'organe Immédiat de l'Ame. 
Force adniir^Ne^du seniirnsnt : Traits 
historiques 1 l'appui : In vertu et la 
crime en attestent la râ^lilé. Anecdo- 
tes frappjintes t ce sujet. ^La raîion 
nous vient de Dieu ; eHe doit s'aoé.in- 
tir en présence de re Dieu : la saine 
philosophie convient de celte vériié : la 






I. Nou. 



u système de phantastnagorie itna 
M. De la Mennais. Dispui 



Kiné pt 

d'un philosophe avec un des pares dn 
concile de Nicée. Supposition raison- 
nable. M. Da la Mennais, k la plaite 
de ce _ père , n'aurait pas converti ce 
philosophe i preuves i\ l'eppai de cette 
assertion. Ckap. (î«. De ta pensèeït de 
l'être. M. De la Mennais ne veut pas 
que nnu» pensions et ne vaut pas que 
nous soyons. M. De la Uennnis en op- 
position avec tous les ssges de l'enti. 

Suite : son système détruit tout l'éili- 
ce du chriatianisma. Si le principe de 
la pensée , ai le principe de lexiMence 
ne se trouvent pas en nous . ils ne peu- 

décobé cette funeste doctrine à Leu- 
cippe : les protestans plus religieux que 
M. De la Mennnis. Charles Bonnet. Les 
sciences désormais ne sont plus que de* 
chimères. L'buteur est plus destructeur 

sur les sensations' FUisaut P^rtho- 
nisme, Bossuei et Pascal auraiem Fou- 
droyé uue pareille doctrine ; preuves i. 
t'jppui de ceite^asierlioD. Ridicule sys- 
tème de l'autonié générale : il fiiut r«' 
' noucer 1 cette doctrine ou ceiserd'itre 
chrétien. Les idollires eux-mêmes ne 
s'en accommodera ient pas. Tncobé- 
rcncB d'idées : ton tri dictions : la reli. 
giou devenue tine éftoqne. Eon de l'E- 
toile et VL. De la Mennais : deux coo- 
tTBSte* assPE pi<^uàns. Symbole de foi 
des protestant ; incroyable manière de 
panser à ce sujet : l'auteur les truite 
plu* Ai;il<|u'il ne Imiterait les paycns 
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at les Mniulmaos ; raisoiu explicative* 
de son antipaibie. pTière expialoite h 
l'Ëierael. Chap. '^e. S^'iuoiume de M. 
De U Mennuis : lea grandei phrsseï : 
lingiilier oubli i lu poéiie truuble lea 
idées du met a pti)' il ci en. Dieu i. 



bile. 



eula 



mobiEiié. Lea poiiiei aacrii peaieot 
bien difl'Jremiiienl. Preminr voyaga de 
l'auteur diiiisle ciel, Boisiiet aurait dés- 
BTOUJ 1 juteilr de l'Eisai lur l'indif- 
firetce en mmtUre de religian. M. De 
la llfeiiiKiii lU) tait pas délsndte Je p»u 
de T^ités qu'il daigne conserver sur la' 
terre : preuves >i l'appui de cette asser- 
tïoQ. Très - (oauvitise pluisanieria de sa 
part nu sujet de l'homiiie individuel 
«acriBé k la sociéii. Hoi des Messagètei.' 
Récit des voyageurs en Afrique. Rois ' 
de BenÎD et deja Câte-d'Ur. Mussacres 
religieux ptouvani au courmire que la 
■ociélé était sJcrifiée i l'individu. Des 
Ueticains. Chap.iie. Des pbilosipbes- 
médeciul- nouvelles découretles de 
M. Ue U Hennaii sur la l'olie. Hypo- 
ihèxa curieuse. Dis [i ne lion du bienet 
du mat détruite pat notre organiiaiion. 
propre. Fénélafi peusail bien diltérain-' 
mène. Anatomie. Les plus célèbres aié< 
dècins tienueni le mime langage que 
tenait autrefois David La conscience, 
iuge souverain du bien et du mal. Il 

Cicéroa apprécie plus religieusement 
que M. De la Mennais nuiio Organisa- 
tion propre. Eloge ds la droite raison 
par le Consul romain La loi aaiurelle 
ne peut pas Aire abrogée ; elle ne le fui 
pas même dans le temps de le <er/«w. 
f reuves conlirmaiives. 

Eludei de l'homme; ou Recherche! 
fur les J'acuUés de sentir et de 
jemtT. Par Charles Viclor àe 
Bonsletten, membre de plusieurs 

' Bt^drniies el socielés savuntes. 1 1 ' 
Ti>l, in-8, Genève et Paris, Pu j- 
ehoud. 9 fr. 
Nout reviendrous lur cet auvr«%e. 



La SaiaU - Bible , en latin el en 
français , avee tUs nolei , det pri- 
faees et dei diiiertationt , en 
vingt-cinq volumes , et un atlas 
composé de trente-huit cartes et 
5g»r«. Tomes VI el Vil. Chet 
Méquignon filt aîné. Prix de 
chaque volume 7 fr. 

Nous avons amioneé loi cinq pr«< 
mieri volumes dnns les preFédens e»- 
bieri de noire journal : la premiira 
psTtiede t'altai puruhra en octobre proî 



£e Nùuveau Testament de notre 
Seigneur Jésut-Christ , revu sur. 
les originaux par David Martin, 
avec des passages parallèle, ~ "" 
i stéréotype d'Herha». i vok 



indiu-B. i 



t d'Herhart. 1 



348 pages, surgriind-raiMit. Chel 
TrtaUel et f^iirtz. a fr. 5o c. sur 
papier vélin S fr. -^ Z< même , ■ 
format in- itJ, un fort votume de 
79»^ pages. Même adresse, a fr. 
, aS c. sur papier vélia> 4 fr. S<i 
cent 

Le Christianisme des geni du monda 
mis m apposition avee le virilahte 
Christianisme. Par fVilUam iVil- 
htrforee. Traduit de l'anglais sur 
la onzième édition, i vol. îu-8. 
Monlauban. CroziUiej. 

L'Analogie de la Religion nalurelU 
et révélée aven l ordre et It aourt 
de la nature. Par Joseph Butler, 
évéque de Durham. Tra-iult de 
l'aBglais. I vol. in-S. Brunot- 
Uibe. ' 

Les Leçons de la parole deiDOu 
sur Pétendue et Ûarigiat du mal 



n„jN.«j-v Google 



I9P 



Cxjuu IV. Beauic-Jru. 



dans ri«^ Pw C. E. T. Mou- Àtz fe. frindpauf Ki«ir«; h- 

ii*Hff et mcmbtt 4* l'Académî» « . 

dtrfieiBaçao. i roi. iii-S.Genére, ^*'" Mmudroo* mt «etou*ri|B. 



QUATRIÈME CLASSE. 



BtAnX-ARTS. 

Léi Monument de la Pranee classés 
chronologiquement , eoasiiéris 
soùs U.rappor fies faits histori- 
ques et de Cètude des arts. Par le 
cotate Alexandre de ha Éorde , 
membre de IlDStilut , eie. , etc. , 
etc. Lei deisins faits par ISK' 
Bourgeois , Banee , etc. Dou- 
liéme livraison rormalatlantique: 
Jouherl , à la Direction du voyage 
d'Espagne , rue Pavée , n". 3, pris 
le fant-Veuf, et Nicole. i8 fr. 
Oeire liiraiion codtimit lii plsocbei 
•ne le« eiplicationi, 

i". Pacs tarérale du cbilteau da 
Chaumont , 9ui In Loire; 3°. phFonds. 
d'une dei ircRilM de Tarcde (riompba 
amiqna à RliMdis; S°. Mrcopbagos ec 
■ncm frigiiMnt antiques à Ailet et k 
MarMiUa) 4°- ■>% de rriomplie «nfi- 

30* à Carailloai G°. «Da iotMattra er 
claili de TsTc de Camilloaj 6>. plan 
et détail! de l'arc de CaTaillon. 

Maurs etCoslumes desRuises, re- 
préaenlis en eiaquante planches 
eoloriétt et eiéeulées en Uthogra- 

' fkiepar A. G. tioubigint. i vol. 
grand ia-rotio. Paris, Treuttel 
et W^urtx. Strasbourg et L<-ndm, 
même Maisondeeommtree. Papier 
ordinaire ëo fr.-^apîer vélîn t ad 
: -A-ancs. 



• Il 7 a qiaitqaflt «injei <(at càtté 
» oolleeri«D a para an AagleceiTerella 

■ ra taçn l'aecoeil ta «lui Oatteor 

■ ît canple pea »ta W nflrages et 

■ eaiM classe d'amarean, qei ne Ut 

■ cas d'an deuin ifu'en raison dtracH 

■ du (aoips et de la peina c^e h 

■ tsur amis irexdcmer; i 






isjn 



I (jBi pr^Jreirt k cette ntani^ 

■ froidement priciense tme exAcation 

■ libre atbardlé, et qili, damiutoa- 
' Trsge da la datnre de celai quê p 

■ Moroeu aiijoifrd'bui an public , prfr 

■ senta avsRt wot rexaciitada du oea- 

■ innw obaarrée dans sM pins pefiia 

■ dëlalts , la vitHi de la pbystonoMi» 

• at de ^ éaratiiAre natioiial qni dia- 

■ linjoelas penplealesimsdes anfMs, 

• et cjal ta maniibsteat danslea noîtf' 

• drei parties du cofps. 

I Le doctanr Vaisa De CiUia, a% 
a vovait januis «es destins, sans dira 

• qnk leuTTiie, il sa croyait lirïtabls* 

• neat transponf dam sa patrie, • 
Voici nndicationdes sujets das cin- 
quante plancbes. {"} 

N". I. Paysan ruite.no.i. Upiéms 
niste , n'. 3. traîneaux detouaae pour 



(*) Ias explications trhi ddiaiUias da 
ces plancbes dont l'aHieur leia acc»«- 
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Cuui IV. Siaux-Ara , etc. 



igi 



f'kÎMr, V. 4,-Uieftù poar t«i paMet 
d« plaisir, a". 5. )*u dn montagaes 

da SaÎDi-Fâtertbourg , n'i,? emerte- 
meat d*t ftupMs , no. 8. twùoi { Toi- 
ture léjâre) , n°.g. concsn détrompai, 
n>. 10. coune» de cWj eidsctiB*iiui, 
n''. II, mendiant SataadBÏ), n". 11. 
todidei niuM , ir>. i3. droïka (fracTB 
d'M}, a'. 14. j«sd« btttm; n*. i5. 
nunÂi ■us OMneiiiblei gelit , «•. 16.- 
WMaibKe à* *illaf;««i* , b*. 17. nlUge 
rttus,m'.if hihicka {taixutuA'hiiet'i, 
'a°. 1.9. jea du twika, a*, so. foire 
ra*sé et jau de kaicbeli , o*. ai, jeune 
fille rnsM , n'>. 11. kaback (cabaret 
tUBM^,!!*: f^- tmndhaaài da fblra , 
n°. %^.^a ou intjritar d'MM ftWi- 
(onrujia, n". aS. toiture mont^ sur 
1m tMinMtrt , n*. 30. Aïkrtbaad ei 
b rutMS t B". Sj. ^n<ltrei 
', aS. cei»p«w* da filacai . n'. 



maTiée et Av&a oa * ieifle . i>°. 3 1. fem- 
me en babit d'hiver, n°. 35. un courrier 
Kakibitka, n'>.^34- bains des Ruttes, 
n*. S >. dflnM de» Hmsw au gohiink , 
n». 96. jardinter on Catléut d'e.b«ii, 
n*. 37. marchaad de tbiun (sorie de 
boiuon] tt àe kflacfiilch t pcfiu 
>pttin fitrt Mlilci] , no. iê. jr«cb« d'hi- 
ver , n». 3^ (rahwiu onltnbhe , 
ao. 41. Bohjmiennea , n". 43, char. 
a''. 43. plaocbe à ba- 



M ! 



. de c 



le» pierres , n'. 46. manière da puiseV 
l'eau peudi 
'■— -•■-4 . 

. '.47. <loUi,r«»dhii>er, it°. 48- 
ptcb*à',Mt D°. 49. bakaaa déi Ktute*, 
■a". So> tM^ (e*wre. 

papiin et ^ loot faites aiec beau- 
coup da clait^r auraient ocrupé une 
.trop (rande plaça daaa nolro )ourhaJ : 
noua aroM cru, avec un tJriiable re< 
■ret, devoir nous borner à unaiiujile 



S«Mniniu Muiée dit Monumehr 
françait : colleetion ije quarante 
peripeclivea grdvées au trait, re- 
présenlant/ei principaux aïpeâtt 
tout letqueU on a pu eotuidértr 
toui lu monamens réunis dans ce 
Musée ; dessinéi par M. J. E. Birt, 
pendant les années 18 13 , 1814 et 
iSiS , et gravées par MM, N»r- 
mant pire etjils , avec un Icxre 
eïpticitif , par M. J. Ç. Brij. ter 
cahier in-folio chez l'Auteur , rue 
Grange-dux-Belles , n*. i3, Nor- 

.■ mèrUfilt, graveur, rnedei *fôyttt, 
n". 33. Diiot aini et TroMilet 
fTurtt. 



LITTÉRATURE. SiBLIOOHA. 
PHIE. ANTIQUITÉS. 

Oeuvres dramatiques de Sehiller , 
traduites de rallemaDd, précé- 
dées d'une note Uogrtphique et 
tttérairt. Totaei 1, 3, 3, tn-8. 
Li^oeat. 

Oeutirtt eontpUtes de Ijord B^roti., 
Iradt'iles de l'anglais parmiA-P. 
Tome 4e in-D. iùme adresse. 6 fr. 

fiaueeiza Sfitime Sihtiographipte ; 
mis en Ikage pouF !a connaissance 
ducncyclojiédîes, en quelque 
langue qu'elles loii-nt écrites . 
tertniaë par une ample table rf- 
fhabétique «t une autre analy- 
tique des matières. 1 vol. ia-ia. 
Le Bigue et Treutul tt IVurtz. 

Histoire, Antiquités , Dialeoles^dei 
HaaltS'Alpe» ; précûités d'un ei- 

, sai tuT la Jo^ographia de ce dépar- 
tameiU, orné de cartes, pla.nt , 
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iga ' Classe Y. Mélanges^ etc. 

dêtfini , ptfrfatJf . Ptr un ancien oblong, ferraDl defantiTerture; 



préfet ( M. De 1a Mouretle.) i vol. 
ÎD-S. Chez Ui taaithands de nou- 

Rteherchti sur les fiuillai txéeu- 
titt dan* Vite dt i S|9 fur (e fia' 
feaa du mont luxais. Par M- Gi' 
naUi, ytéiiâtut de la commiasioa 
permanente établie pour la re- 
cherche des antiquités du dépar- 
tement de la CAte-d'Or. Brocb. 
îa-8. Dijon. Frontia. 

Addition au Commentaire de S. J. 
■ Frontin sur Iti aguéduas de Rome, 
contenant ta description des prin- 
cipaux moimpient dt ce genreoon- 
ttniitt ppr tes anciens et tes mo- 
dernes. Par ]. L- Soitdelet , archi- 
tecte. 1 vol. ia-4.Pluidies pour 
l'addition, 3c partie in-folio 



plus deux planche*. £het l'jfit- 
l«ur, cDcloi du Panthéon. 

AfOnumeiu romains et gothiques de 
y,ieane ta Fronce* ancienne et 
puissante ootonte , iesiîaés et pu- 
bliés par Ë. Rey, directeur du 
Musée de Vienne- ire partie, 
Uuséitm. 3e livraison in-folio , 
formant la couveriure I (*)'srM 
quatre planches. Chez l*^ul«ur, 
faubourg St, -Martin , n*. i4t et 
TreulUtetTP'urtx. Paris, Strai- 
bourg et Londres, mime Maison 
de eommeree. 

, Annales de la LitUralure et des 
Arts ; 3ae. 35e et 34e livraisons. 

(*;LBi>Te«tialtTniiouôntii4 aDiien- 
cie$ dans le 4« cafaierde es jootdbI i 8a i^ 



CIINQUIÈME CLASSE. 



Oeuvrett^mpliiisdeVitlney, comte ~ 
et pair de France, mises en ordre 
et précéiléesde la Vie de l'auteur. 
Deux livraisons composées cha- 
cune de deux volumes in-9. Bos- 
sangefrires. Prix de chaque li-' 
vraisoni6fr, 

Jfaris, ou le Paradis des femmes. Fap 
Mlle. Emilie dc<-*«. 3vol.i)i-i3- 
hadi/oeat. ' 

ÉTUDE DES LANGUES. 
Xe Mattre d'espagnol; «u élémens 
de langue espagnole , à l'usagedes 
Français. Par Cormon. i vol. ia' 
8. Se édition, A Lyon, chex Cor- 



mon et Biane. A Paris , S^as- 
bourg et Londres, cltea Treûttd 
et fVurtx. 5 fr. 5o c 
Cette cinquiimé ddition osi BDiièr#- 
meac Tcfondue ei augnwQije : on j'a 
joint un peiit vocabulaire fraojiiis-wpa» 

ANNONCE, 

Ilvieat de paraître ches UM. Trtit- 
tdet f^MTti, ■ Paria, ■ SinsboorgeE 
k Londres , ua ouiMge iotinili BiUoin 

. de l'^uemblée instituante , par M. 
Ch. £acreCeUe, l'un des quaranta de 
l'Académie Irunçaise; ca« Jeux volis- 

'ntet forpiaot In tonres 7 et 8 de aoB 
Hittoin de France pendant le Av- 
hnitiime sîècU. Prix 1 a i'r. Nous fWrcHM 
cannsltrecet ouvrage dans le prochain 
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JOURNAL GÉNÉRAL 

... \ 

D E X. A 

LITTÉRATURE DE FRANCE. 



SEPTIÈME CAHIER, 1821. 
prix pour doiue çabien, 19 fi«Bo. 



1.M .^|(^> P"'! •fépM-is par nn tiret —, eoUéë aa* artidtt 
Mnnoàe^f^daM'ee jourkal y désignent le prix four faris ytt eelttt 
frani.4^ port par' ta poste, jusqu'aux frontiirct d« la France. Cu 
prix doivent nécessaireméal augmenter dant VètranMer,v» tes fmit 
ultérieurs , «n raison de la distance des lieux,, 



PREMIÈRE CLASSï;.. 



mST^E NATUfOSlLE. i 

Bisloin natunUe des Maat'nifiret, 
STCC dn-figurct originales dcaû- 
»iet d'aprà des Bnimâux vinna, 
publiée par ISM. Geoffroy-Saint' 
Uilairf ei Frédéric CHoier. — M. 

. U comte de Lasteyrie, edileutf. 
sSe livraisoD in-folio, avecplad- 
ebes. Chffi M. U comte de Latlejr- 
Hr.PrixiSfr. 

Hitloire générale et partieuliîrt 
diet Molhttquee lerreslret et ^u- 
fiatilet , l^t des eipiees que l'on 
frouve aujourd'hui vivantes , que 



_ dai;dU^!fifî^ ftiî n'existent fbUf 
elasiifei d'âpriitm earaatirei q^u% 
présenleat ees. animaux et -leur^ 
eojttilUs, de. ouvrags poilhutot 
de. M. le banm lyAudelard de 

■ Ferutsac , colonel d'artiÛerîe, . 
coDtiuoé parld. ielanh de Fé- 
russac , sonfils. loe livraison in- 
folio. Arlhut Bertrand et Treui- 
tel^ ITiirtx. Prix de la UyhJ- 
wn Û1-4, i5 fr.. in-folio. 3o îw. 

■ILtu Animaux iisdmirie»^i.Ou lie»* 
eriptian des ruses qm'Ht metleni 
en œuvre pour saisir teurprwe tt 
fisir leurs ennemis y des' moymi 
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r C^ins J. Histoire Tmturdîe ', etc. 



quils emploient dans la èonstrué- Srfeiqne Idujouf^a flit Im □ëIri* nijmef. 



lion de UuTi haiitalions; de leurs 
combati, de leurs jeux et de biuUi 
Us ressources qu'Ut ont reç'ueide 
la nature pour veiller à l'entretien 
tt à la -eo^emptimn de leuw vie.- 
-par B. 'AUOvt. i'-vtA. in*. rx ftariJ- 
ekart. 3 fr. 

Cet ouvrage , qui aangmit sbulu» . 
nwnt dau cetie tauU de iruitéi qii'oa 
■ publiji pour l'initTuciion eil'amiiïe- 
msnt de la i«iiiie«*^, nioplU imiasQ)-' 
méat cette lacune. 



; la 



s lat 



Eiposilioa méthodique des Genrtt 

de l'ordre 'de'r l'olypiorS , ■ike: 

Far J. Lamouroux, etc. (Voye* 

-pour le déveleppement du lilr«. -«mlironillée, dei 

. r»dMi»e-pt le prix Jf f riçé^cpt 

\ cahier d« ce journal. ) \ , 

'ifnicle ihuiiiate. 

La plupart de( ouvrage» tur l.«* ^ 
lypien , obierie M. Lamouroux , «oui 
tncOHI p lg » VdiDniqTnint de granmi ; 
et corame il nVxlsie point de livre qui 
en renferme autant'atie VhiMoii* ™tu- . 
Mlle deiu>opb}tet-d'Èini#rdi/SMaii< 



La i^nonymie rit loin d'être complice 
H» irrfedèioh'atftidrÉrt'BDi duiifcgee 
firincMBotiar retn ptttie, Mi'qne 
ceux de MU. Lenark , d'EIlit , de Pal- 
la! . d'Eaper , etc. , etc. Toute) le» Tais 
qoetteouietirs ont indiqué dea locali- 
lêi ilifTérentes tel uaei de* autres pour 
la mltat espace, il lei a citii , lEîa 
que let nattireliitai puiient trouver de 
nouveaux làilt k ajouter 11 ceui qn'on 
connaît djja aur la séograpbie detanî-» 
miin. 11^ dooTié (l||i noiei explicati- 
ve! lortqu'elleS lui ont paru niceiuires 
pour éclairer la aynonyimei (Ou*eDE 



Vngtwid nooibn de pt)ljpien>. fbi- 
iLlea. lônt mapiionn^ d^ne.ce Gênera 
Polypariomin ; ,pi) lei trouve duia 
loùiei let rormations oA il exiite dei 
dV^btiidei productioni marinei , dam 
■<■; (ilai lùcienne* comme dniit lea uto- 
•Xt^taat; eiUt «oat-ioum i it *ux mâmoa 
loii que le) Butrei foiiiles : l'élude de 
. ^ei pôljpieri ofl'reiu giotogiiele ménie 
- initrlt que oeUédia coquilles ; elle peut 
lui lervïr à déterminer l'ordre dea for- 
matipoï , k recqniialtîp ce(lei qui doi- 
ve oi' leur elistenre- à le ntfi(ne'*éfie' de 
Sliénumine* : lei environi de Caen , 
e Pérfgueilx, deDat-ètr. lilMt'tr4a- 
-Hnhm dii poljrpiera fotiiteïtb'^ plui 
, balle conicmatioit Ëifin faiumic a 
.çlaifé cs«.pfoi^pi«a| enioialM d'après 
une, métbnde.cooipoiée. ^e celle de 
fS.. ée Larnark pour lespolypiert pier- 1 
roui ., it (ie celle publiiie lur Tei p&\j~ 
~p)ei^ DeirlUM ou hoh pirrrriix, avec 
'^défqWn etfangnneni : C<ltle'a>4c)i«de 
préicnie cei Ariei dani l'ordi* ka hkùbs 
. (}*lém«tiqae. 

fiOTANftJDE. I 

'Nftiit'éWefïore ie* envtrohs deParû, \ 
' AilviiHI là méthode natùréltëf avec 
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■ l'indication dn -rnlus dei plftir- 
' tea atiiie» en ri)ë<)«c{iir. Par F. 
' V> Mërat , docteur en inëdecitaè. 
' I>euiièinc édition, a vol. în-.iè. 

^egni vtgtlabitit Sy^UiKa no/uraie; 
. Ûve Oediittt , Gaywra et Sp*ci»$ 

■ Planlaniin itciuidum nttihadi nd- 
< luralii nof-rhai digesla'rum ae de- 

■ sariptaraih. Auctore Aug- Pyra- 
mp,DeCandçUf.ya\utnea «ecua- 
dum, sisteni ordincs «es, scUiçeV' 
lui''bésif)e^t'Podophylleai, nfav 

,,ph^cr4i>|;tapAver«ci4t r furaerik- 

.,cr!U «I .eiiHoilerH. ( £a JPrmn- 

' fslkj^lémt n<ilaiéj du Rigrk 

• vég^Uft', an Ordfci ; Genres ei-Et- 

piéeidêi PtdnUi ,' rtUgiei et àé- 

. critts par Au^. Pyraiàe Oe.Ciin- 

dolle. S'etbid voIui»e,«tablissanf 

six ordres .savoir : les berberii- 

déeSfl» padophylléeif letoyin- 

pbéacéttfl^ papaveractea , lot 

iumériacées cllm cmcifïres- P«- 

. ris,Trwu«efM^iirrlï.Strajbour». 

' mime Waison de commerce. iS 

■ fraoci. • , , . ■ . ,\ 

MÉDEGHVE. ■ ■ ■ ■ 

- rmraeltMtide téfAràU , elc. Ar 
PMreiUdH'CtAtiiktetLeMarfiriet 

. etc. (Voy<^ fBuf le défdoppfc- 
mcat du 1f»e ^ t'adreise le pi^- 
cédenl caMet de ce jourttat) Prix 

. 7fr. Soi'c. ■ ■ ■■■ ■ : ' ■, 

"Voici l'ordre, diieDt.]n.adUifitiMX-^ 
mêmes I dàni lequel daîvetil ilre dïl- 

^ri^ujei .1«. mpjaditt, câiibraW en.^ 
cooifteitant crll« da r,eehit i^ui, n'jfii 
qu'une tfépBndauredutceriietiu : ilfsjit 

aùtiit|tiA''tMMlBaïA'darâp'[tt^ilci- 



>rjbral rat dtuz clanM: nfi. LN'tnik- 
■.é\eê da ta pulpe èirifM'ala. ' 0>nâ les , 
'maladiai dei enveloppai, UM du cer- . 

veau <\at du rachii « oBTecoanatt cd- 
-lei de la dute-méreds rarachboïds., 

de la pie-mire : on çronpOUTorr ren- 
'làrmeT daot le* Git)q:tlM<ien*iai*«n- 
-m, la* maladn(ifatMin>tliKepiiblM 
id'afteeiar tbacooi-det^» «bambranaiil 

l'.Iea congeirioni , lai dihatsisoni t^^ 

#euies e[ Noguiim , le» hUnOTiapti , 
-InÎRflaRiBUioni, Jei'affBMitfa) orga- 
:Bi^un. bamleanaaladierdela pulpe,' 
.Miiidn cerveau, teii'dfl cénaler, «oit 
aiela aïoiilte ^iaMra'j"(m oiconotft; 
^Mtome «ux waaibraai»/i|e» .conget- 
.tMDik ta■'hé^•M■r*giM',''JB■)^flamlnt- 
«ïllm, lai téiioM oigtmiifti«kf ie» coot- 
jiiotiema, aaBale* néMtiMi, ordre dV 

àiiledica tria u'iniparHnK* , et (jtii , 
mia 1 .7 ccni fireiidwiH uttÉB dtioaa rfleli- 
«aIel,esigero«tiliMranil SIKE 6ttadn^ 
• Oa sera peut-fiite iurprli , poursuN 

pM' Tordre qu'ils avaftnt' «uiri daiia 
cMe «laiiiEcartod , eh cohidi^nçanC 
^r rbiitoire'de' l'iiracfaiiltis'j maià 
' rDfc«ruriti doAt ctiit rààtadiè a iti 
)nM|a'!Ëi éavè}o(ipi£ , ia fréqueaca, lés 
'danger! qu'dlto ftifi- covi'A i ceux qui 
«n «tut atteittn ,"1b ■aTPfic'uIié <j,ue prê- 
«éitd ton diagijiiicic ,'et ïiinaui leiour 
^'éHe pebr [értrîar'leJ auiréj eFfèc- 
tttHtt c^tijbralei , BOiït Sis Mioiir* p\aa 
^W'Siiffittni podr jùïti'Rrr'lâ'prioricS 
^•«as-BMi^BBiiti ç.Me étude. ; ', 

Lé traveil nu'Ui .pabllelit 'sajour' 
abuiiurl'afaç^QiliimldivMeiiquBtra 
^apilrer.Pao»!i(,|Wwet,iI»flxpo9e«l 
-^uijei décadi, i^'^Bt!i«|is'«i da pfar- 
f(i)loHO,,d« ilwKtei^iido. .oécewaiii» 
pour abocdfr,;a^i^.i4wilfua;ar«Btagtt 
]'iBllaaini«m«l<lej»(re «eaabràiMa^ 
miie. La iaç^«i^pitre eit.TtotnSk 
l^ioflf mmatiiM^,^ : ^MradbpMda «M- 
^aie i on y ^mifsjta RHtHitt d'drtide* 
■^[âf , I". J^deaerJfùMda laMati> 
fce . a"- i'aw«Wi»!p«thologi<i«» J* 
rarauuiotde, 3°. n pbfatolo|i« pf- 
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Cuuu !• Médecin^. 



,«1 Ml tTiTÔiM pirwi^i. La trttinâma 
cb«p|ira BU eniiéremeat coMUiti À la 
' |Mrtie clinique, c'eu-A-dire, ■lii ob- 
MCTaticmi parnonliïrai : dam ona pte- 

'loiikra saction. guid^ parla *oie da 
l!aaalf*e , Jm «unon nuiralwH èa 
connu ■ l'iaeaD»* , A'wm \iàvn e»- 
tarno appltubienuaMoi , t une lisinii 

.iainne qui leur échoppa i il* eiami- 
naac d'aWd IVacnniti* rirébrale 
dans t< forttu h pitu *i«pie dépo»- 
daiue d'une daUM uK^n t par dm 



a.dft moiM «anioiA» faciln à 
. MÎeir, )uMI<iM'll oUm ^'il «l^ îatpac 
aUile de diKr.mis^i ili ciAM un «ar- 
taiu nombiai 4e .f»iti. dam .teioucb 
celli pblepDwi* '^uuil débamuto d« 



apiD«> 
Itj, da 



tiwr, uniMMt. grande 
caraf«tra*aiii luieeul ^OfiM. ua.a» 
une saconoe Mclio». il* aitcuiam U 
vaUin' dn sIégB^d« ceKaiaQamrnatioai 
il* la fnitfiafxat, boroJe ^ une Mqla ^- 
gïOD, à là cùiteiiii dei himiipb^rwi 
fc 3a ba^e, dàiM ,lei TBuincuieiiJb 
•nJmiiieat ceiiigpei ei le> diiîpiwcM 
qui peuvent réjulter do te! ou lel poinf 
enQammé :' et apj'Jwavoir miienopfxv 
■Jneu a^ec ce (eldeau dei hiitoire* d'a> 
racbnilii ginir^i , ils doaa«nt lec 
concliuio» prafiqupt,!))!) <■> déritml [ 
an fi D Qi puMn I earev u« certain* *}B> pr 

' tAmei. paTiicotieri rplgiif* i la.pblffr 
■nniie de l'ar^chaoïtje, ei.ilt an auw 
(inent U valeur: ils coiuidèreDl eu'r 
•atterus^nÎMitéribràU comme cOii.* 

' plî<ju^,a*ec dei liaisons Doa cirébia^ 
Sa*} et iFteiir eHfiiCilederaireà ctia- 
cnne d'eKes ta BnT'c{uilui ippartieià 
d'apièt lei antétiélène. Cm travail le* 
CMdaiinésMMfMntaat'k rbinoira dn 
oonpItcatioM cMfatkIn : c'est elôrà 
Boaniiâiiinf^* dMcootuianncei pré^ 
fimiaaîi«f , il* dtMinpitnt lei canctir 
Vea de rarachnîti» fl^Ëiiuz deidivenM 
■nectiani: U( («riaidirnit Son ioÀt- 
iKooT l'Hnifihaitir'cftfllral* dàn* M 



forow laienttj Miit dint M forma io- 
MrsaiiUBte , enDD comm^ suicaptibl» 
«legniritoii : c<«at>tci quk oane'quw- 
tïM est nite borrde douie parle* trâ' 
ce» nibi^uaBtat de ceica luflamnia^ 
tit>n cfaei des sujei* qui auec^mbiceal 
k la suite de noave)le* alT^lipii*. Ùm 
teràiiiis le Lroisiùme chapitre da IV 
raclmitii rjr^rale. Le quatriêma ot 
'.dernier chapitre realcrme l'ioQamma- 
^ lioji de l'awchnoide apinale , maladie 
dont on ae trotive rucum obterraiioii 
dan* let auuun , et qui n'a jamait M 
"décria. ï ' ' 

L'ouvrage de MM. Parent et MarlI- 
aei ajatitecjmii looales jeux dat'A- 
'cadémi* rojial» de» *ci«in:Bt', •Bfi'C 
•barge quatre commiisaire* pri* ^it» 
-aon sein de lai en renèrecompte : c'é« 
talent HU. Portai.,, Çfi*mirit, P tllM i f 
et BaUi, rapporteur. La jconclQtion du 
rapport [rjt-moiivé qti'ilt ep otn Uil 
'eit ain*i conçu : "" 

• Le travail (lont nous venons .4« 

■ «touner l'auftl jie noiis panli pouvotr 

■ roBiribuer A parb^titmoer la'co'b> 
-■ D«i««Bnoe et le diagnvtHc , eoutent 

■ bien difficile*, d'une maladie ndft- 
« imparlante k bien canctdri»cr, «t 

• par Gontrqiten^ i aB*|iTrr |e itiDe^ 
'( du traitemeut. "piou* fii^psons we 
«^cé{ outrag* DDltiié d'être «ccjiejuy 

■ .pcr l'AcBdémie et d'jtre hoàoii oê 

• aon approbujtni' > ' '^ 

.^udadtla naturt^tbMKmê.Btit 
, l'abbéde. feriafiraaînnf dttctrur 

?] t^éoliillie el «t Hhi^mirttnà 
Ùaiversilé 4ç F.raw>t*'iaBtllWe 
de ta Société m^djcale de Umt- 
■cille , etc. , etc. , etc. Tmb«. I^. 
iù-S.Mad. Hori«>,«ue4eCléiy, 
-«'. 17.6 iJr. 5o c," ' ■ 

éietiûtniairt Jt iU4éeiné. Tar 
'HM. AMtm, Béelaf, Bitt , Brti- 
ahtt, CSomtiACioqiittt Cou-: 
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Uadél^l , lagnuu , B««ir<i« , 
M«rc, Hotfaii», Maiwfh'n, Orjï- . 
is, i'aJiMin-, R«ux, etp. Tome 
^«•.(A.— AU.)1n.8 Béahetjtunt. 



ASTAONOaCS, 

JTntoire de rAstmtomie maitme. 
Par M. Dtlamin, chevalier d« 
5aiDt.MichiJ> 3 vol în 4. aree 
dixTMDt plmebea. Ua4. vemnè 
Coumtr. &o A- 



BEUXI Ê M E CLASSE. 



tCOHOWE RURALE ET DOMES- 
TIQUE. 

Nmmitau CoMn i'agjieuUun ih^ 
ri'guè tt^prùtlqiu , coalecant ta 
grande et pe^te culture , féwai>~ 
mieruraUttdomettifae; ou Dio' 
Monnaircraisotmé tt uumntld'»' 
grieuiiuT^l vtiM^e rédigé «arie 
plu de celui de feu Vabbé Ro- 
sier, duqoQl •■ k coaiervé t«u 
les ar(i<Jei dont la bonté a é'ë 
prooyée par iljîii'pérrêiicc, Tar 
ïea meiobre» dç la sectipn d'agri- 
cnlfi/rc dé iflDslitat de Frànce 

lAvec figarea ta . Uilte- douce. 
HouVrite édition ceandcrable- 
àKBtimgmentétt. Tomea ■ , a e( - 
9, (A. Cet.) 3 vol. in" 8. Dêtér- 
•Uit. Pour In awi-aouieripleur» 
3A> Un 5o c. four lea Mitrei per> 

. «••wr3»lr. 

L'AtiiiMàiita iSài^Tolumw. , , 

-LApttiUFewmiiri'f on la hitne M^ 
nagirt: petit coari pratique d'a- 
griculture, de iardinage et d'é- 
cooooiîe domealique^ etc. 1 vol. 

Ptlit Mémoirt «fUùfîfue el admi- 



ï>3i. I voL iV-i8 ^iU (ureaix de 
fAlmarMahdii eomneret^ nu J. k 
Routit^u, a", ^^.i ta 

Aecueîl detprintipaua nmiUti «t- 
*uT4t et éprouvé* peur eoFuenvr ' 
«* guérir let baufi , vaehei, vtanxt 
m»ulemi , ehinres et ooehoiu de 
toutes sortet de matadm , avea de* 
itioyeni de tes fiiire profiler et en- 
graisser i peu de frais , tm tout 
temps i et de) renat^uu pour 
«oniMUr* «1 ehomr Je* meiUeu- 
rw fiuiitéi de» différentes espieee 
de MtM. Nouvelle édilton con- 
ndérablement aujoient^e. Ua 
vol. fn - 8. E^iioal , cKec Petlm- 
ri*. ^ 

M19 HËGANIQUBS ET INDUS- 
TRIELS. 

Du S^^itime iadiulrièl. t^èa^Hmm 
partie A» RoL PremUre adrttse. 
I vol. in-a. Cbei l'Auteur, ru» 
4» Kckclteu, n". 3$ et chû k» 
tnarehaads de nouwautdK 

Essai Aéarfqaett expérhitentat mr 
■la tésiataaae dajer forg^t «le;. 
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(Voyei pour le développement 
du tiire, l'adresse et le prix Ir 
tuiéme cabier doce jouFaBrl.) 



article deuxième e. 






trième tirla. Arc ou pièc« tinlr^e naln- 
relMment flacfe Mtra dtus appoM 
Bua. Cùuiaiime.tirie. ViicM èm M 

' U[ força de taraion. . . 

'rgé. Qbte^ationi lur 
indu]iunt li force à.'% 



Piemiire teciion. Coruidiratiant sûr 
Ja rJiistanca dei tolidei HaMùpiei^ ■ 

S- Soiidn pruumatùfuei chargés 
perpmHdiaitairBTittnt ou paraifèleipeTUf , 
Àieiir longutM. GonlidÀritioiti giai- 
ralm. Lame élatiiqu» eacaatrie par un 
bouc et cbarg^ t l'autre , poije aur 
dfox appuis jf t. j:Wg^ea aon milieu t 
encaatree pa'i un bout tt chtre^e uoi< 
fsrmémaal «uV'tDuIe sa longueur; pi> 
•à* sur deux i^puii et chargée uniforr 
loéroeat tyr wuta «a liuigusar ; posés 
aur deux appuis w cbargff en un 
petBt , mait «ntMtnte pM lin b6^t <tu 
pv toiu ha duif ;, pretsée' piraUll*- 
maot k sa loquieur. Application das 
rjauliaia précidaiis.i UQaplideprism». 
tique : solide k sectioa rfifiapguUîre.ti 
ROiide ayanl pour section un cercle. 
Sjitdme de deoK piÊGei laissant^ un 
idtenaH* entra eUei. Tujkux rond et 
ani. $. JI. Aie ou pièce nincrée.na- ' 
Iiirellemaiit,.pjaefaeiiire deux appui* 
.StM-i- IIL Solidi«»éUiliijueawuiBit 
a une force de toraioa cylindr|B« j 
Injauzrondt; prismes. carria. 

DtaxUma teaion. Expériences. ■ . 

Première « deuxième sériet. PiifW^ 
it Ter foTgi droites ei sans aasembla- 
gaa pressfei perpandiculairemauc k\ 
pernIlMément k leur longueur Troi- 
eième tirie. Sjrslème depiices laiasanc 
enLre elles bu interTalle, cfaergis per- . 
pcndiculaireinentàleurlongùeLir. Qnii> 



fer forgi. 
, Cinquièm: 



précldemi 



.liées 



e ae. Oe- 

, érosticiti. 



les ezpérieaces p 

i', i,3;4v5,6e 

gri de dilatation 

qui fait perdre en feu son élasticité 

Note 5f.^iirl»<pittes jft» s i 6i>'4el(i>m. 

jlanales de PIndailrie nationale et 
étrângire'; anUtfVure UAnoto- 
gique, ele. Par L. Srt. Le Ttor" 
manl «( J. G V. de MoUon , etc. , 
ete. Tame deuxième (f)- N". 16. 
Avril iSai.Brooh. ia-ti. (VojPCH. 
pèue le dével(^»peBeBl'du litre, 
ï'adreHe et le prix- le unième 
cahier de ce jouroal. ) 

MARINE. 

Essai sur U ptrsannet militaire de 
ta marine. Par ui( oiBrier da 
corps. Broch. in~8> avec tlix ta* 
fléaux. A rorieut. Imprimerie dti 



cédenie ac 
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TROISIÈME CLASSE. 



GÉOGÏIAPHIK. 

Kteherchtî géographiquft lur fin- 
térit arde C Afrique leptenCnonab» 
comprenant l'hialoirrdei yoyagrs 
eotrepria jusqu'à ccjourpour pf>- 
b^lrer dans l'intérieur du Soudan, 
l'eiposilion des systèmes géogra- 
phique} qu'on a formas sur cellt 
contrée, l'analy» des divers iti- , 
Horaires arabes pour déterminer 
la sïluBlion de Tombouctou «t. 
l'examen dfs connaissances dtt 
ancienii relalivemen ta l'intérieur 
de l'AFrique, suivies d'un appen- 
dice contenant divers itinéraires 
Iradaiu de l'arabe par M. le ba-. 
ron Sytvetire dt Socy, ëgalemcat 
traduits de l'arabeoucilrailsiles 
-Voyages le» plus réceas .■ ob- 
vrage «compagne d'une carte. 
Par C. A. tfalkentur, nieitihre 
de l'Iostilul. I vnl. in-8. Iiafri- 
nerit dt Firmîn Didot, 

STATISTIQUE. 

Coup-d'œilsurSt.'Pétersbourg_:Pae 
M. J. C 1 YOL in-8. Paalhieu. 
,3fr. 5o,c. 
Noua TavieailTiMH lur cet ouvrage. 

Lcltrer sur qutliftiet eaatoas de t^ 
Suitie, écritti en. 1819 (Vuye^ 
daaa le précédent cahier l'adrrsMt 
et le prix. > 



L'auteur termina ion iotjraiinnt» 
iMlic^lor le-GinloadaBein*, pïrniia 



deipripiioa de la Tlfa cHihti» pour 
r^nnivenatra daU bataille daLaupen 
'|ui M livryi la ri5 jum iSSj D«* la 
vrilla. Iiv le vatM pté»i*,<W la peupl'» 
deÇarna.'eiaMau'lir.^t I. riW, 
■las choBUT) d* in^tî^us pi^sltîavt . 
eux cbiivispatriaiiqD««(|a«c(It»tolan< . 
nlié raœrna tovs let RD4< t)i» le poiat 
du jour , la conèga m «ait *« reiut* aw 
bruit det iostriiaMBia « dsaioUll da la - 
ioie pDUJ<jue. U>( aofuMi <lti /ai«r 
met, de* viaUlqwUptitMtaiaw l'aman - 
loucbanta da, mui ltÊ,tfffff:in»ui bi«A 
qua d« loui ttt Toav^ t aoM Jw aaMi- 
gnaideU libartA ai M h (Wtri*. L* 
Sisordra iMma qui r4|«ai(<Hi (Btlisu 
da cetia miiltii^tla , augOMaiait aocoiai 
rint£ri[ da ce apaciacJa: 14 point A% 
ces bayonnelles ainiitras jitu* propreik 
imitoidor qu't TnuuKTle'pamhla cita- 
din ; tous ourchateat ^a-D>4Ia taa» 
aulre ordre qua celui qui , par ta na- 
ture m^ma ait praaerii k ctiaoua Igoi 
(1m Qenn ttajfia donlioures le* main» 
ai de* cfaKnti dans loura* lai bouchei'f 
et dam catia langue proeesiion l'on no- 
renun|uail qu'un M«l gxrtB, \'ipi* 
qui , dnaa le* maina dn iirot da Ijiu- 
pen avait (Nivi à dnpaïaar le* aooenii* 
da l'jtat. Arrivéa-surlswilaaeré ds la 
bataille, la foula deaeitayenaapTi] •'!•' 
ire pénilrda entilaaM dfes Beblae imn- 
gaa quere tel wppalla, ta pressa aa- 
toar du vén jrdbla paMewr dont la bou- 
cheGuoaaciietuB ntinjstire da paii, a 
•aulo, an carte oacaaian, le droit da-' 
Mtracer las sQuveiiiu da 1h victoire^ Sa' 
harangue aimple al grave n'en prndui- 
■irpas npinsaur lapeuple qui r^coti--' 
taif une inpreilioa profende; et lor»< 
qu'on t'enreiidit redire pour la niiU 
Jilinia loja dei d^flilsq»* t'MfiHtpaapt' 
prend ici a^ bercsAU'i l'émMion q»î 
renipliasHic tpiia le» psçwa éclate sur 
loua' tel viwgp». 'L'ip^ d* Kodolpli* 
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â*Erl«ei (lortfa piTle chef actuet ds 
ccire msiion iiluHTs fut ^levja alun 
it» lechampcU bauiD«, ifinijuaiou» 
)e( jeux piisiant ae 6xer tur ce ferbo- 
Momble, iniiruintm de la liberté pu 
lrfh|t)e; la niiiB dii paiirar la cauronna 
da linrtari aux ucclaniations ^nira- 
]m , et chacun i^nclirii devaut ta Iro- 
ptafe dsXanyun: paun|uai dei wnti- 
nicni pjnibio «inreni-ili en ce mo- 
nmt mtoie w méJCT à dai imotiaDi 
•i tfoucMÎCXi (erapp«liiils>««doaleuT 
on* Imig tampi afmi )« baiailla 
laaptn, lomjtie !« aaUTei 
retM dan* «sa cbamp* , 
coBinli da Rooie j jtiuUikii dca ret- 
pecta de m» concitoyeiu, il fut aww 
, mj par tMi gMwlra , avae celte mime 
ipfc «aapendae an mur de mu appar- 
Wnent; mai* la tacbe împTimia k m 
fêc l'Mt perdue diD) l'iclat dout iouit 
<Upui( pUuieiirt tUclet la mémoire du 
ÛrM Oe Leafm. 

C'ait par de «emUablet JSiat céU 
briet eaplvaieurt enitraiu de la SuifM, 
obMiTe-bien )tHMciaM*aiBeni rtniavr , 
qa* eeeaagal liçablîcaiMeniretanaiaat 
ùdii an teia de cbai|M ifaéniion la 
leu «acri du oatrionana , c'eei en l'at- 
tat^ni da piM tu plu* ^ fermer da 
paroillaa.' -' — 



.Uia de l'aiprii 
public et qu'il* eaipAcharant la faaata 
philoaofdiia da notre ige d'étonffoi' 
dan* laa .ceenr* loute lagaation gin^ 
reuie. Heuraus encore, dit-il, avec 
aoe lODcbanfe teatiUliiJ, )a peu- 
pla qui peut fonder, wtt lei d^isda 
•ei aocieiiDet nitfurs, l'^ifice de te* 
Sberifa DOnieUat, ^ ne Itoove daui 
•ea (oaTttiiia i|ae dai imam de gloire, 
atqni, pour apprendre h bonorer ett 
clmirion pja; D'a.bMoia qoe d'ai- 
' aittar t Ml fttea. 

XMutrtche, eK. Par M. Marcel ile 
Seriw, etc. (Voyn pour le dére- 
loppenMat du lit», l>drcMe el 



le prix le troitiime calûer de ce 

journal) , , 

Lei (àmmaa autricbiennef mettent 
beaucoup d'idéal dani lesraieiiiimen, 
et leur liia i'»iba(te aonreiit anx di- 






t l'ai 



t l'on |4U[ dire même a*ec 



que cliréiieaoaa , l'amonr, loin da teot 
paraître nae fiiblcMC , leur *amble 
nne vertu ; auui u'excnMnt^IlM qna 
cette saille pauion. Comme tome* ha 
nations paitiblci at Tâ*eu*et , lei aatri- 
cbieunei'a'sbandwneat esni craime k 
leur leniibjlilj , et atKun aentiment IM 

Ct lei étonner, Imaan'il d«it coniri- 
r au boobauT da cmni qui a an laa 
rbarmer : auwi géafe c naia qn'aimm^ 
te» , et l«n méaar qu'elle* «ont ironf 
oéns, ellet gémisMDt en aecret et *'a- 
bandaaiieDt raiemeiii au déacipoir. En 
France, on a cru in^ légFrement que 
les femmei eilemandei Aaiant farttei , 
parce qu'on ■ Vu, parmi eHeaquatquaa' 
eiempUide hiUeiaaj maiee t-cv gril 
Btt£a(i»n que ce* femawt n'étaient 
point préreanet ,-eamma no* françai» 
te*, contre la t^uction ? Dam la 
•implicite de learame, le* femme* alle- 
mande* n'imaginent pi* qu'un homme 
d'bonnenr puiwa jamaU faïadra it% 
lenlimens qu'il a'éproo*a paa , qn'il 
•e faïae un jen de* pin* naUai af&c- 

La nation aoiricbientie a*t pCDt étra 
la plus probe et la plu* morale de ton- 
te* cellet de notre vieille F.urape. Si , 
eu polhiqae , e][e n'a plat éré loujoun 

Kidée par lei principei rigoureux da , 
onneur, on petit hardiment avaacer 
que la nuTion n'y cuirait pom rien, 
pas pliM qu'en Angleterre où tas iodi- 
vidna lODi loin d'approuver .l'imnittra- 
Illé d'un gouvernement qui contribua 
plu* que iuat autre k Cette immai|tifé 
générale. Le peuple eutrichiâr eet 
ocaucmip trop grave .pour adopiar da 
IoD|-iempa celta fégéreié de mmuta 
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wèf totninoiw clMï iTBâireg nalïoai , 
'ït pour sa jouer , avec l'arme d« l'iro- 
oié de tout ce qu'il y ■ de plua taai. 
Li Minteié du mariage ait enrora ter. 
peclée daD) l'Autriche. L'amour con- 
JDgri r'mhé'roujoùn k l'amour ma- 
terucl, et let Fe m m et autrichien n ai 
•oint toutes oU presque touiet ezcellen- 
toi mcrei de fatnille , £tlGi ne metleuf 
pa» plut d'oMentatloD Aaiii leur aila- 
rbanient pour leur* enfani que daus 
leur tandrcwe pour leiirt époux. Le 
dÏTOTce quFSiirodnit dans lé» famille* 
une «orie d'anarcbik A'a jumnii i\é ad- 
ff^a par let loii de t'AuiHche; et ce ' 
a'éat paa un dia moiodret bienfniit 

? D'elle ait dm i M UgiilniioD. \ei 
emmea Hatricfaiannea , dana leur lin- 
fdicitéetleurboahomie,aatunrharm« , 
qui leureit particulier; un «on de vois ' 
toucbani, un ai r de ca odeur si de bonté. 
De* cheveux bloudt , un teint éblouis- 
sant, de grand* yeux bleu) les ren- 
draient trop •éduitaniCt, «i leur tim- 
pliciié , teôr mudaaiie n'imprimaient 
pis tme sorte de raspect el ne tflmpé- 
niwit pu le charme ne la verin la trop 
Tive îinpw*iion de leur beauté': eltei 
plaisent k l'étranger par leur sensibi' 
\\ti , comme elles 'riméreiseni par 
leur iuiaiinxion. Sans trop cultiver 
l«a Jettret et les beanz-arts , ellei n'y ' 
aont pa> étranges ; et lorsqu'on 8 
gagné leur c«nïiBnce , on Ht toujours 
■orpri* d« leur instruction qu'elle* ne 
)aÎB*ent percer que malgré elles : leur 
exHtBDcedahsIa société e>I aussi agréa- 
ble qu'en Frabce , et l'on peut dire 
snAne qu'elle* y semblcul pini nécea- 
aaiim : les Autricbiens en efTei iint 
(uoins préTenan* que leurs femmes , ' 
ec en général ils sont moini aimables. 
lit» KÂunes autrichiennes patient , 
praaqne aven une égale facilité, tontes 
iea languea(lel]£iiropej le français a ' 
léoM tlajis leur bouche un agrément 
cependant dans 
lana |a aociété, 
loiA* d'influence qu'on 



f.cMItJs =11.. 
le monde, ebmi 



jamait de ce qn'Bn jpreu** k l'eatj* 
rieur? La joie de' la famitje, le calow 
da'l'ame, foîlà des.bieiu qui ne lat- 
seni jamais, etcvionilei leulaqn'ritM 
apprécient Let Allemandea jouisaenti 
tant qu'elles sont Biles, d'nne pljM 
grande liberté qu'on France : cette 
liber lé, dont ell«* n'abusent jamais, leur 
dotine un a ptu* grande C4unai*iaDr« 
du monde. 11 ett i remarquer que géoé- 
riilement en AllemagiiB les iémmae 
ont aae lupériorilé iqptquée «ur !«• 
houimes dan* Ik *ociBtB : on y esc lou* 
vent éionuécQmbijeii d«i hommes, de 
V.Luruup démérite d'ailieuri, lavent 
(«u déjienser leur tiilent (bn* ta con- 
vei *aiion : ni leurs pan*éea, ni le choix 
(les (XpreMions dont il* Ion t usage, n» 
donnant nne iilie de ce qH'ila «ont ca- 
pables de faire dans le sHence.et la re- 
traite , dan* le calme de la niédîtaiion. 
l.gs homme* Isi plu* diiiioguéi ont ai 
peu l'habitude d'interroger et derépon- 
lire quri la aociété ne ssnit presque 
comptée pour rien en Aliemagoe , si 
les femmes n'y étateat pat. La médi* 
annce journalière qui s'eft que trop 
l'aliment de la converialioo dans U 
plupart de Dotiociéiés, Durait déiruit 
depuis long- temps la bienveillance et la 
loyauté qui distinguent les femmes aU 
lemandes, ai elle* n'uvaient pat su se 
préicnar de ce vice de* petits esprits : 
elles ont conservé la pureté de leun 
mceurt priaitivea autant par relîeion 
que par la bonlé de leur natureT,'eC 
l'eicetlence de leurs iD*ii(uti^ons ; ja- 
mais elle* ne te laissent eniriiiuer It la 
bigoterie ei au fanatismer leur religion 
eittimplec" ' " 



solatio 



s dans 



:dedîreia 
des leiumei auirir^iennes se r.ipporle 
principalement aux hautes rlasges de 
la tocUté. Quant aux femmes d'une 
condition vulgaire, l'anieur n'en con. 
naît pat qui aient un mnllcur eipHiec 
det mteuri plos pure* : il ett bien rare, 
que dans un village il ; ait un seul mé. 
nage où l^accord ne soit pas parfait. 
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L'araonr ivunnel m wçpfortcliMCM, Ainsi telle periw opirab ^ni eut ft* t 

L.l :n : 1 :. iamal» inconnu* a acqiii» un» aMn ,, 

grande rclétiriié par le renoo dei »»• 
THiu qui t'y lODt formét. Goiba , Vïm' 
mar et Gotliogoe , sont deieouat I A- 
ttiènes du Nord et le centre d'int|rac- 



bopoes villageoiiet pour ne pat lei 
•erver de ces fautea i 
leurai Is InTSit et I 
religion lea occupeui wui enriérej eilei 
floignent de eei Tices qu'engendre loi- 
âiveté. On peul leur repTOçlier cepen- 
dant, diiSnaini(laa*quf Iquescanians, 
de «'adonner avec quelque piiïsiaii nui 
liqueuri Tortet et da détanget aiiuilear 
foiiiufl Bi leur s#nte. 

ta< Aulrit^ienl, cotnine lei antrel 
Allemand», «ont plut&t idrieui que 
apiritueU) et Ica hommes lupfrieura 
j ont plui de gjnie que d'etprit ei jjIoi 
d'originalité que do goût: c'tti i ee 
défaut de [art qu'on doit attribuer la 
m'ônoioBie que I on a k reprorher aux 
■oci^tét de V Allemagne miridionaie; 
mal' cette monotonie t'eFface dam la 
faïailiuriii de rintérieur Lorraqu'on e»t 
SMei beureus pour être eilrois dan» 
j'ïniimiié de» famille», onironreun 
cliarme'et un agrjmenl que l'iiTanger 
ne peul pa» éprouver, parre qu'il ne 
»oit les Allemand» que -Un» àei cir- 
eonstunces o& leur limidîij Daiurelta 
et leur n»^t pour le» usage» paraly- 
»ent la plut grande partie de leurs 
moveni : en les irojant tels qn'ilt »oni 
riellemeot, on s'opplindil de rencoih 
irer, nu milieu de la dimoraltsa^iou 
du siècle, des hommes a uni excellent, 
si puts. Il Taul T 

„ ..-mps le» AUemar 

irconnaftre l'étendus et la lolidil 
leur instruction. L'étrangertiouM plu» 
d'hgrémeal dan» k»ociéiJ de» habiri n» 
de l'AllomaBne du Nord que dan» cpI- 
h» da Sud. Les seigneurs, dan» la pre- 
mière partie da celte contrée , ne se 
.btvent n«s k recherrhet la sociale de» 
genide lettres j il en est aujourd'hui 
un grand nombre qui ■'honore ni (le 
culliver les sciences ou la haute lilié- 
Taiure : tes prince» , te« Booverâini 
même ont également Tirnlisé d'elFori» 
pour donner aux leiire» l'éclat qu'elles 
TecUment de la eintisatioa actuelle. 



dans peu 1 
Munich. 

Une Dation cénéralement bon» et 
pr^>e. ne peut tire que bieofaiiantei ; 
•t quelle 'auire le fut iamais autant qne 
la n a tirai allemande? Dan» tes grande* 
ville),' on voit beaucoup moin» d'hô- 
tel» Cl de beaux édifices priTJa qu'^n 

les éinblitsemeasde bienfaisance j tout 
Tort mullip'iés et parlkitameni adoû> 
nittréi : la plupart decstétablUsenvDS 
fopdi» d'abord paria chariié et par dot 
■■sociaiions pariicutière» ont acquit 
peu à pan de* nchestci iamiLenfe* irai 
tonle» proRlenl aijjourcl'luii ponr le» 
I indipn» et le» malade». Qa cils k . 
Vienne un San! hôpital qui peni reca- 
voir juaqo' à quatorze mjlla lilt.daiIklM 
momeni dirRcilet. Malgré celte prodi- , 
gnlilé lie tecoart ponr té» indiguui qui . 
•embteraientdevoir encourager en quel- 
que sorte ta Tainéantise et par suite tt 
mendicité, il ; a trè» peu Je m e aJ wn » 
en Allemagne et surtout en Auiiicbej 
tout homme qui peut tranajUei; pour 
gagner ta vie , aurait honie d* aiir* 
aux ilépeni d'auirui Lat dii«rt é>ai>lis- 
semeni de bientHiunce et turtotii Im' 
maison» de travail qui exitteof dnot 
presque toute» l«t villas et iQuv«at 
même jusque» dans les plus pelits vil- 
lages, ont singulièrement contribué i 
exiirper ta mendicité. La propiel^ilf* 
Allemands oui lédnit tout les *aya- 

Èeura a le» eftels les plu» henneui^au 
IS Hiver» éiHbliasemcntdecbariiéi eU« 
entretient la unie , dininiie laa ckote» 
de mortalité et favorisa l'amour da l'é- 
conomie: considérée d'une iq^itregé» 
nérale, le peuple lui d^it un teutinaent 
de digniia qui l'allie i touiet 1m Mêê 
d'honnêteté f i d« d^nc^ «wti U |w*> 
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qua la nourriture et te i:Iiiaut ,' la èéii- 
lopp*0ibiit;<]u IbrtM bualainei. Ai|«Si 
Ira AUemaoïli ^.piwqfie mu> oal. uoe 

bïMi projjornouB^ , un laiot fraii «t 
varibeiltnMlit.^itB^ui'ali ilionipaude 
finewe dan* i«t truiu m 'pau d'exprtt- 
)ion Jâol la pbf tionixni* : quoiqua 
paroH BDz «B tmins' peu d'baoïaiM 
laià% , on on voit aocora naîoi da vrai- 
manl Itmui^ c'c(t-k-dire , da ceti* 
beauté ËAre c^.mlla qu'on raosostre 
qonli^DaAiit dan* le midi de t'F.urape , 
a[^vB*antda«od«Iaau(bellei>u- 
t^M tlet «ician*. Lea AllamaniU sont 
aoBOre tel* qna Tacila nous peint If* 
ancieB* GamiUM: ilatoatpre*t|uetous 
U«ndi «t fada*, et leur ame n'a |iiia 
l'éttMgia-qne aambleraient devoir leur . 
donntniain/oTce et leur haute lUlura. 
Far une aniMilo piogré* da la dviliia- 
tiao et de Is caniraliiation du pour 
votrt (*^ iU.acquJreTont ceiiaiDamenr, 
dilJ'Balenr. pin* davivacili dant l'ei- 
pm et plat de (iguaur ilansie caractère. 
An miliou daa proiatiDiilMqueconçut 
JoaBpb'K, on sait diitingoer eaux qu'il 
inaginalt pour l'améliora lion du trai- 
lanwBt-de* iniantia ; il donna dMaom. 
nwa coniid jraUai pour l'élQUitiamenc 
d'nabApiniLoù la* allSiiéa puiientreca- 
«mr toM Im «ocout* que leur doit 1 hn- 

ponr la aûeus.aiiniaiNréde wutceux 

Quoitpielei Allemands voja^eni **■> 

^.Noui doutanibatucoup<]iie(:a[te. 
Mntralùaiion puiite produire Ica lieu- 
TcmiaffeMqaerauteiJ'ranHtiaad Noiu 
crojFoiat au coniraire qua l'inmMliic- 
liaa du gduveniemfat Taprésfni«rir eit 
Aatricba, telle qu'eilei'e» dé)* opôiés 
dwMjpluiHurt éiH(a de rAllemagne , 
ansai^njtiaaaireaant ce téiuliaiiialis . 
t^np^ail«tea. la mJnia tafeise qu'en 
Baviéra et (Uifi quelque* auctei étaii 
daJ'JUlamBdw, 



■es dani l'iarfriMr ^'tanr pav*, <mi . 
o'r trouve pa* cspandant an tant da faci- 

'liiéi qu'en Angleterre ai même qu'an 
Franc* pour *e cendre d'un lieu don* 
un auiTa: larAllamandiquid'ailIeDrt -, 
foat tout avec noacbalanaa napenvant 

- jatnataiervjr aatai prdmptenMitt l'im«, - 
patience de* vojageina: d'aillain* ta* 
cbamini ne lont pa* asaam bien entM> 
leanaea Allema^a , ni la* cbevausda 
poète Bttex bon* , pnut y vojttpr anc 
prcnnpiituda. Le «rai lamp* da* Toja- 
ge* ait le niomenr su uaa neige eMio- . 
ditata permet l'utHga de* traîneaux: 
alari *eulemaal, la» la* obtlaelM^U*- ■ 
piiraia«*nt, nt le frai^TigoaraUBoUiga - 
lei ftaidas de aeconcfar ViatpaiieBte dee 
voyageun : il a'att ptrarare pour loi» 
de parrourir uns lieu» dana vingt ou 



vingt Cl 



Bt quelque fbii d 



nrotii* de tampieDcore : duatcaiconr' < 






no pas *• iai«*pr aller aa 

■a glissa dan* Is* veinsi a\ 

ceur perfide. Si l'on ■''endon,. OB 

lucrorobe an froid, an périt Tietima - 

de cetta tempénitare gtorn. 

Dan* l'extrait qu* nous venant t)è 
donner, n'>u9 n'avorls mi» qtie ' le* 
trait) prinfilmu!! : l'oiitraga mim« 
alTrirn dei développemeo* d'un grand 

HISTOIRE. 

Hisloire dn Françaû, Par J. G. 
Simonie r/e Sûamitdi, etc. (Vojei 
pour le développement du titre, 
l'adresse et le prix le précMent 
oahier dtf ee journal. ) 

Le* Iroi* volume* da cetta bistoiro 
qui paraiiient et qoe non* avoiu pijcé- 
dammeni annuacM , renferment, ainsi 
3ua noui l'avons dit , l'biitoira des . 
aux preniivrei races dea rois de Franca, 
précédée d'une iairoduction. Celia 
partie de l'bistoire est pjriiculièremeut 
celle qui .a été )a plus mal* dfoitf meut 
tnitée par les divers bittoiieni jEtai^ 
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aWt «né en jMm êw taatanon et - 
d'okinii n6 éêat MnaTaf, aatelMigéB 
ds'iUiailt lèMiraîn* k» plus faiigaw 
dMM'a piraI}aDM(*aialaA«iteit)<!ii[ 
fcwwtfa d<iDt Vb% et «ntacMe dM 
^Ann^twitiM Ml ditert eomsil» 
tMtt «fui «Ht pnUid à'Kpttt box VIÂ»- 
1^ glnJrBle da II nvaoa. Uoisul 
içriWttf, 'l'a titaitr d'an oavrapiorftiilj; 
le* MitmiingUit, et In CarloeiagUnt 
1 la frtndB M(u «w dWr dyaattict 
pubiMan i«i6, ■ Mms bènrebnmMit 
dMtsuilUiecalioroâitiitploDidacatl* 
P^nl* Ai rhîMnre da Rvoca ( mafi 
■V*iarf^i]ali}ne InnSira dana IViiia. 
aKiWi dai lîriti, SB j cherdiartit en- 
«Bàa rM spflTçUk pfeloMpI^auM qui 
Maiiaut la iBctaorâumilim] defanuit 
pr»ft>«da'OBi'e««il nlongj^ la ubiaia 
COD&H de Mat d« bftrWîM, de tant dé 



■Miiioai, qsh cbbvnnt 
voile proK^s -aniai tmp 



' dim Mire praK^a ani.i impénétrable 

Kwnibre , le* éréneinena i]ui ont ta 
• d«a> le coim àoL dedz premiérea 

danila Danielle bUioira de* Franra'ii 
et dam f« aarralion même dea évsite- 
tn^njm paraltHieat le moiaaeo DArir 
NpBi eti ferOni . remarqtnr plurieun ' 
daot lat abaonaiioDi que aniu noiii 
P^P?**'»)» de faire aur l'bUroire de» 
deux pramijre* rscei. Hâta nain de- 
*oM sTBDt tout donaer ui|e idée de 
l'iDUodRoiioD qiri la prfcède et qui 
ê'ofpUipiB non-aenleinent 1 cea deux 
raoei, mâiiaDcbraàlairDÎtiiDia.C'eit 
ce^wi Ta bire la natitre d'un premter 
■njcle. 



{^) Ce jJiuite qui avaic la préteo- 
tion d'è^e irJa-proFond dani la con. 
n^ètance Jéla tactique, d'aprjg aon Aii- 
toirede laMtitceJrançaise, a inr- 
cbaigé de détail* Biilitair» «on hiiiDÎre 
de France, en négligeant toute*~Jes 
aulré) partial et ipécialemenE celle du 
oroit public; ou t'iJren parle quelqua 
ftna c'oit pour l'inrecter de Ja corrup. 
lion des maiimei ulirMaooMiBet de » 



JirtiçU prtmfm. (fnmàm^ikMk > 

Ob i'eit plaini lOM^t, dfb l'bialo- 
TÎan , de eè lue Vi^ttfnfv de» peuplaa 
màdet'nei nou) était mam» coqnaa ipie 
CtliedeiGrecieidafSoinaina, dec* 
^(iB non» compieqiofuneifia tror^li. 
tique et le déTeloppefyaqt de lenra nuit 
tarions, de ce que oMTe niwi^iMiiail 
aïoiot ré^mllée par 1«M« aoavamw qq» 
par COTï de l'antiquité Ce^rapaocba ■ 
été &ii d'une oiaiiiira plua rai^QiJi^a. 
uwt éediiiu ^i oBtwaitérbÎHMTa da. 
Franca , juatemant Joriqw l* \mVÊt 
de le iBToir eit d'nn iiii&tt pioapf^ 
taet et l'on peut âlie cnéraç- plM <uh- 
veriel : il eu aenti en ^(Mooà fitfim 
Fraaçiiia aeulemeot* aaaj«paa.ioaaji«* 
Ëuropéena. La Muatiga caDBai»iitJ«' 
France , la puiaamc», l^-to .wpte 4wi»' 
da la moMTcbies ia aapriaaiirie^^i 



aur tout l'OaiïideD 

a«. deitinée k loaw» iu «ntraa ,' tpm 
loçiM lea ré*plu[iOBa,proc4liR>i pwii 
que toutes de cellai ib la Fraapev M 
. i^ue nptéi jeqr bittoire natiofuile,. oW . 
I biiioire dePranreqne diaçao d'ens 
doit étudier. L'AHraMgae. J^uUa , 
l'Ëipague MptèatrioDale , la 8*«Dâe , > 
la BelgiquA, la UoUatule etU âniu* 
ont fait partie da la awHurciiia âaa 
c'e«t pv 



commence pour cea contiiai l'Iùtoira 
de loua lei peupléi qui le» babttaatftit- 
jourd'ltutj celleiqaéaie dea llea tïHanr' 
nique) a^it iniimament liée par la rï- 
v.itii£ dea Ançlaîa, parr«HîaDCa 4it' 
Ëeosiaii. Ainii lea itranpra , eOfQnta. 
Isa nationiul, lont ra^nenéa aaa* cf aMi . 
par leurs iméréti lea plus cfacra k ^ni- . 
dier lea annale» delà Praoce.:.. Quelle 
ut donc la cauw fui a pudépouillar 
de tout iutécAt une biaioire enncbia- 
par tant de grandi événeoiety, uae 
liistoire dan» ramnile cbaque itonr d» 
lieu ou de' (itmi)tie rapp^laot dta aouve-' 
Birt.qui noB* «ont cb«n,<leTa;t parler 
k notre imagination: cbfifiaïait a-'ap- 
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fliqMiit p« dai oMtuiae» ou <!«■ m- 
aiant ^irf ^ii rii it ni àt «àcore oo «{AiSat 
Uâmi dw jTMM , par d« droit* dfitit 
DMi* MnAM^caKorè en loàitiaiidQ, 
w ^fM Mn'<r*i)i]t TUTeiiJIoTiqu'ifi' 
iMMt* Pttmt r«Tif , dtmt diaillar notre 
Mieiiriofi ? On peal, nwmlile, r^o-' 
dra d'ndè maniirB c^nérnle , que la 
gfnoào citoM ds ta iVoideuT de lliii. 
to)N> da PranBe et dflpCEjqiiB loutei 
Ift hiatoltei moderne) , c'en le man- 
4«M de vériié, de celle v^riré complète, 
HOi rJMrve , saui arrière pensée , qui 
sa ■■ trauTe qm dant lea biitolret de 
I*aMt*airfc Anoune llwtom moderna 
n'aicéabtolumeMt d^ga^decet tnen- 
aoAgM ^igts, de cea flati^iei de cou- 
IMHioa, de' Ai réflËÀce* remetiDcti- 
iM «ni ditniîient tom eoaeinble ooirs 
cMBama diitlt l'icnrain et nOTte tnlel- 
HgMwe <Im Mfnm'eiti qa'il raconce , 
ptfM qtHT !•# eacbainiment aoni 
• Mm fft. ba idigioii et la poKiique' da 
t'iiil , «M deux grand» lerieri qui inet- 
teM en iiioaveniÂiTletiociétJi bugiai- 
■et'o^nt jamata pu tire abordéN avee 
voe pleine frai^cfcise ; janiaia on n'a pa 
attMaer oùvenArneot te btiine par- 
tout «A l'tftt t im qu'il ètail mirili. 
Le* léertrainf m^ea 'tpi veillaient 
atta^pMrrjgtis^trii ta monarcbie, ont 
tMi dta acdo&tibns quelquefoîi eia- 
gjféva Mn» Mt proteatationa qui a'i- 
taient p*t inoiaa iadnet ; leur) iMcla* 
rotHiMt* de reiiMt'deTaieat tervir t maa- 
qMr l«tm iigraaaïoni; ita woiblafeat 
cmtifMM' «[ne leufa lecteurs ne pren- 
draHmf'p«« à l'a lettre loncea leur* pa- 
Tolea ; ^il^oiirainployjbeaucoupdet- 
pril ptntt l'6ter à eux-mêmes ce caraC' 
tir* ê» bonne fiai le plus eiieoliel de 
MA* «atiaerter pat ceux qui veulent 

L'tfhchnge 4f I* praata n'a Mt aeul 
•mplUd ceal àui ont jcrii Ihiatoire 
de dire ta «irité talla qu'il* l'avaient 
■iw et qdll* la cobnaitaaient. L'aoïo- 
-liii qtt'onnetRHiaieubx tempa pH**&i 
adinMmiltfrtliqn* bi»Driqua,Mla -, 



mettant au ae^cedatona-lei pHtûec 

. d;ta^laile*aiabiùanB:|ilà(i«uragTBqda 

. ^çriraioan'aDt point héaitéfc Kituretlae 
fait* pour ptiaanter aou* leur |aran;il* 
daa opinian*. Jont il» n'auraient peist 
oU ezpoter la. ibJiwie. On a cbarcbj 
dans Iliiitoire le» drait* de la fiain- 
tion prêtant*,. et non de* oxampls* 
pour uiderUpoUiiriid: anademeJHlé- 
aes *i jcle» petaéa la mwtm de* f r^- 
togaiivei du tr^fia, cetl«de*iib«ttje ' 

. du peupla , comaie *i rian igw pouraic 
exister aujpunl'bui que ce qui a esiili 

. jadi»! et la vérité en a tatitart, paît* 
que tou« le» partîl. ont dioBnird.lée 
iïénemen* aocjêni pour l'en faite d^ 

. arme» en faveur d^ pi^enciona oo*- 

velle*.... Apri» avoir me que «o* pire* 

ont hit ainsi, il Faoi encore noue àé- 

r qu'il» l'on aont bien trouvé» ; 

ent leur exeoapk nou* montra 

. ce qu'il noua Bint éviter , non .4^ 
qu'il noui faut tuivre. Ge n'en point 
aiuti que l'hiitoirea été coutidérin eti 

.Fr>uice: on a tonjoan voulu lafairrf 
aervir i éiablîr le* droit» ou de* rof* 

'ou4e* duci et pair», ou dea urlabienf, 
ou de* prélat! ou du penfue ; au lien 
de lui demander compte de* erTrtir*4|* 
toui lea'pouToir» pvur les évitecU'ave- 
nir, des homoietaan moini ingénieux 

ÎiJérudiit oAïf à oatle occaaion , vi»- 
inié toua les Fait* pont le* anteleras 
aecour* de laor* théorie*-» tloulain» 
viltiar*, Dnbo», MotnaaqBian, J'abU 
de Blablj , et de no* joaM > p<u*ieura 
écrivain* de parti, Ofit été chercher 
duo* l'ancieniie monarchie de* titr^ 
pour ce qu'il* regrettaient ou ce uu'ïl* 
voulaient établir (*}. Ils auraieui cou? 
aidéré le* iiiit* avec plus d'impartialité, 
,ila le* auraient rapré»en^i avec de* 



<*} Aocnoa de cei écrivains tou* 
pins ou moins racommandriilei nepatii 
vent être considéré* comme' auteur* 
'pro|>remeDt dits de t'hiitoirade Fran- 
'ce , mai* *ealement d'6b*ervalioat » 
.de *)'*ié<nM (o^ cotte hitloir*. 
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couleun plïls T4^ie>;il)iiitai«nl motet 
■ Mcrificéàrejprlt'deSr»tèçle,«'iUil'«- 
' taicni jamaia perdu dé vue [[li'iiilp ah- 
' cienne pratil]tie n^ jtTOurapRi.Vâdràit 
' plutôt qu'un ibûy, et qin le patU doit 
' naus JcUircr, bttia àâ'il ne tiaucHe 
[Ifti. ,. tm viriti hlilonaue B éfâ pH»- 
' qu« jiiÎTerMlli!inËDt' altfrée d'àn^ ib- 
' Ira maniâre eilcore pkr ùbe pariiïilitâ 
' *]ua la plupart des liiatorieni m' «ont 
' impotée comme Un devoir national 
' lia ont cru quâ lekir patriotisme Ibs 
' appelait, flTdnl touiecjiaie.h te faife 
■■le» BTOcati delà nation eide'iei prin- 
'tei, Il dUaihiille'r'IeuH cruaiilék , à 
■eïcùaer lelil-s 'fillbleiseï, k expliquer 
'leurs îojuïtifé», «t k tpontrer qu'en 
'dépii du téjBolgn'îiged'IirstdrieusétrBii- 
' geii ou d'éVéttéiaïat pait£rieurs , tbda 
les rais Françhli, tout lea rois MMb 
de» ptorincé\ Bfe Fmici dont ils ont 
'^ciit rbiacbii^ piïiibtdiSi^ , ont toil- 
)out« été de lioils àti de grandi hoiii- 
met , que leurs arméea ont tonjaunétj 
Victorieuiea, <]ué I' urs peupln, extepli 
'lo^aqu'ila aècbnâlinil'autorité légitime, 
«m toujouf* iti sag«a Mi Iieûreox. Dé- 
puij lei pluJ iiiciennei liiito;rei 3e 
'France jusqu'aux' (ternijrei , ce tyt- 
'lème n'ajBmaisétJàbdndoDDé; denda 
joun même ilil liisturien illustre i^ek 
iinnOûcd comme vouhint , dans une 
'nouvelle histoire de France, rebauiser 
la gloire dira' bomnea des tetnps pai- 
'»éi. CbeE tàvièi les ttaiiona qui oe 
eoDt point Glii^, les historiens ae aoat 
iiiipoad ta tnéoie'tâffhe, paice qu'elle) 






Téaultal* d'une éti^éietice d<int il i 
leur est p'ai psritiîl'd^''faiteusilge. Lk 
•Mttiea' fmtçeiaeaaan-^ande et asaei 
clorienae ppu!; i^ fVi^Up embarrassée 
du (pnvqnir àe aea.reyprs et de ses fou- 
ies ; et i'gD f pjf dire une foi» cips gen- 
âiiTcneg de Fiaiiçoi» Tf r' ^u Vs n'e'uueiU 
fiie Jeili^vrtt armer, MUS iju'elle cthi- 
gnaaajôutï'liuigue lop ^^ute de ion 
'«Hirage.S'iHtaitTTBÏ'qu^uitegénf ration 



..iante'enilèHi, ((ub 'pWeofi- tttt»» 
' euatent la{s*éeomp>ltnraeot AtBindre'U 

valeur dont nlie nation B di»né£'taii{ 
ide preuvea, loin dn^iiaïiindkrtM hit, 
' on d'en étouffer le'soUTeniri'ilfaodrait 
' le recueillir pTéeieAsemMK' panf en 
-cfaarrharrespllcaliiiti diAi le» iDiiiiti- 
' tii>n« de c«tte épotjn»,' ''' 

' HhtùirtâeFrAitee ptndàHfte'dix- 

■ kititiime siicle. Ptir M- Ch. Lacrï- 

■ lelU. Tomes j tiS- (Voyez goùr 
!, le développement dv liT** i'»" 
^ drcMe et le «rk la .préitéii^t 
I cahîcF de ccjoursisl^) '- • . i 

L'aùtsiir obaeive f{ai|^,b pr^f^cepl*- 
.c^^fa télede cet ouvrage,^ fuRiiiKiii 
. croVon» devoir transpire pr^tHie Ipu^e 

enit^ré^, qu'ij esisiifij; <(i)e l^une.bien 
] iinportaqie «titre iemi de ft pnvjBgu: 
SHittuire de ^ France a» ^i3:-.fufùiein' 
^HiifU;_.»f le Pi^cù de iarii>plulioa 
_/r«n^ùe; il n'iivaiil point Éçiji. VUit- 
.touv^d^F /ftit/niilie autttituatftfif^W 
, licbe liii paraisuif tré»-dilfîci!e ï reiQ- 
,plir; il jr voyait lei. <laDgçrs,.ide l'hit» 

^oire contemporainq daua. iqf'le Mi" 
, étendue; a^me apràa.avoir.ii^^alé t* 
.faiblesse Anarcfi^uc .de ratseabjée Ù- 

EI»|àiiva, lescTiipM,(leiapop)WDtici9, 
' réglée à la foi» violent ,¥l;ii;Tai|olu^ 
.direeioire exécutif, it.^ (efi^coù|^-4e 
.releier dan^ l'attsatblM co^iituau^ 
,ies fables artençs de ftfuienr^iioiiiinf» 
.(ligoes d'estime à ]^uc«u{t ^'i^g^xÂii., 
fait!^ aflonsg^n^reux 

-.. ^ ■ . - ■^<ii*f'V:^'PF«B»a"'« 

en Eurof* avec plui de .^ÏJh^ •t,4> 
plus déploniblei Bucce* quen 1^89, 
ji^us tnenaçoot «k buriq^n^fi « ; fcpon- ^ 
.leux retour , et fO$à ^p ffHéei par 
f^lquoajjtia de, ces ,mé^£^' bç^miit 1 
.qui, devaient le plu» g^i^ fii|^ei.«wr 
ptrtugérti iUçru i[«ie,J:acIÇi^'^.tKip 

Ïwpçaia et »n^T,^^q<<»r. IfïiKir*- 
le , en étrivani daAt toute la tiucariié 
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■ «t laforc«dciiaa.l<nerhisii>irf del'w- 
I Miablie cooMMiiaw. Cejieiujjni il a 
'.«uijvur* eu pttfwile k l'eaprit la mp- 

■ wiuajudiciaufeoiMt gourée p4r. Vti- 
•' taira , que.H^l'ait na d"it qm /« ViirUi 
. 4UIX ntoMt . on, 4oU dtt égardf amx 

Àommtt virant ^îi d'js patuae boali« 

- aBtioD -qa'-il as 4é «oit lait un devoir 

- de TBpporMr t poa une qu'il ait attri- 
. buée à àe vila faoùSa , .paa un repentir 

- <|u'il'«'aii .ntentionaé. 

' ' PerauBdi que l'indigna rion 'mmlra 

> ttt 'graoi)* crimn ett m devoir ', uns 
' nécealfiViinaf 'I^Uatdriea, il n'a admit 
' Bâcnn' méasg^tnent' en parlMit (i^«n 
' printM'qui tot'la fldau , le iMHntiar in 

ttràf ïtâ «h>Ht'; son rir'it, dit il' arec 

- imepfof^fldii sensibilité, peut i4«Mil)«r. 
' Jbs doaleofs eniellM cbM d'aù^uites 

' perMnnai Jta*is'le*'FnDç^is»'i^^llllG- 
- ront iDilipBM'aTecTespectiBVetlfflOUr, 

- dcvarK i'tfome veribaitM, acroh>pn« 
' et iitfbRaoéé du conpabl« dut d'Ut- 

- Katn , Amnpt la digne tille de Ht doc 
/ de PtëMivte ntfi , 'dareiil le» jtnirs as 

' liciacé, fut uniïiedâle de Meafoliance 
' etde«Hih(«â("J : le» Frsaçsi» s-'inrK- 

> ittr&ùt (ou)our4 aiiec re^ert denitT te 

> sangift Henri IV et de «tin ■ Louis fut 
eiitule diijoani'hui êan» aaaai mé- 

* lange impiir''diiH» /'et ihembrei •no»f 
'irtux dà i'ittiMfe braaeke d'Or- 
•-IAWS.C-) . 

-L'auteur a cm devoir e^tpliqijér i *«t 
'lacieuM l'ordfe en apparence iisseï bi- 
' Karrc"dà'iu léeuel ùDt lit publiées it* 

cDoi^tÀiiionB bistorïquei ; il ne peut la 
'faire, dlt-il, ■aûirevcuitsur quelque* 

' jy^àenvens de sa yie. 

■ ' (*r *■'"["*"'<>" unîïërsélteder re- 
grtC* Rxnhtins qf» la mort réèeiM* de 
celte prfnnesse^râit éetatler.rJeiMétiM- 

■^<f«ementi'l'8i^ide cei âagd. 

' '. ("') ïfloui avoiis cru deïoiï ajoulw 
'cei inou en icalii/ue , pour dévéluppA 

Tiif^dsrauieurqiu ne uous iiaraistait 

*p«s'et*éi ctairèriiaQl indiqufa. 



La ptupaKtr det «irami qu'il reler* 
eiifoonl bui., lil Jaralinqua ounerieotent 
dâtaa .premiiw faDB«ts« , en i'r<it>, 

peitJaiu, pubiiip^K Sn^rd, eidifaii 
Jai aupptâpeea làû^Jàuntal de Ba^, 

3 ni renevaienl «leo le plus grand telat ' 
es écrits itoqiMD* de M. ÂndtéCHé- 
nier ei (ktpt-otestatioHS courageùset^s 
M. Roucher r.lms ies deDi:oal u^ii 
•or ïic^a&m\ i leup iadigaatLoo 'gioé- 
TeuM..(') Qikoi^e «eqn'ilameileiBo- 
descemaut Us faibles produclioa* (UiM 
ieunasM fessent 'bien peu dignes, dît- 
il , d'être plaeéta k cAté4ecBi1ei da «• 
écii'iins , ileui Joog*e»np»,k craiodre- 
ilr mjmeson, et.U n'a dû la vie qu'agit 
soins courageux' et ccnutaui deqnit- 
. qiiBi faeIWAcDes qui< isill&eat sur 4ei 
-daagsrien BugBieotant ceux ani^l» 
leur TertH eu Jeu rlli délité las elpMsi^t 

i'atninelleinnK ,'>apiia le 9 iIietnJidor> 
I hil dotméi iqualques écrÎTaiosipérJo- 
dlques, parmi leequels se dislingucrefat 
M.irf. l'al>Mf>}oreilet,Suard,Fama- 
nea . Fiét/i» , Afickaud, Merlijf,.DiU- 
taiiU , de réparer las Beaux qir'aiait 
i.produits la liberlé.de U preua : il jqi- 



' t*) Mous cmyoni devoir rappeler 
-UiquetanelureBlpoiiilcas proletfa- 
Mion* qui p^éciiémcnCfiori^ent ilon- 
-eher aar 14oliafiist telles ne fiwent «la 
'lie prélaicle amplojné perJ'înfîkaie Calot 
;>X)'Uerbcâs , pour oOD^rir l'atroce «k- 
. tan limeafdeni, i) était anifDé comte 
-il-RoBcber-, à .raison de ifDclqncs 

Jil ai sauteries que ceI_^iMustre inforluni 

s'était periniies caiiirê~ce dSuiagogué, 
' alon RikUnais ««uérisali i Lyon \~\\ ta 
-fil eiintiie, par l'cxécraWe Fouqeai. 
'Tfainvilla,"ils ta pmni de 6aint4«- 

Ctre, éà M. 'R«<t«^>é«it Tènfrriitf 

dans nne"iii4«ne «jsaàriiïe, ; avec' M. 
'dtabroitd qui i ooilinae défiaiear du 

doc d'Orléans , fulépargaé yer Collet 
-D'ijerbois , (^unde^AwwuMi^ceiit- 

ploLt de ce prince. 
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gnii Ml «fforu km Icim C^ ; et il a'j 
• pai J'époqoed«a«H Tisdont taioD- 
-fBnir, ait laiMJ dana wm Ina una lalii- 
bclioii. [^ui profanda. Set dasgeri , 



(ureul grandi à cetM ipoqua , luitouE 
api^ la joumia du fatal veàdimisira : 
bicnl6{ ili lavinrant fc l'attaque conire 
lu loi* rétolutiannatret : l'ofiiaioa 
prot^eait tops leon siTorti. Le iS 

(•ocM. et colla* que pouviiitui conce- 
«on lea FraoçaH. Arrâté dan* uita 
mémB journ^ , H. da Lacretelle dut 
i quelques Killiciiatioa|cDUT«gauia da 
. awe point jeti duo* 1m dteiU do la 
> Q/ajane , quoiqu'il aAt été condamné 
. k la dépoTtaEion ; maii il lui fallut »u- 
Ui UDB prison dedeua ns.Ce fut dani 
k coun de cette déuaitoo qoe HV. 
Irennel et WUrtt , lifaraiTet ■ l'enga- 
•èrent i ccMitinuer le I^^it faislorïnue ' 
' oe 11 Réfolaiion trançaiac, pu M. Ha- 
faaud i ouvnge qui s'iiprètiiit à l'aMem- 
. biée.coDstiltiante, Mqui, flattant l'aa- 
prit du joar avec quelque intàoiioa da 
«emodérar, eut ua prdnd sactht de 
i^Ogue. Hftlgri le péni atcacbé k dob 
paraills BBirepiiM, dans une-positjqn 
telle que la sienne, cet emploi de «a 
Toot^ue solirude le Ilatin : comoie i«a 
opîniotu n'étaiml point celles de H. s 
- Rabaud dont il paraiMaît élre le con- 
■iuunieur , il en marqua la dilTérence 
avec force dans toot le cours de l'ou- 
vtàge : le Piéci* de la fijérolution ne 
'fni publié qu'aprta le revouvremeDi de 
•a Itt)wté, à dn épiuqusB «ncceisite*, 
et avec de* délais que uéceasitaient cei* 



(*) M. de Laeretrile Uitw i peine 
«Hrevoir ici que ce furent les ezcellens 
vliclet dont il enrichit .loiig-troip* le 

ioamal si avaniagenstmentconnu sous 
, a nom du PuhlitUu qai £ieiil la for- 
tune de t«}«)arnal,ei qu'elle *B louiint 
consUoiment, tant qu'il continua d'jr 
-tutt «mm dM articlM de sa sempoii- 



tainea anlram ; le taetAà de ' CK an* 
*iàge l'encouragea , et il tenta d'Jcrhe 
Iliistofra dam de* proportiant en pan 

Elus ëlevén : son ouvrage sur lediK> 
niciéme Siècle Int plu* beorenl M- 
core ; on le.pressa d'écrire l'Hiiioiie de 
France dans toute son iiendue. M. de 
Lacreialle crut devow «e bMaer tx 
époque* de netie Uaioire que lel né' 
nuire* particuliers ont le mieux éclait- 
' cit : il écrivit rBistoite de Fiance oen- 
dant les guerre* de teligiou , STocl'in- 
' leation dJâ donnar enwile le* RègiMi 
de Uuis Xm et de Loui* UV ; Ua 

p:éiaG«, eiuri que no» l'aveo* mpc 
porté plu* faïut, les motiEt qai I'mk 
déterminé II internuapre ce olin pont 
écrire l'UiMoire de l'iiateiBUfa cooMi- 
. tuante. C'e*t aprée rexéci»ble attaiat 
. du i3 février iSio, an'il a'eii livré k ce 
. travail; il l'acontiaué an bruit d^qu|i< 
Ire révolution^ militaire* etdémann- 
que* qui «etotit opérés dans le midi de 
1 Europe , et eu bruit de* monecea *édi- 
tieutea qui reteniiMwieot 4Bni no* mort. 
Au moment où il ■ en terminé sontie- 
vait, ces menaces ont été recnoniM 
impuis*ailte«i deax de ces révolution* 
*ont déji terminées ou réprimée*- Hait 
l*« leçons.de l'histoire sont plus que je- 
niaii utile* , et surtout aux jeunes ge^a 
- qui , ii'avant point parcisipé à nos «la* 
eQrojubin malhenra, pourraient être 
amené* fc d«s iltnsioDt fatale*. 

M. de Lacretelle te propose de déve- 
lopper le Priât biuoriijue de /« tUvo- 
luiioit, afin qu'il terve de suite, aïn«i 
^ que sou Histoire de l'Assemblée consd- 
tusnie, ila coniinq^iion de l'Elitioire 
de France pendant le dix>IiuiliéaM 

Lorsqu'on aura lu ce dernier oo- 
vragedeM deLacretelle, ontUtù^en 
la publicalionde la suite quil 
proaat.ËnefTet ileiittaidani nn 
imbre d'ouvrages qui ont para 
commencement de'ce aiMe, 
relaiidbs des'iravaui de l'ai- 



pand u 
depuis 1. 
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ca bVii ^o'tin lallnn pli» oo rooiiu 
îfletidu , mais tonjouT] décoloré de 
ceiro asiemblce si cjlâfare par lu ar- 
reun ei par lei ulena d« ■«* principaux 
nembres : celai que vitot de Iracer 
M. De Larrenlle coui a pain 4tre la 
■leul qui Hic plein d'ioie et de vie, •[ 
■rrui , par ion «zjcution, répanda à 
'limposmieidéaffue le leal iXxteA'Hii- 
t*ire de l'AnemilA comtùumue f«il 
naiiiT at grave proFoadf meni dani toai 
les esprit} : on en pourra juger, 1 un 
cerlain poini , par les rilraïl) que nom 
'donoerons lurcegiivenient de plusieurs 
fiaïuges de l'ouvrkge , et que tutat au- 
Vioôs a^iré'de pouioir multip}iar da- 
YaniBge , ai les borues de aaire jooi- 
Dal ooui l'ensgent permU. 

Mémoires historique! , politifuei 
et littéraires sur te Soyaume de 
Kaples. ParM< le cooile Gr^^oire 
Orloff, iéaaieae de l'empire de 
Russie : ouvrage orné de deux 
caries géographiques , publié 
avec des notes et des additions 
par ^maury Duval , membre de 
l'In&titul roj'al de France. Tomes 
3e, 4e et 5e in-S. Chasseriau. 
aofr. 

ITous avons aunoncé , arec analyse, 
dans ijuatre cahiers de notre journal 
da t'annéBi8i9, las deux premiari vo- 
lumes ile cet oiifrage; nous reviendrons 
succeasivemcDl sur les ,troia detoieri 
v«Inmes que nous annon^oo* ici. 

Campagne des Autrichiens contre 
Murât, en, i8iS , précédée d'do 
coup-d'œil sur les négociations 
aecréles qui eurent lieu à Naple* 

' depuis 1b paix de Parts iSi4 jus- 
qu'au commencement des bosli- 
lilés ; des détails sur la conjura- 
lion de Milan du ai avriliSiS, 
et surle meurtre du ministre ?ri- 



ao9 



nu; suivie d'éne nolice historique 
sur la vie et la mort de Joacbim 
Murât ; d'une description du 

. théâtre de la guerre et de ce que 
cette partie de l'Italie offre de 
plus intéressant sous le rapport 
de l'histoire naturelle, des beaux- 

. arts et de l'antiquité. Par V***. 
€*••• de B»**. , témoin oculaire, 
a vol. in-8, enrichis de trois car- 
tes géographiques. Bruxelles. Ang. 
fVahlen et eompagnie. i5 fr. 

Cet ouvrage ait di*i>f an trois par- 
ties. La sonimaitv des chapitres , for- 
manc la s<Sai- division de chacune déa 

Îaities , fera conoattra i nos lecMUTS ' 
!s divers objets qui j sont Irait^s. 
La mremiire partit ast divisée aa 
onie chapitres. Chap. 1er. Depuis la 
paix de Paris, en i8i4> jusquaa di- 
piirt de Murac pour son quartier- géné- 
ra! , te aS mars i8i5. Chap. xe. £)•• 
fuis te 31 mars , conuotncement déa 
ostilités, jusqu'au lO avril , oùlesAu- 
trichieus reprennent rolîensiva CAap, 
3e. Depuis caile époque jusqu'au 17 
avril, OÙ l'améa a Ulrich isnuo satronv* 



I de Tolaoïino. Chap. i 
taille de Toleniino , les 3 , S et 4 mai. 
Chap, 6a. Marche du corps du géoé— 
rai Nugent du 98 aici) jusqu'au 4 mai. 
Cht^. ■je. Depuis la bataille da Tolea- 
tino et la prisa de Macerata , 4 mai „ 
jusqu'au 11 mai, où l'arméa auni- 
chienne franchit la royaume da Na-. 
pies, et sa coaceaiie en ^ndeparriaif 
a Aqoita. Ch^- 8e. Depuis la mononGI 
où 1 armée aulrichianne antre stic la 
tatriioire napolitain, >a mai , jaiqR'àii 
traité da Cssalanit qui net Gq aux 



lalanit qui 
■ mai. Chti 



de Caïa-Lantâ , iw^u'A J'ewnpaiiox 
Journal général delà Z-itlérature il Pranae-liaitS'* 7. 
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déliiiîiive de tonl le royaume de Na- 

pleiec les préfiarcliFs île départ des Au- 

Cliap. io«. Siège ei blociu Jet forte- 
resse) de Paicara , Ancône et GaStfi. 
' Cliap. tie. Lb plus ë'''""^* panie d« 
l'armée autritbienne quitte le TOyanmB 
de Niiptes dïi 17 au -n juio, et «rend 
en Frnnce. Séjour de Murât en France 
et en Corse. Sx mon. Perte dei deux 
«rméei dans cette cnmpagtie. 

Deuxième panie. Notice kiaoïi^iit 
tiir Joac/i.m Murât. 

Troisième partit. Description du 
^édtre i/e lûguene. 

Victoires , Conquêtes , devers et 
Guerres civiUs des Français , de- 
puis les Gaulois jusqu'en 1792. 
Par uneSociélé de mililaires et 
de gens de lellres. Tome 1er. 
in-8. fancfioucke. 7 fr. 5o c. • 
Ce tome premier est «ccompBgni de 

Siittlre planrljes dont une simple , une 
ouble et deui triples ; ce n"\ forme 
peuf plancbet. Carte de in Gauils , 
(planche (ripIeO Carte de l'It»tie arr- 
c^nne, (planche triple.) Plso d* 
Kome BBCienne, (planche double ) 
rlan de la bataille de Télaaioa , {plan- 
cbe simple.) Todi ces plans sont droi- 
gh par M. Àtubroije Tardieu .d'apris 
le texw même «t lea mriUeur) mat^ 

Nous al'oiii donner en deux oriiclet 
le tomoioire de* (natiirei contenues 
dans )e' premier toms qui' embrassp 
detix litiet. 

Article premier. 

Livre premier: Il Ml diiité eo qoa- 
ne chapitre*. 

Chap. \er. Canjeeinrei sur l'origine 
des Gaulois, ^retnîère* émigratiou* 
des Gaulois j leur établissement en Ita- 
lie. Siige de Qustum. Ambassade de* 
itoBUùu anptit de Bieanui, ctief dei 



Gaulois. G] nduî te imptudeote des m- 
«oiéi rouuîns. Les Gaulais demail- 
denl aux Romains rép.-ir*linD de h 
conduite de Fabius. L'arma gauloise 
s'avance ver* Bome. Butaille d'Allia. 
Camille bat lea Gaulois devant Ardée. 
Nouvel échec éprouvé par les Gaulai* 
dans une seconde attaque du Capitol*. 
Capitulation des Romains. Les Gau- 
lois quittent le territoire romain , et 
'vont combattre les Vénéfe*. Ici le* 
docuatens manTiu^it sur l'hiatoire des 
G[iulois. Nouvelle guerre de ce peupla 
contrôles Romains. Ra taille de Fon- 
tinum. Desimclinn des Gaulois Séno- 
nais. Les Gaulois boiens sont vaincu. 
|lBr la consul Ëmiliui Papus. 

Chap. ?e. Dissertation «nrletjmi- 

Sations gauloises en Germanie; «n 
rice et^dans l'Asie mineure. Pre* 
' miére expédition des Gauloi* daiu la 
Grèce sou* la conduite de Combaule*. 
Deuxième expédition commandée par 
Careihriui, Brennus. AricherimetBel- 
giu*. Brennuj conduit une troisième 
expédition des GauMs en Gr*ce.-L«* 
peuples grecs se liguent pour en^r 
l'inTustOa des Gaulois condoiii par 
Rrannus., Vajsage du Sperchius par 
l'armée gauloise. Premier combat de* 
Thermopyfes {') ou du Mont Oëia, 
Affaire do Trachynw. Sac d* la villa 
de Cellioo. Les Gaulois sont battu* par 
jei Eiolieas. Deuxième combat de| 
TbarmonylesouduMontd'Oiita.Sicfe 
de Delpnes par le* Gaulois. Défaite 
de* Gaufois tlevant celte ville. Monda 
' Brenqus. Le* Qaulois a'établisaeot lur 
Tbrace. Les Gaulois passent en Aile 
ets'v établissent. Lea Gaulois (ont bat- 
tu* par Aniiocbus Soter. Nouvelle dé- 
faite des Gaulois par Attala., roi de 

C) On. voit ici que le détroit des 
Thermopyles si célèbre par le combat 
de4 Grecs contre le* Perse* pour la dé- 
fense de leur liberté , est mémorable 
encore par les doux combeis ipn l4>. 
Cauloii y livrèrent aux GrKt> 
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ftrgHtne. l«t Gaulois t'établissent sur 
1» terriToIre appelé depuis Galatin. 
Guerre de* Gauloii d'Asie avec iei Ko- 
nains. Baiaille du Mont Oly mm. Ba- 
taille de Mugaba; défaite des Gfu lois 
itwoiagea. Le Galatin, dans la suite 
des temps fut réduit ea province xai 
maioe. Considérations sur les mtcurs 
et le* usages militaires des Gaulois. 

Chop. it. La gufrre recommence 
entre les Gaulois cisalpins et les Ao- 
tnaÎDl après un intervalle de quarante- 
f^inq Bnt. Les Gaulois cisalpins se 
brouillent avec leurs nneiens allié* et 
demandent lu paii aux Romains. Lai 
BomaiDS te partagent le* terres des 
Gaulois sénonais. Les Gaulois se pré- 
parent fc recommencer la guerre. Les 
Gaulois entrent ta campagne. Dispo- 
sitions prise* pnr leaRomnin*. Combat 
de Fésula. Bataille de Télamou. Le* 
Hamains font ta |iaii avec le* Gaulois 
boien* el les Insuliriens. Bataille de 
l'.Adda. Nouvelle irrupiioa dea Ao- 
niains dans l'Insubrie, Combat ile Clau- 
dtum. Les Romains s'emparent de 
Mslo<lunuin, de Como et de presque 
toutes les places de l'Iusubrie; Gn da 
la campagne. Les Gaulois prenoeol 
parti pour les Carlhiginois dans la se- 
conde guerre punique ; dél'uiie du pré< 
leur romain L Manlius. Annibal pé- 
nètre an Italie el s'unit aux Gaulois 
cisalpins. Coopérationdei Gaulois dan* 
les campagnes d'Annibat en Italie. 
Nouvelle guerre entre le*Gauloiscisiil> 
pins et les Romains. Défaite des Ro< 
maiua dan* l'iaiubrie. Le* Romain* 
reprennent l'oflensive et battent. les 
Gaulois. Les Gaulois boien* sont dé- 
faits parles roosuls Marcellu* et Faviut 
Purpureo. Suiledesiuccès des Romains 
contre les boieas Eoliér* soumission 
de la Gaule cisalpine. Les Romains 
font la guerre aux Gaulois de l'autre 
cAié des Atpes : première défaite de* 
SulluTien*. Kouvell? défaite de ce peu- 
ple. Les Romaiosbatleni les Allobro- 
fes et les Arvernes. LesRomainss'éta- 
lisient dims la partie méridionale de 



. la Gaule. Invasions de* Cimbi«« et ie» 
Teutons dans les Gaule*; suite de ce* 
invasions. Défaite de ces deux peuntes 
pr Marins. ' ^ 

Dans ce rapide aperçu , l'on voit le« 
Gaulois faire d'eborif , et à plusieuri 
raprises , des invasion* surleterritoira 
des Romains , puis les diriger dans la . 
Grèce où quelques-uns d'eux forment 
un établissement solide ; 'renonyelleï 
ensuite teuT» tentatives d'envahissement ~ 
surleiteTretappartenancaux Romains. 
Dans un second article on verra U 
Gaule envabie t son tour par les Ro- 
mains et après eux par les Franc* qui 
t'y établirent aveo le succès le ptui 

décisif. ^ 

BIOGRAPHIE. 

Hiitoire de la vie et det ouvragei 
de J. J. Rousseau, .ele. ( Voywi ' 
pour le développement du titre , 
l'adresse et le prix le précédent 
cahier de ce Journal. ) 



Le second volume de 



cet ouvrage 



uprend , comme le premier , deux 
l~>ties et deux appendices. 

TroUiime partie. Biographie dea 
contemporains de J. J. Rousieau. Ar- 
ticle* dans lesijuels les imputation* qui 
lui ont iii faites, sont examinées ei 
réfutées. Articles où soiit rapporté* 
des particularités ioiéressaniet sur m 
perioooe. 

Quatrième partie. Histoire de soi 
ouvrages. Uéihode pour la clasiîfioa- 
tion. Ordre adopté. 

Dans cette partie, l'ex-imcn Aorte 
sur les principaux ouvrages de Rous- 
aeau. On a reieié tjgns un appen- 
dice, sous la dénomination de Mélan- 
ges celui de *ei ouvrages les moîiisim-. 
portans qu'on a distingués pRr la divi- 
sion de littérature politique et de litti- 

Celte histoire tupooce de grandes 
recherches qui sont également d'un viC 
intétit t soit pu U cAsbrilé da la pet. 
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police sur 9f. Necker ; par A. de 
Staël- Holstein. ( Voyez pour l'a- 
dre&se et le pirii le précédent ca- 
hier de ceiournal. ) 
Avant d'entr éprendra do doBB.ernna 

croyoni deroir faire une obierraiioa 
iriliminiiirei c'ut qoe k famille AT*. 
c/ier oITre le phéaom^ni de *ix jeri- 
vitins coniemporaiai d'un talent plu* 
ou moint diitingni : ce loni M. iVe* 
efer; madimie Necker; madame de 
Slail HoUuirt . leur fille, M. dtStail 
HoUtein, leur petit Eli; madame i^e 
Saujture, tairr proche parente; M. iVe- 
cftr de A'auaiure , GIs de celle dams , 
euteiir d'un votaee en Ecoi*e ei lus 
Iles Ilibride) qui vient de paralire, 
H. de Staël Holiiein >U entré h der- 
nier dans cette cnrnère liltjruîre ; et il 
»'j lignate p.ir uu ouiruge qui soes le 
Itïte modcite de Notite, piéienie le 
eaiia tableau dei 



nage également célcbre par 
•u profondet coiintriiiancetcD EinaDca 
CI duns toui les genrea d'adminiilra* 
lion , par Ml grandu vnat poHiî- 
quei; C*) taHo parsetqnaliiéimoralee 
M particulièrement par aon raredéaîn* 
iJreMemenl. (**) 



La famille k laquelle amerteDiii 
U. Necker, est d'origine tTlandaiu: 
■es aurèlrei obligés de a'expa Crier ponT 
fuir lei (leriécucioui religieniMda le 
rtiue Marie , vinrent chercher nnaiile 
dans l'Allemagne proteslane, et sa 
fisirent ea Piuise oà il eiiaie encaie 
pluiienn personnes de ce nom. Ckar- 
la-Fridérie Keckrr , pire de M. iV*> 
eter <jui a illeitré ce nom , liot à Gé- 
nère au cammeecement du sircle der- 
nier pour j diriger l'éducation d'un 
|eune priun allemand. Cet homme 



lelide e 



î"',. 



fait suriout une éiude approfondie de 
l'histoire et du droit public résolut de 
■e Gier dans celle ville. On l'y admit 
an nombre des citoyens de la républi- 
que, et l'Académie créa pour lui une 
chaire de droit public qn'il a remplie 
Avec diaiinction jusqu'à sa mort ('). U 
avait en deux lîls de son mariage avee 
m i)ile moi se lie Gautier , fille d'na pre- 
miir svndicde la république. L'ami. 
Louii Necker qui prit dans la tuiie le 
nom de M de Germanj, suivit Ibcm- 
riire de son père ei te voua i l'ensei- 
goemenl public. Le cadet Jacquti Ne- 
ckcr , c'eit U . Nerker , né le 3o M|h 
tembra 173» , étant obligé de se crjee 
par «on travail une existence iudépeii- 
dante, fut Toâiau commerce, elpIacA 
dans une maiion de banque i Genève, 
nprèi avoir acheré ai '' 



f j Ce fnt M. Nacker qui , pendant 
l'assemblée coniiiiuanie , insista le mais par l'inti 

Elus SUT la formation d'une chambra , de rmilité de 
auie dont l'adoplian aurait irèi>pro- violente crise 
beblement sauvé la Frauce de loutea 
les horreurs oûTAuecessivement plon- 
gée le despotiioie d'uue chambre nni- 



(**) Pendant le durée de ses deux 
ninisttTes, M. Nacker refusa cousiam- 
inent de loucher le traitement consi- 
derable attaché k ta place; el ce ne 1 
(m feint pu ime vaina MtaatBtioot 



crionqu'îIaTail 
Gce. Dans ti|w 
violente crise ou se trouvait le vtiivt 
public, M. Nerker lui avança de sea 
propres deniers l'importante tomme de 
deux millions dont il n'a jamais réels* 
mé le remboilrsemeni d'une ntaniêrf 
formelle 

(*] On luidoit un traitéturlacotit- 
titutioo de l'empire germanique qui 
prouve â-lB' foi» un esprit juin etoea 
cwuiaisMneat potiiitet. 
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toaf» da W9 jtudsi rlasiiqn*). Set prs- 
mien \>ai cIflDjIacarriiredùcoRimerca 
furent DJniblss: eaimlD^pHT ud goi^t 
irài-*if pour la leciarB el Ii méiliia» 
tion, il iiait suni csase rcbuli par la 
«<chereiia erlà moDOiODiades oceapa- 
tiam fjui lui étaient iinpo«iej; laai 
cesse un poSmo, un roman, un ou- 
iragB philoiophique l« UéioaToaieot 
da son travail , ac son para na (arda 
pas à s'apercaioir qu'il Tallail leplacar 
■ur un plus grand ityjttre. Du reste, 
toutes les ptrsoDuet ijai ont conau M, 
Necker dans ta première jeunesse , 
■'accordent à dire que ta cbarma de 
•on caractère la Taisaii cblrir de loaa 
cens qui ataieni des rapporisfltec lui, 
et <]ue le irait sailUnt de ion esprit 
jtsit une gaîté piquante , utieplaisan- 
Uria tans amertume dont les autres et 
loî-mème étaient alleraaiivcmanc l'ob- 
jet. M. da SiaJil Halsteiu insiile sur 
cette remarque, piirce que reuz nui 
ont vicu plus tard dans l'intimité d» 
M. Necfctr, ont toujours retrouvé en 
lui de* traref de celte première ditpo- 
■iiioD da M jeuneue k une époque 
Même o& lai souvenirs de l'homms 
d'état elles médilaiioni du philosopha 
chrétien ataienl imprimé ï tout son 
lira Ja craTilé la plus imposante. On 
l'adressa k un Genevois TA. Vernel. 
chef d'une ricbe maison de banque 
établi* k Paris. Une Fois arrivêdana 
catia capitale, des ocrupalions moio* 
Tétréciet, tm champ plus vaste ouvert 
k una louable ambition, na lardèrent. 
pa* k dévelpppar en lui un telant re- 
««T^abla pour las afiairea de corn* 
merce' Un* anei;dote qu'on lira anc 
baauconp d'intérêt dans la notice an 
donnera l'idée. A partir de l'époque 
«ft aile eut lien, la confiance que M. 
Verset Iiii accorda fui saas bornes; 
il lit de lui son associé-, et qu»nd il 

S itia In affairas en 1761 , il lui remit 
s fonds coniidérabtas pour l'aiiteTi 
fonder arec MM. l'hélutton une mai- 
son da commerce qui devint bientôt la 
première de la Franc*: tait fataol le* 
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de la Fortune de M. 
Necker, qui, après deux révolu tion* 
assure encore k sa famille le bienfait 
d'une existence indépendante. LesprtD> 
cipales sources de celte ibrKine com- 
merciale furent d'une pan de vasiaa 
•péculations sut les grains dont le coni< 
merce venait d'éti* déclaré libre pas 
redit de 17G4 (*}, l'autre, desopéra-t 
lions de crWii avec le gouvernement. 
Indépendamment du désordre »t- 
freux qui /Sgnait dan» les linancea,: 
l'ignorance complète où l'on éiiiit de% 
moyens de crédit at do l'art de tnica 
circuler les valeurs, rédilisait' souvent 
la tré.ior public aux embarras les pliw 
bumilians. C'est ainsi qu'eu. 17^9 ^ 
Louis XV ta vit réduit k empruntes 
■ur les épargne) desonécuriola somme 



cites, le trésor racoumt au créititd* 
M. Necker. Ce ne fut pas sans béslto- 
tion qu'il conieorii k entrer dans ceei 
opérations que les innotobr^bk^ ban- 
nuaro;ires del' jtat rendaient t.rés-hasai- 

avec M. de Choîseul l'v détermina ; 
et cette coaTetsalioD suffit pour instii- 
rer ho miniitre tout-puissant alor» , 
autant de goût pour l'esprit de M. Ne- 
cker , que d'estime pour son carycrète. 
Ces seotintens te confirmèrent dan» 
les rapporta luie M. da Cbotseitl entre- 
tint avec M. Necker . iiJTti\ae celi'i-cr 
fut nommé eavojé de Genève, plac» 
qui lui futeoafiêia en 146S, et dont , 
par na principe au(|uet il est to.^ouF» 
resté Kdil», it exigoaqueles foMctione 
fussent graMiias. 

Le>apérationsdeM,Nerktr,e»mm«- 
adminisiiaïaur da la Comp.^piie de* 

O Ce» spérnUiiûns mitent M. Na- 
ekerkporlio d'arancei en '77a, ai» 
gouvernement fana latcrél des somme* 
comidérahles pour l'a p provisionna - 
xieiu des province*, où doniceiie i\nr 
■4* la ciiaTté m fit le plw senib. 
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Inde*, injritent, olscrTe irêi-judU 
cieusemeni M. de ^taël Holitein , une 
menlioa parliculière , tait à cïiiie de 
l'importuDce de leur objet , aoil parce 

3u'elles fur-ni roccsiion de ion début 
RDI Ib carrière d'éciiTsin. (*) Pen- 
dant l'adDiinigcraiiou de M. de Choi- 
■«ui, M. Necker avait iit appelé k 
aider le trésor public de son crédit: uns 
occasion lemblable se.repréienia loui 
le miaiaiire de l'abbé Terray , mai» 
pour des iommet beaucoup plui conai- 
dérablei. Ce fut aprli retle opéralioa 

Ïue H. NeckCT «retlradu commerce, 
endent le coura, de aea traianx , il 
■'était marié avec m^demoîieile 'Su- 
saune Curchod , Alla d'un ministre du 
•aint évangile cjui avait reçu de aoa 
pire les aeu)i biens iju'il poiiédit , 

vertu tan> tache : avec ces avantagea 
acquis, elle acait reçu de la nature un 
esprit distingué , une beauté réguliers 



élevée et des n 



aille 



v*nl,eipo<é à «ouvrir, avait donné quel- 
que cbose d'un peu roide à ion carac- 
lêre ; téïere envers elle-mtme , elle is 
sentait moins portée à accorder aux 
•utret une indulgence dout elle n'avait 
pas beiqin. M. Hecker ne put voir ma* 
demoiietle Cutcbod suna être frappé de ' 
«a beauté , et sans admirer en elle une ' 
eme élevé*! et un esprit distingué; c'é- 
tait d'ailleurs une aéduclion puissants 
que l'idée d'embellir le sort de la 
femme qu'il choississail , de lui SNu- 
rer nue existence plus digne d'elle , et 
d'offrir louies les jouissiincea de la for- 
tune à une personne qui en était entii- 
meni déouée. Ce fut en 1764 qu'eut 
lieu le mariage de M. Necker. Depuis 
celte époque jusqu'à la luort de safem» 
me, trente années se sont écoulées, peU' 
daal lesquelles ces deux époux ont 
vécu dans l'unidn la plus vertueuse et 
la plus passionnée dont l'histoire, at 
l'on dirait presque les ouvrages de fie- 
' tent offrir le mod^e. C'etI 



blesse et de dignité bien 
prêtées iJfée de parens'ii 
avait été obligea de pour 


>iene 


un peu ap- 
irtune, elle 

menuet la 


sur ette-méi 
carrière où 


t'amour'propre était jbu- 



impapnie 

des Inilet orientales deFrance. M. Ne- 
cker «e déclara^ pour l'affirmative; 
Tabbé Morellet pour la négative. C'a 
tait cclui-ri qui avait eu l'initiative. 
C«lni-là n'eut qu'un temps très-court 
pour réfuter te mémoire de l'abbé Mo- 
leltei ; mais quoique cette réponse eui 
été écriie aver- une incroyable rapidité, 
M. deSiaë! Holsiein est bien fondé à 
dire que la dialectique pressante et le 
style noble et précir de cette réponse 
ne pouvaient manquer d'éirs admiiéi 
de ceux 'mêmes qui ne partageaient pas 
l'avis da son auteur sur l'objet «le k 



loiatio 






bomme d'é'al < que 3^ trouver diin 
co^paf!oe de sa vie un être capable da 
s'associer à tourei se* pensées , d'adou- 
cir toutes les peines, départager toutes 
ses émotions. Cette consolaiioa, U. 
Necker l'a méritée par une délicareste 
de seniimens sans égala. Pendant irenia 
«os, il n'a pas cessé un instant d'être 
occupé du lionbeur deaa lemme iil a 
constamment étudié ses voeiii secrets , 
ses désirs les plus fugitifs, et en leisa- 
tisfaïiqnt il a toujours eu soin de doti- 
ner k ses actions ^apparence desom 
propre vœu. Ainsi, luns avoir naïa- 
rellement les mâm es goûts qu'elle, sans 
aimer, comme elle exclusivem.ent la 
conversation deigeni de letires. jamais 
il n'a troublé, jamais il n'a altéré im 
~ ~ ~ ) jouissaBces, en laissant 



discussion. Nous njnuterons que dès 
cette époque il put êlre placé au ïang; 
des écrivains les plus distingués de la 
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«ir qu'il n« parlBB^ii pos avec )e 


OQ se trorapetait fort, si l'on croyait 


m^me iDlerêi le «ente de distraclion 


que la ronversation de cet hommes su- 


quilui^tiiit [eptu>iigr£flble. 


périeun fùl un pUitlr lan. mél.iuLe , 
bien loin de U , il fallait en acfauter la 


Ur<ii»« M Ntckrr se marU , il v a 


lieu de croire .,..« sod désir «init de 


jouiisance parun irarail continuel , par 


qniltn le commerce, apiéi f atoir 


une tension d'eiprit non iiiterromjjue. 


conlactf un pelir nombre d'années , et 


Que d'amours- propres fc ménager! qii». 
denrétealionsdeloutEenreàconcilier! 


^e »e iiïier rnsui:e uniqueiaeni h 


létode dei le.ires ei .ui pla.îirf de la 


Une lecture était une affaire d'étal 


Tieioriale; mail rinHaencedeta femme 


qu'il fallait préparer de longue m/ùn , 


chnngea la direction de *ea jjenséea. Il 
; a, dit M. de Staël Ho Iitein, de$ hom- 


•t où une distraction de la part deiiiu- 
diteuts . une critique trop francli- , un 


mes qui ont besoin qu'on leur tiikln !• 




■ecrel de Icun | TOprei forcet. Madam* 


lisair-nt pour faire naître dsi huinei 


llîecker cnit voir que des occupaiioai 




]iliiraire»ne suffiraient ooiut au bon- 
heur de ion mari , que de grands Ira- 


«ans cesse- A cette «sprcs d'adniînisira* 


tiou littéraire et sociale : tous tes ins> 


TUUï politiques pouvaient seuil occu- 


tans de sa lie étaient roraplil par quel* 


psr toutes aBsfacullii, etqua ies|oui5- 


que occupaiiuD ; son atleniion se por- 


•Buces de la gloire étaient nécessaires 


tait sur tous les détails. M. de Su'éX 
Hotsi et n en rapporte un exemple. Od 


i un homme qui menait li peu de prix 
1 relies de la loriune. Dè«-lors toute) 


a reprocha, d.l il. au salon ila Ma- 


■es pensées M dirigèrent tpti ce lut, 


dame de Noriier d'être une espiee d'à- 


•t guidée *oit p^r fe désir défaire coa- 


cadémieoii des hommes d'esprit pre- 



a épouz, «oit par une louable 
fimbiti'in qui l'attirait ella-iuéule vers 
tous les genres de supériorité ■ el !>ur- 
toiii de supériorité intellecinclle , elle 
l'occupa de réunir autour d'elle ces 
écrivains , ces philosophes qui ne ilis- 
posaient pas du pouvoir, qui par fois 
même le Gomballaicnt, mais dont les 
jugeoieos servaient de guides ï l'opi- 
nion publique.' La maison de madame 
lïecker de>ia[ bieulâr le centre d« 
tout ce que la France littéraire oFfruii 
de plus brillant Les bornes de sa notice 
ont interdit 't M. de Staël Holsiein de 
tracer le tableau de celte réunion Je 
gêna illustres dont la correspondance 
de Grimm , les mélanges de mad.ime 
Kecker et tous les mémoires du temps 
peuvent douner l'idée: il s'est borne à 
rap|ie1er les nom) des hommes les plua 
distingués qui composaient ta société la 
plus habituelle d« madame Necber(^*}j 



(*] Danicetteénu 
«mis M. de Leyre qui , 1 iloir« conneit- 
«ance, fratjuanuiii habiiuellemeac U 



Ulai 



iT..le . . 



mandaient tour Â tour à élre écuufés 
en silence. Ce 'reproche, ajoule-t-il , 
n'était pas dénué de tout fondement , 
et M. Neeker la sentait njieux (jne' 
personne; un homme occupé de tr4- 
vaux sérieux , devait désirer . dans les 
plaisirs de la société , un délassem<°nt 
ii la fois plus animé et plus facile ; m its 
sa lendresss pour sa femme lui fai.i it 
trouver du charme à se prêter ï lutis 
«es goûta ; d'ailleurs M^. Nerker aï.>it 
peu de penchant ii se mettre en av:i ut 

cercle de madame Necber, dam les 
sijours qu'il faisait k Paris. Cet étri- 
vaîn s'était très. distingué par «oQ ana- 
lyse de la philosophieilii dtancetierËa- 
oon, par deux eicellens artieleB insé- 
rés dans l'Encyclopédie, ( Epinglg, 
^aDdd'inie. ) ËnÉnpar uaepariietrri^ 
considérable de l''>istoiie des voyagr* 

ÎneLaharpa a conservée dans sonabrégi 
e celte histoire^ n'y ayant rien, a-i-il 
dit, h retianchra aims c« excellMit 
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d«M I> converiBiioD ; uii «april n'était 
pM eiempt de partais ; k ^moiai t^aa 
aurl^a faauia nuMtioB ds moral a ou 
iM poliiiqus n* reaciatalt preaquo mai- 
gri lui ■ montierle pouvoir de ton ilo- 
qucnce, il prierait le rAla de ipana. 
leur, «t (OUI co rapport un entretien 
■nq««l il auîstait, lant ttre oblige A'j 
prendre tuw part active , l'accordait 
uwt arec ta ditpoiitioo habituelle. Un 
■uin penchant de aon etpric trouvait • 
■mpleineni k te •aiiiFaira dant une to- 
ciiti nombreute où le* effort* outrjt 
de l'amour-propra faiaaiait qoelquaroii 
inaoqnarl* but. M. Kecker avait pour 
la satjM un talent e( un goût décidi ; 
laleni dont on peut le taire quelque 
■die par ton petit ia'itaurle Bonheur 
dit Son , et . dans va genre plua sé- 
rieux, par difMren* morteaux de tee 
ouiragei poruiaues ; cette latjre a'i- 
<tait jsmai) itiAlee d'aroertume, et t'ar- 
lèiaii loujoura devant la crainte de eau-' 
aer une peine réelle ; nieit aucun ridi- 
cule , aucun nfanque de tact, aucane 
•sagérntion de teatimeni ne lui écbap- 
paient : la plus fouvent N. Necket ne 
nanifeatail paaaa peoaéejmaitun lou- 
rire , nn gute la révélaient k ceux 
^u) avaient l'habitude de l'obierver, et 
■urtout k ta (ille qui , de bon tie heure, 
iciée 1 louiet tei 



qu'on a découvert par le tact de Te»- 
prit, la jiiateiie de certains indices, 
ou eu obligi de l'en faire du rùglee 
iaiariables , parce que le temps man- 
que pour ('arrêter eux eicepiions , 
i/l. Pfecker pensait que le véritable 
esprit doit être propre à tout et ae ma-' 
nîteiter en toute occurrence ; et lors- 
qu'un littérateur , un poète , un philo- 
sophe le mODirait incapable du «ffaï-, 
ret de ia vie commutie, il ne l'aiiri- 
bnait paa i l'élévation de ton génie, 
maia à l'abienca de cet équilibre det 
lacultét qui constitue la véritable C 



r une mervcilleuae 
ecker était fort sensible 1 l'esprit. 



illeuae sympathie. 
:t sensible 1 l'espri 



:. M. 



P" " 

les preuves d'imelligance ou dliabileié 
qu'on lui donnait, liit-ce dans dei 
choses de pea d'imporcaoce ; mais il 
4lait sévère pour le manque de cape- 
cité , fli impito^hle pour la «édio. 
crilé vtnileuM. Un trait fugitif, sne 
nuance légère loi tufEatient pour lui 
faire poiler dea jugement qui TarcmenI 
J'iaduisaienr en erreur. Cette diapotia 
tion qui lui éleit nalinvlle t'accrut en- 
core pendant sa càniéra publique, 
Quand on est appelé 1 traiter avei^ les 
bomoiea, obtarve indi cienteoi an t M. de 
Stael-Holatein . il Faut apprendre a fat 
MKUialiiB avec pomptiiuati ai leTt> 



tetlec 



lelle. 



l'article suivant noua verront 
M. Necker se distinguer d'abord par 
dea productions relatives k l'économie, 
puiaprendreleplus grand easordana le* 
unportantet matières d'admiaisiratiaa 
puoliqua. 

JURISPRUDENCE. 
Le Droit dts Gens etc. Par M. de 
fVattei , etc. ( Voyci pour le dé- 
veloppement du litoe, l'adresse 
et le prix le premier rahier de 
ce Jouraal 1821.} 

Idvre m. De la guerrt. Ckap. 1 tr. 
De U guerre et d* m diffirtntes et- 
pècea U du droit de faire ta guerre. 
Définition de la guerre. De 1» euerra 
publique. Da droit de faire la guerre .- 
il n'appartient qu'k la puissance souve- 
raine. De la guerre définitive et de la 
guerre afTenaive. Chap. i«. De ce^ui 
lert à/aire la guerre. De la li^ée de» 
iroupei et da leiui commandant , ou ■ 
de* puiiaancea luèaliernei dant la 
guerre. Dea inslruoiena de guerre. Du 
droit de lever des troupes. Obligation 
des citoyen) ou sujets. Enrdlemeiu , 
lavte des troupes. S'il 7 a des exemp- 
tions de porter lea armes. Solde et lo- 
gement des gens de guerre. Des hôpi- 
taux et h&iali dea invalides. Des sol- 
dats mercénairea. Ce qu'il faut obser- 
ver dans leurs angagfmans. DeseorA- 
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lemen» «n paf* élritDg«r<. Obligation 
du loldii». Loit oiJimirej. De h die 
cipline mlliialra Dfi pui.ifnncei inbal' 
leraei A»at la guerre. Commenl leurs 
fronieties obligeai le souveruin; en quel 



iinetseit n'ofaliEi 



i-ellet 



taules. De celle qiii 
loir qu'elle n'n pas. Commejat ellei 
obligent leurs înréneuri. Ckap. le.Dei' 
juUea cauiet de la gturre, La guerr« 
ne doit point être enlreprise sani de 
trèi-lorlei raiioas. Dei raiioni jiiiti6- 
caiiiei M dei motif* de Faire t.i guerre. 
Quelle est en géufral la |ugtB cause il« 
Ja guerre. Les raisons justificatives et 
lea mutirshoDiiJtexI 



pourfai. 






udrela, 



. Des 



lifs bonnlteiM des n 
Guerre dont le sujet est légitioie et les 
motifs vicieux. Des pr^ieztei. Guerre 
entreprise, pour la seuil utilité Des 
iToapes qui font la guerre sans raïsout 
et sans motifs apparcos. Comment la 
guerre tUfensite est |u>le «u injuste. 
Comoieni elle peot devenir Jus te con're 

dan» son principe. Comment la girerta 
défeniive est juste dam un» neme £vi> 
dente ei douteuse. Cause iloiiieuse. La 
guerre ne peut pas £tre julte des deux 
CÔtéa; quand aile eii réputée cep«D- 
djint légitime. Guerre entreprise pour 



sn[ e 



. Comi 



! peut pas ei 



reaces du daagei 
Autre cas plus évident. Autres mojent^ 
toujours permis pour se melire en garda 
contre une grande puissance. De 
l'iquîtibre politique : moj'ens de le 
■naiateDir. Comment on peut conienir 
ou mtoia affaiblir celui qui rompt 
l'^uilibre. Conduite que I'oq peut 
Tenir B«a<^ UB voisin qui fait des ptl- 
paratifade euerre. Ckap. /^e. De la 
Âéctaraiiott de guerre , ou de la guerre 
«n Joime. Déclaration de guerre, 
•t M ndcaMÎIJ : ce qu'elle doit conte- 



nir : elle est simple ou conditionnelle. 
Le droit de faire U guerre tombe par 
l'offre de conditioils ë[|uitablei. Fot- 
naliijs de la déclaration de guena. 
Autre* raisons qui an rendant la publi- 
cation nécessaire, La guerre dcfenaivs 
s'a pas beioia de d^laration : en quel 
cas on peut l'admettre dans une guerro 
ofleosiv* I on ne peut p^s l'admeltr* 
par représailles. Du temps de Ja dfcla- 
ralLon. Devoir des habitans dans l« 

Je pays af ant que dadéclarer la guerre. 
Cootineiicemeni des hostiliiét. Con- 
duite que l'on doit tenir envers les an* 
jets lie l'enuemi qui m trouvent' ilaaa 
le pays lora delad^laration de guerre. 
Publication de la guerre. Mmifestee. 
Décence et modération que l'on doit 
garder dans las muaireilef. (« qua 
c'est que lu guerre ligiiiitie et d <ns le». 
fornieii il tu ut la distinguer de la guerra 
informe Ci illég;>le : foiideuieni d* 
cette distinction. CAa/i, Se De l'en De- 
mi et de* chose* aftp^rlenani k l'enna- 
mi. Ca qne c'est que l'ennami. 'loua 
1*1 sujets de deux dtats qui se fou; Fa 
pierre , sont (>nneinit , ai dfmeoreni: 
tell en tons liens. Si le* femme* ei la* 
enftns sont an nombre des ennemis. 
Des choHi appartenant à l'enneoii \ 
elles demeurent telles partout. I.'-^ - 
chose* neotres qui sa trouvent cbn 
l'ennemi. Des fond* possédés par des 
étrangers en pays ennemi. Det cbo.if* 
(tues pur nn tiers k l'ennemi. Chof, 6e. 
De» associfi de l'ennemi; des iodétit 
de guerre, des auxiliairet , de» auh- 
tidei. Des traités relaiils à la {juarre. 
Des alliances défensives et offensives. 
Difrérence de* sociétés de guerre et de* 
itaiié* de secours. Dei troupe* anzi- 
liaires. Des subsides. Comment il est* 
permit i une nation de donner du se- 
cours i une autre, eldefairedesallia'n- - 
ces pour ta guerre. Des alliance* qitiso 
font avec une notion eclnellement en 

Suerre. Clause tacite on toute alliance 
a guerre. Refuser du secours pour una 
guerre injuste, ce n'est pa* rompre 
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l'alliapce. Ce que c'en que le ciaus /»• 
éeris : il n'eiigie jamais pour une 
gaerre injuite; comment iîexislB pour 
vne guerre djfEDiire , et dans ud traité' 
de gnrftntie. On ne doit pas de secours 
quand on eit faon d'éiat de le foiiralr , 
on quand le sului public lerait eipos^- 
De quelques autres cas , et deccluîoù 
tleax coorédérés de la mtine atliance 
•e font la guerre. De celui qui refusa 
des seeoan dus en lertu d'à ne alliance. 
Des associés de l'ennemi. Ceux qui 
tant cause commune août associés de 

teni t^ns j èire obligés par des [raités, 
ou qui ont avec lui une alliance offeu- 
•ive. Comment l'alHai 



est besoin ds 
. ■ssociéi de l'ei 



i: en quel cas 
!me effet :i-i1 



jinicU pnmief. 



Dts Délits et dfi Peines. Par See~ 
caria. Traduction' nouvelle et 
complète, auconipBgnée de notes 
hiitoriques et critiques sur la lé' 
gislation eriminelU ^ancienne et 
moderne, le secret, tes agens pro- 
vocateurs , etc. , etc- suivie du 
Commentaire de Voltaire sur le 
' livre des Détils et des Peines, et du 
Discours de J, A M, .Serve», avo- 
cat général au Pa''lernent de (ire- 
noble , sur l'administration de la 
justice oiîminelle\ avec des noteSf 
par P. J. S. Dufey{de l'Vonne , 
avocat. I vol. ia-6. Dalibon et 
Ladvoeal. 6 fr< 

Dans un premier OTtlcIe.nousallon* 
donner on exlTsit de ta préface du trn* 
«lucteur I dans un secrnd article nous 
donnerons des sommaires de l'ouvrage 
de Bec caria. 



Beccaria n'ai 
quand j] publia 



et Je» Peines; il s'était déjà Tuitcon- 
Doitre par unedissrrtaliou lur/esninn- 
noies. Soil crainte des prriécuiions , 
soii méRancede set FaTCes, il avait pris 
la l&cliente résolutiou de brûler son 
manuscrit, il l'aurait fait sans l'beu- 

sans les conseils du comte Véri son 
ami : il n'eut bientôt qu'à se Fétii^iiei 
de r»voii écouté Son ouvrage obtint 
UD succi-s rajude ei ptodigietii : trois 
édilioDi furent épuisées en dix mois i 
ce fut la troisième qu'André Morellet 
Itaduisitouplulâtimitaen 1766 L'avo- 
cat général Servan , publia à l:i même 
époque son discours sur l'administra- 
tion da la justice criminelle , et fid- 
taire , son commentaire sur le livre dei 
Délits et des Peines : ces deulouvruges 
furent dèf-lors considérés comme des 
appendices nécessaires decetui du jeune 
philosophe moderne milanais : en les 
réunisianl, le traducteur, n'a Fait que 
se conformer à une tradition saaclion- 
née par le temps et llnpÎDiiiD. 

Les crili(|ues , comme \ai éloges, m 
furent pas épargnés t Beccuriu . il eut 
le bon esprit de profiter des observa- 
tions qui lui parurent fondées ; mais il 
Bnr<iit pu se dispenser de répondre sé- 
rieusement aux prétendues observalionl 
d'an moine italien qui ne l'avait pa« 
compris, beccaria 61 quelques cbange- 
mens au premier plan de son ouvrage, 
après la cinquième édition. Quelques- 
uns lui avaient été indiqués par André 
Morellel. M. Chaillon i'" '' 
xtàe nouvelle traduc ~ 

ainsi ni l'on , ni l'aulrene nous avaient 
fait conuititre l'auleur originaire tel 

Ju'il éidit. Il est donc vrai , dit le tra- 
ucteur, que'nous n'avions point dans 
notre langue de iraductiont exactes de 
cet important ouvrage. Les additions 
ijne l'auteur j a faites, depuis que et* 
traductions ont paru, sont absolument 
incoiiDUM des lecteurs français: les 
autres omissions n'ont peuE-éire pas été 
volontaires -, il est juste , en paièil eu 



1 (le Lixj publia 
es éditions: 
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Classe III. Jurîsprudenceu 



=■* 



iit fair« part di 
duciioD nouvella a été tnhe sut In leole 
iilition regardée comms comjiléte ea 
Italie , aur cells c|ub publia i Milan, 
en 1807, Id. Beccaria, filideTai^tcur. 
Ici , le nouïoaii iraducleur croit ai- 
ceisaire de faiie qutlcjuei observation* 
«ur l'édiiioD fraoçalM du Traiij du 
Délita et dea Peinas de 1807 : on i> 
Mt borné h réimpiimer la preirlère 
traduction d'André Morellet : on ; a 
îoiat «eulemCDE i». aeux leimade ce 
traducteur A Baccaru , et une riponae 
de celui-ci qui annonce Francbameat 
qu'il n'adoptera pour l'avenir qu'une 
partie des cbanieiDena oui lui lant 
indiqué) , et en elfetil ne les a pat loua 
luivia ; a", un extrait de la Théorie de» 
peirtea , de Jérémie Stntkam. Cepen- 
dant dea addiliona étaient iiéceiiairea k 
an traité de législation criminelle, pu- 
blié il f a soixante an». Tout le a ja- 
tême judiciaire a été changé en Franco 



dans DOi tribunal». LetdéTiit ont été 
daisés dam un autre ordre; le gcira 
mJtne de> peinei a été clvin>;é : la liié' 
rarchia daa jurtsdirtîons n est plus )• 
méiDB. Une coiir saprtme miiatient 
l'imirarmité dana la législation et la 
jurisprudence. L'imervenlioil du jury , 
la publicité des débats ont mis un terni* 
à l'arbitraire des condamnation* : \« 
crime ne reste pi ua sans cbitimsnt, «t 
riniiocence sans çaranile 1 mais pour 
rendre plus aalutuire et plui fdcilflt'ap- 
pKcation de« principes conservateur! 
detonsles iutéréta et de tontes lealiber- 
téa, il fnlUit signaler en méme-tetopi 
les abus de l'ancienne légti'.aiioa dont 
Beccaria réclamait ta réforiBation , et 
appeler l'attention dea dépoaitaires de 
fautorité et dea c' 



e Hd ti 



oe Becearii 



ilé original de l'ou 



tes niodificationa introduites par le lé- 
tabliiarmenl du jury (*) , la publicité 
dea débats, le nouveau mode de pro- 
cédure et surtout gar ce qui esc relatif 
à ta répreasiun dea délits politiques qui 
fuit Bupourd'hui uns partie si impor- 
tante des attribaiiont dea cours de jus- 
tice. Les écrits publiéa en France et 
«lUrea pajs contra lea désordres de 
l'ancienne législation criminelle inlé- 
Teaaenl également les magistrats et le* 
aimplaa citoyens. Les principes procla- 
més par les défenseurs de la justice 
et de la vérité peuvent #tre aujour- 
d'hui utilenient prorUmés ; mais it 
est inrtont important de signaler le* ' 
chaitgemens aurveniia dana ooa lois et 

(■) Par ces mots , le traduçteui' îb- 
dique <ju'il fut uD temps où le jury non 
perrectionné i la vérité, tm lieu an 



I que 



>ublici 



Nou 



ses courugeiii 
pu prévoir. Telle est la tAclie qrie 'e 
nouveau traducteur s'est imposée, en 
même-temps qu'il s'est atlaclié i. ten' 
dre lidélement la pensée de l'origin-il. 
extrait de la préfxo 
iesld'unea>spigran.ie 
lira avec intérêt luul» 
entière dans l'ouvrage, que ce qui ét^iit 
nécessdire pour établir (a supérioriié 
incouieaiable de la nouvelle traduction 
«ur la première. 

Corps du DroiÈ criminel , etc.Vac 
M. Afars , substitut du procureur 
dn Roi près le tribunal de pre- 
micre instance du difpartemeDt 
de la Seine. Tome 1er. in-4. Mé- 
nard et Oestaat.Frix de l'ouvrage 
entier 36 fr. 

Histoire du Procii de la Conspîrù~ 
^("ortduigaoïK iSai.ParM.JÏf^- 
jati, jurisconsulte, etc. Première 
livraison in-8. Chez r<iu(aur. fau- 
boiH-g St.-Marlin , et Mad. treuve 
Caasae. Prix de la ntiscrifitioH 
pour six ItvraisoQs 7 fir, So c. 
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_ Classe III. Voyages, etc. 



Prix de cbaqne^ livraison i^paré- 
menl 3 fr. 



Ira précédaui numéros. 

VOYAGES. 

Beauté* dt (Histoire det F'oyagei 
les plus/ameux autour du monde, 
elc. Par H. ternaire, arec douie 
belles gravures, a vol. in~i 3. Ey 
mery. 6 te. 

Cet OQTTage orTra dsni na cadra 
étroit , mais dirige par le cfaoix le plui 
judicieux, le tableau des découiertes, 
•nlreprije» , aveoturei , naufraies, 
jnulheuri et aiiccèi dei plus célèbres 
vojageun , lam sur mer ijue tur 
terre.* miie«rs, usages, coutumes, des 
jsages,ou peu connues, par 



n diumée sur le oaufrage 



de la Méduse , ta captivité àe^Dumoat 
et la mort de Munga-Park. 

Voyage en Ecosse et aux tles Hé- 
brides. Par L. A. Necker de Saut' 
sure, prurcsseurhonorRireHemi- 
néralugie et de grologie à l'Aca- 
démie de Genève, et membre de 
plusieurs Sucî^téï savantes. 3 vol.. 
iu-e. în'ec gravures. Genève et 
Falis. Paschoud. 3 1 tr. 
Nous reviandrona tur cetouvrvgt. 

Voyage .pittoresque et historique 
de Lyon , aux environs et sur (es 
rives de la Saône et du KMne. 
Par F. M. A. Foriis , ancien avo- 
cat gén<<ral. Tome 1er. iu-S. chei 
Ballange/rires. 

Voyage pittoresque aulour du moif 
de, etc. Par M. Louis Cftoris, ele. 



7e,8e, ge et lOe livraiso»8.(Voyei 
pour le développement du litre, 
l'adresse çt le prix le deuxième 
cahier de ce journal i8ai.) 

ËCOIfOUIE POLITIQUE. 

' Des Systimes d'économie politique, 
elc. Par M. Ch. Gatitjk ( Voyei 
pour le développement du titre, 
l'adresse et le pris le troisième 
cahier de ce Journal 1S21,) 



jirticle tptBtrièat: 



tuée par L 



Hiihne. Des t/stime» da 
!a produits du Ua^ail effec- 
comaierct. latroduccion. 
Dce du eomnterce, de us 
pTOfidia, de ses méthodes et de ses 
efTets. Chap. 1er. Des causes de la cir- 
cnlilion des produits du travail. Prin- 
cipes généreux du commerce. thap.it. 
De la râleur des produit* da travail' 
Fizalioudes valeurs du commerce , >•• 
par les besoias et les moyens de con- 
tommaiion ;. v. p^r ta demuade com- 
parée k l'aboDdaoce ou à la rar«té; 3°- 
par le travail ; 4°- p^ les terres ei la 
trBTail; 5°. par la valeur de l'bomme. 
Il n'eiiste point de tnesure iuiariabls 
des valeurs. L'argent et le blé ne aonc 
pas plus propres que le travail à fixer 
dans des temps désignés la valeur des 
choses : celte valeur n'a une certaina 
fixité que jus<p)'à concurrence de ca 

Si^lles ont codié ï produire ; au-deli 
les donnent anx produciionsdespio- 
duiis inégaux ; rsire inégalité «t indîf- 
firenie dans le commerce intérieur: 
an eat-ïl de m#ma dans le commerce 
étranger ? Elle n'est pas même nuisible 
dans ce dernier cas. Exception Ckta, 
3c. De l'inHuence de ta monnaie et du 
crédit .sur L circulation dra produits 
du travail: de cette influence sur la 
commerce des difTéremes espèces de 
monnaies. De l'objet que doit se pro- 
poser lOBi sjsiime monétaira ; dai 
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Classe IV. Beaux-Arts. 
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o^tarlei qu'il éproute jjut la Rilure 
des choies, par la canfuiion et l'obi- 
cnrii^ dei idées sur la nature. Ed quoi 

consiste la mannaie? Uoit-on la gre- 
ver de« fruis (le fabricatiouet de mon.* 
noiage? Ne doit-on accorder 1r qua- 
' ' ;u-i ua ieiil mfial r Y 



dat [irodiiiti ( 
culai' ' ' ' 

esl-el 



fl-t-il L 



l celle 



dilTéreate ai 



ille doit mettre «i 

leavanlageuseoir- — 

èi de la richesse 

au d'argput Mt nécea*aire à la for- 

iB de la rirheise? Si lear abon- 
dancB concourt ifficaomeiit ft k» pro- 
grèi? 



QUATRIÈME CLASSE. 



BEAOX-ARTS. 

Souvenirs iu Màsée des Mùnumtiu 
français , elc. ( Voyez pour le 
dé velopp émeut du lilre, l'adreue 
et le prix le précédent cahier de 
ce journal.) 

' I>a première livraison decetou*raga 
coatieni quatre planches qui ulTieut 
({uatre vues de la salle d'inlruduclion. 
Ld première repiësente le tombeau de 
la reine BLncbe ; il est composa ds 
dïrers morceaux d'architecture du 
xnie, aifcte : on y remarque l'bcureux 
r£iul(Bt de la réunion de ces débris : 
l'ememble a de la grice, et loules les 
parties sont en harmonie. Dans Ja se- 
conde planche l'on voit le tombeau en 
jiiorra de liais de Piecie d'Orepmeot, 
cbancelier de France; celui de Louil 
Foncher el de sa femme , exéfuié ea 
albâtre et restauré par M' Leiioir. Duns 
la troiiirnu plaocM, on remarque une 
colonne torse en marbra Campan-lta.' 



S 



belîe 



c divei 



érigéei Henri III, haute de neuf 
pieds lui exécutée dans un seul bloc de 
marbre: on y TOit aussi le tombenud* 
VilIiersAdani. g;-and-maiire de Malte, 
vmikuti sur les dessins de M. Lenoir. 

aiiK plan 1* grouppe di 



ns im seul bloc de marbra, chef- 
a de Gerinaiii Félon Plus loin 
statue de Louis XI , en msrbte 

blanc. La deuxiiina livraison de cai 

outrage paraît. 



Zej Mauaoléei français; ou He- 
cueii dts tombeaux Us plus re~ 
marquai'.ts élevés dont les nou- 
veaux eimeliires de Faris, consi- 
dérés sous le rapport de leur' 
ttruclure , de leurs épitaphes et 
dts personnages qit'ils renferment, 
dessinés, lilhographiés ci décrili 
par F. T. de JoUmont , ex-îogé- 
nteurdu cadastre, et auteur de 
plusieurs ouvrages archi'.eclono-' 
graphiques. On souscrit au dé- 
pit, rue des Blancs-Manleaux , 
n'. l3 , ei cbeiTreufWei PViirlt. 
Prix de chaque livraison , format 
in-folio, papier fin G fr Papier' 
vélin satiné, épreuves avec fond 
de couleur, aoigneusemeat re- 
touchées et rèhatjssées lo fr-,le 

' port en sus poux lea départe— 
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Classe IV. Beaux-Aràs.. 



an wmiii .le Loui. XIV, avec l'hiilo 
riquB du cimetière de Saint-Louii , dix 
du |i£i e Ld Cfaaisff. H°. Une planche oli 
«M figuré le tombeau U'AbéUrd et 
d'Hé oï«e, ftï«c l'expliration. La deu- 
xième livraison coDiienI; i". Une plaa- 
'che où en Itgurâ le tnoDumeal érigé 
denile'cimeiicre du nère La Chaiie, 
- -r De IJUe, avecleiplit 



et; 



pliin.; 



«du 



i)le 



même ciinetière pour le cheralier de 
Boujltr», nvec l'ei pli cation; %: let 
plant lies du moaumeiit ^rigé dau* I» 
mjine cimetière pour Maljilâtre ai^c 
l'eiplcaiion ; if. la plajicbe du mo- 
DDineni érigé dant le mSme ciiDe- 
liere à ParmeTUitr ; 5°. le moDuoieat 
&igé dan» le même cimetière pour 
4'jJl'cviUe , avec reiplîcatioa. 

Le. procédé lithographique employé 
pour l> représentaiioa de ces diver* ' 
iiioniiineai, ne laiiie pm regretter l'ea»- 
floi de la lailla-douco. 

Monumens d^ Victoires et Con- 

quetei des Français , tic. Par M. 

Ch. Dupin et J. T. Parisail. Cent 

-planches en aS livraisons. i3e et 

i J4e livritisons. Pancloucke. 

Torlrailt des Généraux français, 
faisant 'suite aux Victoires. Pre- 
mière coUeclion , i5e et lâe li- 
vraisons, deux cahiers avec huit 
planches. Même adresse. 

Recueil ^Esfampes gravées d'aprit 
des peintures antiques itaUennes , 
eic. Ffir A. Boucher Desnoyers, 
îii-fulio de iS feuilles, arec 34 
plancbes. Firmia Didof. 

Plan et Coupe d'iiM farlit dst Fo- 
rum romainêt ici'Monuiaeas tur 



ta Voie Sacrée , iDdiquaiil Ut 
fouiUei qui ont été faites dans 
celte partie df Rome , depuis 1 809 
jusqu'en, iBig, dessinées et pu- 
bliées par Augusie Cariitia , ar- 
chitecte. In-folio atlantique d'une 
feuille arec 7 planches. Chet 
l'Auteur , me du Bac , n". 2 8 . et 
Banee. sofr. — Papier vélinsS fr. 
— Papier de Hollaode 3o fr. 

Vues pittoresques pour servir à 
l'iùstoire de la Vendée. Par Mi- 
Uand. Première livraison , in-4. 
oblong d'uiie demi-feuille, avec 
six planches. Méquigaori fiU ai- 
ne. 

Tètes d'étude tirées du tableau de 
l'entrée de Henri IV, par M- Ce- 
' "^''^ 1 gravées par M. Girard soui 
les yeui même de M. Gérard, 
Quatre livraisons composées cha- 
cune de quatre planches sur.pa* 
pier vélin grand-Jésfij, in-foliu; 
le (exie et la di'dicace au Roi 
imprimés par Firmin Didot. Prix 
de chaque livraison avant la let- 
tre et tirée à petit nombre 3o fr. 
avec la lettre ao fr. Chez F. Gi- 
rard, graveur-éditeur, rue Mi- 
gnon, n'. So. 

Sur la Statue antique de Vértuj , 
découverte dans.i'iU.,de Mil/o en 
iBao, transportée à Paris par 
M. le marquis de Rivière : notice 
lue à rAcadénlIe royale des 
Arts, le 21 avril 1831, par M. 
Quatremire de Quinci.' Btoch. 
in-4. De Bure frire*. 

POÉSIES. BOMANS. 

Vlmpiélé , ou Us PhihsQphàtet ; 
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Classe IV. Poésies. Eomans'i 



3»S 



cssaî poétique en huit chants avec 
de« notes par F. A. M. C. Publié 
aahéitéfiee de trois familles mal~ 
heareaseê. ae édition, i vol. ia- 
8. Chez l'Editeur, rueDaûphioe, 
n". 33, et Le NormaïU. 3 fr. pa- 
pier vélia i fr. 

Le Hochet des Sexagénaires , ou 
Souvenirs d'Anecdotes galantes. 
Poésies badints- Par C. p. S. a 
vol. in-8. Delaunny, 9 fr. 

Agnès de France ; ou le douxiime 
Siècle ■■ roman historique. Par 
K^d. Simons-Candeilk. 3 vol. in- 
t. Maradan. li (r. 5o c. 



Si nous nous miaines déclarai plu> 
lisnTl fais contra Is genre det co-nans 
biirorifjuBS i nom avons excepti d« 
cens ceasure ceai où les faiii de l'his- 
u>in a« sont pasgrutsièrerDentahérés, 
où l'on cODSst«« aux principaux per- 
■OQDages la phyiionomie que leur 
doDoent les licrhs du temps : it aou* 
a paru que l'ouvrage de Madame Si- 
Doni-CaDdeilla devait ttre pUci dans 
cette exception ) * ce mérite du fonds 
il réunit celui du style qui ast tou- 
jours approprié au caraciin de «es per' 
•Ounage*. 

■^1 Portugais proscrits ; ou le Do- 
minicain ambitieux. Far Mad. Bar- 
ihéUmy Hadot. 4 vol. in-ia. L< 
CoinleetDurey. lOfr. 

C'est Bne peintura vive et fidèle dea 
«xcès de rinquùicion et de* crimes da 
Kl niuistret. 



Pauline de Sombreiue. Par Mlle de 
Senaneourt. 4 val. in-13. A la 
librairie , rue des Qualre-Fili> 

L-béroina de ce roman rappelle Ga- 
risse Uarto^ef mais s'il reste k uno 

Kaadg distance du clief d'ceu>re d« 
icbardson , il se iît encore arec vu 
atset vit iaiiiit. 

Romalino , ou les Mystères du ' 
Château de Monte - Rosso. Par 
l'auteur de fa Tomie et du Poi' 
gnard. a vol. ia-12. Pigoreau. 
5fr. 

Du fameax conte de/d Ba^e bUiu, 
l'auteur de Romelinoaamprunté l'idée 
principale de son roman, mais il lui a 
donné beaucoup de déreloppemenc 
Les situations dans lesquelles il pUc« 
sas perionoaget ont toujours , comme 
dans I» romans de Mddame Rad- 
I ds merreiileut et 






eiplicabla^ 



rellemeni sur la &a. Comme cheï ello 
aussi , une brillante et fougueuse ima- 
gination j joue un grand rôle. 

Le damné volontaire , ou les suites 
d'un pacte. Par J. F. BeUemare. 
5 vol. in- 1 3 ornés de 3 gravures. 
Même adresse. 10 fr. 

^venlur» i'uT» jeune Officier fran- 
çais. Par Grari^ean de Fouehy , 
chevalier de la Légion -d'Hqo- 
neur. 3 vol ia-ta. Le Cointt H 
Durej. 4 fr. 
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3a4 ' Classe V. Mélanges , etc. 

CINQUIÈME CLASSE. 



MÊLAflGES. 

Oeiat'ta compliUs de Madame de 
Sluit. Tomea i5, i6, 17. in-B. 
Paris. TrentUltt WUrli , àStras- 
houTç et à LODdres, même Mai- 
ton de commerce. 18 fr. papier 
vélin 36 fr. 

'J>) mimes se vendent séparément 
aous le lîiré : Oeutret inédites de 
Mad- de Slaét. 3 vol. iQ-8. Mimes 
adreiies el mimes prix. 

( encore. 3 vol. in-i3. 






Mim: 
trait, y fr. 



■ Hoiuicviendro 



I por- 



et^uvrage. 



Oeuvre] eompllles de M- NecJier, 
publiées par M- le baron de Staèi , 
«on prlit-dls. Tomes 6, 7 el 8 
ia-8. Mimei adresses. 1 6 fr. 

Nous TcvieodrODt aussi sur cet ov- 
Traga dool ooni atout annonce tea 
précéJcui volume). - 

ÉTUDE,- DES LANGUES. 

Supplément au Dictionnaire ehï- 
.noM ' tatin du P. BasiU de Glé- 
mona , ( publié en i6i3 par 
M. de Guignei)^paT Jules Kla- 
proik; io-folio. Prefniére livrai- 
ion. 1819. Miue et Treuttel et 

martt. 



JOURNAUX. 



Journal des Savans. Cahiers de 
mai , juin tt juillet 1&31. 

Lei articles "de ces cahiers les plut 
reoiBrifiiables sont; Monocrapbie det 
Greffes , ou descritioa det diierseï sor. 
tel de GreTrrt employëei pour la mot- 
tipItcatioD des véeélaui, par A. Thouiit. 
(Article de M. r«jier. )- Analyse chi- 
mique du quinquina , par MSI. Pelle- 
tier et Vaventon. ( Article du même. ) 
— Ofeuvrei du Lord Byron. ( Ariicte 
de M faaderboiirg. j— Histoire giaé- 
raie de France, par M. Du/ou : B ègnet 
de Henri UI et de Henri IV. ( ArLicle 
de M. Daunoa. )— Recherches sur (Hn. 
flemmiiiioii de l'arachaaide cérébrale, 
par MM. Parant'du'Chdtelet 6\ Mar- 
tinet. (Article de M. Teuier:y-l\ Ma- 
aeo cbierémoaii deicritio e illuttraio 
da Philippe Aurélia fitcenti e Gtii- 
teppe-Amonlo Guarani. (Article de 
U..Quacremerredc Quincr) — His- 
toire du Dtoit romain, suivie de l'His- 
toire de Cujas , par M. Berriat de 
Saint-Prix. (Anicle de H-Baynouard.) 
fables , par M. le baron «/e Stassart 
(Article du même ) - Hinoire de Rus- 
sie , pnr M. Karamsia, Tomes VU et 
Vlll. (Article de M; DuunoicO — 
Prfcis bisjorique sur la via de RtiU 
d'Anjou, 'par M. le comtede Vill«un.' 
(Ariide de M. Riasniard.) 
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HUITIÈME CA|IIER\ 163 1- 
. Frîx pour doiue cahiers, i& XraBc^,,i 



Ses doublet prix, liparèf par un tiret ~^ , eolés aux ârlielei 
tuiitonbés dajts ce journal , désignent le prix pour Paris , et celui 
/nsNC d* port par lar poste , /uif u'aux frontiires .de ta France. Cet 
■ifieix doivent, ndeesiairement àugmencer dani 'l'étranger , vu les frait 
MUéHturit en..raîsan di-.iti distance" des lieux, . 

PREMIERE CLASSE. 

HISTOIRE NATURELLE^/ l^ol lésion'.. CaWer ib-e. !»«« 

avec des figures orîgÎDates dei^- „. , ,' .'.',' ".'."■'.. ... 
„ta d'âpre d,. .oiw^vi™., t "„^"''. " r"""""* 

• .6e livr.!.»» in-folio,. v«i« d<po. ito J. ««» ,0, .Vx,,l„l 
plaiche.. Che. M. k «oml. J. «'•■.«'>"*■* -P^i,''"»™""» 

iSirJbourjMi Londre., Tr.al- ?'""';■ 'l'' ■ """KffK^»^' 
térussac , colonel d'srliU^rio., 
HktoirtMifantk&iUpiopliftit .fonlinué par M, Je Wof* d* fif- 
ou PaptUoiM de Fratwe eorpm'pk^ ruwao, joajîij. iif.Uvraiioain- 
ioire*. Se livraison . aoe de la , "''<>■ -^rfliiM Bertrand et Trtul- 
Journal finéni i* ta titUnUtirt de Fnnet, 1 8a I . N°> 8. C 
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C^ASsç l.fiisfeiirenaiurellCyefc- 



ta à îf'îirJt.'Prii 4e ;liiih'rJt.^ 
■on in-4. I S fr. io-Eolis 3o iV. 

DitiertationsurUs Butlresvfçltr . 
de Marennes; avec dei ahiejva- 
tions critique* sur t'cpinion de 

TâfepToduelion'disUuil^esèirgé- 
nértU et les causes de la touteur 
verU f u« ees atûmaim f mi mH a*- - 
^irir. Par m. G.— de la B...~ , 
présidcot du tribuDAl de I^arcnr .. 
ne*. Broch. ia-r^. GuiUcnttnet Et' 
Detaunay. a fr. 5o c. 



fJare.a^diûale-det. AaliUes . na 
Bii,tpire_ B' " 

usuelUi"2*s '.] 

(tnglai'ii ,èt $• 

' TS..'ï)eiëààrl e- 

abede'ïàf i-\ 

près les des >x 

■par iM. Thtodafe VescoUrtî^C 
lotat I. Rue Saint-Louis au Ma- 
rais, n" 16. , , -.,'.: ^' .' 

fragment de Philosophie lolanifue, 
:.1Mide.6»Jiianiirh^plitsàOÊttemif 
lu de voîAeiJtjtminâikrft Bit- 
foire naturelle , et partiouUire— 
-mfiUen i^taiûqtK ,' et4e^ lAayéni 
-4t rendre eeUesciam^a flui sititfle 
et..pUn ffkiilf. iPat A. L. Mtr^tti*. 
..9.- M- P., oXt,*-»tA>\arA.iié- 

eièripttin 
i^ès t^ 
'fiut'e't^i- 
I l'étymp- 
SèJioYai- 
iietUiii-M 



•■ wf JOT t ^memtairet- sur la hta- 
mque. Par L. F- La Terrade , 
professcnr d'histoire nalnrelle 
•A de malhématiques, ae. idi* 
tioa catièrement refondiie et 

?|iKmntée d'^ Ejstfi siir la 
}or^. 4f . U (>ir*iije> >e. et 
3e. livraison, în^ia. Bordeaux* 
Aimé Brasseur, 



I la prsmîire K- 
vraboa dans is uxiËma cahier de ce 
^jon^ul•- ■ 

PHYSIQUE. 

■TJniiééUMtr^tM'rt iephyiifue. Par 
M. l'abbé Haujr. 3e édition , 
cpnsideraMvss.nl. ^augiacatée. 3 
vol. in-8. MjuI. Çaureier. iS- fr. 
iïon» wïié^droç» «iit c« PKvi^. 
HecherdftMttla "Skéarie det vnr, 
>^a*i'«l«lifue«<>BaS UUe. fiopirie 
:■ Gtmain. <i '<to1^' iiii->8. Même 
adràisf. SJr. _ ^ . . . 

PHYSIOLOGIE. MÉDECINE. 
il ;! &iii^^IÈâEMÉpiC&i.E. 

De la Cause du Sommeil lucide, on 
EliÀtW'la ffaiure'dtfTHiiitme. 
Parl'abbrf de Eérffi Bramint . dçi^* 

'UViif tn lUéofog^e et éa pluloso- 
jiliie/Hi-professéii'r de phllosd- 
Dhie à' i*Ûnlvei»iK de'FraPçê. 
qiemlire de ta Société médi<^ 
deXarieincjélc. Tôpie'l. , Fo-'B. 
làkA. ULtiriat, , rUe de ÇU'cbj , 

^^■'^^'. ■ "'•■". 

Çpt-o»YF?WWB4iïi<^pW.«*fUM*-- 
IsT^l^me ,q,.e np^sqMHÇQns/tji-a 
coniieDique^^remiitre, doui vqiçi 1 ^- 
perçu •■ ' ■ 

loiroductiQn.-rDtruïop du pluLr- 
Dm MIHfeiii prOciiia empToyéi da 
tMCfëâipi ^itttli'sOntà^' WinaJade* 
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M pour «ndarmii.^Du principaux 
pbJDOminei goe JévdopjiwUJespToc^ 
di». ulcrofi. — £Im ijsax principale! 



àalîfiilnj dâterip tuent l'Ame â agir.-- 
Bf J'ÎDUiUiôa d«B éppptes.— Delà lu. 
i.im ipopt»»— D» rincomplabi- 



lÙ de l'imigisaiion amc l'ii 
du^pfiptMt— Eleji'al)'tirtli);f de l'action 
4'iuw rolfiaié «iwiae daoi la provoca' 
lioD duiuini^eii lucide.— De k lup- 
pMitîond'ua Aiùde ntdjnt^ifM. 

fréâà Ûiéorifut et pratique sifr Iti 
Maladks iet yaa. Par A. F. De- 
mours , docteur' en médecine, 
médecla-aciiliste du Hoi {t des 
niaiMBs de l'ardre royal de U 
L^on-'d'Kaaiieur , chevalier de 
Cotte Légion , meoûiFe de l'Aca- 
dénic riojiile de vaccine et de 

-plutiQUTs aiUr» Saqiétés médi- 
cale». » irol. ,Â>-.9. tXbf^PAi^Uur, 
rue de l'Unireraité , n*. 19. Prix 
j fr. So c' 

. I.'^utppr pvflit déit jerf de |raiii]e( 
Inmistei sur l'une dés infiralltjt lèa 
ptoi flicheiiies al inal&enréujeinBatdet 
phiiconimuneiquiatSiMnll'ejpècahu- 
naiaa ; dans son Traité tles JUaUdif 
dnjtux , publié à Paris en 1818 (•). 
Il j aTaif raatembld un* prodipenia 
quiDiiiJ da faits , d'eipdriencas et de 
A'aiteaieni propre^ àenûcbiriuie (Mrlie 
n iiDDOrniiite de ta Bi^il/eciiie. ; maii il 
w(bi (mit pas Mi pouible de Iss astfi- 

(^ Tf«i» tn^mtfi i<î*P' e' un Tolame 
W.r4 pont^ant ({u^lre-TÎngt-denx 
plancbet dont cinquan'e-troia coloriées, 
ouf ont paru chei l'auteur et rhei Cro- 
ihsrJ. Nons'aTOnj donné l'analjw 
dont cet'ouvrage était ui^caplible dans 
irâlb artic'aa da notre joutut de la 
mtineannie 1818. 



jeuir à une méthode bien exacte : c'est 
ce qu'il s'est proposé de faire dans l'ou> 
TTsge que nous annoDconi , et ce qu'il 
noirs a paru avoir très-heureusement 
eiécmé, an y répanilfiit enqore plu> 
SJevrs découvertes nouvelles et du plus 
grAod înt^ét. On pourra s'en former 
une idée par le >eul sommaire quenous 
allons doimer des matières traitées dan* 
■Ari Précis. Cet ouTragd est divisé eii 
neuf chapitres, 

Oi«p. t. De l'ophtalmie en gtnind' 
Causes, inieniiie , marche de l'oph-> 
talmie. Diagnostic. Pronostic. Traita- 
meni. LfiAo. II. Da variété» drl'oph' 
lalmie. Opbisliuie dénandauia desmo- 

phula 

pfailliiique , dafireusa. Opbtahnie 
Dorrhagirfue puriforâre des nouveaux- 
néi , méiaatatique , ■ jmp éthique. Oph- 
talmie an^laire, iifEerne 1 chronique. 
Êochymoie de la conlonciire. Oed«ma 
de la conjonctive ; phlf iiéues de )a 
conjonctive, Cliep ill- Det ma'adût 
des paupiéret. llileginaefe chronique 
des glandes de MéïbooÏDs. UlcJres de 
ja marge des paupières. Esirojiiop, mi 
renversement en dehors du bord dei 
paupières. Chute de Ja pftupihé supé- 
rlnure. Tumeur* de^ paupiarei. Pfa^- 
sitse chroiiique des paupières. Orgéo. 
lel. Grain de grile. Verrue!. Twnevr 
«quirfeiisa dfS puipiéres. Tumeurs a^- 
kfStéet , ou loupes dns p^pîères. Hn- 



canibîs.C&i 



1 loupes 
la/.. IV 



'y. Da 






9x>iet lacrftodUi Obtiruoliaa d 
nal DHatil. Tumeur lacrymale. Anchii 
lopi Agilopa; C/iap. V. Del maladùt 
de la carnée. Pustule , ou abi;èi deJa 
tornée. Ulcère da la cornée. Kjpopiwi. 
Fisti)1e de la cornée. l'iérigion ou «n« 
slat. Smphjlome. Alfaueo, ou tache de 
Fa'cor>ée. Leucoma. C/uu>- VL Pr»- 
tédenceJel'iiii. Iriti». Abri» de l'iris, 
Etiligisjemeni de la pupille , ou m}'. 
driflstr. Rétrfcisaement de la pupille 
iiTii6<A<»9. Cliap. fli. Det^taloÂM 
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da cristallin. Fi'l 



tailin. OpéFatioD àa 
Treabyl» 



opaciié ilu ( 



optique 



. Vin. Dti 

: la vision Ktntutoiv 
E siégé paratl tlio dsDi le dctE 
TraitemenE ds l'amaiiroie. 
opie, ou aveugleoieDt lie jour. 
iJei muscle) de l'œil. Chap.IX 
etdernier Dca maladlea propria à pSu- 
§ieura partiea du' ^obe. Lélioni par 
conlusioD , blessure ou CRiil£riiation. 
Coipt inaagvn intioduid enire la 
globe el les pKupièrei. Diplacemeatdi^ 
globe. Cancer de l'mil. GUucôma. 
Bemarquei lelaiivei sus- feux ardâ- 

Traili ies maladies des yeux , par 
Aataioe Searpa, professeur émé- 
ril» el directeur de la Faculté de 
médecine de Paris , etc. Traduit 

' de rifalien sur la cinquième édi-' 
tioD, et augmenté de noleS) par 
J. B. Bousquet et N- BeltAnger. 
a vol. iii<8, Gabon. 

Seckerehes analaniques sur te sîége 
el Us causes des~maladies. Par J. 
B. Morgagni„etc.ToineIII.iii-B. 
(Voyei pour le déTcloppemeitt 
du litre, l'adresse et te pris, le 
deuxième cahier de notre four- 
naliSsi.) 

' Dans Je pr£c&lea( volume, l'auleui 
■TsiE paHÔ. de ses recherches lur la Efte 
à celtes des muladies qui eBéctanE la' 
poitrine : tl s'éisii priiK^palemeot oc- 
cupe des léjion* de la respiration, ce 
•igno le plus appareEt de )a vîsjvaaii 
wa recherches a cet égard n'embra^- 
Mieut que les cnnses de ces tésioos pla- 
cées dans l'intérieur de' la poitrine, et 
principalement de l'hydropisie da cetl* 
cavité iDios le volume qÂe nous an- 
noDfaai, Mta recliercbts portent sur les 



lésions delarespiretion, pro Suites prin- 
cipatement par des causes situées hoti 
âr la poitrine ; et i] l'oconpe narticu- 
liétemsDE dea lésioot eni^uelles don- 
nent heu les auéirismes ifi cnor ou de 
l'aorte pectorale : il entre k cet égaid 
dsfii des détails aussi in[ér|ssans qu'fr 
tendus sur ce Eeirible sjmptâme qu'on 
appelle sufIbcatiaD ; mais il ne oblige 
pas nn sympiânie en apparence moins 
altirmauE , mais qui n'a que trdp fré- 
quemment des conséquences flcheaseï, 
c'est-k-dire de la toux ^ puis il étend 
ses recbercbes aur différentes doulen* 

3ui anectent la poitrine, les côte*, la 
os , el dont les causes se dérobant fc 
' un examen superficiel , exigent des re- 
cherches opiniAireinent «unies : usllM 
sont celles aBXipMllsts'esf lirié MoTgf^ 
gni. 

j^naiyse ekimiqvê du fusisfuîna. 
Par MM. Pelletier el Caventon. 
Suivi d'O&serttt/ioru iftiAieaUt sur 
l'emploi de la qubùna et dxlaahi»- 

■ louine. Broch. is-S. Colat. 

Dictionnaire airégé des Scieitott 
rBédieaIes..pv aae partie descol- 
labora(eur> du grand Diction-, 
notre lies Sciences médioales. 
Tome II. (Anas-Bel.) i voL in-A 
Panckoucke. 

MATHÉMATIQUES. 

Traif^ ir.^rilhni^ltf ue à Casage de» 
élevés qui se destinent à i'éeoU 

■ royale Polytechnique et à' l'daoU 
spéciale Militaire. Par A. A. L. 
Reynaud, examiDBtewpourl'Ad' 
mission à ces écoles- loe éditioa 
augmentée d'une table des Loga- 
rithmes des nombres ealîeca de< 
puis UD iuiqu'à dix mille, i voli 
ia-8. Mad. Coitraer. 3 fr, 5o c* 
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.sseIL Économie rurale et domestiqufi. aag 
DEUXIÉMECLASSE, 



ICQTTOUIERUBALE ET DOMES- 
TIQUE. 

Tr<Mtit iiveri d'Economie rurale, 
almeataireet domestique : inipri- 
méapar ordre du gouverDcment. 
Far A- A- Cadel-de-yaux , mem- 
bre de plusieurs Sociétés natio- 
nales el élraugèrest administra- 
teur d'h6pilaux civils el militai- 
res, et ingpecUiir général des 
objets de salubrité.' i vol. ■ in-fl. 
Calot. Maà. Huxard. 

Cet iraiiii sont let tuivHDi.— Du bli 

prfmacuré jBt deieiavantages, sous let 
lapDoru de quantité, de qualité du 
gimin et d'amÉlioraiion du pain — Du 
moulin écanomique, par Droniurt. — 
De U conservatioD du^rain dans «i/ou 
foué aouterrain , par M. Toraeaui.— 
Des DO u Te II es appropriations ds la 
pamma de terre, qui la placent au prè- 
aiter rang des bases Hlimentaires , et la 
destinant àalimenter la tubsistance pu- 
blique, et dès loT* à oppose^ une bat- 
rière h la famioe. — Expériences fai- 
tes sur les avantagea ds l'associatiou 
de farines extraites de la pomuie de 
terre avec las farines d'une qualiia în- 



Dei Maladies conlagiemes iti hètet 
à laine : ouvrage'qui a remporté 
ie'prix proposé par la Société 
royale d'agriculture , d'histoire 
naturelle et arts utiles de L^oa. 
Précédé dt* Rapport fait à la So- 
eiété par M.deGàsparin, ancien 
officier de cavalerie , membre 
de plusieurs académies, i roi. 
iu-8. Mai. Huzari. S tr. i6 c. 



L« rapport .dans tea concl uaioni , porta 
qu'on pourrait siEnaier dans le mé- 
moire de M. Gasparin plusieurt lacu- 
nes; qu'on y eût désiré un plus graad 
nombre de faits de pratiques, plus da 
développepieni dam l'exposé des né- 
tbodesde traiteoient; maia le rappor- 
teur de la cDinuiisiiari ajoute que ce» 
défauts sont racbotés par isni de genrea 
de méritai qu'on trouve dans l'ouvrage 
tant de deMrIplIoDS eiicles et sétâres, 
de rapprocliemans ingénieux > laot d's- 
rudiiioD bien ebolsie ; qu'on y suit 
avec tant de Rdélité la térï table mé- 
thode philosophique qui «eule p«ui 
COniliiire à la perfection des sciences 
nalurelles ; que cel ouvnige entîn offtfl 
un mérite de atylesi remarquable, qae 
la commisiion a cru devoir proposer 
de décerner à son fureur la palme du 
concours. Ces conclusions ont été plei- 
nement adoptées par la société 

ARTS MÉCANIQUES ET INDUS- 
TRIELS- 

Le Confiseur moderne, luîvi de 
l'Art du Dislillaleur, 4e édition , 
augmentée par J. J. Michel, i ycAw 
iii-8- Maradan. C fr. 

Dit •^t'^me iniuslriel. Par Henri 
Saeal-Simon. le partie in- 8. Re- 
noua rd. 

iianutldu Chn/iseurttdesGardes- 
Chasses. Par M. de Mersan, an-? 
cien capitaine des chasses, se édî» ' 
tion. I vol ia-i8. Roret et Rous' 
set. 3 fr. 3o c. — 3 fr. 

Colleciion de machines ,instrumeits, 
ustensiles , eonslruclions , epp»- 
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reiU , elc. employas dans l'écoDc 
nieniralei domestitiue et indus* 
tri«lle, d'après les dessins faib 
dans diverses parties de l'Europe, 
pat te eomie de Lasle/rie.Tome H. 
4e livraison, io-4- coatenanE des 
jilancbes avec le texte explicalif. 
A rétablissement du comte de 
I^ileyrict rue du £ac, a" SS. 
5fr. 

Deseriptioa des nouveaux imlru- 
mens d'agricuUuri les p/uj utiltM/ 
Par A. Thaer. Traduil de l'alle- 
mand par C. J. A. Mathieu de 
Domhasle, correspondant de la 
Société royale et centrale d'agri^ 
culture , etc. Avec a6 planches 
dessinées e( gravées par M. Lé 
Slano, dcsslaateur etgrareurdn 
Conservatoire de» Art* et Mé- 
tier». I vol. in-^. Mai. Huiàrd. 
i3 fr. 5o c. 

l'^Apprécialettr du Mobilier , ou h 
Moyen de savoir faire Veslima- 
tion et la vérification du Mobilier 
le plut étendu , et de former de* 

. devit pour toute esfiee d'ameuble- 
mtns. Par A. G. , eï-vérificaleur 
du garde-meuble de la couronne. 
1 vol. in-8. Chez l'Auteur, rue 
deCharaonc, n°. Zo, et Chaume' 
rotjeunt. 6 fr, 

COMMERCE. MAeiNE. 

Cours de Droit ccmmercial el ma- 
ritime, d'après les principes et 
■nîvadtl'ordredu Code de com- 
niCTce. Par P. S- Boulay-Poty , 



ancien député au Corps législa- 
tif. Itome I. 10-9. Rennes. Cb« 
Cousin-i)anei/e. 

Etal ift Coloniet et du ComnterM ■ 
des Europient dam lei deuxindtt, 
pour faire iuile à CHiilaire phi- 
losop)ùqiie et politique dtt com- 
merce des itations européennes dans 
Us deux Indes. Par M. PeuekeU 
a vol. in-8. AmabU Cottes. 

Application de (Arithmétique au 
Commerce et à la Banque; ou- 
vrage élémentaire et. pratique. 
Par J. B' Juvilgn^. i vol. în-Q. 
tirmin Didol. 

ART MILITAIRE. 

Mémoire luf t'^et des feux verli- 
eaux propotét par M. Carttot 
dans la défense des places fortes. 
Suivi de deux notes, l'une sur la 

. trajectoire des talles , l'autre sur 
ie tiràricochett. ïit U. Ango^yat, 
capitaine au corps rojrat du gé- 
nie. Broch. in-8. Anselia, Pon- 
ehard. a ft.&n c 

Essai sur une Ecole d'artiUèrie. 
Far forni^' de ta Blànehelles , 
membre dé la Légiàn-d'Hônbettr, 
avec 4 planches. Même adresse, 
afr. So c. 

TTi^orïe àbr^ie sur l'adminislrà- 
tion des corps d'infanlerie. Par le 
baron tie &aint-Pol , ex-ma]or de 
la légion de la Nii-vre. Brudi. 
in-ia. Paris el Strasbourg. Lè- 
vrault. 
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ClaSS£ m. Géographie , etc. à5i 

TROISIÈME CLASSE. 



GÉOGRAPHIE. 

Carft de la Turquie en Europe et 
en Asie , cDmpreiUDt (a Macé- 
àaine , la Grèce, la Morie et a»- 
1res pro«ineet , aînii f uc lei £1m 
fui ^pendent de cet empite. Pour 
Finteltigenee dei opératioat miU- 
laires. Deui feuilles coloaibief. 
Par Delamarche et Dieh. Chet Ut 
Editeur) , roe du Jardiuet, n\ i}< 
4rr. 

STATlStiQf E. 

L'Ami des Arts, ov Statistique gé- 
nérale des OBodémies ■ hiiiioihi- 
f UM , eahinets d'histoire ifatureite, 
de physique et de ehitnie , coUd' 
ges I écoUt spéciales el d'appUea- 
tioUfieokt de dessin, de musi- 
que, de naitigation et d'ensei- 
gnement mutuel , jardins et eouri 
de botanique , monamens , nra- 
sées, observatoirtt ^ pdplnUte», 
toaiélés savantes, littéraires , d'a- 
griculture, des arts , théâtres, et*., 
de Paris et des déparlemens ; avec 
les noms des conservateurs , direc- 
teurs , prtffesteurs , sterélaires, 
«ic Par Ë. O. Slançhard de Boit- 
tparehais. i vol. la-S. Germku^ 

I Mtthiot. 6 ft. 

heures sur quelques eanlont de ia 
:- SuiMÉ, écrites en 181 g. {Voytï 
âmttt te précédent caliieF l'adresse 
fctie priJt.) 

ArfieU trolMme et JeHHer. 

I^'aboodaiice de* malitr«i ne DOu) 

|>eriiiM plu* , i aotie itit-gTaDd regrei, 



du alriei 



r ds lirtplH «niidslm 
I al^n toujoDTl intjr«iiiini trailA 
dabiIfltneaviimeimnl^meleiiTei db 
«et ouvrage : ceite iadicaiion BnCTirt 
pour faire naitre un vif ditir d'ed lirb 
le* dinloppemens dan* let lettrei 

Lettre IX.Ltc ie Thnu ChtirauK 

de Spiei et d'Oberhoiin. — ^aguliirà 1 
renommée det liabirani da Mirligon.- 
aascdote k cf iuiet.— Grotie 4* Saint- 
Béat.— Unter*épa.—lDrcrl»keo: aipect 
f[,io6ra.] ^t ce» vaWies: — HuiiiM àft 
cbtteau d'Unipunnen — FètA pagtoiala 
cSibrie «a ce li«» le 1 7 ao^t. Leure ^. 
— Route d'iaterlakan ï Laiiterbrun- 
meo. — ^Aspect de celte dernijrc \f''^- 
.—La Huiiaenllue,Du roche du Hum. 
-r-t^amcuie caicaiie duSniilbapb ■ att- 
ire* cbfcpdm. — Viilaeef aétieni* -r- 
Effet magniSquo du cripi|»cu1e itilIiM 
bauteurideLauteibniimen. Lettre XJ, 
eam gUcieri de Cauierbruonsii* 
' .çllaviuen. 7- heviioge peripi- 



Voyageai] 
— Simien 



S Siufe 



- Refrôi 

•all< 



I cafcfi» 



nieqc progressIF de 

fietioDS à cé'tiijet,- ,_ 

deSebmadtïbacb.— :I)eScriptiopduvs{- 
loIl d'Ammerteft. -^ Iktoar à tàijtej- 
bnjaoeD : triait» .coodilion de «etbà&i- 
lana. Lettre JCIt. Ûesccipliou de lu 
•iatiée de Qrindeiwald -Le* deui Ëi- 
gfit; leWeiterbora^ leScbreckborn : 
vue de* deux alaciers. ~— Voyage It la 
mer de glace U loog du MetlemberK 1 
au-deuut (lu elacîet inférieur. — Pnf- 
nomèoe dea ejaciers : réDeiiont à ea 
IDJec. Uure Jltl. Retour deCrindel- 
wald i Inteflaken— Oeacripiion do (a 
roure tnii conduit de Lauierbiunaen k 
ËriadeJnald , anr la petite Sctifldec^. 
— Passage de la Wen^r-Alp — Aspect 
aille de la Junglrao , et descrip- 

.lo celte monta goe,— Aval a nplw. 

aktf de* Hantu^lpe*.— Vue* M 



tW de < 
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la vall^ d« Grindelwnlil du bsul de U 
Scheidrrk. LeKre A'/^-VojagelB long 
duhcdeBcieniï— Golzwjl>- Cbàleau 
de Binkeulierg - Dejcriptioii du lac 
et du village ilêBrienii,. — Tritveri^du 
moni Brumiigg ~ Lac er «illuge d« 
l^ugern. — Saïelji. — iiRiiir- Nicolas do 
riuë, chel-lieu du Haui-Uiiiei wald. 
— Consliiution polilique de cecjiiton; 
niBurs et catacii^re dn •» hubitani. 
%eure XF. A*p«ci général du lac de 
Lucernc ou deJ ijuatie caotons i beuu- 
tii iniïnies de ce tac. — Deseriptioi; ds 
Luceroe : le» troU pour» otoéidepeia. 
lares i l'hôiel de ville : l'arsenal ; ma- 
inimens qu'il tenfsrme. — Etablisse- 
Siens nouveaux de Lucerno — Cliar- 
ToiflDlco9tiïmo'desLnrcrnoia*8, — Cous* 
tilutîon actuelle du t^Aawn.LettreXf l. 
Eïcuriion à Sempach. — Chs pelle C on i- 
iruite sur le champ de bataille : récil 
decetieiournéer^meuie : dévouement 
d'Atnold rieWinckelried^. Lettre XV II. 
Diite lédérale assemblée à Lucerne : 
t)Tgaa><aiion de cette BsaeD:b14e : en 
' quoi coDsiitent les foactioni des dépu- 
tés ; l'autoriré et la juridiction de la 
représenta liuu fédérative, — Iniuffî- 
iance de ce lien poliiique entre les 
vingt'deu» cantons actuel* : cbums de 
cette faiblesse et réQeiions i ce sujet. 
■JLeMfeX^W/.ETaraeD delà question; 
•'il est avantageux à la confédération 
belvétiqne d'eniretenir des troupes an 
■erviceefà In solde des puissances éri^n- 
céres' Lettre XIX. Vovage au Righi. 
— le mont VilMe. — L ile d'Ol.tadt : 
obélisque élevé par l'abbé Raynal — 
Kiissnacht , château de Geiler. — Cba- 
nelle de Guillaume Tell.-Vue m.gni- 
£que du Bigbi : le nighi-Siaflèl ; ]« 

'Bîgbi-Culm ^sjiect adn)irahle dei 

Hautes-Alpes au moment du coucher 
du soleil. LellTt XX. BéBeïtoij» sur 
l'hisloire de l'indépendance hetïélinue. 
- —Départ dn Bîgbi. Ruines de Gol- 
A.a.'a. — Travenée du lac de Lowerj.— 
Aspect général de Ja campaË"* ■'1* 
Scnwyti. Lettre XXI. Deicripiion du 
bourg deSchirjtij i'égIiM,lexèi)odii- 



chium : luxe de* aTmoirie* dan* e«t 
élatrépubliFOiatUbené absolue tcons- 
tituiiim non écrite.— Idée générale de 
la constilulion, d'après le* modiËca- 
tiona qu'elle.» subies. — Justice crimi- 
nelle. — Revcnni publics. — Caracièra 
belliqueux des liabiians; leur déToiion; 
leurs mffurj privée. Lettre XXII. Ai. 
peccdu lacd'tJry. — Guillaume deGtu- 
tl;-- Chapelle dsGuillauine Tell. (-) 
_Béaeiions sur l'histoire de Guil- 
bume Tpll. £««« .yi/H. Description 
du bouig d'ALlorf. — Tour de Guil- 
laume Tell — L'hôtel de ville moderne. 
— Carucièie indépeudanl et religieux 
du peuple d'Ury — Constitution ac- 
tuHlede re canton.— Desrription d'une 
landa- ^fineinde , aisemblée populaire. 
LeUrcXXlK. Réaeiionsgénéralessur 
la caractère, l'esp'it religieux, tes ha- 
bitudes sociales des deux cantons pri- 
mitifs.— Causes de rïlTaiblissement de 
l'esprit public dnns ces cantons Lettre 
XXy. Boule d'Altort au Saini-Go- 
ihard -Ruine» du fort Twing-tlr)'.— 
Anisteg — Waieil, - Description de' ces 
.vatlé'S : cascade de la Reusse . : pont* 
admirvblea qui Utrniersenl — Aiireuse 
gorge de Scoellenen. — Lepuntdu dia- 



(*) Dans la lettre XIX, on a vn 

3a'il est fait meniiim d'une chapelle 
e Guillaume Tell Celte chapelle fut 
. érigée dans l'endroit où Guillaume 
i'ell, échappé de laburqtie île Gessler, 

Ear lj( nécesiilé où une tempite vich 
rnte obligea ce t^ran de lui coaGer la 
direction de la barque , vint l'atietidre 
et le perça.d'uAe Sèche. La chapelle 
dont il s ugit dans la. lettre XXII m 
celle qui B été érigée sur le lieu même 
où Guillaume Tell , l'échappant de la 
barque de Gessler et la repoussant d'un 

fiied vigoureux au milieu des dois , l'é- 
«nça plein du seniimenide ses forces : 
ainsi les Suisses ont ci^nsacré par deux 
monumens'différtïii Içi dtui circoD»- 
tsnces les plus mémorablei ds leur af- 
' francIiûseiiieDt. 
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ble,— L'Urnerloth, on la rocbo perche. 
— A*peci inchaniaur de la vnll^ed'Ur- 
teren : biiioira et indmirie de cette 
Tsllio. Lettre XXf^I. \ojagt, d'Ao- 
jcrmatt au niant Furca: beauiis et dif- 
ÈetAltt de cette route. — Ajfiect de 
|( vallée qui lectla la louics du 
Hhâne -Eicurgion lur le glnciar du 
Bhdne. — Paiii.ige du moat Griaiiet pat . 
le MuyenitRDd ; danger de ce paiisge. 
— Attisée k l'hoiptce de Grimsel. 
Lettre XXrlI. HoneuTi que diploie 
la nature daat le Ha m- Ha sîi.— Casca- 
des de l'A.ir : rbute Tn»giii(îi;ne de re 
lleuveau deHonsduchitleide Huuieck. 
^Guttannpn : Iinhodeii: Imgrund. — 
Aspect cbarmnnt An viill^t) du Baa- 
Hiiiljr. Lettre XX flll. A.pect ench.n- 
^ tour du Bas-Ha»!)' : origiaa tcandiimïo 
' ' '■■ : beaDlé de» femraei ; 



leur 



; lau 



ret i Meyrincen : indiiitris 
de cette ratl^ l.eltr» XXIX. Admi- 
rable aituaiioa de Lauianne ; f'hôiel de 
TÏlIo moderne. — B I H e» i on i»ur l'origine 
de la T^iiblique vaudoUe ; conililutton 
actuelle de ce caalon : eiretlent esprit 
de lei bflbitani. — FAte paitorels de 
VeMy et rJQexi«iis h ce ■njet. Lettre 
XXXecdernUra. Cotip-d'ocil sur ta 
ville de Geni» et «ur le caractiie d« 
•M babilant. 

U'Avtriah* , etc. Far M. Afiiniel de 
Serre, etc. (Voyez pour le déve- 
loppement du titre, l'adresse et 
le prix le troisième cahier de ce 
jourDal. ) 

Xi'abdndance des nytîjras nous 
oblige encore , et toujouri fc notre 
srand regtec , do rdduire ï de simples 
Bommaires ieipoté des sujeii traité) , 
avec autant de talent dans 1* deuxième 
-partie de l'ouvrage , que dani la pra- 
miire. Houi appliquons ici ce que 
noua aToni dit touchant les lettres delà 
Strisse, que l'indication seule de ces su- 
jet) iu£tira pour fjûre'désiiei viTemcnt 
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d'en lire les développemetu dam l'oo- 
Trage mime. 

Apris une description trâa-aoimée ' 
de la ville de Badeo , l'auteur pi\*ae à 

des considéra liuDS générales sut la jeu- 
nesse de l'Auiricbe . et il g'éielid beau- 
coup sur les costumes ', puis il donna 
une idée rapide des principales villes 
de l'Autriche , et l'arréle particulier». 
ment sut Vienne Vient ensuite nna 
notice sur queligues peuplades dé|>en- 
daiitesiiel'Âulricbe. L'ouvrageesliar- 
mlué par les fragmens d'un vO)rage do 
l'auteur, eu i8ii,dans laBaTiéreet la 
Tjtol. I 

L'Italie. Par Laày Morgan. Tro* 
doit de l'anglaU. 4 vol. îii-8. Pi- 
ehard. a 4 fr. 

HISTOIRE. 

Anniaain liiitorijue <( unîivrsfl 
pour 1 8ao , avec un Appendice 
otmUnant lei actes publies , Irai' 
tés , noies diplomatiques elpapicrs 
d'état, lahleaux slMistiques,tto., 
uat ohronifiK offrant le) événe- 
ment les plus piquans. Us eau^tt 
Us plus eéUtret , des extraits des 
wyages et des notiêes hittoriquet 
et littéraires, i vol. in-B. de 634 
pages.T'andnetTreuffeIct flirte, 
13 fr. &o c. Tr, déport. 

Beautés de Chisloire de l'Inde : ou* 
vrage contenant u» Précis histo^ 
rique de lavie d^Hyder-Ali-Kanet 
de son fils Typoo-Sai'b, Par M. F. 
H. Girnut. 3 vol. iii-i3 avec dea 
gravures. Eynttry. 6 fr. 

Beautés de J'IiisIoire lie Sardaigne, 
dt Savoie , de Piémont et de Gê- 
nes. Nouvelle édition, citntenaiit 
vnûperçu de la rénoUttion de I Sa t • 
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CoUtclion eùmplile dts mémoires 
relatif» à Fhistnire de France, de- 
puis le règne de Philippe- Auguste^ 
jusqu'au cominencemenJ du dw- 
teptiiraesiiete,areedesl^otièenur 
ehnf ue ouieur et des atiervatiortt 
sur chaque ouvrage. Par M. Peti' 
toi. Tomes 17 ei 18. io-S. (Pre- 
mière série.) Foucault. 24 fr. 

Mémoires de Fauche , dua d'O- 
trante, avec une notice sur sa 
vie, des notes et des éclaireisse- 
meru historiques. Par MM- Ber~ 
ville et Barrière. 1 vol. ia-8. Bau- 
douin frères, 6 fr. 

L'introduction pMc^ k la ttte d« 
M^oirai de Foncbé vanU avoir eu 
pour objet d'établir qu il eil diDicila 
de saisir lecaract^e de Fouch£. Quant 
aux mai^aux qu'on a raiaemblé) pour 
•errir à ta vie publique et privée, il en 
«at pJusieuri qui gont vérilablement 
Gurfeux et intA'eiMiiSj mais on délire- 
rait, eu'ili euisent ili dïipoiii avec 
plui de mJihode,et qu'ili offritient da- 
vantage ce cBTa cidre d 'impart ialitd qui 
en le premier mdriie de tout ouvrage 
faiBtoriqod. 

Préois historique dt la Révolu'ion 
françaiie. — Asseikhlée législative, 
par Laerelelle jeune , avec deuK 
graviires Nouvelle édition, i vol. 
in-i e. Paris , Treuttel et fVUrtt. 
A Strasbourg et à l.oodres, même 
ce. 5 fr. 



Précis historique de la Révolution 
française — ConnaliannaUonale. 
Par LwBHUÏte jeune. \vec quatre 
pv/vcrfi, ÎVoavelle édilîoà. a 



vol. în-t8> Aux mêmes adresses, 
toTr. 

Histoire du f S/rueiiior, Par H le 
chevalier de la Rue. a roL iii-8. 
Demonville. 9 fr.— 1 1 fr. 

Histoirr. de Limoges et da Haut et 
Bas-Umousirt, mise en harmonie 
aree les points les plus ourieux de 
Phistoire de France , loiu le rap' 
port des moeurs et coutume*. Par 
J. Bavoux de Romanef. 1 vol. 
ia-8. limogn. Batha, 

Histoire de la vijle dt Khoian , 
tirée des Annales de la Chine et 
traduite du chinois , suivie de re- 
cherches sur la subsistance miné» 
rate appelée par les chinois piarrt 
de lu , et sur le jaspe des oncteiw. 
Par M. Aiel Remusat. Imprime- 
rie de Doublet 4 fr- 
Nous revenons sur cer onvmge qa* 
nous n'avions annoncd que parum lt> 
tre dans le troi«iâme cahier de notre 
journul. 

Ce morceau, dont M. Abel Femosat 
publie la traduction , eit du nombra 
des matériaux qu'il a riuembM* ponr 
servir t la rédaction de m* Rreker- 
chet sur les Longue» tarlortê- Après 
en avoir tiré ce qui luit relatif 1 la lit. 
térature , il a cru qu'on pourrait voir 
avec quelque iolèrdt la partie hisioh- 
que et géographique qui était étrangère 
au plan de idb oujrage sur les langues, 
et il s'est décidé k la traduire en entier. 
£0 effet , de tous les pays sur lesquelt 
les Européens n'ont encore aucuns 
renseigbemena précii) et t^ui sont d&ritt 
par les géographes chinois, il n'y en e 
guère qui soient plus digues de fixer 

prement nommée petite Boukliarie , 06 
'•ont lîiuée* lés villes de Khotan, d* 
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Terkiyang « Aa Kaligar, On ignore 
encore ai ce paya qui a«erii]ong-(eiup« 
de pasiageau comoiBrc* eiitralaPwib 
M la Chine, etrjuia feçu de boDoe 
beure Is) dortrifiet indiennes , a rri- 
miiiveuenl tti peuplé par te» Tariaret, 
le* Uiudoni , par lei SaiTfi on let 
«Kiei» Tadjikoi. Toutes cm racef 
mJIéra >'j trouvmt encore de noi jourij 

lu cireoBS tances qui les j ont nondailes. 
£d particulier , i'hisloire de la villa 
de Kbotan a paru t M Abet Remuiat 
m£riier d'ttre recbercbés ; on ne trouve 
, guâie que de «nplet notions de celte 
villa daai les âcriraîasarabesel persans; 



«, parce qu oi 
tsc, donc le paiium et la belle 
UT fournissent ta ni de lieux 
a poésie orientale. KbolMii 






I 1 l'ai 



das bisiorien. t caite ville a M 1» 
isipilale d'un étal oui parait avoir 
conservé son indépendance jusqu'à l'in- 
vasion de* Hongpli. Set enviruni 
étaient couierts de monastères où le* 
Bondbisies des pays plus orientaux al- 
laient cbercber les livres sacrés et les 
iradiiions de leur croyance. Les riviè- 
res qui arrêtent le pays arr.icbaientdu 
fianc des monts Hymalaya la célèbre 
pierre de Kaih, on le jaspe antique qui, 
dès les premiers iges du monde, était 
ttnasporté ddns la H.i(iie-Asie. Des 



ra^Mirli 



îligi.u 



c rindo au tra- 
vers do Kascheniire et des montuenèi 
de neige. Les notas des lieul ddhs 
ceilo. partie de la Tartatîe , étaient 

dnna les transcriptions que lii Chinois 
en ont Faites: toutes ces particularités 
fbnt détirer des éclalrcitiemeos ; e'ies 
font naître des quciiions dont on ae 
peut guère à présent chercher la solu- 
tion '(|ue dans les iradiiions qui tint M 
rectiailliet et conservées cbei le* Chi- 
nois. M. Abel fteiausal a door pensé 
qti'aii venaif artc plaiiir <oM ce que 






k ce sujet. 
L. Dittoire Ile i.i ville de Khoian forma 
le cinquante - cinquième livra d'une 
collection chinoise Irèi volumineuse, 
dans In(]uel1n on a rasieAible tous les 
feirs relatifs aux nations étrangères, en 
les arrangeant cbronologiquemeat sui- 
vant l'ordre ia dvnasiies tous le règne 
desquelles on a eu des rapports avec 

Forme que ce m-irceau a dans l'origi- 
nal, et une M. Abel Remutat a pres<iua 
coQtervée dans sa version ; tellequ'est 
celH-ci , elle fera jtiger ce qu'on peut 
rrouver d<ins les livres chinait qu'on s 
jusqu'il présent extraits plutât que tra- 
duits , ei de Fa manière dont tes faite 
^ sont raconté]. Un a adopté un sys- 
tème de lédaciiun plus reiterré in pins 
conforme au goAc européen dans les 
Iraduclions qu'on le propose de don- 
ner , après celle de la ville de Kbotan, 
de l'historre particuliiire de plusieurs 
villes, et de quelques autre* pajssituéi 
entre le Thibot el les liniiles méri- 
dionales de l'empire ruiie actnel , 
dans let lieux qui répondent i de 
grands espaces blancs sur nos car- 

tement inhabiles, ni aiieii totalement 
privés de traditions historiques qu'on 
a coutume de le sopposer..., M. Abet 
Bemusat a placé. ï la suite île ta tra- 
duction un morceau dont le ■iiiet se 
rattache krbisieire de la villa de Kho- 
tan: c'est une dissertation sur cette 
pierre cé'èbre que les Chinois nom- 
ment iu et qui est la produclion la 
plus remarquable de ce pays : celte 
dissertation, composée k loccasiaa 
d'uob discOision qui s'est élevée dant 
le sein de l'académie , est comme une 
langue note où l'an a repris, poar ik- 
chec de les éclsirr.ir, les uombretnt 
passages des livres chinois oûil est parlé 
de cette 'substance minérale. A cet 
égard , on a réuni iMit ce qu'ils con- 
tiennent d'essentiel , et l'on croit U 
inonltgraphit de la pierre iu attea cou» 
|ilèia, flutiettti qaeiiioii* incidente* 
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t'èrnntpréBSDtiei, toîttur la lithologie 
biiioriqae, ïoitiur divers pointa d'an- 
liquitJi, on a cnldevoît les iraiter luc- 
cinclement,' el la concluxion que M. 
Abel Remiiiat ;e croît en devoir de 
tirer da cei recharchei , si elle est 
■dopiée pai les aavaiu , jetera du jour 
sur une des branches du commerce da 
l'Asie, Iris^pen connue en Europe, 
quoique lias imporlsnte , et qui doit 
. comme relie de la soie , des «chais, des 

Sorcelaines , drs 'pierres précieuses et 
PS épiceries, être comptée parmi les 
causes qui ooi tu de l'iDDuence sur la 
direriion des colonies et les rapporta 
■nuiuels des penples orientaux. 

Campagne dts Aulriehîtns contre 
Murât en 1 6 1 S, elc. ( Voyez pour 
le déveioppement du litre , l'a- 
dresse et le prix , le précèdent 
cahier de ce journal.] 

La relation historique de cette cam- 
pagne, publiée au moment où tous les 
jeuxse portaient aurl'ltalie, et singulié- 
rernent'snr le rovaume de Naplea, ac 
quiert un haut degré d'intérêt et d'im- 
portance, en nous pmcuranl l'utile 
connaissance d'un passé qui estencore 
•i prés de nous et qui a eu tant d'in< 
titience sut l'état des choses présentée. 
Od regrettait de n'avoir jusqu'ici 
■ucim réèit orScie) impartial et dé- 
taillé sur une campagne aussi mé- 
morable que relie de iHiS en Italie,- 
qui a cfaangé le sort du royaume de 
Naplei par le rétablissement de l'an- 
cienne djnastïe , et qui a en une si 
grande influence snr la destinée de la 
plupart des autreséiatsdel'Ilalie. L'au- 
teur de la relation hialorique a rempli 
une la>:une ai considérable, en com- 
tnerçaut pardonner une rapide notion 
de l'état de l'Iialie au commencement 
de l'année i8i5 et des négncidiions se- 
crètes de Murât depuis la paix de tâi4: 
il j antre dans des détails peu connui 
*ur les coiupiraliODS de Milan da sS 

awil t8i5, 41 sur le meurtre du minii* 



tre Prina ; il dsHS avec méthode et 
décrit avec fidélité les difTéientes mar- 
ches, les mouremens, les combats 
des diflétens corps et détacbeumia ; 
et il -y joint un détail de toai es 
qu'oFTte d'intéressant le journal du blo- 
cus ou dn siège île chaque place. 11 
passe ensaiie à la description auisi iai- 
tructive qu'intéressa» le de toute la par- 
tie de l'Italie qui a éié le tbéltte iM la 
guerre, tant sous le rapport desbeanx- 
Btis et de l'antiquiié , que sous celui 
de quelques points de vues militaires , 
et il complète son outrage , eu y joi-- 
gnantune biographie intitulée: Aotf ce 
sur la vie ^l lamorc c/^- Munit, qui 

Eréiente beaucoup de faits (cmarqua- 
les et ignorés jusqu'ici. 
On s'aperçoit aisément que l'auteur 
a eu i sa disjHisition tons les rapports, 
élBli de forces et antres documens olfi- 
ciels pour la rédaction de Sun onvrege, 
ce qui l'a mû à portée de la rendre 
très circonstanciée.Mais ces communi- 
cations n'ont point préjudicié à l'im- 
partialité de I auteur ; et quoiqn*on 
s'aperçoive qu'il est fortattacbé à l'ar- 
mée ButrichieoDe, h Sdélité de ta nar- 
ration des faits , la segeue des ri- 

touffert. 

Mémoires pour servir à Phisloire 
de la révolution de Saint-DoMÙt- 
gve , arec une carte de Vile et te 
plan lopographique de la Crèle- 
A- Pierrot, a vol. in-8./'iUetainé. 
iSfr.— iSfr. 

Uisloire dei Français. Par J. C. 
5ii monde </e Sis mondr, etc. (Voyet 
pour le développement du tilre, 
l'adresse et le prix, le sixième 
cahier de ce jouraal. ) 

article premier {daixiime extrait.) 
Tandis que toute nom étude doit 

onen recoanaltroancune, ai l'on «a 
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•npprim* Ui efTeu. Li diiti muta lion 
dea vicei du gotivernenient «si de la 
part de l'bbtoriea plus imprudente et 
tattaa plut criminelle «ncore. £□ rat- 

Mublanl ' 
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□ini à lu répuution dei a 









quBi 

Sr. Cloris. Philippe-le-Bel on Loui_ 
m ne aouffriront pas des reprochu* 
qu'on fêta t. leur mémoire,- mailles 
tourfrancea qu'il* faisaÏEnt estujrec ■ 
leurs cantMupoTMns le r«ioavcJl0roni 
pour nous ou pour aot nerauz. ai non) 
n'apprenons pas, pur leur exempte, 
qu'elle perfidie peut t'aUier ft uiie faune 
.pidii, quels crimes peurent le cacher 
fona le nlaaTeau de k polilique , quelle 
cruautj peut tire la coasJqUeoce de la 
seule faiblesse , «i nous ne vigom pu 
~n toui cea monarquea dans quel ablne 



princaa, sur lès mécontente mena des 
peuples, sur -iea intrigues des minia- 
uea, si l'oii nou) montre touioLrs les 
^is autres qu'ija n'ont él£ ijeltemem! 
Que nous servent les porlraila si avua- 
lageux, Jes jus^Ucation* si iMbilement 
écrites des rois des Bourguig^ns, daju 
la père Plancher, des rois des- V iligolbs, 
dan» les pères Vie et Vaisetle, de ioim 
les rois de France, dans le pdre Da- 
niel?. Quelle feç9D nous donoe l'abbé 
Velly, en faisant l'apologie de la reine 
£r|i[iehaui eHe-mlme, tandis que les 
rois et leurs sujets auraient dû leiirer 
de son a/freui supplice une salutaire 
insiruclioa 7.... Motre affaire, poiir- 
■uit le nouvel historien^eit derscber- 
clier ^lemeuE ce qui a réellement 
existé; de mssembler ainsi et de pcé- 
•euter ainsi i tous les yeux <b« résultats 
de toutes les expériences qui ont £lé 
tentées sur noa ancêtres tt «ur dquit 
injmea> Ce sera donc sans rdtenue, 
»ana arrièrefeiisée, sans djtir d!éta- 
blir un sysieme, quç. nous eiiiniiiie- 
rona dès les commeacement de la mo- 
narchie française les effets du dtspo- 
tiaine d« l'armée cDoquéraiiie sur la 



population , sur la tranquillité Ju o/ja 
conquis et sur son propre caractère ; 

Îueiious rechercherons plus tard quelle 
jt J'inQuence d'un clergé qui succéda 
freaque i tous les droila conquis par 
épée, et ce que détinrent entre s«« 
maiDS la religion et la morale, commo 
le bonheur du peuple qu'il gouverna 
sagemem. tlus tard, nous voudiont 
la tjirannie des grands dani 






la Diisirades paysans, leurs révoltes 
et leurs fureurs , l'imprudence det 

Puerreadesétraageri et tenrs* revers, 
incapacild des rois'et ses conséquei»- 
ces , la corruption de la religion natio- 
nale et les coiiïuliions qu'occaaionni. 
reut lès efforts failli pour la réîormer ; 
enfin la uaissance encore récente di^ 
despotisme, Iea progrès rapides , l'bo» 
~ arable résistance de quelques corps 

; Al.t 1„; 1— '. Jp: IIL. ' A 



'qui défeadaii 



le liberlA 



rien, que l'histoire, quand on lui donne 
cette direction, arrête trop souveut !'«•• 
prit sur des souvenirs douloureux eila 
nourrit de aenlïmeos pénibles. On aur^ 



tîrérciit îamats sur leurs auteurs le cht- 
timenl mérité (*] , des souffrances dé- 
chirantes , un état de misirre et de dé- 
sespoir dont noDs nous elnpreaserioàf 
de détourner les jeuX s'il nous était 
présenté danl un^ficiiont maisunanu 
de lltumaniié doit aborder l'étude de 
l'histoire avee cette esfjéce de 'fermeté 

niable apporte à l'étude de M médecina 
et de la «hirnrgie. Il ne doit point dé- 
tourner les jeiiï du spectacle dea dou- 
kura de l'eapice humaine, tout rebu- 
tant qu'il' soil; car ou ne peut jws faire 
dé' ^oj^rès' dans l'art' de guérir saii* 
bieh conoattre les maux.,.. Ceux qui 



(*] Il me semble qne le supplice 
atroce de la reine Brunehaut coaire- 
ditnne asserlioaslgéoérajjiée. " 



nign^Pdi-vGoOgle 



is58 



Classe ItT. Hi$loire. 



DDi fcrii 11) U luire de France ou ffs.- 
vaillé sur celle liisroire, ai»ai liueiji 
pre9i« îùt libre, ont ilù ae propoter 
tu) but abioluaieDt difTjreivt <l9 çt\\\' 
■uquel BOUS tendoDi aujourd'hui: iU 
OQI dû s'interdire cet eùmen pliil<>- 
ïopliiiiue qui leur aurait révélé la jTtifi 
liailoD de* efTeii Bv'eg |et cau#e> ... 
Lorauue Louî) XYl monta tiir.le tro- 
ue , i! y avait MÎM siètle» q»W la àor 
minaiiou romsine avuit c^^j) Aai» le* 
klei D|i[ forn(é V 
i oni donné r«ir 
M piéiugél , le* 
;illatsun dpivant 
uivenl Mfoir prq. 
»frn|aia lOu l>0|>- 
a proie p^n^anc 
le congiaifiq ftr- 
ce^e décompwfo 
'appela il lou jours 
s* In cQnslituEiop 
rsirmblait plut à 
Tout cbaqgeait 
}R , et les nicBUTi, 
roits 4u irfiaa , çt 
us d? la religiQU, 
iiple. Ce» réyiflij- 
apfondenti il eit 
I Tfibicuriié corn- 
(tfmps ligue nou* 
d'ignorance et de 
joût B*(iiB qu'il* 
letieift çpr^re fip 
:Vorable;cflrii()US 
Duu> içi^vv.uv ■ Luuaalire une ^tal)i- 
liti <]ii'ils ne purent (apiai» obtenir. 

S'il Jui resie, 4it le nouyel tijutt- 
.rien, asse^devie et de sanié pour cofi- 
jiniier jusqu'au, boul la ^^cbç qpi'jlt'eKt 
'imposée , il depiandera ■ cf s V^\yï 
fiicjes 1» leçon spr les sciences locia^s 

ali'jl» penoenteDr^serye.pP^T BO.usj 
q'attacbera aurtoui j^J^ire pqn^îjfp 
ce piogrè) »uc«S)ijf del^.çoi^ditiopdep 
peuple*, celté organisation intérieure, 

cet état de bien aise ou àe mal alss 
Won 4oil regar'JW'M'Pme }e |-éa»Ita[ 
Jet iaftituiions publiques , pt- qui çtm% 
•eul Dooi ippTçpdie ii diftJpj^ier .e^($ 



certitude ce quî mérite eu «Hea notre 
■dmiraiioB ou notre blâme. Le nourel 
faialorien croit devoir , eD terminant, 
ilire quelques mottiurlainiihodeqo'il 
a adoptée pour travatlter surft'ancïena 
Jocnnieiii : il se Qatte que dis la pre- 
-aiiéca vue aucun lecteur a'bésitera 
* recofmallEB que son Hittairt da 
FrancaU n'est point , comme beau- 
coup d'autres , une compilation fail» 
avec des coanpilaiioiu : son tisTail a 
élé comneneé et achevé sur les origi- 
nauE , suivant la conseil que lui avait 
4onaé anirafois le grand hritorieu Jean 
ée àJulUr f): il a cberr.hé l'bisioiM 
dans Jet contemporains , telle qu'alla 
il'oi ^¥ait Bpparu ; et eo n'est qo aprâ* 
ilei avoir épsiaét, eprjs avoir rormé 
'lui-mime ton jugement (ans préven- 
tion , sent liélirer de vfHr prérsloiT un 
*ysiàme plutôt qu'un attire, eeni Ira- 
vaillar i rassembler des preuve* pour 
sonopinioD.qui ne naissait qu'après I« 
connaissance dea faits et ne la préc^ 
dait pat, qu'il a eu recourt aux écri- 
vaint postérieur*: alors sau'emeat, il 
-a souteui appris rexistence de contro- 
'vertes hittoriques dont il ne t'était paa 
douté (faiance. Sent doute il en eal 
-léiuli^plut d'une foit qu'il n'a éléin« 
■formé qu'imparfaitement des travaux 
de plusieurs historiens modernes: peut» 
être même que des poimiqn'ilt avaient 
éclalrcis lont deiueurés obscurs pour 
lui : Il en ett résulté encore qu'il ne 

Eut prétendre i savoir d'autre partie 
l^itioire des Franoai* que cède 
-qu'il a écrite, et que son jugement de- 
meure lutpendu sur toute cette &érie de 
-Tniis qui commence là oùil l'est arrêté. 
-Cette TiM incomplète de son sujet, dit- 
il , avec une ingénuité bien estimable, 
■ pu l'entraîneT dam plusieurs Faiilaa; 
mais la méthode contraire avait ,de'na 
son opiilion , de plus grands défaut* 
ancoie, L'hiitoire , en la lepranaat h 



excellente hlèioire delà Suisse. 
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Nlooree.ImapNTotl li neuve, sidir* 
fifTcnte de CB qu il la aHpposBJi, qu'il. 
Idî MiTlble asoir pliu gagné , en ae te- 
nant en garde contre les pr^iugés dcl 
CMD|iîlateuri , qu'il n'a pu perdre en 
imonçanl A leurs lutnière^ 

Histoire de France pendant le dix' 
kaitUme sUcU. Par M. Ch. Locro- 
UtU. ( Vojez povr le iéveloppe- 
mmt du li(r«( l'adreue el le 
jprix , le aixième cahier de ce 
joaraal. ) 

Pan* 1« tepliime calùer nom aïoni 
ifnpaoé que nmu donnerioni loecean- 

imwant en plusieurs BTticltt, deset- 
'tf/àu àe pluaieura passages de cet on- 

yjugf : sou* aUoBi oommencar à rem* 
flir cai«agagaiiuni. 

Article premier. 

M- de Lacrerelle offre d'abord le ta- 
U«au de la dispotitiou ds) esprits k 
TowitTtvre de* étati-généraui , 1 fa 
formation de rassemblée con*iî tuante 

a Pour les efpriis même lesuluical- 

■ mes et les plus r£Béchis , i! oeveiiait 

■ 'évident que noironslitutionifificienr 

■ ne* avaient i-la-foi< l]e(o|n d'un cor- 
e j-eçtif ei 4'un iiffçlément (nergiqna. 

• Le témpsaiaiicb^nifleaconditioas 

• respecti.yes du tiers-état, du clergé , 

• de I4 noblesse, du parlement et de 
a l'iiuiarité rojple; il fallait obéir au 
« lefnps, mail il fallait a(js«î le re*- 
« pecter. Malheuremenl (m saatiait 
a au mot de réyoliuioit : ()ti pr&enr 
a (lait qa'k l'aide de rertHines formule* 
•-ftfailesepbiqiie*, iMcait facile de feire 
5 fl|uf^Ri{ivolutipale plu*beau;leplu« 
fi , jo,y, le plu* wuiceat des «pectadsa, 
1> uq r^ulir pouT [OU* le* «iiicla» . de 
«' j'ii^^dreé lou) les, peuples: c-'étaU 
»'ip,gepTsde «éduliti d'nu liècleiia- 
B çji|dn|a. M. Necker qui parai (sa if 
„ pFfFA>Ur> ce inouvetaent, araignait 
^ II* fr»*^» d'ids FiyelutMw ; ■^*''» 

' a lei itudes poliiiquM éiaiwt 
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■ aloTi peu vRsiai , peu mûrie*, se* 

■ plana manquaient de ligueur et da 

• nettetd (*J: il l'itsit fait d'aillenr* 

■ deux articles de foi fort dangereux 

• pour uu bainme d'étei ; l'ua que 

■ l'opinioD publique a'accoidail ton- 
a jour* avec le» vieux de lu sageiae et 

• de la morale; l'autre, qu'il pauiait 

■ tout commander Ji l'opinion (^*}. . 
Suit le tableau des dispotitions du 

roi , da la reine , de* prince* , des no- 
ble* et dnclergé. que le* borne* den»- 
tie jatirnal ne noua permetlmt pal do 
transcrire , maïs qu'on lira «rec bcan- 
coup d'intérêt dans l'ouvrage. 

H. de Lacreielle trace enluiia k 
grandi traits les portraitadespersônna- 
ses qui ont principalement figurédans 
Ta**emblie conitituante. On gémil en- 
core du r6le qu'a joué k cette époque 
le duc d'Orléans. 

■ Ce prince cbarnié d'avoir rei*^i4Î 

• la faveur du peuple par l'audace fa- 
a cile de son appaBilion et parie* libé' 
a raltléi, travaillait k susciter eu r<M 

• de nouveaux embgrràs ; à toute l'ac- 

■ titité haineuse dSin mauvais p^ 



(*) Ce jugement peut-il bien l'ap- 
pliquer à un personnage qui avait l'ait 
ontrpr dans ae* plans , rétablissement 
d'une chambre bauie auquel, ap.r^ 
de* iltonnemens prolongés pen'dfiiif 
plu* de vingt anaéea, il a fallu rucôu- 
i'a comme i la seule ancre qui pAi af- 
fermir le vaisseau de l'état. 

(•^ S. M Nefcer, comme cfla est 
incoDieslabte , eoiemlail par t'opioioil 

8 oblique celle de* hommes d'un sent 
roiti d'intentioni pures qui lorqiaiene 
la iHrijoritâ des esprits dans ce lemp^, 
et non celle des rivolulionnairesarilen» 
qui > n'étaient d'abord qu'en petit nc^- 
b», et que le rassort caché et si pm*. 
■aot de* énormes diitributioas d'ar- 
got a.si prodigieusement groiû die^ 
la suite , peut-on lui reprojEber d'avoir 
cru que la primjiiade ces opinioai 
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I taille fantiri, étégai 

■ cbc aisie, duué d'uneipril agi^blo 
■\sE facile . éjiaux do la v«riiieuie fille 
. du duc dePeaihièïre.piTedeplu- 

■ iisuri enj'um qui s'annonçâicnl avec 

• de* igudlilii digaea de leur'iaogi 

■ que manqnait-il au dssrendBDi da 

■ Henri IVI La libertinage -qui avait 

■ amolli Mka bisaïeul le régent . fit de 

■ plu3 profondsravagesdaDïCetle Jme 

■ laibio «I commune ("), quoiqu'il 

■ fut entouré Ht. quelques aniii d'ua 
,■ coeut lojal, il cbcicba de ptérétence 

• la société de plusieurs hommes soi' 

■ rïiuelg et dépravés : dès qu'il* lui 
« virent de* senliinens ,dc baine et do 

■ Tcngeance I contre le toi, contre la 

■ reine, contre les prince*, ils lui per- 

■ auadirent que c'était \W de l'énergie 

■ et le dlipoiErenl au crime: la deatî- 
B née fut a'iu» le banquier, la dupe , 



„,i,ii 






Le poriraîl qui va suivre était plu* 
âifticile t tracer ; c'eit celui d'un per- ' 
•unnage qui existe encore et dont le* 
qualité* sont si mêlées. 

( Vttttix les noble* qui s'étaienr dé- 
• darit pour le patiî populaire, on 

•'accordait avec le voeu de, la sagesse 
et de la morale, et de s'être Oallé dans 
la pureté de se* seniimen* , de pouvoir 
tout commander à cette opinion P 

(*) Celle baine prenait sa aourca 
datis le refus fait par le roi de lui aaan- 
rer la survivancedelacluirge de grand 
simital, possédée par le duc de Pen- 
thiivre sj>D beau-pire. 

(**) Cette qualification n'est pat en 
contradiciion.evec le* agrétaeu dan* 
l'eaprit et la facilité dan* le* manière* 
que l'historien lui accorde ; car il j a 
loin de ces qualités agréable* i l'iner- 
|ie d'une grande ïme. 



I di*iinguait le marquis de LaEa^etM, 

■ cher au peaple pur quelques actea 

• d'opposition contre la cour, et rs- 

■ nommé pour des exploit* d'une db*a 
« valeii» républicaine daus le Non- 
« veaik-Monde. Sa gloire acquise, ec 

• la gloire plus grande i, laquelle il at- 

■ piraii, surpaisaiefll les forces de loa 

■ esprit et de «on caractère. Les loi* 

■ des £lal«-Uni* , de ces colonies (pi , 
« pat leur régime (nunicipal , étaient 

• déjk presque une république afnt 
" la déclaration de leur indépendance , 

■ ce* loiï qu'il avait étudiée* en con- 

■ lant et ea combattant, semblaient 
> lui tenir lien de toute antre inKruc- 

■ tiun publique : il regardait comora 

• le ifpe'de toute bonua institution, 

■ les itMtitutions d'un peuple a^ricnl-i 

■ teur , laborieux, et disséminé partri- 
■I bu* , par familles sur un terirloira 

■ immense.Républicain pir *e|]timent, 

■ il était encore un peu rovaliue par 

• devoir -, il crujait pouvoir unir daa 

■ idée* d'iiuurrectlon avec un re*t* 

• d'habitudes monarchique*. S'il di- 

■ sirait un vaste pouvoir , c'était pour 

■ seménagerUe1oiredet'abdiquer(*), 

• 1 l'exemple de Washington ; aa« 

■ vertus piivée* lui faisaient de* amia: 

■ ni ses regarda , ni les paroles n'a- 
"snOammé: s 



.< étail 



I les 



>*il 



injouri à quoi l'appli- 

■ quer: il cliercbait ses devoirs, et «a 
1 brouillait quelquefois dans cet exa- 
I men qu'un esprit peu juste et peu 
t étendu lui rendait difËcile: «on bn* 

■ aurait eu besoin d'tire conduit par 



(*} C'est eopatemment dan* l'ac- 
ceptation de la place de commantUnt 
de toutes lev garde* nationale* de la 
France, que M< de Lacretelle entr». 
voit cbet M, de Lafajette le désir 
de s'arroger un vaste pouvoir : le com- 
mandement épbémtre d'un corpad'ar- 
mée n'était pal lufEtant pour hirenat- 
m ce déiir. 
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ims volonti moim lrr£«olne nus la 
(ienoe: eicelleDtéli*J|de Watfaingfa. 
ion su AiQérii|ue, il devint par rai 
Doui la cgpisce emlnirraui d'ua 
grand bomms ■ • 

M. ds, Lacratclle.crajonne d'uoB 
maaière plut rapida tei portTaiu de 
auelquM hommes Isa pliu diatinguit 
lie l'ordre de b nobletse. 



,« raieut alora à pluiieur* vûsui du 

■ parri popnlaire :)9ur iiaqueoce tiis 

• etTJconJeiuittoutenuB.pardra émr 
m de* ((olitiques doni: la direciion âiait 

■ aiwi jMte qu éten^uv : l'un et I'bu- 

■ tre clicTcliaieiit ce qu'il leur aérait . 

■ passible d'empruater de la consiitu- 

■ tioQ anglaise.; ils ae vireni bieutél 

• aecondés dans leura aoins malbeu- 
n reiuement infructueux par deux dâa 
« piii£s du tîers-état, Mounier et ^a- 

• loutt, horamesattontifs i observer 

■ lee'limiMi délicates qui-s^parent de 

■ la libirri l'anurchie. Dana le mime 
« parti figuitient, ï quelque* nuances 

■ prÂs , le^ ducs de la Roche fa uc suit 
« el de Liancourc , le comte et le mar- 

■ (]ais de Crillon , l> matiinia de Mon- 
et tesquiou , la 'vicomte ^de Alootmo- 

_ > rencr et plusieurs' aulrei personua- 

■ gea disliaguéi qui , dans leur passion 

■ potnlebieu public, nsfurentpastou- 
H («tirs à l'abri de quelques illusions po- 

■ litiqaes. ChM plusieurs auims mem- 
■g brei de la minofttâ de la noblesse , 

■ ]*«mboustaaine de la liberié paraj»- 
« saie stimula par. quelques dépits de 
m cour : il y en aveit'mime qudt^ties- 

■ uos qui , versés dans l'ait des aeduc- 

■ tiona etdas intriguée, crajeieat que 

■ laa pertidies ne aetaisat paa inutiles 
m A' lf> *auM de la libn'ié. Les kommel 
* -Je lettres n'avaient obtenu aucuB 
H.scMïcSa <)Bns les révolutions populai- 

■ a ^^g ; et la révolution, isoil berceau, 
a avait déjï sigaalé. son ingratitude 
«I envers cette philosophie dont elle 

Journal général de la Littérature de Franoe, iSauN*. fi. 



■ était fille (*) On comptait dans la 

■ représenrslion du liers-éttiC deux 

■ cent douie avocats, c'est- Ji -dira plus, 
H des deui tiers d« cette ddputation. 

• Les grands talons de plusieurs ora' 

■ taur^ du (iert-étiit ne purent pa* 

■ d'abord suppléer i l'insulRscince de 
■' leur éducation politique :ce« orlieurs 

• aioièreut mieux créer la science dii 

■ EouvernemeuE représentatif que 
I I apprendre : l'biatuire et l'eipé- 

■ tience las ginaient : ils voulurent 

• construire avec ^ea principes qu'ili 

• disaient éternell , et leur ouvrago 
< ne dura que quelque* jours: ceito, 

■ erreur du siècle emporta jusqu'i dsa 
( esprits nature lia oient judicieux ; tel* 
n que les Barnave, les Tbour«t . les 
1 Cbapclierj ils la recoanureni. lacon* 

■ fessùreni et voulurent courageuso- 

• menilaré^iarer (■•J.Quandleurédu- 
n cation politique fut faite, la révolu*' 
I tion inncha leurs jours. ■ 

M. de Lacreielle terminé son inté- 
ressante galerie d'une partie des mem- 
bres les plus marquani de l'assemblée 

(*} Celte observation de M. de La- 
cratelle peut éj;uleineut s'appliquer, ea 
grande partie à l'ussamlitée législative: 
on n'v rema^auu en effet qu un ir^s- 
petit nombre d'hommes de lettres A 
de satans qui n'ont pas beaucoup fait 
regretter leur oubli lors des élection! 
foiîr t'assemUâe coDslftuaute, etqu'on 
aurait desirj ne pas reucontrer dans 
an^i des nouveaux députas : tels 



, Cond 






sans prol'esser nommé 

eipes démagogiques , exagénient oéan» 

moins beaucoupceuzd'uuB sage liberté. 

("j Comment luraienl-ils pu y réus> 
air, «près avoir l.iis^ passer ledécref 
fuoasie qui les déclarait inéligibles pour 
l'assemblée suivante et les rédnisafi 
ainsi au rang de sioiples pariiculien 'F 
C'est une observation qniafebappé À 
M. de Laiiteielle. 
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a4> CuasÉ m. BittoUff. 


MBalJtuCBW-l>), par b potlnil i» 


• togilHMli iDoiliVKlmbluitfbiMrlM 


UiiabMui 




■ iront»SRit[il«ri,cO(niBâBMira- 
« beau (leïMud'ait d'ilâa' adcièdiiti fa- 














• Mail «oirptaj caiMMitt, eft'b;|MT- 




• bote ml Tègnaii dnDs MaflwKria 
■ impreaiionB. GJtaiï M beiOiBB fi^ 








■ ïieui à qui il natail une aura bella 


' 






« tiar,pH>dig|uel!t'obér4,ju«qUHrdtin 


' 




Il lé court. <te sM actIUDI lu pliu h»- 




• àfet, itaeamtani'flM^par nnabtiiik 

t-aiiibidDii' ît fii4tïiiir#tvràbtroh 






» hr ;^* et fe nifëé «tcpâvirt*! 




t atfdw Vianl da'lfe rfé)Wîftrf«i iïv^.it 
a ^té'dktnk M jeniiêife , tiiv baUlir*^ 




;■ 


• ductcurm aHo(]^ (^'a. 



* leur ptjaaatmr ma biint ('■). il xèta» 

• tdaiaic pbr uim déclMnatioa srtifii 

■ cietlc ei catijufe lur celle de Lrkaia, 
« t corriger le» iUs;iyanltigo» d'un or- 

• gà[let]alp<hiuiitluilvenT[[ëRioii*rau- 

* bii» k d«>-90ii> iHUgUlièt^thent sfgUi. 

■ Qtiand il imitrOornii, «bh tloCutlon 
t Àntt'd'abcirdidllt'db, «iMb^rà«léfc , 
è tuMbSTgéedVgHildtinotiEtdïnfo' 

C*) M. deLacreielle »teitvoj£'p)u« 
tu» ïe* por[r>iitt Je l'abbé Maurf , dd 
taralèa , de Barnavt , ds itàouDier, da 
Itelouet el de quel<)ii«* aûltet pcrtoD: 
liages iafluens. 

l**J Ud jour une dam 
Veisaiilel au milieu d't 
brede dé|miJ9,liii dil . . 

Batwe , • laoïnTM msi, tïlititaa' pTalr, 
a- U. de MfmbeMi : o»d<i qu'il eu tf 
' * laid v. — Fan laiden «Stv, ma- 
An», ifiia)|iiia*-v«M «trùgn qui a eu 
la pjtiie vérole , fl» voul en pouricB ju- 
ge* ; vu t/t&t tai ^ a TioMattr df 



a gra>d n 



' BUtfrts eldUî d!ts Ftatitaii, et«... 

( Voves pour )e développemcnl 

. du ture, l'adriBue el U prix^Ic 

, p«éc4deal oakicr dt ttiOuraai. ] 

jlHiéfe âthxHi^. 

Im iifiiisit»- L«a iTajvéïiBni' aa|iiâ»B> 

u«t ï ([tiLllaK lewrpiij'ktr^ar ma/iAà* 
1« i^rritsirfl dat sijiMa )iWflc»g^ul«ia. ' 
l>i«pMitiaD4 pri«e) par C#nn „■)«<■ ici 
proGOBiul , puiir rvpeQwck ]a> Helv&- 
tîaat; ila .aiii>«iMU«at .la' «oMcia 4m 
gjquauieBi et »at' bM1D> pbT Catar 
doô* une ^«tniJr» rMKVttto*. Ptf«iw 

(*) kii'HL de LamieHtf^boawl^» 
tDt'Mjire-dts igaivnbmtd» (euMN**, -oa 
nourMit a><iae-dlmdekoriaiB*tl«illi da 
MirtfHnn. On la jagera Muti-étia 
JiTÉWger ■ rhimliD d* FaaaeatWa 
tmiiutuaniB' et «liévogcsni aktelie^ «a 
pou il la maiiaMé- du »u{«t: c*<b«« paa 
eei» riMWÎdjmion ijvtc baa* n^avaoi 
pB» ciru darw^ la Uin «rtn» dauB 
aoira aiu-itt> 
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CcA^ilI. Bhtoiri. 



JT 



^ani leur p*v) par J'orjra ch CJmt. 
PlunuaForménui iMCauloMcsarr* 
la m AiÙKuifk ËmEcvBe dec« prinM 
ef de Céur. ArierÙM eu défaw ei rt- 

u^e Lé lUiin. Ubb {taitïs d«f Muplu 
<fe ]■ Gaula le ioulève cobIH Li Ib» 
Divins. SUas da Bibrai par laiGau- 
loù coaCidlrii ; 1» GMdoi* buiiw Mm 
puwge de I Ëiona , se dUpeneni:, 
nouvelle ligue Je pluiieuii peuple) A9 
Il Bd^qne : Q^ir lea défait lutfa 
Siitibra. CampHRna de GéMr dmi 
r*iHH do la GaaTe Belgiaué-M dam k 
Betgww. 2T«u4aeas looièi 
lai Gaulai : lea Romainl t 
pW Ailibiwri*. CfiKTf «mfiode titiOTi 
Uriniarl'arm^ d'Ambiorix. Le» Tri- 
«{(M SdM dtfiiu pat IflbMaut , lîeti- 
tiMbt da Oaar Ctor damande det 
teflfoni aa' tdnat lïe Kilutt'. rtomells 
gintMAia Balg^i». AnAiariXdii'perM 
MU arnvfe.'GitCTM ëa VereiagvaMnx' 
oamfe lew Itomaitu. Le» RoratAcr* ai- 
rt^nt A^rnfcilin Prise d'A'faricurb 
par in Romatm. Ëxpêdiiien de LabiJ- 
M)4ai»)e'paTi deif PariusniL Luiicd 
entacandiUe, Ctei'iWnsekie;iWirtl' 
d*«ila'pi'ovim«roiiUî'ae.Vel-cingMit>- 
riv, apréï itn êèfaec, (^ ^olie avec 
■MmWtfitodïM rtfft* iF Affina ; et 
eit toÎTi pttt Fantiit AitAhle, OoHH" 
iiieiu«ment du ai^ d'AJéna par Cé- 
iMT. Formation d'une nouvella armie 
^uloiao, L'amiie g/i>A^is» csafUiird*' 
•mie au' *ecoûrj l'M yercv^enlOTÎ», 
Balailfe-iJ'AIéjW.VeicîngfiUoriia^niM 
idii«hiie ila .fistr^tfcirde'CéîBr. Le» 
OMbit> 'n^prenàein 'lel^te^ et tout . 
eBWta ntiiMut par C^ar- Wlttrt^'iMt. 
ntitaii» dw AanUa^ IC^r aaaiégeet 
prend HssailiH,_Goil'i<JiiaÙoai>iiiltt 
giwrre de Ciiardant Jet Gaulas. 



■rïdiia 



Bicelle. 



i'M 



nWakt 



^iJe daut let 



oijt cU 00 

cc^ïU'entàîî'ea dé t^%ai, el ilt en-ônt 
lift up h-b'ile nage i , il< oni tris-deu- , 
Mâ'MnieDl: tètààaf leijr' narratjon par 
Ié(>ic4>}lèatet co'ôiiilSM^Ion) que Dont 
attiiit in(li<iuSëà> RlaÎDtenabt lU tftùi- 



pdwr TNamftcM Ara* la rMt de* 
tninf potiérienri k Ja •oumiiiioa 
dM (inilet , wli qua l'infuioa luceet- 
»W« dM ObuIn par le) Fraoca , Ut Al- 
lemande , lea Viilaotfa] , lea Huai , let 
Btuf^jnoiri et riiabliMemeaL d'un* 
periit êe tM b«rbam ddailai Gan< 
lA, que (Krari hinorieaa dont le mi- 
Hm «tt bon de tdiiTie proportion avec 
celui daCtor; et ri hur a faHa faîia 
da pjaiUei Tetihercbe) « empto jer an* 
bien Mille Cfifique pour doAner d'una 
[Mnifrna im pen luOn'aatlM la iMe dwl 



t.b/re II. Chapitre premUr. Coa- 
dliliri politique de Julet-Cëaar eii*ere 
lÀ Gauloii : il lea fait serTif comma 
auxiliaire* dant le* armiei romoûiea 
p«iidaiic la guerre civile: aet tuccn- 
aeura ont' îcnité a'a politique. SituNlion 
d^ Gaulet t r&toque de la niMt de Cj- 
«ar. Ktat de la Gaula aeuf le lifaa 
d'Auiuite. Insurreciion dfant lei Gau- 
]ei toi» tibi.e: révolte de Vindu- 
(Jitieuie conduite dal trai)pe> TOmai- 
DEs <Ian( lei Gaulca. Révolte de Ua.*. 
rtcui. Insurreciiondei BatavatGuerra 
(Te CiviliidjDiJa Gaule aepientiionnle. 
Civilii aiiiége deux légions romaiuea 
dam le camp Tomaio, Combat t!e Gel- 
Juîia. flvitit tëve la siéga àf Véiero. 
Les Trévient et let Lingooi te tévol- 
~ ïm^n». Let troupes 
tarineDt de Riéi'ili k 
M^U'gauloi. Juliut' 
titré de Casar : il «ft 

lÏleTm^e d'^wj^ 

Jea Tré;ie«. Ba- 

letGatiluiasuDC.bat- ' 

il Cérioli*. Ovilis et 

g.auVoi) , piajiOMDt 

!i*. Seconde bataille' 

le cane bu taille. AutT» 

r«, CivJli* te retire 

<lani le jMiyi dea Bateva*. Co^baid* 

(jtiinàs f)t,(le Vada. Civilit •'einpir*' 

d'une'iiartie de la flotte lamaiue: ilaa- 

get couiD plT'Civilit. Lea Baïuvet coin- 
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iqettceut .à ta Jsw' ^ Ib goecr». Fia ■ 
de, la guerre. SoumÏMioD da Civilii. , 
Chi^. ae.Lej troupu.gauliiM* ioT' - 
méat partie inlégranledn la milica lo- 
maine. PremiiTeapparilioadaiFriuica 
itua lei Gaiilei. Le ^alois Potthumu* . 
ràgaii dan* lei GauUa avec }e tiire 
d'eanereiir. Tetricni remet l'einpira 

Nouvelle iayaiion dfa Ftanca et. d'au- . 
Ires peuple! fiermaiiii dans le) Gau|«*. , 
Maiimien {lercule difait un ra»Min~ 
btemeat de Gaulois iiiiurgéi, sou* le, 
'nom de Bagandù.VteioSn ItahMttis-, 
ment dea Frauct dam lei Gaulai. Lm 
Gaulois fiirmeDi eicluii renient 1« mi- 
lice de l'empire smploj.ée dans leur, 
pavi. Maguence proclama empereur 
par les troupei gauloiaes, Conslanciui 
appella iet France 'et lei Allemandi ^ 
dans la Gaule. Campagne da Julien, 
daui la Gaule, fidiaille d'Argeoiaura- \ 
■ tdm. lulienbroclamé empereur par. 
«on armée. Belle conduite d'un corps 
de iToûpes 'gauloises en Aiîa. Irrup- . 
lions de plutieun peuples delii Germa- , 
DÏe liant les {îaulaiBou* les luccesteurs , 
da Julien. Les troupes EautoiiES lom 
fltnpioyéës Au service de ruinpira dO- 
vienl. Suite des év^neiAen) militaires [ 
dans les Guules; DÂfaite des Fraitci. 
Las Gaules sont livrées presijue sans dé- 
fenseaii dfbordement des nations ger-,' 
Imaniques. Confjdéraiion armoriqiie. 
ï.et Yuigotlis i 'établissent dans la Gaule , 
ibjrlilionale et les Bourguignons daot 
14 partie orientale'. TbetMboiir ou Pba. 
raïQOiid, chef dei Francs, Wdetin' 
rbvaume dans la Giiule teptenlrionaie. 
Clodion, roi de« Francs est ba'llu fàtj 
Jétius Porir.,il dés Fraùcs. Triste il-; , 
tiiation lie la Gaule envahie par Aiiilai' 
to\ dej fluns. Aitiui défait WHuns;; 
dans une preïnijré rcDcomte près Or- 
Mans., Baliiilla de Ch.Uous où. des,, 
CJiam'ps Catalani^iéns. Aiiil.i ;Se' rétire',' 
aii-del^ Ja Rbin. Mort de c^ p'rjiice. 
Hort d'Ajtius \* gaulois Avilui élevé ^ 
A l'empire -par les Visieoths.âiildîric, ' 
•ni det Franci, «t disposé pai. s'f s su^ ' 



jni. .Le» Vnigoihs »ont battos prSi 
d'OrUdns nir £gedins. Caiildéric re-' 
m»nie sur (e tr&iw de France, Patiaga 
de la France , ( rArmoriqpe ezcepli) ,. 
entre, les Visigoths, les BoarcuigubiM' 
et lai FrtDC|. Clovii tuccide à ton 
pire Cfaildëric. 



Hittoire untwneUB i 
moderne 1 par M. le comle <{e- 
Ségfir, de l'Académie (rançaiie, 
pair de Erance, etc. « avec na 
allas par P. Tardieu. Hù/oîre 
aitaitatu. I vol. iii>8, Ejmery. 

. Ce. volume ranEernia une graada 
parité da rbitioira romaine, poiM|n'il 
embrasie tout les érénemeiu qni ont eu 
lieu depuis la fondation de {lon>a jus- 
qu'à la guerre dei Romains contra Jn-: 
gnriha. Quoûiu'il) soient iJtèt rapifle- 
men^ tracés, ^'oavisge néanmoin», 
n!a point la s^chereise des abrégés 1 on . 
y, retrouve |out le talent qui diitingua. 
les premièrei production* bistoriqoea 
dé 1 autieuT;^*}. Noijt préiamon* qu'il 
ep estde.iDitmadai,tcait première *<>•. 
lu^as da l'fli«foira , itBiVffite qui . 
cc'mprpnd l'Ùstoire des fiiit^sa pea- 

Jln de l'Asie, et'<)v ' 

jé.à portée de, iairi 

• ■ "■ BIOGRAPHIE. 

Dich'onnatre ■hiitorique , pMloziy- 
phiqu'e et''praliqiu, abrégé' da 
Bajle et jff graàâs'picliorinàirtt 
iiograp^^M quji ^prit paru, jut^. 
q/^M h fm^^i^t'Oii de ù tiof rtt- 
pfiie nauvetU.det-Canticmporaim ; 



,Sl: 



Taiileau BotUi^ue de loot Ui 
.. . .cil Je l'Euro^. jienkant Ut'ri- 
ghes dèLauU Xf^ *l de Loul* 'Xf^I. 
Taàieau historique et oolitiqua 'i«, 
l'kiirape depiiii ii;86 f&qu' e/t "Tjtf, 
coniékànc lei principaux événemeim 
du '^"0 i^p'uiltauiaa, roide P/wv. 
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par Jb«froeaf. NouVette édition, 
«te. Tome 11. in-B. Chei Ut Edi- 
iéurt, pue St.-H«noi^, N'. ia3 , 
el i Paria, Straabgurg et ton- 
dre», chei TrtutUi et JViirlz. 
Prix de chaque volume pour lea 
•ouBcripleurt I 7 fr. So c; pour 
les nan-touscripteuri , 9 fr. 
Noul avon* annoncé le premier vo- 
lume ds celte nouvelle édition dam la 
cinquième cafaier de noue tourna'. 
l.e (orna seconJ que nom anuo 
■ci contieai le» lelErei Cif à G. 



Jjta Grenadiers Jrançaii, va iet 
Soldais immortels : ftecveil de 
faits historiques et- «lions mé- 
iDorablea : précédé d%n« Noliee 
sur Latour-d'AuvergTie, premier 
Grenadier de France! par P. C, 
auteur des Invineihhs. 1 vol. 
in- 12, avec gravure. Vauquelia, 
a fr So c. 

Ko/iM îur M. Necter; pap^. di 
Staël . Hohteia. (yoyei- p'OuP 
l'adresse et le prix , le sixîènie 
tahîer de ce Joupual. ) 

Article deiixiiint' 
11b lacond omrase (•) qui concou- 
rut à meure e» évidence le wlenl rte 
M. Nerkcr , fut l'éloge de Colber: qui 
fut itifii digne du prix décimé par 
l'Académie frtmçaite. En louant Col- 
beri, M. Necker s'était élevé contre 
quelquea-uaa des prlncipei absolut des 
écoDQcniilei : il avait oié nier que ta 



e en faveur de la Compagnia 
des Inde) avait commencé i Gier sue 
1(11 l'aitenlion di^ public. , 1 









terre fut la seule jource ie Urkhesn, 
et qu'un impôt unique leié »ar le* 
■propriétaires pût «e répttpdr^.é^ale- 

-ifStémB de Colbert 101 
merce desgraina, ou plut_. .. 

'cfaerché t 'démontre^ que' dam cetla 
importanle question uucun «jalcme 

'permanent ne pourrai^ ditfïcngei; I^ 
gouvernement d observer avec soinliù 
circonstances et d'y conformer la lé- 
giilfltion.- Dès -lors commença uiu 
suiied'atiaquM dirigées contreJiiT.Neç. 
kerpar tous les écrivaii)) éconoo^ijtes t 
elles devinrent beaucoup plus vive* eor 
cbra , lorsque deux ans pTus lard il pii- 

Uia son ouvrage •ui' la législàliou et le 
commerce des grains. M da^Slaë!- 
Holstein retrace à ce sujet t'hi^iaira da 
ces discussions entre M. Necker ttlefi 
économistes. Dans ces diiRussions , 
ft. Necker , Bl pressentir ileu^ luleiit 
-qui avaient manqué i un booime vrai- 
ment supérieur, k M. Turgol, pour 
être un grand minisire , celui d'obser- 
ver l'état des esprits et celui de nianiet 
avec promptitude Jet ressourres de la 
finance. L'occasion s'oETrii bientôt ds 
les développer éminemment. . ' , 

I Le délabrement des fiD;<ncei devf itu 

Fins dangereux, lorsque la ^ilerre'avsc 
Angleterre ssmMsit imroinetlte; r£- 
Tcilia pour un moment l'iosodbiaAE 

Saïsm» du premier ministre; H; da 
Burepsg «entit qu'il 4iait indispensa- 
ble de relever le crédit, el SM reg^irla 
se tournèrent vers l'homme qui passait 
pour en connaître le mieux toutes )eé 
ressources, aspérant sans doute, ob« 
serve avec beaucoup de sicacité M. do 
fitael-Holiteln , échapper iinti 3 la né- 
cessité des- rélbrmes sérir>uses qui 
étaient cependant le seul remMa èfS^ 
CBce i réiat des finances : il fit de< 
mander i M. Necker un mémoire sur 
la eitualion du trésor. Ce mémoire nï 
qifo'quçs entretiens qu'il eut avec M- 
île^ker If détermioireiii k l'adjOindi* 
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k H. TabpuTMu 
gtojrâl, avec Fe titra de-direciet 
gtnéral du uttoT public... C'âtaît dan* 
un tHM où let prOlMtaiis D'êiâient 
eveiKttt en France, et y éuieiit 



CiasseIU. Histtire. 

ilor» contrAleur- de doasnr <[Del((t>* i^^ ^Mni" 
]« plus importa CM, de M. ]>»cli 



ker e 



rïittDf de ^«i- 






eiker. 



négociai!!, i(rang«retpraieitdat. pour 
'<niw Ae% preinitre» pjvcet de Téiat.... 
II. Neckertne init qu'une cO'dilioD il 
•on entrée au raiolitire , c'éiaii que 
Ml foDciioni ruinPiil graïuiles: deux 
Moiffi le o£ierniiB£reii[ i cetie riaolu- 
tJOP : d'une jiBTl, potsAJanI une lot- 
luiw suffi» ma' paur loutenir bonora- 
Vlétatai Ma rang , Il r^pugasû à »c- 
rrollre les dipentea de l'éiac ; et dp 
l'awirt, periuadé que det retrsncho- 
îhieni lévèrei dan) toute* \et partie^ 

ÏDurraieut leul* iJtabJir leg iineucei , 
ne «oblaii pai que let fonciiannaiias 
•uppriméi pusaeni compRrer lei av^o- 
.tB^M qu'ila perdaient B<ec cetif ^'au- 
rait cotnenéiIeroinisiierifoFinaieui'. 
I^oitïa XVr litiiia a'îl coiiientiraii k 
cette condition ; et il ne macqua ps( 
de counUani tni^Méi à 1ih peiudif la 
jiticateiie de M. Hecker tous le« cou- 
leora de rorgueiT; mail ce prince finit 
jwr adopter lei icruputes de ion nou- 
veau mloittre avec un aenlimenl dig.^e 
ài^v». Dii-loTi, U. Nedke» « •frvi 
]a FriiDfe peniikat («pt anDa««;«iaei>- 
pCpEecnait il a reoMKé au< appviiHe- 
siecf do fninisrie dsg Rniinrci et de 
I^tac, ainai qu'ai» pcsaioa* aiucb^ 
1) cei placée; mBi* il a r^et4 lom In 
JaiDluiD«ii* sant Domlirf que la loi , 
futa^ où l'abus criMioc atiribait an 
niniitère dc> fiii<iorci<: il ae 6( «)isiï> 
vse 'oi de s'ancordet da p)acei t >■• 
CUn da M*' pareil» «t da na compter 

Jiour fie» n* raceminandaiieni da 
'ami(ij, k moini qu'elle! ne FuateDt 
#ppuy^ par uu m£rire ineouiai table i 
jainaia il n'a. e/uti d'Aiie fidèle fa cette 
rigle qu'il a'JEaic imp'iaêe, et l'on ne 
^urrait paa citer uiia«eule eicrpiioD. 
Apria cei iméreuan* d^taili , U. da 
Siaju-Holauin dUâta ^n'il la «Majer 



importa^ tea, d 
del principea <|ui ' " 
des dans (a piemiero auiuiuiaii-'i-— 
Le» borne» de notre Journ.J nous lais- 
«eat le regret de ne pouvoir pa» fc siii- 
yre dan» ce qu'il appaije mod«aiemrat 
un auai et ^ui est viritabieiBeni we 
tficcll^ia analyse ** ce» di»er»aj opi- 
rationa. Nous eiirairons «eiileinent do 
celle «n'ahie, qi« M. Wecknrse mit 
d'<bord fc la poursnite , ce âont se» priv 
■j>Tei eipresiion» , de tou» Tes galni ijH- 
Ciiea ou îtfutîtes, de muifs lesdjpen- 
■ea auper1lai?a,'per«ua4^qi>'aiicun nou* 
Tel iœnAt ne pouvait tHe sl&bli àanf 
avoir epuisJ imite» tei teasaarcaa dà 
l'icOnotMe. M. fc'ecke» pen*a que ci- 
tait eu roi à donner l'eiemple de l'or. 
dM daoa l'adinitiiilration ita aa !*>»• 
•on ; el a cal égi^d il ukrarn bnuicuap 
d'appui daot lei ïeflus d* Louis XVI. 
I«s rafornjl pririsiiE on pl«* granil 
caracièie lorsque M. Necter fyi aojn- 
tai directeur-général dej finances, titra 
que la jakiuxie de M. de MauTepaa Et 
•ubitiltier i cehri de cotilfôleur-géné- 
nl, pnraaqu'il i>'««qwinat(fM>, camiBe 

l'autre, la qualité de miuistTO elJa 
droit de prendre téancs au conseil. En 
oaicourant lea prin£ip«les op4ntisni 
deM. Seckef.M. de Sta«l-Holar«m 
renvoia sans ceaie tes locieurs aux ou- 
ïraget de ce ministre, ml» que U 
Compte rendu , le lt«reye l'jidminU' 



préamb\ile> da» édJit relatifs k l'adui- 
nistration et qui étaient det'iaéi à ïm- 
Iruirs las niagistrats et le publif^ dra 
piotib de chaque dliuosiliou législa* 
tire... M. de Slaël-Holstein otiterva 

Su'il s'arrjiara peu sur réltibliatenienF 
et assemblées pruviiiciules, parceqne, 
<Ui-'il avec la modetiie accouluniéa , 
il ne poorraiti offrir au public qu'âne 
faible contre épreuva du mémoirf dé 
M. Neeler lnî-in*ioo ûsf cette îrapor- 

flime de Siail j a cwnsacré dbns tes 
CottUdéradoo» «W Ut riv<^utionfia»' 
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premîîra Ae$ «Mftnbléei proviiioiulei 
•ïflil it6 couçtie pu M. Turgot , et 
qa'elle >e liaU dans lonespriii l'ep- 
KmUe d'un pTojet qui n'ullait 1 riis;!^ 
moia* nu'ii cbauger toute rçreaaisa-^ 
tion pciTitii]ae de la France. M Stacker 
adopta upproiet tnaio)tiDlbi<JGul, ou 
fAtuht moins iitapraticatle; il n'Iiatrit 
d'abord qu'une asMinMic pTovinciale, 
puis deai , piiit ito'i, 5c Bant à l'ave- 
nir poiiT démoalter te» trieafaÎK da 
c«|te iniuuHtoD M vain:» l'oppMÎtioa 
M^es»ii« du pafisiivii--- Quatre ^n- 
n^s a'éiaieat écoulées , .ei I» 'Brappe 
joiiliiiiiE eu inilieu de la gDerte.d'-^ytia- 
lagea inconaus )tiiqu*a1orl en pleine 
JM* M- Kef^r TOulal peipémerqiiel- 
Q.U^'^fig 4efi bi^.EaiU ^ ^oa adipiaitr 
tr-ilioii ; ii yoiilol ixauver iImu la fiw- 
blicité utte pita^it COffin Je 'euuir d«a 
•bu» ; il voulut que ti la nation IM 4it^ 
pptaiï pM UbEenieot 4eax» ricbcMea, 
eJJç pAt su moia* «d co:>aavtiB l'eiD - 
ploij il TOuljitxaAeoir bcréijùfwibliç 
«ur wue b"«e ïoiide et hiier 1« ratoor 
Ae U paij. m ipffjuraal i TAnglpierf» 
J'iétcpâw du taaaiirce» doit ^ ri;iai« 
fiouviBit encore 4iv°*^''î'^ vouJu[.ca£p, 
car pourquoi le nier, ir,ouvAr4aw W 
rffcowlaifUJKeiietfrsnçâiabtsFfil pfij 
^e fturflvaux i^m'H nnioitioiui^t; m** 
furvDt te* nv>u& qiû, ifpftaiiiiéffar 
Loifif XVJ,, ^èietfttiairapt U fwblipgf 
Jiflfl Àu.ÇoirtpU readii 1*),.., M.ïffedi:eF 
avait d^dal^iÉ juiqu'âlou^c W |'i^ndJ« 
det Jibe].le9 (|ji.edes haiaes Mruuuiiéfw 
««tper^i eni;are jiar la répeM^oji ^ 
tflBI d'iijMM u'avaieol /ail swrJemBi* 
^irciUer.et qvi ij'Bltaiji'èrpUt ({lie af 
per^opoe, mais wp o^impiiie dici^;* 
COA>fW U 5dà\Hi fin Ço^pffi n94» 
pBf Vff U.' IkiuriKtuloii,, fijioiifr'^ 

(*} Qn DB pouvait j)pt^'J>OMr «vas 
plus de ^^êcitipa I«s pr«s*a>N OBuiiA 
qui ditertaiBiant la puUKution dv 
Cofiij>le r^iju. i^onlce iaquelld ijàlfT 
vèrear B,ia<' tant d« fuwurMfr «ownif 
île U. Kei:ie(. ^ 



M. U coBUB i'Artpij, fflmit^ U Dfafi 
çker ellgsr un? répreHioa écl^liieM: 
il rptl^a jquQ lei 4nwui«tjooi 4e Boun- 
^Ojjlofl lurent coattpquies df/^al va 
fo^ii^ de nwQbrns ^ij goumiI tivec 
lei pitCfS jusiificafiiM du Coir)/)^ 
rtadu. Cet etantuen qoi 4W Ijeu.wi prî- 
«eocc ds trpii pvoiilEE^ daqc dMMC a« 
moil» éleiei^ lat.er)A?i»i4 de tH- Nerv 
l^r, (MU. 4e ÏI<.ifrefp», (la V«bp 
geDnaa et iiB_Mira(nea*i) ) , ne laiiM 
jWj rooibr^ 'i'itfi dot'V Wr f ioiigne 
. fa^lMtî dji méwoi^. U^prèi cela , j(. 
était nMVfl gve M. ligcket déûnlt ' 
qu'une fnfrquB qffn én^Jf^Ua 'ilBd'^'Pr 

probetioD ^ ro> >!« iqit #p .j»! de ^Htr 
ter *ïf c «u«^.C0*f 8 i*!» atffl(iw»*ow 
jours Twai,>Mptci 4p «* ejnneaji» : 4 
4«iliaij,d^ dqçv: ^WitnJe au («aaeii « 
In>,ursJU flbfvf.de , avec r^isso , ^m h 
julnistre t^Fgfi 4* poiryw vaifx d»r 
pcuuas ds J'^at reuAi ilr^agcr « J« di*- 
CiM>i<Vi def imir^tf paliiii{>r«i. il. da 
])««.ut^p«( lui r^pwJit (|<»e *a nettfÂwt 
)iia>t W obitw^ i^viociUe tra <(uA 
fjr^'t .aénure ^u uuiuiJ, et «n <i>évia 
leo^ ij ç« roUfV' 1^"* A> Jiui jWApMW 
d>l9 chan^r. M. ^fcUv oSvit M 
déqifsioii. .Cepe»d:i.at pffini .pur W>. 
ftipiM iM|r'''W»''d«r.p(»iioi*ij»,oibea* 
£CHp plu» p?r ^ !« ijpi;e c«iwcjsùce J* 
IW»«;Tifie^(t|ii>lli iderwir* pPrAmirf 
OÙ il 1*6 wotaît »i mSi*^wr«.*l faoi' 
feotiF A f W'^c'7 ^ l>q,>i;ia^« f<«itij< 
pf W W'"* * demipiV^fai» f^boM* 
qui, A»!wM(rir4i»iigi?ffiiil,M4r,oHnait 
^pr» , jâiftQai clev«auB» iivilùpetit<iblei 
pAur qite seiida^ a» ipi^fal pM iaiu 
feue «nirav^i. .Ces 'Xr«is 4^aieli(la* 
ajTAnt ité ifiwet ivfatéoi ,ii»r d»» fiit, 
lôiit^s dHvoleSj ma^.avKc PiMi lOpiuii' 
treié inviijcible , il buvojb^ par ujis Jelï 
ire tkdie>«Be aa f«i , .^^Mjpvt^ioo-. f^m 
Wioewi ,* ^^te^oflup^î#,»rMcW» 
à Al. ï)l»p)ifr,jçt aift4^^it^oit4H!e.su( 

le»COSi*fqH«cjM,i[e>a 7WW?Àf>j-«n id« 
ce» inWWt» prl^plici)(H|es^on(->'iniH^ 
(i&ition de.fir.nnçvev*0»WWd»Mé«ï, 
le fil ^.^«Windïl" * ^SW^**»,, «t. Iw. 
Diessï avec inalanM- oe lepreadl^Mi 
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àimaaion. La converution durait de- 
puis une heure; Je jour tombai), bI 
■j'obicuriiéempêchfl M. Mécker de voir 
'des larmes qui écbflppaient des yeux 
d« la reinft. t ]e doit rendre eraret X 

• rob>ruri(j,dh lelendemniiiM. N»c> 
■ ker, lomjn'on lui apprit que la 

« ai j'afaii aperçu ces larmei , )*j au- 

• rais aaorifié ma rjjiuiaiion ei mon 
'• bonhdur. » {*) . • 

£n cfuittaut le mihisiSre, H. Nec- 
Iier remit Su roi un roropte parlicu- 
lier doni soa tucceueur reconnut la 
liarHiiie juiresie et du<|uel il résultait 
qu'il j atait au irjtor royal cent qua- 
Tre-Tingt millious en etpècet ou to va • 
leurs, i\ue les Ibnds eltra ordinaires 
demandés pour la camnagne de ir8i 
étaient rassemblé) , et huII restait en- 
core quBtrp-Tingt-quarre millions, dont 
la rentrée était assurée pour ygoné» 
iuivante. H. de Siiël Molstein s'est 
codlenté d'esquisser la sensation que 
lu retraile de M, Necker produisît en 
France et même ea Europe Les ci- 
toyens dfi toutes les rlassea'accouranl 
ehei M. Necker pour lui offrir l'bom- 
Inage de leurs regrets , la douleur et le 
respect exprimés dans les lettres des 
corporations et des administrations'lo^ 
cales , Tes moindres allusions saisies an 
ibéâira arec des tTan][)Dris d'enihou- 
•ialmei car déjà la puissance de l'opi' 
nion publique allait croissent, et la ' 
cour qui pouvait enrore la heurter n'o- 
Hitplusélouirer ses plaintes. Joseph II, 
CotbeHQe Jt , le roi de Naples , le roi 
de Pologne jirâpotèrent k M Necker 
de le mettre i la tSi« de leurs (Nuances: 
Le roi de Sardargne disait : « Je vou- 

(*) L'insistance Irès-prolongée qufl 
mit la reine dans ses instances et H 

ErOfMide éïiisUiilité au'elle montra sur 
lur* inefficacité , démentent bien, ce 
»ons semble , l'Idée êH Tégéreié de ca> ~ 
nctlvi que; la maUeillance a attachée 
à la némoire de Cette rurorlimée prin- 



I drais qne qelles de monroysdine fat- 
> sent dignes que M. Necker vtnt les 
1 diriger- ■ Mais il refusa toutes ces 



JVBISPKUDEKCE. ADMl- 
mSTKÀTION. 

Le Droit des Gens etc. Par M. de 
JVattel , etc. ( Voyei pour le dé- 
vetoppfmenl du litre, l'adreue 
et le prix le premier eahier de 
cejouroal iSsi.) 

Livie III. —De la garrre. — Chapi- 
tre 7* — De la neiilraliU et dupattage 
des troupe' en pays neiio-e. Dei peuple* 
neutres. Conduite que doit tenir nn 

Ceuple neutre. Un allié peut fournir 
■ secours qu'il doit et rester neutre. 
Des traités de neuiralilé : nouvelle 
raison de faire ces traités. Fondement 
des r^^es sur la neuiralilé Commeal 
on peut pernjettre des levées , prêter 
de l'argent, ou tendre toutes aortes do 
choses, sans rompte la neutralité. Du 
cofHnerce.des nations neutres avec cel- 
les qui sont en guerre. Des marchan- 
dises de contrebande Si l'oit peut coii> 
fisquer ces marchandises. De la lisiie 
des vaisseaux neutres. De» elfeta de 

neutres sur un raisseau ennemi. Com- 
merce avec une. place assiégée. Offi- 
ciers Jmpailiaui des peuples neutres. 
Du passBg» des troupes en pays neutre. 
Du droit de demander passage : il 
petit être refusé pour de bonnes rai- 
iOns; en. quel cas on peut le forcer; 
la crainte Ûu danger peut autoriser à 
le refuser, ou i exiger des sâretés rai- 
sonnables. Si l'un est toujours obligj 
de se prêter k toutes sortes de sttreiS. 
De l'égalité qu'il laut garder quant au 
passage des deux parties On ne peut 
pas se plaindre de' l'étal neutre qui ac- 
corde le passH^ r cet état peut le Telu- 
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d'un Toi ranemi. Chap.ge. — Dii droit 
de la guerre à F^gaid det choie» ^ui 
appartiennent à l'ennemi Frincipea iln 



? f"î« 1» 



MT par )•' cratoM dw maux qti'iJ lui 
attimait da la pan do pal ' 
M. pour éviter de nndrc 
ihéiliB de la gueire. De ci , 
pria daoa la coocgMion Aa paigage. Sù- 
ralj 'du païuee. On oe peut eiercar 
ancuoebouilitlci] paya neuire; cepaji 
ne doit pas doaner Teiraïie à d<s irou- 
|>«i pour attaquer de nouveau leuri an- 
■■«inia. Conduite que doivent (enir ceux 
qui passent dam un pajra neutre. On 
peut refuser le pauage pour uue guerre 
injuste. Chap. 



drull 



iS aaiiom daiu la guerre, etda 






V" 



E C]U01 

ta penorme de rEOaemi. Prin. 
cipa général ilei droit) conlre l'ennemi 
dans une guêtre juile. Di/f^renca de ce 
(ju'oD eal en droit de faire et de ce qui 
cal aeulemem permit ou impuni entra 
ennninia. Cudtoîl d'all'ulblir l'eunemi 

far toua moment lidiea eu eux-mjmea. 
>u.dr*il aur la pertotine de l'ennemi : 
bornes de ce. droit. On ne doit pua luer 
lia enneini qui cesse da résister. D'un 
- cas particulier où l'on peut lui teluser 
la vie. .De» représailles. Si l'ennemi 
peat punir de mon un commandant de 

Ëlace il cause de aa délense opinilire. 
'«« transfuges et des déserteurs. Dt» 
femmes, eul'ans, tieillaida el inËr- 
mea. Des minisires de la leligion. Des 
gens de leiirea , etc. Des labôureuri et 
en général du peuple désarmé. Du 
droit de rairedespruonDirrade guerre. 
On nf doit pas fuire mourir un ori- 
aounier de guerre. Comment on doit 
traiter les prisounietf de guerre. S'il 
est permis de tuer les prisonniers qui 
l'on pe peut pas garder ou nourrir. Si 
l'on pent rendre esclaves lea prison- 
niers de guerre. De l'échange et du ra- 
chat des prisonniers. L'état est obligé 
de les délivrer, ti'il est permis de faire 
assassiner un ennemi. Si l'on peut ta 
■ervir d'armes empoitonnées , et em- 
poisonner let fontaines. Ditnotiiiona 
on 'il faut twnserïar entera 1 ennemi. 
Dm (uénasaiDent pour la pcraouna 



:s choses qui appartiennent 
a 1 ennemi. Dn droit de t'en emparer. 
De ce qu'on doit i l'ennemi par tbrm'e 
de peine : de ce qu'on lui relient pour 
l'obliger A donner une juste satiaiac- 
tion. Du butin. Dea contributions. Du 
dégtt. Des ravacet et incendie. Quellet 
choses on doit épargner. I>u booibar- 
deoient dea villes. Démolition desJbrte- 
Tesaes Des tauvo.gaides. Règle géiié> 
raie de modération sur la mal qu'on 
peut faire a l'ennemi. Règle du droit 
des gens voloniaiie sur le même sujet. 
Chap. \oe. — De lajbï entre artneiitit, 
dei uratagimet , dea ruseï de guerre, 
dea espionnagea , de tptelquea outrée 
, pratiques. Que la toi doit être sacrés 
entre enneinif. Quela aoni let traité* 
qu'il faut observer entre eonemia : en 
quelle occasion on peut let rompre. Du 
meoaonge. Des stratagèmes et rtiseade 
guette. Des espîona. De» pratique* 

four téduire tes gens de l'ennemi. Si 
on doit accepter let offres d'un vaU 
:lre. Dat intelligences doubles. Chap. 

guerre injaite. Une guerre injuste ne 
donua aucun droit : combien eai cou- 
pable an souverain qui l'entreprend: k 
quoi il eiE tenu : di^culté de réparer 
let maui qu'il a faits. Si la nation et 
les gens de guarre sont tenus il quel- 
que chose Chap. iia, — Du droit de» 
gêna ■volontaire, par rapport aux ef- 
fet» de la guerre en formt , indépen- 
daianient de la cause. Que les natiout - 
ne doivent pas preuer entre elles la 
rigueur du droit naturel. Pourquoi 
elles doivent admettre laa rè^ei du 
droit dea gens vblcnlaire. t<a guerre en 
forme doit être regardée , <|uant bu« 
efl'ets, comme jnste de part et d'au- 
tre. Tout ce i^ni est permis k l'un, l'est 
égdiement k l'autre Le droit voton- 
laire ne donne que l'impunité à celui 
dont letarmeitoniinjuttea. Ckap. \%a. 
,» D» l'»c^àtkiQn par gutrr» ttprini- 
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dpatement da la eonquétt CamiWDt 
. la guerre eit ud teoysa A'act^ainri 
meture du ilroil <juVlte doone. Dispo- 
titÎQni àa droit Ae» gen< volonteire. , 
Acqiiîtiiion dei choseï mobilijrpi. Da 
l'tGquismOD d« immeuUes, ou de ia 
conquête; commeDE od peut eo Jiipo- 
«er valit^ent. Des coadiiians aux- 
qiielle) OD acquiert unn lil te conquise, 
Dea terres des partinutiars. De la coa- 
qujie i« Viim eatier. A qui appar- 
tienl 1h roitquhe. Si l'on doit tmet' 
Ire en liberié un peuple que IVnnenû 
«vait'iDJuaiemeai coii^uia. 

Des DéliU et dti Ptinea. Par B<e- 
éaria, etc. { Vojei pour le déve- 
lappeinent du titre, l'adreiie et 
le prix, le pri^cédent cahier de 
ce Journal.) 

Articla deuxième. 

Voici la aommaire det matidna trai- 
tée* dan* cet ouvrage. 

De l'origine des peines et do droit'da 
puiîr. De riaienirétation des lois et 
de leur obKuriiJ. De (.'emprisonne- 
Bient. De> indîre» et de ta forme dea 
jngeniens. Des lémoios. Dca sccum- 
tion» secrète). De» inierrogaiions'sug-, 
gestivei et des dépolirions Des ser- 
Dien* De la torture. De la proréaure 
et de la Tiroscripiiou. Hta la tentative , 
des romplicM et de l'iinniiiiiré Da ia 
inoiUraiioB des peines. De la peinede 
mort. De banni^seninnl e.t lU ta ron- 
liacalion. I>e l'infamie DeLpromplI. 
tu^e des peine*. De Hncerliinde et de 
nnrBÏIliLilitéilMpeiiiesi dèigrâces De* 
aeile*. De l'nsnge de meirre la ttio t 
fiix. Delà ptofioriion enire'Iei délit* 
•I les peines. De la uHlure des délits. 
rMviiion des dilîis. Det critnetdej£iF- 
majfflrà. Des délits contre la iAt«ti de 
.cfaHiod rin^en De* vintences. Des in- 
jure*. Dea Aueis, Des tiols. Delà con- 
«'«ficmle. Des liébiloun De la iran- 
<]ailliii'P«Ut(pie. De foisiïBii polîtti 
me. Bu fnicédé. De tpt^wi déliii 



ioDt il ou dtffiràla d'ottftiiifl» pr«ii»r. 
D'ans upice partiruiière de dé'-'na. Oe 
quelques somces gèuiratea d'«Trciihi 
et dinjustire* dans la Ugislnthm, rt. 

(iremitrement de* fimses id^> d'nl^ 
iii. Da l'aaprii de famille. Du fisc. De» 
snojaD* de prirenir le* diltta. 

Le nouTean traducrenr d loignBiMh- 
(neut içditiué les disposiiioiu tant àv 
coda pjnal et du code d'inatroctiog 
criminelle , que des loii réfarmâiTicef 






r.'':' 



bé empruntée* de 1 uuvTiige de Berca^ 
ria; il indiqite tuéœelasaaiélip'sMonf 
dont rJMtnietioa crinùueU? acipell*- 
ment en irlgueur «erait isacpre arucep- 
lible; Bou» citrroDi pour eiçiBpla ëp 
qu'il observe siir lea aravï* iiiçonït- 
DJeo* da ce qu'on ippTte U Atçret, 

Voici naintemnt le sotnmaîra im 
matières traitée* ibint le Gommentaica 
de Voltaire «ar l'onvrage de Beocaria 
et nue l'éditeur a pUcé k la luiu de cet 
oiArage. ^ 

OccaiiQO de ce commentaire. P^, 
(upplices,' Dei peinsi conlre Us héréti- 
ques. De l'eitirpatiou des blr^i.^-P^ 
profanfliloHS r indulgence dei Roipains 
*ur cet objet. Du cnff>e de ta pf^dica- 
tiob et d'Antoine. Hiiioirede $imo« 
Varia. Des »o)rciers. De la jvine de 
mort. De l'eiècution des arrf«>, Dé 
quelques tribunaux de sang. De le dit- 
loi» politique* et de» lois 



relie 



. Du c 



rabi- 



son; deTilu*Oatet et de 1* mort «l'An- 
susiio de Tbon. De la iè*élatioii yaf 
la cvnfestion. Da la fausse inoniiaie. 
Du Tol ilomeslique. Du suicide. Il'un* 
e>[iàcB da mulilalion. Da la confiar^- 
tion attachée t lûas les délits precé- 
dea*. De la protédore crimiitelj.e «i da 
quelque* aiilre* forme*. 



* fronçait, f^ailfçtiça iu 
ekeft-d'iBwrtî Ât PEl»qii4iutefu^ 
ditiairt en Fmnte , «te. RooMeiMia 
fuMM<-GJMr.el<?l«iiîer, Ato- 
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cab. Bottâme iirie. Tome 1er. 

^ voL ÎD-Ek Panekomtice. 6 tr. 
tta Uîleun (UM précède m m«nt pu- 
btU la phemi^ itrit de cbIM cqIIcc- 
tioo qui ailé iria-/aTarabl«in«iit ac- 
«iicitlie, d'Hpii) l'hevraDi cboit i}u'ili 
araiant fait : ta Hçonde doit l 'être iga- 
howDt paies qa'uD choix ^alaineac 
hcvrein parait y préaider , t en juger 
fût h gireniiar volnora qua non su' 
aran^ns M . It retifirinB i ". Dat cours 
SUT Ih profaMion d'avocnl; fflnidoyer 
pour Cfaarlei-Fniaçoia da Aiv^re, ac- 
etaé de conspirai ion ^ par M. BUleeoq, 
*". Pîaiiiover pjur S M, Louia WI; 
pÊtti.Laltr^TolUitJai. i" Pliii(lci;er' 
pour Adtâaïde ~ Marie Ghampian de 
Ctcé; par M. Bellarc. &<•. plaidoyer 
pour te gdaéial ïloraau ; par H. Bon- 
fiec 5", Flaidoyér ponr John-F.tjr Hui- 
«btn, Michel Bruce, et Roberc-Tliri- 
maa'Wiladn. — Affaire du lîeutandm- 

S'déral Saraty, duc de Roviao; par 

vée: Tè)i1iqiie pour le miniai }jbi- M. 
BeatUiji'in. T- Plaidoyer contra' M. 
MaariceLeférre, rédacteur de la Bi> 
blûilliâque htstorit]iiei par M. ratii- 

A la t^te &e cbaqui 
aipoaé rapide, ma- ' 
faire qui a ^ùani i 
ptaldojen. 

ouvres eomplitis du ehaneeUer 
d'^gutueau. Nouvelle ^ditiua 
augmentée <fe Pt^cs* échappées, 
auT premiers édileun etd'un DU- 
c<iur« prélinùndire. Par M. Par- 
desiui, membre âe la chambre 
des députéa. et coaieiller à la 
Conr royale de cassation. 1 6 ^rçs 
vo|. în-8- Wcolle. Prix papier or- 
dinaire) g6fr> i papier vélin sati- 
né, iga fr. , 

Œmret i'Ûmer et DtaU Talon, a 
vol. in-S.£^roit. la fr. 
L'ouTTBge aniiôr «ufa ila lalumsà. 



35l 



Manuel thiarique et pratique de* 
maires , adjoint! de maires fit dof 
oorueilf muitiaipaax, eommiuai- 
res de police, agieiert d< gendar- 
merie, gardti champêtre* etfo- 
r»)tieri.\ val. iifb.Aoadanneaa. 
6 tr.~.7 {f. ioe. . 

Traité général des eaux et /orilt, 
chaiseï et pèches. Pretoière par- 
tie. Tome 1er. i ère. et ae. livrai 
■ons in-4. Arthin Bertrand, Tf^a- 
rie oncle, Bochflier, Priii (lecba- 
que livraison pour tes souacrip- 
teurst 6fr.ipaurl«sai)tr«,iDfr, 

VOYAGES. 

Voyage fait en 1819 «t iSio sur 
Us vaisseaux de S. U. britaïuti-' 
fue, sur l'Héala et le G riper , 
pour découvrir un passage du 
nord-ouest de COcéan atlantique 
h la nierPaeifî}ue,souslesordres 
de Willian Perret membre de 
U Société royalr de Londres, tra- 
duit de l'anglais, i vol. in-^.«vec 
dcuK cartes. GidejiU. 7 fr. So c. 

Noms reviendrona sur cet Ounage. 



hies Voyages aux t^nron* de Pa- 
ri*. Par J. Dttort. a vol. în-8. 
avec un faraud notubre de fao 
simUe et des gravures. FidUriDw 
lois et Treuttel et TViirtt i3 fr. 

ITout roviendiona bnssî aur cer ou-~ 



Voyage dans ta Vendée. Par M^ 
Oenoude. se- édition, tfléquigiuvt 
fiU aine- 5 Sr.-'l» fr, s5 c 
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Classe IÏI. Voyagea. 



Vromtnt&t% dt Bagniret de Lu- 
chon^ Paris. Par M. P. de K"". 
a vol. in-8. Egron. lo fr. 

Frttmtnade» de Parti à Bagnirei 
de iMohon. Par le mime, i *al. 
îo-8> Mime adreue S tr. 

'Voyage erili^ue à FElna en iSi^, 
Par de Gourbillon. (Voyn pour 
le défeloppement du litre et 
ladreue le sixième cahier de ce 
Journal.) 

jtrtidt premier. 
■ D£taili géDgrapliif]iic« et hisioriqaM 



■cÏBDcei dans cetia ville : atiMur) Pa- 
lermilaini ; auberge* da Falfrine: vé- 

fr«s «iciliennet : palais dei loia : mont 
â^Hao : luie d«i nobUs Palermi- 
uint: eDïironi de Palerme: palaii du 
prince de Palagonia : palaii du prioee 
de ValqueriKra : palan du prince de 
Ruiéra 1 cavMu du Cspucint : villa 
Giulia: la Flora: la Favorite: (bel- 
(re* (•). Vojage de Palernie ï SigeHa; 
Hoaliial; F atco ; Piirtenice ; Alcamo; 
iut dei Toutei ; le Scamacdre et le 
Simoisî ruinM de In ville de Ségeile.; 
madg de recrulsm^nt. — Voyage da 
Palerme t Meiiinei Carjbde etS<;>Ue; 
Mesiiue; port de Mmine; forteresiede 
San Salvador; la poialedela Laoterne; 
le Laiaral; U Quarantaine; la Gla^ 
déllej U cimeiiâre det Aiiglaïi; arie- 
nul et promenade da Terra -Nova; .pa- 
lais dei vice-TOii; pince et rue Ferdi- 
n^nde; auberges ; cjualîii de) vivrei ; 
la VlrB : angine de la Kie de ce doid ; 



(•) L'insurreclion des Carbonari , 
lei désordres et Tanarrhie qui s'en i<n)t 
luivig, ont opéii la ruine de plusieurs 
de ces iiiiAcet, de ces Dionumen^, et la 
MgTadfliion d*ûn très-grand nombre 



description de la macUne de la Vira [ 
coDsnls jtranfnn: caria; bniles ; caâ- 
Do; promenades; la Binni; utoonmint 
■atiquM ( *}; détails historique* at 
tnecdaiiques sur les dernieTi tremble- 
lucoa de terre de Hetsine. Dernio 
trembleiltent de lerie des deni Cala- 
braa — Voyage da Messine kCai^bde 
et ScylU. Pécha du Spada. Baie de 
Messine. Scylla. Destruction de la villa 
de Scella en 1^83. VoyagedeMeuina 
à Rb^ium en Calabre I^sctipiiou de 
Rhegiuoi. Voyage de Messine à Cii- 
lane. Ali. Hont de Nspiune. Cryso- 
loas. I\acca. Lamarec. Promoaroire 
Ai'gou'». AncraieancblteaudeTaot- 
raina. Ruines de Tauromoniuui' Giar- 
dini. Roc volcanique. Aci ou Lad- 
riale. L'Acis. Cap Syphomuni' I' 
Ttizza. Ile et émail des Cyclopes. SpoN 
laniaui et Ferrera sur la* écueila des 
Cyclopes Cblteau d'Aci, ou Aci Cas- 
teilo. Port d'Ulyue. La ferme dn Ro- 
tolO' Paysannes sicilienne*- — Catana. 
Monumens antiques du Catane. Ori- 

Fine de Catane. Base volcanique da 
t^ma. Musée Biscari, Musée Gireoi. 
Couvent des lléi^édiclins : leur jardin ; 
leur église: leur musée: leurbibUo- 
thèque. Amuiemens publics. Reatont* 
ces particulier " " " """ ''^ — 



es. Retour de l'Etn*. 



t^oyage souterrain, ou Deaeriptioa 
du ptalmtu Sainl-Pierrt de Maet- , 
trieht et de tes vastes cryptes. Far 
le colonel Bory de Saint-Vineent, 
correspondant de' l'instilut 4e 
France. (Académie des scico' 
ces ) du MoiCum d'histoire n a lu- 
relie de Paris, de la Société des 
curieux de la nature de Berlin 
et de plusieurs Académies et So- 
ciétés savai^tes; suivi de la rela- 
tion de nouveaux voyages entre'' 



^ (*) L'insurref^tion des Serbonerï L 
fléfaitrausea qu'i Palarme. 
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du prtieiir. La crMît 



frit âani Usmontagrut maudi- 
Us. Par M.'LA)n Dufaitr, àw> 
teur en médeciae. ■ voL. 1d-8. 
avec oarU lopographtque et trait 
vua dessiaéti sur Ut lieux par 
VAuteùr. Poalhieu. 6 fr. So c 
Nout revient roif» (ur cet ouTra|*. ' 

ÉCONOMIE ÏOLlTIQUB.' ^j''' 

Det Syalimei ^èeonomie politique, 
etc., Par M. Ch. Ganiih. (Voye», 
pour le développement di) litre,, 
i'adreue et le prii le troùiéme ' 
cahier deceJouroaliSzi.) 
ArtieU citt^aiime et dernier. 

Chaa. 4e- — Du crédit el des ban- 
quet. £a quoi cMtsiits Ig crédit : i". 
trois (Orte« de rréJic. t». Le crédit 
tontmerciat : de aa liquiifaliou pat' les 
viremea] du ppiar crédit ; pnr le» 
banquet da djpèl i Veniio, ■ GJnoi , 
i Amsierdsin, à Roietdaœ , k Ham- 
bourg , ei par lei baaqnei ds circula- 
tion, Hiitoira de la burque de Lon- 
dres : NI nature , tilii étendue , tti, 
■vantflges ei M> inconvénicas; le norti- ~ 
brodes bananes de mèmB nature, éta- 
blies en Aoeleierrej Usomnie des M-' 
onidatioDS du crédit comlnerêial da 
1 Angleterre effediuées avec te papier' 
de la banqiie de Londres : rabondance 
du papier ds banque eit-elle avania- 
gense ou ttuiiible ani procès ile la 
ricbetsa 1 Des bauquos d« circulation 
qui ont existé en Frauce : banque de 
Law; caisse d'eicompio ■ Paris j caisse 
da commarcei coopioir comoieTCial ; 
caiwa hypothécaire ; lianqiie ds France 
de première créa Mao : quelle est la 
plus avantegauts de la banque à» cri- 
dit, onde calla de circulation? a«, £« 
eriédit frÏMi ; en i^ooi consiste re cré- 
dit ? II. a Tait peu da prières ; qoetle en 
est la raison ? Les préceptes leligieus ; 
la fixation légale de l'ioléréij la faieut 
ligal« JHdiciain accordée t l'emprua-. 



teur ta prél'ndin 
iniblic; en quoi-i 

blanca et dillérence du crédit privé et 
di) crédit ptiblic. Çhi^. Se. — Oit 
aommerce te plut avantageuse 4 la ri- 
thette ttotioTtale. Opinion en faveur 
du commerce étranger : opinion en &- 
«Bor du commerce ialérieur R^olu- 
ai) faveur ducommetceélranger: 
divers modes ,de commerce avec 
l'étranger. Chap. 6e. — Det corpora- 
tion! et compagnietpriifiUpéa lie com- 
merce. Ce commerce est uuiiiblé au^ 
progrés det richesses. Ch^, -je. — 
Dei priwiet d'exporlalion a de prolif- 
ùiciont ourealrielioni del importmiom, 
i^hap. 8b. — Dei colonie* modérait. 
D.fTérèace des colooiei anciennes el 
modernes : ce mode de circdatlon est 
avantageux et a' été grandemelH utile 
■ODS tes rapports de lu population , dqa 
capicanx ei de la richesse particulière 
et générale. Du mouopole colonial : il 
n'est d'aucun aranisge pour les peu- 
ples monopoleurs. Chap. ye. — Det. 
traitéi de commerce. Quand ce moda 
de circutatioa est-il utile ou nuisible 
aux prOET^i de la richesse? Chan. loe. 
— Du change et de la kalance ducomr 
merce. Leur objet , les résultait de la 
balance dn eomuercg ne sooi ni oer- 
tains ni positifs : même incertitude 
dans les résultats du change. Difl^ 
reace entre la balance du commerce 
étranger et celle du commerce ioié^ 
rieur. Eiisie-t'il desmoyeu^cel'taiaa 
de préi^iier l'état du commerce loié- 
rieur? Chap. ne. et dentier. — CoA- 
dusioo du cinquième livre. — , Livre 
tixiime. Det ajrttimei tur le revenu et 
la caniommation. thap. ler. — Dd 
revenue Y a-i.il quelque différence eit- 
ire le revenu général et particulier? Ut 



- De, 



[-elles 



. Lei 



de raotiquilé, du j 
des modernes, La 
•Ua cdUM «u effet da 1« 



e égMe* 



M», de. 
mon est- 

:V«Sle? y 
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Îi54 CLi»t Illi Écoaotnie politique^ Philosophie. 



•-t-1i de» con»nnniatlra«p1iuou inoin 
favorables k la HrtiMaa? — Livre •} e 
ttdertàtr. CoDcluiion de l'oumge, 

■tim cer ouirn^ nu I«min^nx etpoii 
<)ra dKer* ajnèRwi propni^ «r. )e» 
écononiMtei In p'uj diilinpiii; '1 « 
rj«>tii pré»*]"' loiipUBri irii-limt*!!!*» 
mem Mt (bure* qu'ils avaient ^JTfi 
sur plnfiedTi pDiott db la (cieiH'e cco- 



AfcbcrehE* mr \a populalwn et mit 

fiée humamt, contenaol une H^- 

fulation des doetrlntide M. Mal- 
Ihm sur ee:U maliire. Par W>1- 
li»tlyGoda>ia, tradHitdcl'anglaù 

.par F. S. CansùmM D- M. de. 
3 wt. ÏK-9. ^StoM^. 13 fr._ 
Nmn revtendrana sur cetouvraga. 

CnUeviion det KOnttitutiont , char- 
te* et UnsJondamentaUi des ptu- 
pkl de l'Europe et des deux Amé' 
riques , avec un Précis offrant 
ihiftain det Uyertét et dai iatti- 
ttUiana politises tthta Us imIimm 
modiri»ei, et «ne Table raisoDarfr 
éa matièm. Par MM. P. A. Da- 

fau, E. B. Duvergier « T. Gua- 
iet. Avocats à la Courrojrie de 
Paria. Tome 1er. iere. cl ae. lî- 
vxaiaona ia-S. ClitfaiOB. Prix de 
chaque livraùaM. a fr. Sa e- 

Constititlïon H Orgaaisalion dei 
Ctuitmari, etc. Par H. SabU- 
Etmt. I vol. iii-8. Cariy ttrJte- 

Sei. f rulifulieiu iCOfwel, ixtuidi, 
réet pbij partieuiièrftKtat t»us 

-1m mpporti pti doiveiat «MU^r 
k pflM^ d'un <i*aim< <f AM. Par 
If. I« cmnlieL. deV. rV«t.)fi-4. 
Genève et Paris. Patehoud. i ft. 



PHILOSOPHIE. 

MMre-Aitrile, eu Hûtoircpbrbio- 
phi^e de Marc- Antomn-, etc. 
— Cartel pour /hûloirv de Mara- 
Aurèle, etc. ( Voj'nptiur le d£- 
vetoppemeut du titre <Ie ces deux 
ouvrages , Vadresae et le pvÏK, le 
sixième eahîer de ce Journal. ) 
On *enk aim itiipotj à croir» une 
c'ett l'itpga de Marc-Atirèle, p»rTb">- 
mn , le' clief.it'oiDn'e' da~cec ^î*«iD, 
qui, par BDfl wna d'inspiraitan,. a 
fait naîtra ebm. t'aMiaur il« A/4rv 
jiuréU, llieuTauieidéedenoiiadoaiMr 
l'biiioiro pfailoiopbiqDa dta en empe- 






T«t qu'exigeait dim Iiiti 
phi*)ue, parsiv^nt frjquc 
ibouiiaiiiie, las mouvement oratajnt 
qui disliaguent li émineaiiiieDt l'ou- 
vrage do Thomsi. Si , Ka cela , Tui- 
téur a djpttuj la oiBiDre à taquefla 
semblait TaHu^tir I. faalïij d'faiito- 
riea , on a da la peina k lui an f^ira 
un repiocbe , surtout louqu'on consï- 
due, coauns l's. judicieuiement ob- 
servé l'un des lâdacieariiluHoaiteui, 
qifp dans ce laiwgp snioij nûstcûn 
]îbilosophic|Be n Va rewù^ f u« ^bu «i- 
vement Ut ttnlimeiu Ut plua toutkaat 
^huauitité, lesdactrïmet Ul pltata^et 
tt Ut ' pUu propre* i coinhaUre U* 
emun, iupr^Jug/i etU* vicei. 

L'ÀMâttm aa «au nMias-^uèN^g^iâ 
d'aiUeuTs de donner le* iel«ii«Mi» 
BEBi hietoriquM qu« cOBpartait «oa 
omcag«.N*»->Bnli«*ntilj ■ùaà.c*» 
in^iîan' tau* les omna^OtiÀfni' p<M> 
vaaeni avoir ^<^ rapport ■» aujas 
qu'il irakait, *«u •' •'-** -!-"■>-•"— 
lan ouvra^' de l'a 
las, inscripùsas e 
qui psuraieiu JBtaa ^tdifte dduls» sw 
la ouuii.a da sm rasbercbea. 

Les oertet dwsiies pour e ttM^ s- 
ntreparplaituuwartistMdiarioguis. 
laut pour la dasùa ^ne panr la franUB 
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-an Hait et pour )a lettre, le tofit loui 
la dÎTection île M. Cb J^ù/uet , eio- 
gtspihe d'une ré|i<iistion ti méritée, don- 
Boai un aMMM prix 1 roavnge. 

Éhtiet <{e Thamme, ou Ktehtrohtt 



tur. Ut /aeuUJt de tei^ H- de 
penter. Par Ch. V, ie BoaiUtUa, 
membre de plusieun Aesdémin 
et Sotàitét tarantm-t rel. în-8. 
Genève et Farii. Patehoud. 3 fr. 



Q^ATRIÈME CLASSE. 



BEAUX ARTS. 

AnnAltt du Miisée et de VEooU 
«Mt&rne iei Btamx-ATU, Recueil 
àe gravare* n Irait , coaleuant 
ta CoUeelion des peintures ettculp- 
tant dû Musif français i Us oi- 
jels Ut ^lui ouiieui du Mutée dtt 
PetiU-Aug/uliru mt de etJwl dd 
FflrnuUc*,- fa Gilerie dm Luxent. 

-friwr^; Ut prinoipoMX ouvrage* 
dKt AtHsItt tiûroM , etc. , arec 
des HoAaes )thtor\ques et erili- 
qut*. fat C. f. iandoa , peiiKK 
de feu S. A. a. Mgr. le duc de 
Berrjr, chevalier de l'ord*«»oyftl 
de ta LégioD-A'honacur, conset' 
«ateiir des lafelesiuc dir Uùsér 
royii , correSjiondaiif de l'Tnsll- 
lul ée ^eaace. $MO»de^olUctioa, 
partie ancienne , tome 4*. et 
.dernUt d* eatU'^eoiion d* Pniâ~ 
vrage, destina ^ /àirt $9nnat- 
tre Us nouvelles aequiiilioat du 
matte. YHx i5- fr. papier fia; 
ÏB tf. ëpreuveïïw paprer Hul- 
)aH({e proare su levis, etSu fe, 
papicc vi&n. A. Papit, An V^Am^ 
/taufiy fikai CoBlit n*.. id^ cl clm 
■ fr^aUfi tt ff^UM*,i:fVtiÈ,S\ris- 

NoMTe'TlcncItODt lut celauTra{é- 
Meut oUet/ranfÊh. Se. et 4e. l^rr. 



(Voyez pour le développcmnil 
du litre, l'adreue et It; prix, l« 
précédeûl cahier de ce Jouroal.) 
Daw ce n^m» cahier nouiavoei' 
■wxmcJiei-deiurpTemJèrbs Jirtaiion» 
de l'oavrage : U ireiaiétne contient Iw 
toaibeaux o( ^itaphei de Vr^io, d« 
Thibaut de AloiUmorencr , je mt- 
dame, Caifin , de Hegnairtl .^U SnM' 
Jean d'Angtl^ , de FUcoati. 

La quatrième livraison dunp lades- 
oriptioA de) ouBuiol^» àa WoUère , de 
La Fomaiae, di 4fi"^i eouie 4» 
Peliise, de Fourcror, d» madaflw 

U utdeÀta Antifuet, deMÏnrit et 
gravés par P. Bouilbm. 3ae. lî*r. 
la-fol. A'i9 Librairie grecque, 
latine et française, no fr. lettre 
griae, 4a fir. lettre bUnache. 

AtUiptitéS-de 1» IhAif-, ovMtna- 
muiu inéiks du NU Estrés , eittn 
la-premiire et la. iJMutëme «Ua- 
raoU, desaiD^a et mesura en ' 
1819, par F. C. Oa«-,awhiteet*. 
Première livraiaoa ia-fsl avec S 
planches. De Bure f rires el Bai^. 
*e. ta (h; tur papiervélïn, 35 fr. 

poâsiEfi, romans: littéral. 

TUBE JIBtlOGBAHHlBi ÀK. 
TlQUlTtS. 

tfderaàrdrt Céan, mi ta Chute 
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deCEm^re rontain d'Orient. ( Par 
M. le comte de Vaublaae. i roi. 
in-i. iirmia DidoL 
Nou* reviendroD* «ur cet oavrage. 
Jute* , ou U Frire généreux , pré- 
cédé d)iin Essai sur Us AoiRoru. 
Par A. U. Dampmartin. a vol. 
in-ia. Hubert, h fr. 
Le titre aeul de cette nouvells pro- 
met na vif imjrh. Lea d^Teloppemens 
qu'jr donne l'auteur , le reoforcenl en- 
core par la peialura de* lirualiona lea 
pitu attacha n tel et par la chaleur tou- 
{oura. coalinue do ityle. I>an« l'emi 
■ur Im TOnuuM, il paiM ancceaiiTs- 
ment en renie, lei lomavs françtit et 
ancUit qui ont eu et.Bijrîié quelque 
tiithri\è. fine judicieuse critiquej di- 
rige preaquo toii)Qvri se* iloget et rta 

Ffuealint Par madame L-^ d'E***, 
auteur S'Alphome tt Màlhilit, a 
vol. in-ia.Piifc*. S fr.— 6 fr. a5c. 

AnnaUs de littérature et des arlt. 
M'.jSg"., 4o'.,4i'. etia'.Uvr. 



Lettre treàtiime eoneernant ta li- 
hrairie et l'Imprimerie de Paris, 
Par Diidm; traduite de l'aàgt. 
avec dea notes par A. G. Crape- 
let , imprimeur, i vol. tr^-grend 
in-S. 
Nous refiendront «ur cet ouvrage, 

Fittt dtj Couttîiaïui (fe laGriee: j 
Supplément au Voyage d'Aaa- 
chania et d'Antenor. 4*. édition. 
4 V. in-8. Germain Mathiot. 6 fr. 

Cet ouvrage contient n.la cbroni. 
que. retigîïuM de» «nciena Greta: ta- 
bleau de leurs moura publiques, a". Li 
chroaiijue qu'aucuna nomineront tcan- 
daleuia. Tableau de leurs mtEur* pri- 
vées. 5°. Un almanarh alh^i.-D. 4*. 
La Jetcriptioa des danses grecques. 
Cette qBBirièin* Miiien e«l prjtenifo 
tout une forme draoia[ique;atla eai aog- 
nientje de notes piquantes sur la mj- 
ihologiè comparép , ornie de nonveaUE 
chacti a'nacrion tiques et de nou^ellai 



CINQUIÈME CLASSE. 



MÉLANGES. 
OEuvres eompUlts de M. Neeker. 
Tomes <, 7, 8, 9 et 10. in'-a. 
Chet Trtuttel ettVilrti. Mémei 
adresses que desaui. Prixdecha- 
<|ue volume, 6 fr. 
' Noua reviendroDa sdi cet «uvrage. 
iBunrei complilet de tnadame la 
haronne de Slait. Tomes i5 , ifi 
et 17. in-»B. Chçï Treutlel et 
JViirti. Mêmes adresses que deS- 
•Us. Prix de chaque *ohi]me,6 fr. 
^ Nout reTieodroos aussi sur cet ou- 
vrage. 



JOURNAUX. 

Journal des Savatis. Câblera d'août 
etdeseptembrc rSai. 

Les articles de cas deux cahiers las 

filus rematqaaliles , sont: Essai aar 
'homme, île Pope, traduit eh lan 
français de Jacques Uelilla ; et tradoc- 
tion de l'Essai de rhomme sur Fope , 
par M. de Foiuaatt , de«K articll) 
par M, Rajnouard. — Histoiro des 
Français , par J. C. L. Sismonda 
de Sismondi , deus articles par M. 
Daunou. — Uisloire de la vie et da« 
ouvrages de J.. La FonLaiw « par 
a. Saoul- Soehelu, 
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pRemiérecla'sse. 

HMft(it<eAîjMami*ii;/9reJ,avecdft . "^ li''''aisoDs 10-8°. Cr«(«t. ■ . 

'fignres originales deMÏnéei d'à- ' ' 

prt< de» animaux Vivans.publift ' ^«'"M/ranfaiM-, ou HUtùirt gt~ 
par MM, Geojrro/-S4ini-H£(a!P^ »»A■^^ie■e* parifcifcVrt Jei aniBwuj 
«t Frédéric CuW;>f.— M. le comte ï"' " 'rouwnt en -iFriince cow, 
rfe LasHyrie, édilieur. 37e- livrai- lammtnt ou pmsagiremtnt à la 
son in-foKa.'aVec ïix planches. ^"r/aee du lol , dans Ut taux qui 
Gtwi:l'Eiiitéur, rue du Bac, n*. ■'" ^<^'gntnt,.dai* U littoral det 

■S8 , «t cheï Treuttet et tViirti, .»»"■* qui la bordent. Par MM. P, 

-Pmria, Strasbourg et Londres. VieiUoi ,'A. G. Desmartti , de 

h4X'■&iï^ ^^^'''^'il', C. Prevât^A.Serritle 

et PeUcHer de Saiat - Fargeau» 

ttiiloirennhtrttUâeiUpdoplires, lere- et ae-livraisons^avecplan- 

«n^apiUllhs de Franûe , diitrnef ches. ia-Z, Kaget. 
JourFMJ g^n/rald« la IilUrafur<((<Franoe, 1811.14".^, |^ 
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Uislûite naiurtUe des MonocWt qui 
te trouvenl aux environi de Ùe- 
nive. Par Lotiis /urine, i vol- )n-4< 
avec des planches. Geuère'eV 
Faris. Pasekoud. 

Regai vegttahilis tjfttema nalu- 
raleele.Aug.Pyram^deCanàotk, 
eic. (Voyez pour le développe- 
ment du litre, lantro lalili^'^' 
français, l'adrene et le prix, Te 
sixième cahier de ce Jouraal. ) 



>S9I I. ^otàiiUjUê. ' 



rage pont 



Vomi 
f rjienler quelqu 

près 11 en faire lennr l iiiip«ri»Dr« et le 
m^rtts ' Ln JjreûvETieï en botaaiqua 
te toat .liv^CWlàM dep|iw trtmé uni 

'** P";*! 1"" Japuis I:( publjwlion 4» , 
•niruge. de-Wildenov ^I (jÇ^Valt,,, 
ft|«l [wr-h mon rfe l«ura iiluiireaau-. 
teurs tonl re«l^i incainpli'ts) ; on s'gè' 
■■ir^SlSlU IciuL ta. iMMMB-d'aniTon- 
laau cuifllague. M. de Cindulle a en- 
treprii cette grande J.hch,e. Knioiv^da 
toutes les liimiËrei (ju'iKa pu^«i^nOn- ' 
■eiilemeat dani «.m propra berbier, 
(l'undelpIiucoiiiaélïblçsiiHieiisui), 
«aailkirWe dan^hiplui ricbe» col-- 
lectïODs ho<l<*i«|tiw tte raiwope riu"!!» 

Iji* i!éç9iHii(^M» deipluacB^i rô^yi^Ur» 
ç|èb,res, il f ^ii^ It^meaivMaKKde 
«Écrire Iouttij»s,çipÈC6nm(lai^|w^- 
tlnDril aufbenr^qiies- Son ouvr^ae '^^~ 
SSnAra «□ moiiu'Ie iloubleiles iip^t;(i 
«••9lg«4e* lien» CBU» de '♦rililent.wet 
Wtrek, UonrB'dtBlbi le àiftiiefrlt^ 

^P^ 4'tp'às, In pïincipi» ifc ti- m J- 
■J^e pf^vUe . mélllodf qui a nmia 
tajM de lerviciff, à kl sntn.m : ilieil le 
Çetaier Ofivrlgf g^nçral 4a boi<(fvq«, 
on m «Sjiices le fjouvauf ta faoùÛfs 
MrtnraltH.' ' 
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Cet ouvrage imprioij 
nciini, grande j«i<âM 



1 pelils 



A la inîie i!u premier volume de cet 
ouvrsgn M. de I.esserE tIphi de fait* 

. ^ parajUB- vue »eHE«tion de cent plaa- 
' clm fnA.h(6i!Tau borin d'iiprëi les de*- 
sins de M. Tur|iin et repréJenlanl le* 
eipjcai Douvellemeiy' eiiitantes d.ini 
AuT» tieMivm ^e Paris et décritidani 
le premier tolume de l'onvroge de M. 
de Ciindolle : il se prqpoM de ilnnnar 
;^Ur les .olumes sriivflq, . upe lultp k 
aellB. c^Btliait' à^ ptnrFies qui tm- 
dW P>*>«»*'l>la»-lo»a»MelTrB> de* 

. plHn'B»4irrii»s .par M. deCancWU. 
aiouierauji nouvMH.pri(.^w»|rB»a»Ii 
1 ouvrage do M. de l^»eti ,, por»fr l« 
riTteiuNaoi: 

Jeones seUeta planlarum quat i» 

pàr-hieniiiàt , prxsertim ex Let- 

■CthtdoHe., ex âré)ieiypit spécimi- 
ffifiH^.f- ^ *■■ Viffim *€kn»a. 
l(»et t4H(t à Stm, «b Um«f«, 

■ .«*fl4î''"!«-4«;Wt'«fHi»iioiw«k«i»^- 
rario ,çlc. val, j, foJ(rt<iM Ffnft^ 

pif, piîonacflf), at r^aiffHïwneat. 
infttli»». pfliHçç.*^ii»,,:7* fr. ; 
»1»-4-MPMr.*|6Iin.,>*fi-.i -io-^. 
çaf^fio,; 5^ fc Çh«!|,rj-fli^<det 
,Wiitiiy Papa, PMil«|ourh«n, 
SlcLisbourg et Londpft, «««•« 
Alaijun de commerce. 

tlaaù» de 14. Frfw . <m Mtar«^ 
j&j et cultivée» en FtianfetAicri- 
titttptàntti i'aptii iMlure , par 
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Claub t. Èotanègue, ^hys^quei 



aSs 



M. taiime-Sàiat-HilMre. >ei par<- 
iie. 39e., 3«e/, 3 le. el 3ae. livraî- 
■ona, canteDBDt 10 planchMchn* 
«aoe, iropPhnA^s ea couleur, gn 
fn-S.' Paris, tibet VAutkur, ru« 
de Furslea^erg, n^ 3, et ches 
Tmittel et fVurit. 

^erhUr gim^fatdti PAMuUmr, cobt 
. Icoont la fkHriftion, rhi>loùM , 

- Irj frappiétéê *t la snlfurv de* i># 

SIdux utilei vt agréaU'.i. Par 
otdant De Launà/, continué 
|>aP M> LoyitUur deLong^champ, 
Avec des figures peintes d'après 
. naWrepar-M- P- AwMt polqtPC 
, ^IfirtnirÇ Wtwflls-. SâB.»66«.i 
V^-^i 5i9e.Cl &9e.)iv^Bi«Di|,arec 
%urrs (plQriefi.^(R(ot..Prixde 
cbaflue l^yiWW 1 91 fr-, 
Mémoirts iwlçt l'rttppa notant, du 
la, Châtoig^nt i'ta». Par M- Istdorç 
Xjebretf pharmaciei) et proprié- 
taire rHM't ,jPrç,çh., ijfl-9, ilonsp* 
Feriou^, r ! 

- délit Gitvndé.Vat T.f.'-êe-laTerrà- 
~4it.4e-l<vrais.BiHcreiluic.5y«9iO»-. 

Fi<^râ flt^ttpaWd» ^Âwiifc*» on 
Histoire naUir^ti\ )(«J,-J>fa««J 
lUueitet <le( eoUmita française! , 

decipe de Jb f afitii(if 4if-Bari» , 
. d'»grè4 tes desAiot^f^il» jotf W 

.. W*. ToMp ïer., «e, «A'Jiffx^iHflfci-^ 

, »'. »6. . ,j» 

PHTSIQtïkr.'^' " 

7iwîM ilitMntatnief^i^mfm. Pu 



M. rabbé.Hfiuf. ( Vayn p(»ur le 
développeaeiit du lilrei l'adresse 
el Icprii, le précrfdeni cahier de 
et JToUrnal, ) PHx iS fr. . 

, 801(1 ira ikreii ma(le«ip,.c(i[bu*nlga 

«nlerwe r«»p^i!B la jilu» coniplsi dt* 
pbénomine* le) plu» iiiiéraiMai qu'oif- 
tfp 1? physique éi lu iplMùnn l» |i|us ■»■ 
lialiiiKiiic de* (liverM^ upi«>|ii>ni ,qu il( 



m«*Hath; pa» 1« spiil» «ammutru qi(e 
ipoua duoneroQ* en dçui enicfâj , 4ês 
œacièrei Uiijiééi dam l'ouvrige. 

I. Del pT.\priiUs In wIbs girtéraUl 
tfBirt,r/,i. I»; peliteii.ue » . U« la 
■«obil([lé.'3^ De l'impénélrabilité A 
V«tadi«i)i(>ittie.' - - 

ïl D» l*Mraciion: 1". F>H pRum- 
IçUr. 1". De l'alliiiitj, ou dp l'attraQ^ 
lien liioMcutaiW '.■.■:, 

m. Du câlorïipiê: '•'. W* prlaêt- 
{ktMiKInqiieMM'roflti* la lli^brie du 
eilaridw. iP A]iplirjiion.d(l,( tbéo' 
)^.DTÀ4Jdept«; «. divani plisii()n)Â|lti. 
S-. Du calorique sp^i^iHf. ^ft■.i*■ 
•lleti du culunque pour praduira 
dBqrUdiWpy». ullfniMwer. ifilfat. 
5'. Uei etretirit» ICMM(>rei9ii>n ei da 
la dilaration uir le raloriqoe r>«reTm< 
^B lag.ootpt. Wl .bï-ld W V<H|it- 
IRflt Im Aaide* élastiques tlditsl^ra- 
tui'i^y de.lsMr ïolurtie.'p.ir IVffei ile 
là' prfj-iiia, ■*"; t'Hén..mJnos 'qui (H- 
[■enitoai deH'liKHàil Âi mlurlqne, pour 
M'^Ha>>"''ltvalitn)«ktJv iwsari du 
ilMdp>qu^«a«i Kngwir.'tt*. £k> la perr 
KilflMIIR t^lkitiiij)^ tMv i]M(lM il»«tb 
i)«t4M> ^^ Uw^ilatMiMa ei d*» cok 
»MU9ns<deadi<iei'i'i;iMf*»iilMlea parla 
f(IKM^i«W-^ lftJ(-nl|iéiMIQM. 10°. Du 
tWatM^ue, tiR.. LMs vapauri et .df 
ftti). »vi<»»ge BfM Isa gu. laf.JDala 

CJHl)>W(tiAllv' 

' >m«r«le- *>**(ft if. DbIW il'^c 
dB^IMnidiid. a^. £)«- r«t^i( a l'Ateidc 
fhOa. I*. Da l'alwi l'iiaï 4b taptur. 
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V Dt l'air 



Classe î. Phj-sigue\ etc. 



'. DeU letaniïurerdu 
rcKort da I Hir. a». !>< dilTériMirci 
nuKiilîcnljoin dont l'HCniatphi te est 
su3i<>|>r>b!e. 3'. De l'air .coniidécd 
comme véhiriile dii ioà. 

VI Del'èlFctriciii. i" De t'élec- 
tricitJ ptoduiro par 1» frottem'iit ou 
par la, rocnnuinicotion. 9°. De 1 jlee: 
iHciiJ ORtiirelle. 3°. De l'^leclticitt 
produite par Ib chaleur. 

Traité des paratoaerret tl det pdra- 
- grites en cordei de pàitié , pricéAi 
d'une Météorologie ihetrique, pré' 
tentée ïout un nouveau jour et 
terminée par r^^nulyse dtlabon- 
teilU de Uyde. Pur La l'ostéite^ 
_ «polhicaire ' de & M. le floi dç 
France, i v6l. ia-8. Madame 
Courcieri, 5 fr. . ; ■ 

, Hecherekei sur Us niétatlaset, nùr 
vie» de ttouvrllri expérience^ iur 

; la.régénération_desvi-P»r?.tA.3. 

~ Chaumtl, : dociËur' en médecine 
ée la Faculté de Paris, i vàl.in-S. 
Meti. Atitùine. '■. 

)>HYSIOLOG»E "MÉDECINE. ' 
QKlftaKOlE 

•Traité- des mabidies des yeux, -Par 
Anloiiït Scorpa. etc. { Vôye» poùi- 
l'artreçse et le pm'le précftleui 

. cahier 
Vin » 

que et Fut (raditil en'!p(ii«i«ilr*lilfl!;<ieri 
Malgré les pi*ie«ioHi.(|ir<*tta:g*né»ai 
Icmeal -pu irratice ^hiiic leï'itKdnê^ 
tiani . reUe' >la'>M-. Ueveille obrhft 'èA 
feu d«' lempt le» lionnetin dVim téi 
co»>lB'iiliiiaa:. Eaii^i>>» "celle ^fU^fiie', 
M. Scarpu a pilblij Iroîi non ve lin Mil 
tiods <le tùa oiiyruge 4ifii>-Mr~i|W'Ilei 
on iruuïe pliKîeur^ cWpifMe^lJiab 
mtiU bMM : illf #«4t CV» ^ ?tM% 



■>( BU public 
lie l'on via (ta 



tint lU la pupille arti/îeiélte, Àa faru 
gia htmalode, ilii canoer de l'ieâ, 
dei iiimeunenNtiiJesqtiinaitieiiiil^t 
le lanils de l'orbite, att:, UM Bou- 
qupt ei Bellanger i 

^■■na KoufeTle trLfuc 
de m. ScHipd: îli n« t 
BU rôle de tradiicteiii 
jûrgoé le* iriit d'iih gnod nombre de 
noMi qui aoni de*iinéei pour la plu- 
part h aupirlénr, «ux «miMions d* I en- 
leur, et à laira. reHDTtir la di/Iér^nce 
de sa docitine d'atec celle des niédé* 
cins fratiçaii . anglais «I ulIeiUAudï le* 
plut dieiinguii. 

Traité de$ jÀalàiiei'de-l'.oreilU et 
- dt l'aitdifion. VHt J: M. H«rd, 

■ docteur m IBé<leciD(^ de la Fa- 

■ culte de Pdris.' a vol. in-S'mvèc 
trois pittnchef graréesi àtéqul- 
gnon'Maryis. l3 l'r. , 

Examen des doctrines médiaaUs et 
dtssyitirkci de nOiOlugie-.'ouyragt 
' dans ' léqnel ''ifè' Irliuve Tondu 
l'exameit de la dDCliénC médicale 
.g^iréraLeiiLentTadoplée;] précidt 
. de prj}[tB,sil^q.nft t-enrermaat {a 
.fHb^lapc|Bu4e,U;I»édfcipe phy- 
siologique. Far F. J. V. Broui- 
tuû.'i^iVi^ ia'*&. Uéquiti*»»- 

Ift la'Mtittptmkfimde tàgeeri~ 
-i*fu»-idëii^»tatt;-Hani lequel 
• MM0eS|tDlè»1»<fe9eripl!on anato- 
ts-^i^Mt tilt^b<rtl)i>log<<}ue de l'nt^. 
-VHi3ltA 4t«Wa -raeoopfiuae , le» 
-«tiw(^eBi^M;-'(H]e e^ie ^poqoe 
t'*r"^(VtttntiH)tA le physique qte 
aur le meral de la femme ,- \tt 
moyens. |iy|i^lijquçs4]uî doivent 
élre alci's efbployés, êofin ces 
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crilîque. Par C. H. P. U <fc Gar- 
daant, tlocteijr en tnédecine de 
la FuL-ultë de 



Wa. 



■- Ij fr. 



. Ménuigni 



Défentf de, Médeeins/rnnçais eon- 
tri le docteur Broussais, nulfur de 
la nouvelle doctrine médicale.; ou 
lettre! midicalesà M.Brouiiais, 
suivies ir'un Traité' cotnpifl de 
médecine, d'eprii ta duct'ine la 
plut généralement reçue en h'ran- 
ee : en Huq livraisons. Première 
livraison con>|>osée de neuf let- 
tre» et d'un traité complet des fii- 
ireî.ParS:^. Anthenac, uiéde- ' 
dn eo cherde plusieurs hèpiUuK. 
,1 vol. in 8. PuriA. Gaioa et Bir 
chtt. Monlpellier, A. Gabon et 
compagnie. 5 fr. 
Les lellrei méilicHles sont njectini- 
remeul chnig^i ilc détails qui In ren- 
dent insuiceplibira d'une SDiiljiie: il 
fHiii Im lire dnns l'uuvragB mimieica 
ne wra pti* sans }> preiiiln- («miroiip 
d'int^r^i Qubvh »a 'Vitivè mMpItn A 
fiétret, c'est plu loi un iiible. 
t bien fait liens) ir 






^s difléren 



■ IMt 



jTÎile aiuû du truilemenl 
qu'il i'aal pmplojer pour 1m gutiir « 
qu'un (raili rigounniement complei. 

Topographie médicale delà Haule- 
j4u¥ergnt, (aujourd'hui du dé- 

. parl.iuMlduCaNlHl.i Hiir feu M. 

' Brirude. I *ol. in-8. Anrillac. 
Picot. 

Recueil de Mémoires de c'iirurgia. 
Par le barun D- J- l-arrey, chi- 
rurgien en cher de l'hApitil de ta 
gar.le royale , elc. , coinmaiuli'ur 
' de l'ordre rojia! de lu It'giou- 
. d'honneur, cbevalirr de l'ordre 



impérial de la couronne At frr, 
membre de l'inglilui d'Egypte, 
de l'Académie rt/yalé de luéde. 
cine et de plusiei^fs Sociélésaca- 
démiqucs niilionales el étrange- 
. res. I vol. ifi-8. Compare jeune. 
6 fr, 5o c. 

M. l.iiTTe; est dapui* long-tempf 



rtii). 



m].«gnc 



l'AmJric 



' ['"' 



lereiceMeni mémoires qu'il s pi>l,l>«s, 
Il y M quelquri ann^i, rclfiiivenienl fc 
sa catayapn d'F.gypie er desr|ueli noiii 
avons lioBDJ plusieurs «nulyseï daoa 

çnn* ici en rorment, en qiieli|ue sorle, 
uuesuile) ils olTrrnl le in^ms inlirAt, 
■I ont le nilnie m^riie. !■« premier dm 
ces miinoirta au nombre de ciiiq.a 
pour Ibjei l'iiisioire du mozn et son 
mads d'application Dam le «econd, 
l'auteur donne le résultai ilri rerher- 
cbet qu'il a faiiet depuis long-iempi 
^ur riTtainos moludies ,du certeau , 
ainsi que sur les causes de lad'Térepf;* 
des s^mpiûmes ,qiii ■arac^iiieiit l«s 

rioiioe sur 1rs propriêlA de l'iris , est 
la dJtelo|:peini'iit Je cf-tje qu'il b <^th- 
imioiquéti en.1817 , k la tio<:ijij philo- 
mtiliqiie : il rroil y aïoir tîii le pi» 



> des < 



ildn 



Frimé'mé 
b(ii->«i>lre a 
ce S..J*. rsi t 
■itepiion p» 

Hiémoiia a 

coi du lét 



lici>liÂ.e, 
'Pl'Oi 



l'iuiléi endijura des 
lubriiae Lei{UB> 

n des itileilins : 



I.e 






qiii-nl luiice k la pliipati de 
en ont ^1^ rr.ip|i^s. ries inlîrmiiês pTua 
oiimoini gruies. tpllei que l'imkyloslt, 
tics piàr«t Hrilcutaiiet, la di>irttio>]iu 
tneiabra atrc fi'ne dans ■*> mottvcK 
^tot, une Tausse «iticul. lioudani 1» 
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3$i Classe TI. Econojhiè rurale et étomt^tiçue. 



lieu lis Ir IrarniTe, 
Ji'jo.'i"'"""' ' 



lec impoisibililB 
ii^pjaiou sure. La méihoile 
' nr M Litttt n'a imci'ii de 
I inrunïêDlenti pIIpii le doub e avio- 
[e diiiipindte^ bui iju'on se |jro- 
M , uns KUCDti atriilrni , «t de Tavo- 
rr U rv>naulii>n du aU (*l telon lo 
ud«Unalu.e. 



ASTaONÔMifi. 

Menograpkie , ou Traite /I^huo* 
lairi^ [IVrànumie à l'usage dei 
perioiinei peu vrrfées dant 1« 
maihématiquci, àvt géographes, 
(tes ingénieurs ( dri tnariiM. elCt 
accompagnée de plauiapbérei, 
Far J. B Ftanatur. 3e. édilion 
augmentée I vvl. io-S.vvec :i 
pluBcbe*. Madauiv Coureur, g tt. 



DEUXIÈME CLASSÉ, 



ttQ^0MmBVRALEr«DOM£S. 
TIQUE. ■ , ' 

t^ Guide des fToprîJtaîrei et det 

zjardiniers fiour U choix , la plan' 
tatitnetlactiilurt des-artrei; tu 

'préds 'le toute* Ir» connaissant 

' tfs nécetsi'iTifs pour planter les 
srtire* de tous genrea, (uiller If* 
arbres rniid'en, let toÀgner «t 

'conserver leurs proUiiils ; aveo 
l'indication du lerreïn qui con- 
vient s chaque etpéceila déslgna- 

>ioà des meilleures variétés de 
fruits et l'exposa des qualités qui 
les rendent préfôiabU-s, e le. Par ' 
jBenunïer , ciuleur du Traiié p.ra- 
tique tûr fédueulion des abeille» 

■qui a remporté le prix décerna 
par la Société d'agriculture de 

-paris I Vol. in-fi. avecfig^iCeï. 
Madame IJusard. 3 fp, 5o c. — 

C*t ouvrage e>t tVniié en (inatoras 
•hapilres. Le premier traiie des fnii- 
IIHS, 4t\»in apuras « nriiiii. l.p 



cmiure 
lei. Le 



RTbre< 



. arbris 



de In planralim des 
La qoniri^ne, dis soia»mieeit 
uirei eu utiles aux arbres. Le eïih 
^ui«me , de tu tajile des arbies frai* 
lirr*. Le siiiiine. des abiis ):Dur les 
arbies I e sej ilèiiie, de l'ébourgeonne* 
■nciit. Le hiiiii^me, dn iNilinaeed'cij. 
Le neuiiinie, ilu ]'JDi'enieDL. Lediiiè- 
au- lie lecleircssemcDi des truiis. Lt 
oniiiaie , ilii scia de. découvrir les 
fruits Ledouiièine, de la culture des 
fritilt. Le lrei*iéni« , des mdndirs des 
arbres. Le qiuioisiiaie. île* atiiaiews 
el insrcies, eu iiem is dei arbres. 

Nous ne p'invnns pRi donner un* 
idée plus juste du mérite de rei au^ 
vraee qu'en trànsrrivuoi ici les conclu- 
&icns du rapport qn^ les commiiSHiiei 
noinJnét par la tiociétl d'agrirullura 



ecié<« « 



a {«\<t 



•>iiêm 



lt fHil 

i psr elle : il 



' • Nous avons reconnu que l'auienr 
» nïsit observé avec etiention la vo^ê- 
• lation dos arbres fruiiiers , qu'il 
t fivnîi bien saisi les différences etiea- 
s ticUes qui distingnnt tes trbras à 
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■ pepIn d'avn: lei arbrti i' DsyJa , 

■ iiinti ijiie let iiuanr» ^<m dilicalM 

■ qui CsrBclérlafiiT leiiri diverHi «a. 
m Tit\k», à'ait il TJMillê, MnflOI hri, 

■ en raisOB do l'clpic*. il« I'Ah* «I d« 

■ lii nalure du au] , )ii nécfusllj de'phi- 
1 tieiirt iDoiIific^irîcuii dans IrunlailtM 
« at diina lu ma1iljr« de les r.ojiJulie ; 

• l'HBMnr, -TaÎMiit bien 1» 4l*filicTToa 

■ dm ihta pnrtiet ik la ttÉlh , dont 
. ■ l'iiiif c«nsit« t^a'wneDt ■ lurmrret 

« jlevar le) arbrei , ti-ndis iju* l'unira 

■ a pour objït de le» «nuelpnir ta 

■ bonne %,ia\% et ta timi'^al de triicli- 

■ (icaliun, atnit . rjiraiminiie CCS (M* 

• Krencea, varii l'applicaiiou ^ aea 
" pTÎnrip«a. Cet Otitrag* nons h p»iu 
-* iTiisotgni Si t'ameoT n'> fuli qu'ef- 

■ fleurer tjiw>^8a pSMies (Je <(*(iW^r, 

■ il ; ■ <)4 I«Tci par W ^ «tiluattëna 

■ qu'ij lui a <|i»a^; naja il ii'ji'faa 

■ .au inoini nigli i l'ctseBikl, M 11 

■ noiis a paru avojr mteini ie butiju'il 

■ i'iiiil propoié. £a contéqueoce , 

. lie mMMdil Cmàt iv fei'Mier. tar 
Locadt Uetfvrirti-éAxitrti corri- 
gée, t vol. ia - iS. Chàteauddo. 

lit ion MtHa'nr; ou nouvelle lié- 
Ihode de moudre Us grains de 
toute espèce avec économie , et 
pour tn obtenir des résultat! avan- 
tageux, far J. p. Moreau, Wrt- 
BÎtT a Auîerre. Broch. in - 8, 
Aaxfr». Lecoe^. Paris, cfc« let 
JUut>cbaadi dt TiMti^ttulés. 

A^TS UËCAftIQUES ET ItfbCS- 

ColItBlion de'machinet, instrument 
uilensiles, coastructioMU , a^p* 
reilt , etc. employés dans l'écona- 
mie rurale , domestique et iadui- 



Irnlh, i'tprti lis deitl»s fattt 
duu éinrHi jmrlks dé l'Europe. 
PatÙe tMimU de Lui'e) rit. Tome 
II,Se. ,£e.. 7e, tlSr. livraison!, 
nne planchas. A T^laStisr émeut 
an oMnle dt Laateyrie , roc du 
Bao, H* 51. Prix de diLiqUe 
' livrakoo i tt. 

ViUA «Kr k. iyMtêmt gÀUnd dti 
opiraliont îaduttrielUt , oit Plan 
de leehaonomie. Far M. Christian, 
directeur dti Comervaiolrc royal 
des j4Tti et Métiers, i vol. in-^. 
Enrichi d'an tableau «ynoplieue 
de technonôinie. Madame iju- 
lard. Madmne CoUrcier. 3 (t. 
Cet ouirage pricèiM i'nu averdMe- 
neal, d'un diaroura piéliminuiie rt 
du deiiin et de la division j)iii jr Mfit 






. D^n» 



)au» la j». 



Itt premi^e , fl esT traité du 
Juuribl et 4e an modea génïmiii. 
— Des méiiart. — D«l arfaîmltlMrieli 
en génA^l. — Des a^g et Jea ot'frJ* 
tio m m Paniques. — Dta eiiraaâdéiBtibna 
giiiérele», Det corobitiaiioix niêrii- 
niijuef. I.. Dea n^ans « ^1 ojlétaiiaiia 
cbinit<|uet — DeiconsUléraliaoi ;iil<é- 
niei aur la liacfaiioa'iii ' ~ 
coufle pirtie , f»oit 
l'éCftDotti'ê mBdAfacruribre Apte» 1 
fntrodoctiiui , il y en iraKÏ ile l'eiia- 
meo éc«0Oiiiii)aa iIm ditBia mo4tï de 
prodittiion ma,iiurtiiiituTiÈn. -.' lU^ri- 
glea pour la l*raiatioD' dea étqb'ifse- 

localitis aur cet ét.'bllaiejaau*. -v P* 
la ronduite das éiablisseuiioa indiia- 
iTida, tnvlsapée auui tous le< Tii[>pnrl* 
^cn» présente. — De riDOi<en'cè -te 
la «onaoniRiHiiDn et du goût snrlupro- ' 
. dnciioB et Mmproquf-oieni, — UMi^ap- 



jlmwUi At t'iBiliMlric nationale tt 
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itrangirt 


ou Mer 


cuTt teohnolo- 


gique : Ke 


cueil ie 


mimoiret sur 


k, art, <, 


mélitts 


f« momt'ac- 


lures, fe 


ommerc 


e, lindustru. 



' l'agriculture , etc. renferuiaal la 
detcription da Jt/uje^ dei pro- 
duits dt Vindutlrit française tx- 
•pQiis au Louvre en i^\q. Par 
h- Séb. Le Normand et J. G. V. 
Moléon, N". 'i5, j6, 17 el 18. 
Quslre cahiers iii- 6. 

COMMERCE. NAVIGATION. 

Jlfanuel du fiégoeiaat-, ouTaileau 
des réductions sut 



nalibnal el étranger. Par J. Va- 
léry. Broch. iu-ti. Sayonne. La 
- Maigtiirti 

Sarènteuniversel,eantenànt tous ta 
comptes faits dont onajoumeltt- 
ment besoin dons lecoHimtroe, la 
lanque et les affaines , etc. I *ol. 

. .ia - 1 8. VenaUlea. Jaeob. Paris. 

. Cuitlaitmt et eompagnie, 

Taileaux eompteti des ariilrages , 
des changes , ou ColUetion des 
nombres comparatifs pour ieooitr$ 
. de louUt les place* de commerce % 
ouvrage qui iacilite et abrège le 
calcul du change, publié par 
Henri Seing , négociant à Zurich. 
1 vol. in;4. Oufo&r el d'Orugne. 

' Du gouventetaent considéré dans 
ses rapports 
ou Je .l'Administration 1 



eiale opposée à l'économie poUti- 
IM.FacF. L. A. Ferrkr. 11*. édi- 



tion. I vo). ia-8 de plus de 600 
pagPS. Pélieier. 6 tr.— 8 fr. 
Histoire de la navigation intérieura 
et particuhirement des Elats- 
Vnii de PAmériquet traduite de 
l'ouvrage de M- Catlatin, minis- 
tre des ËiiaNces de l'UDioo- Par 
\ M.G. Cordicr, ingénieur en chef 
desponti et chaussées, a voI.in.S. 
avce cartes. Firmin Didot etSe- 
launay. , , 

FINANCES. 
'Essai sur les impàts de France , on 
Moyens pour rétailir la prospé- 
rité publique par VaboLition de la 
ji^gif des impositions indirectes; 
DlHtIfiiaiit un prtget de nouveaux 
droits sans exercice , tans droit* 
d'entrée, sans monopole, etc., 
offrant une économie de 40 mil- 
lions, avec UD tableau lithogn> 
pbié d'un rouvei ordre suciaU 
Par Lon'n Millins. 1 vol. iu-8.ar. 
deux tableaux- Strasbourg. Danc 

Vietionnaire géaé'al des droits 
d'enregistrement, timbre et greffe, 
des hypothèques , domaines , ele. 
contenant plus de mille articles. 
Par L. Rolland, inspecteur, con- 
tr^eur des rentes et E. TrauKet. 
I vol. in- 4. JW""?'"""^" 
Tarif des droits d'enregistretnenl 
pour les baux à ferme el à loyer 
depuis un jusqu'à neuf ans , el 
poiiftoules tes soatmes, depuis »• 
centime jusqu'à Îqoo fr, Brotb- 
in-4- Riom. Salles. 
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TROISIEME CLASSE. 



GÉOGRAPHIE. STATISTIQUE, 
TOPOGRAPHIE. HISTOULË. 

ÉUmeas ie géographie, préeidé» 
d'uw ItUroductiçn en forme de 
eonytrtatîan, avec un Tableau lUt 
dépfirl^meiu de la France , eonfé- 
Tés «MC le$ ancienne» prôvinees. 
( Par leu M- le baroo de Barante, 
Ciaquième édilion conforme aux 
divisions actuelles- i voLîn-ia 
d'environ 5oo pages. VeuveN^on. 
3 fr. So G. 
Dictionnaire lopograpkique dudi- 
jartement de Seine et Marne, fai* 
sant suite au DictioDnaire des 
environs de Paris. Par Cit. j1u~ 
diette. 1 Toi, in-8. avec une carte. 
Chanioa. 5 fr. 
Xei Fastes universels , ou Tnikuiut 
historiques , chronologiques et 
géographiques, conleiiaiil , siècle 
par liècle , et dans des colonnes 
diïliacles, depuis les temps les 
plus reculés jusqu'à nos jours, 
I*. l'origine, lespi'wgrés, la gloire 
et la décadence de tous Jes peu- 
ples, leurs migrations , leurs co- 
îoniett l'ordre de la succe&ion 
des princes, etc- elc. a". Le Pré- 
ci» de» époque» et des événemen» 
- politiques. 3". L'Histoire gtinéra le 
des religion» et de leurs dîffé- 
Tenfes sortes. 4°. Celle delà phi- 
' losophie et de la 'législaltoa chei 
tuus les peuples ancieos et mo- 
dernes. 5". Les découvertes et . 
les progrès dans les soiences et 
dans ies arts. S'- £t «afin une , 



notice sur tous les hommes celé* 
bres. rappelant leurs ouvrages et 
leurs actions; précédés de Iroîs 
grands tableauK synoptiques ser- 
vant de sommaires à l'ouvrage 
et survis de deux tables alphabé- 
tiques comprenant , l'uncj les 
noms d'hommes , l'aulre , le» 
noms des choses, et présentant 
tous deux , par leur ensembte et 
par la manière dont elles sont 
conçues, un nouvel art de véri-; 
fier les dates- Par M. Buvet'de 
Longekamps. ire., ae.i3e , 4e.t 
■ 6e. et 6e. livraisons, fwrmant 6 
cahiers in-folio piano, format 
graod coloinbicrOn souscrit chei , 
Doniey-Duprépère , et chezUs 
priitcipaux hihrairei de Parîj et 
de Vétranger. Le prix de l'ouvrage 
est de se fr. par livraison. 

Faites eiiiUs' de. la France depuis 
l'ouverture de l'assemblée des So- 
lables jusqu'en i3ïi. publiés par 
MM. Dupont de i'Eure , Etienne, ' 
Manuel, membres de la Chambra 
des députés, Arnaull, Pages, Tis- 
sot, hommes de Uttres, elci 
Tomff ler. in-8. de fiSo pages. 
On souscrit pour cet ouvrage au 
Bureau des Fastes , rue de Vaw 
girard , et chez Mangieainé. Prix 

. de la souscripiion pour, chaque 
volume 6 fr. pour les noo-sous~ 
. tripteurs, 7 fr. Soc. Lasouscrîp* 
, tionseraferméeàlamiseea vente 
du second volume. L'ouvrage 
aura.dU volumes. 
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"Reehxrchei tlatiilitjuet JUf la viUe 
de Parit et le déparlement de la 
Stine Recu'ciMf lableauxdreWs 
pt réiioia d'après les ordres de 
M. le comle de Chabrol , avec 4° 
labUaux lithographiques dé dif- 
férea'es grandeurs, i voL ia-4. 
Baltard. 

Lettres tur la Valaehie , ou Oinir- 

haiilani , écrilei de 1 8 > S à 1 8 1 8,- 
■vec ta reialion dei divrs é^int'^ 
mens qui y oat eu lieu Par F- B. 
I vulia-ii. LeCoiittetlDurej: 



Histoire universelle 
maderiu. Par M- le coule de Sd- 
jitr, avec un allas- Par Tardiea. 
Tome V. Histoire modernt. Ey- 

'DictionnaiTe historique des Cultti 
religieux, tle. Nouvelle édiiion 
auïiiieniée des anicles Congre- 
gationt religieuses , Chevaliers de 
Malte , philosophie moderne , phi- 
laatrapes , tic. otaé de gravurei. 
4 vo'l. Ni-«. Versailles. Le Btl. 

Histoire de France. Tome 1". Paf 
madame Sophie de Mauraire, avec 
figures. — Histoire de France. 
Tome U'. , dfpuis Cayèntmett de 
Pépin au trône jusqu'à la_mort de 
Charlemagne. Piir madame de 
Bauer, avec figures, a vol.in-i8. 
.^uiJal. 

JHaRMcZ hisiariqtu du tyttimt poii- 
- tique éts Elatj de l'Europe et de 

tears eolonits, depuis la dëtàuvefte 
■ des deux Indes. Par M. Hcertfa, 

tnutultileJ'-alIcmand. I v«l. iii'S. 

Barrait l'aiai. 6 [p.-—j fr..f o c. 



Journal. mililairede HrnriIK,avec 
des destins el fae limite, i vol. 
. îa-8. Cïrmin Diiot. 

Journal des sièges entrepris par tes 
pitiés en Espagne, pendant les an^ 
nées i8i 1 et i8 il ; suivi de deux 
disoottrs surl'brganûaliondet'ar* 
rare anglaise el tes mayent de ta 
perfeelioaner , avec notes. Par 
-M. 3. T. Jonet, tienlc(tMiI-cohi> 

. ael des ermntàwm royâat, ira,- ' 
duildeUnglHitparM.G. .■ i val. 

. in-B. AnetUn et foekard. 

Précis histùrifue tur la re'Mlu/M» 
du royaume de ttaptes et du PU- 
mont en iSau et iSli , suivi de 
doeumens authentiques sur ces 
événemens. Par M. le comle D***. 
■ vol. in-8 avec une carte, H«- 
ifet et BousseL 4 t. 5o c- 

Jiisloire des Français, Par J. C 
SismonderleSismandif etc. (V«y« 
pour fedévelappeiuent du lilre, 
l'adresse et le prixi le sisiéve 
cahier de ce journal. ) 

Article deHiième (premier extrait. ) 
I,a race MéroviiigieHne. des tous la 
Buienrs de l'histoira de Fraoce, o'eil 
qu'un Taxe ib^irn de ronfuiion m 
d'obtcuiiié , un apBciflcIe déguAfant «ta 
tneitrlreiec de Cjrocilé. Ces divardici, 
celle harbarw , M. de SiimoniK, par 
■ea laborieuses rerbarcbe* .puisées copt> 
la niaient dan* le* ccriwaiD) DriginaiU , 
et par un coup-il'ail vraiment iihito- 
s<iphi(|ne, a su répandre dans la relation 
de* értneuiens, un» viva Jumiire el j 
atiucbsT tntiaa use soiiedimér^t. 

La populuiioD delà Gaule, «ous'cciM 
'première dynaitie et mime souslaïui- 
T^ntt, te Tdce CiTfoviogienne, offre un 
liiuiin mélange I uon-svuteoMiitiis 
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Gisloii itdaFninci, mail fncmr* da 
^'miltei roniaibe* , de Baurguigoon* 
et de Visigaibi; mai* il Ml évidwc qua 
les Oautoii, Ici huLririiiis otiginairo da 
lu Gxule, succBMivcment lubjugudipar 
lei Romain* , lut Frmci «t «lursi bur- 
birei <jui.;iie l'j pôrlâreat, pour Himi 
dire, que pur ^éiachenieai , Ont ilA 

majeure j>aTtie de celle pofiuklioa. M. 
ds Sitmondi a donc du préUmiiuiiTa- 
tneat nom faire caoahUre lei (Bsur4 
■iTiilminiiiratiiiii des plus snciani h»' 
bitani de \j. Gaula et triiccr eoiuite un 
tableau rapide de celles dei peupla* 
leur* lainqueura: c'est ce <)u'il a bilan 
«pponf m àjce travail ipiaeujc une mé- 
thode tou)«ur* djiiiii|irfepariiiwaaiiie 
frîiiqiie at une clani (lui manqua aou^ 
*aol Hui bistoneoi .tes piédéceaseun. 
Oa coocevm lei Jifàcutiéi qu'il a eu k 
lurmoiiter lorsqu'on couiidéiara que 
•OUI Ctutia caème, le véritable fonda- 
teur de la rooDàrcliie jfançjise , il t'en 
fallait de beaucoup que ce prince lori 



que roi dea Frauci: Cologne, 'l'éroueu- 
ne , Caœbraj, Hvaient leiui «uuvarain» 

Srticulieia. D'aulres dascen^na de 
nouj régnaient sur du iribui jEoia* 
comidérnblM : Glovii, taa(!iL ^ar Itt 
loin lesplu! viuIenCei, laiitât en em- 
plo)'aiitrariiEcG, parvint il lei dépouil- 

jègae parut s'fiiie coiv>'idée ; mai* la 
division de son héritage entre >ei qu.-)- 
Iia Sl( en op^ra de i;<Miveau le déchiia- 
ment.On v« simulianénient ^ uifire ruia 
dans ta Gaule française : par U prâ- 
dominonce des Francs , il y'eut det roi» 
de Paria, d'Oiiiani , daSoisaoBt, de 
Meli etdeiierriloiret quidé|ieudaieni. 
Ce partage de la tnoDarrhie franga-iw 
jette dana rbMlO>''e une confuMOB|qila 
H. ds Sisniondi aéclairci« aulani-qu'il 
étale poaaible. La partie da cette épo- 
que de la race Méroviu|ieiiaa qfii iill^ 
che le plii] les regards, est intoniairar 
blemenl la riraiité dei reinei £ruooa. 

Wt et Ft^dégpDile ; M* de^maa^ 



•at bien éloigné de faire, oomme pin* 
■leur* bialoiieai plni ou moini moder* 
nés, une Hpolo§ie ea l'orma de la rnna 
firuiubanl condaniiiée, MiUaut fré> 
degoire, k un sufipticedaa plniatrncei, 
■Ligéié pauc fiire par ce <Jiraiiii|u«ar, 
Voici, à cet égn'rd. Mm opiuioui|ui 
ocuia para irài-judiciania nCeuicui 
•I condaainèreDl Brnnehaul , dJi-il , 

■ n'éiiient pat moini férocei qu'elle, 

■ et n'avaient paa *ei tulena: ce qui 

■ retta d'avéré parmi aei lorditt , us 

■ pesae point 1^ laeture comaïuiiedea 

■ roiide la'race de Uoïii.Quoiqu'eJle i 

■ eut •oiivanl âprouié, ajoiiie t-il, une 

■ jouri là le relever p^:r lu Force de luu 

■ caractère, par un courage itidumpla- 
k bltt, par de r^re» taleui, ^lt^r o" art 

■ pour aouverner l«a bonimet que ne 

■ posiida point Hu iDJoie degré aucun 
• des princes da la preniicre rare. 

■ Vindicaiive et ambiMeuie, elle ne 

■ elle sacrifia t «on resieutiment ou à 

■ qui lui tenaient de pins prêt par tel 

■ liensdu aang. Cej)endan(on 1 accusa 

■ aussi de beaiftoup de crimes qu'elle 

■ n'avait point commis; on parla de 

■ son tibeniuaga.,' à une époque où 
« rtge ayait pmbablemeat glacé un 
n iBDg trop lon^-tempa brûlant. ■ . 

Après le tableau il 
espèce oui enianelai 
depuis Clovis 
principe le panas* do « 
plusieurs étais, on voit un l>loiaire se- 
' cond , posséder à lui seul tout l'empire 
kmçaâaei lediviserde nouveau entre 
ses deux lîls Dagoben et Charibeiii 
mais la n^ori de celui-ci,- l'ampoisaDi 
Dément de J'un de sfs.eofaas , la ri.- 
duclien des autres 1 de simple* appi.. ;. 
rcnce» rendlreni Etogobert seul nialire 
ds Ih Francs : il en profita pour FairA 
publier les anciennes lois des Salient , 
des Bavarois ei dea Ailomilnds, et pour 
4te*#r «Im monumem donl il retia enr 



èreuE la Franc* 
I qui eurent pour 
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cote qi]«'(|(ie« faibles inces et qni' fu^ 
r>Dl let premiera inilirea du progrès àvt 
•rit et de la lidieise en Fmnce : on 
lait iflie l'orUvrerie pariiculiârairirnt 
t'élsil élevée sout re règi« a va cer- 
tflin ilégié de peireribn. M. de Si>- 
.iDonill obtrrve jiiilîcieusenient que (ï 
fui le deraier Idérovinglen cjui *i[ tù 
unir bctii ou mal lemr le acB|itre de 
(M'propies maiiii, et qu'après juil'his» 
toite lie Ni ptemiite djoaslie u'eil ^lus 
que celle ilis nmiret du palaie. 

On est élonrjqiie M. de SismânA 
meiie en pioblérne «'ilaeconvii-Kdrnit 
pas (Il e tluns une œonirrbie l.i loiif- 
liou .le premi.>r niiiiisirc Iul hi^tédi- 
niie roanBH celîe de loi S'il net^tout 

F>i bien | técisénieni la question par 
»llrriliBlive i eu moini pense t il <^ie 

•Tgumeni plAusihlet. Sa ptofonde scn- 
sibiliié sur les désordres elficDX de ta 
Ftuni'e durant la plirs grande parlie 
des teignes de la première rare, lui aura 
fait tau> dou<e illusion sur l'efficaciié 
d'un pareil remède pour la répressioa 
de ses désordres et lui en aura dissi- 
mulé loui le danger : il esl néanmoins 
bien noioire, d'aptis te tésuliat de l'rx- 
cestiie ptlissance des luaîr^'s du palais, 
«irrtnut lorsqu'elle Tut devenue enquel- 
que lorie liérédiiaite , qu'elle ubou- 
til k U déjiotseatiau oomnlèle dos sou- 
verains légitime, de la France et k 
réléraiion d'une famille élrsngère sur 
h rtâne. Dans un deuxième extrait 
'nous nous otruperons de cette lamillt 
dont se romjU'se en pirTlie la seconde 
race dite Carlovingienne, 



lei'Onreit (1« princïpattz p«rB«n- 
. (]lii ftgurÈn-nl d.ms l'iissembUa , 

dune de^ la «fur el du ministre : mal- 
beureusemetil . dit -il ,1 u»e et raiitra 
suivaient une diivctii'n toùl-k fui) op- 
ta balunce entre les deux ordres, la 

Elus intimes conseillers : il modifiait 
■s pixiii des lins , pr les phios des 
euiiet. ei dillérant d'agir,' il courait 
le lijqn» do n'agir plus que mal à pro- 
pos: il est vrai que le roi Vveit déjl 
fait offrir sa médialioD aux trois nr- 
Atet ; mais personne ne |iouva!i ïe for- 



fli 



de concili 
■isiuij : v Délibéi 
f il , lorsqu'il s' 



de FranM petidonl h dîx- 
haitiitne sUcle. Par M. Ch. Lacre- 
tetle. ^ Voyei pour le d<*veloj)pe- 
nieut du lilre, l'adresse et le 
prix, le sixième cahier de . ce 
jgurDal. ) 

\itrticl* diuxièmt- 
Aptit avoir tracé en traiu vlgon- 



acirad'.iraire^qiude. 
iréd'BCtioneid'itité.ti: 

■ déiibéiei par ordre dsnl les ocra- 
I litids ^oins iirgenlei , afin d« ralen- 

■ tir lefoAi des innovations u On lui 
demandait qui serait le jugé de fiie 
urgenrei il rraondiiii : te roi. Alors us 
«e soulevait dans les deux partis Le 
{ou\ercemeiiT, disait-ou , uuisit d^ul 
re mo^ attfilraire un ino>en inrailli- 
ble pour foire passer touies les téso- 
lution) qui lui roii viendraient' Il f 
avait une manière beaucoup plus sim- 

Île el beaucuiip plus forte de rési'udie 
I diffictilié, c eiait que )e derpé ri 1s 
noblesse léuiiit formassent une cham- 
■ire liaule investie du jiouvoiV et ries 

SrèrogaiiïBS de celle d'Analeierre. M. 
leckcr incli'iait visiblemftii vers ce 
parli pour lequel se déclaraient \es ce 
|irits les plus sagei; mais il n'osail le 
f toposer, ni aux trois ordres, ni su roi 
i i]ui il répugnait ilurs de jouer lerôe 
■d'un roi d'Augleiene Pour réoMir 
dans ce projet, aussi sululaire que Jili 
frite, dit l'historien , il FHlIsii quels 
-principal ministre ne négligent aiiran 
■moyen de persuasion et de séduction 
envers' les orateurs les plus ditlinguà 
des trois ordres, Mais taciturne, dsi- 
frùc > sauvant embariassé , dominé 
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pir DU ccnein Tiitte d« vettn , il <« te- 
luil supprbemfnl îiolé itani une litua- 
tion rjiii driDiiiulaîl lu chaleur la y\uf 
ictiied» réloi|UfnrO, U forte de I ilq- 
cunOQ. te chuime dei manière) , uns 
cordi.iliiérxpeniivci le don de l'Â-pro- 
pos ilani Ji!9 protneate» et une Mé\\ii 
«rujiiileusok 'fi remplir. (*J De jour 
.en [oitr,. obtcTte lui- mime l'hiilorieo, 
Jej, difjuiéf ,du iiera-iu( mnnireitaiïDt 
lea prèidniioni les nlua ibsurdet : cet 
ordre , par ta plui funeïle ilélrrminfl- 

«»le, M Nei:Iier s'ocrupaii depuii quel- 
que temps d'une décUralioo royale qui 
aurait-posé lei bbsM I^gislalives (l'uii 
Douvel oriire As chûSM , et qui offre 
■■Mi'd'snalng^e avec la charte qui > 
fiiérim deaiinéea, nos iiberlia, sprèi 
ïipfil-cinq ans de malheun. L'alient» 
de çFiie déclaration donna lieu au irop 
faokeiiK serment du')Gu de pauiue.Av^t 
la isnuflde laines royale. Ips dé|>u< 
tés clc l'ordre du cletEé «itaieia téu- 
Eis'l l'assemblée nationale , 1 l'iisuede 
ta «é.iice . le peuple de VersAilles com- 
pote en grilnde penie de ïieuï aérïi- 
teurs rlu roi avait fait entendre , cho» 
birn étrange? des crit lédiiieui, tandia 
qu'ils reeolutnisaienl'en'irionipbe H, 
Nerker doat ih txagéraienc la pu- 
p^arM (•*). ^ 

, (*)• E*i4l bien contwnt que lou» cei 
Aoyens i»anquasseiu à Necker * Sca 
lïuison* Hvec les gen* de lettres les plus 
diiiingués , evec pluaicura membres da 
la nobletae ; 



<i1b. 



ndiieifié- 
Tclede madame Ne' 
ckcr , n'avaienl-ellet pas dû modifrer 
la séiéHiido «M» caractère? Ses érriii 
permrittenl-ila de rroiro q^w'il mnnqitïi 
tfélot|uer»f« ? Kb doit-on croire plutôt 
fli^il Ifouva une rèsiitance iniincible 
k ce projet' dada le tiera-ètat. 

(■■•) Nous ayons cru .devoir ajouter 
k là BarrSiipn de l'historien, ces mots 
wulienéa , pour THire connaître cj ut- 
mini»lro , ^noiqiie patliwB 



Le lendemain , à la sj;iDce , qua- 
rante sii député) lie la niiuori'éile Ik 
noblesse se reu dirent à I'ii3semblfr,';i>t>- 
duita par le duc d~Urté..ns : ce princa 
monirnji un trouble Pttième ; romme 
.il allait quiiier la aille <lel.< iioblassa 
pour passer d lus relie d» liera état , il 
tomba en défaillaDce : On ouvrit sef 
'«élément pour le f^iire reapjrcr plus à 
aon aise: quelles -turent U ronfusiAn 
de ses pariisans et la joie de ses eaoe' 
'mis, lorsqu'on dérouvrji qu'il é ^iC 
plaitroné ('). Un usuipslnir qui prend 
de telles pré< entions contre le d.tnger , 
ob'>etve iiidicieusemeni rhisttfrien , fA 
i-peu-prèt sûr de manquer le'irAne, 
Due .nutre observation aussi judicieuse 

auxquelles se porta le peuple de V'er> 
sailles contre Varchéïfque dv^aris ^ 
M. de Juigaèt qu'il pourauiuii i coupa 
de pierres dans las lues, aam se sou- 
venir que ce prélat, dont les venus bien- 
étaienl dignes des prei 



temps da l'Eglise, avait tout récemment 
' ' lans Tbiver de ij^g plus de 
: pauvres. Il 



donné dans 1' 



1 lélâ d'ui 



Ijieu, dit rhislorien, que les chefs du 
jieuple eussent l'intention de le 'con- 
duite i de grands ailenlatsj paar \éXtU 
ter à une si monstrueuse ingratitude. 
Ces désastreuses manceuvreji s'emplojè- 
reot d'abord pour coTrom[Jre le régi- 
ment des gardes françaises romputj 
de 3,6oè hommea , que le m^té- 
ch^l de Biran , leur colonel, avait 

faite, et^ueleducdu Cbiielet avait 
' ' aliéner par des rég'e- 
trop aminutieui. Abandonné 

! partie de sa garde . le roi que 
t depourvoirh lOQsalur, 



liberté raisonnable, était bien éloigna 
de sacrifier la prorogative du trôneaub 
prête niions, de) démacrfliei. ' 

fj f>tle intéressante anecdote a été 
distiioulée par plusieuii hittorteae >.• 
U tétoluiioo. 
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fit FH«wntIiler tutour 3e ioi vat foule 
*)e T^i mens don I b Hitéliti ii'4ia>t ni 
«koinsiuipccte,*! nonina lemarénbtrl 
d« Broglie poar kt rommaiMlcT. Cs 
fut durit c« dispOMiitiiii imlheurMim- 
mcni iulpilitMnici qii'ua gi»all inia»- 
meal «ut lieu k lu coa*. 

On aveit inspira au rai Jea privsn- 
tions ditavoriible* pour iL Nei:kor. Ce 
qiinisiTe faiigué da ge plui obteuir da 
ce prince qve dei piirotes glacépi,, 
J'avait conjuré de g'eipliigueT avec lui. 
n Je ne puia, evaii-it dit, ricaner drt 
'^ nouvel qui rendeni me» lervices iou- 

■ tiles, joterai vous dcmanJfr eit- 

■ corod'accirpierni"d*missioii- Jen»» 

• reiirerBi hun du royaume , et j'au- 
'■ rai toi a de diisioiuler mon dépatt 

• do i^ufliâre qiie ce^ ivéaemeot n'a- 

■ loiae point -de caïaslropba* tent- 

• blei. ,* 1^ Toi Tue «iiemvnt £mui 
ce» (no's, eld'lin air où régnoir encore 
VacrcjiL d« ta borné, il lui du, je prendt 
Tolie paroi*. Le 11 juillet, le rui rap- 
nçla , d'il» up tnllet l'orr couri, etd'ua 
•l'jle ffta^ , ■ M. Kecker , l'entreliefi 

■ pr jcideni,« le niomenl quaroii* aval 

■ pijvu, lui di«ait il, rsl arrivé J'ai - 
4 lendtda volredévOTipniçnt t ma per- 
« soupe que »ou( cpthïei ïolre départ, 

■ La néceasiiéroeforced'yiouicfire k. 
M. H«clLer teçut ce billet , lorsqu'il 
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. ial<.H,cu.imnné,ie 
emii, de plusieurs d^puiéa, .de plii- 

téraiion, continua un entretien coin- 
inencé, el fil I0i)t haut ses dispos liions, 
comiQe ('il devait iFavailler le [ende- 
VHÎtiBTeale roi, A peine '^ nuit fut elle 
ven,ue , il partit 1 acroropago'é dema^ 
daiOe Necfcff , «a seule confidenle , ef 

nommer nulle part, M reudil d'un seul 
trait .le Vef»ailtes i BruieHes. Troi» 
filtres min'iires, «es amis, HM. d« 
Woninorin , 'de L.uterne et de SHicwi 
Vrieat, rcfuNnt on nidifttlUDp* laur 
^émiision. 

U. de Luereielle retrcce avec !• plni 



rean le pNis ligbiirroX . 

causé t Pprii par' la dis^ce de M. 
Heçker et put le FenoovcllemcDt du 
ininialire , l'iitcetjdiedei^arti^es, la 

tillsge de la Maison de Saint- Laiare, 
[ prowenadb «'D'pt(m]te de» bBiies dk 
H. Neckel' M du ihic'd'Urléant éroo- 
Béi, at l'on «le led?re, de as troorer 
aimf cotrf'oildtn , renlètelnifot dU d^ 
pdt d'arum àot luialiAs, çnfita h 
pHae da la âksiillta jiar le peftpli. 

jêM^ ér l'hirtoiit Rnmaiitt. hr 
M- BrHjMt , dt Ly&a i a»tc vk 
yoeaiutalre dei notttt aaeieiit Je 

. touiUsgeufkfiohlileitfaitmrn^ 
tian dain Ctmragt^ ■ vo(. pi-t^ 
XournKÂoa* Molli* Ht Stfgwft: 

Huloirt gétital* daFrwtae dfuh 
Ch*riÊ»l}i}u»fta:àt»par»gtlHi- 

' rak-dt rB\9.Pn}^Ditflim.T»me 
IV. ia-ti. Clin U4 SUrdiandt 
de Tioureiutl4s- 3 fr. 

I K*oM aranocl Im psés^dt» 



Mémairta hi*t»iiftn, f«litiqu»* 
H titténtitm MP U royaume it 
Naplu. Par M.jMonre Orli^ 

paurhr >i^vrl*ppcfneA àa litrri 
radrene et le prix, leaeptlciA 
cahier de nolrç jonhiat) 
■ NDua cn^oqi daiois rappeler id 
q^ dana qwUM cfllii^rA <lp itli^ po^ 
•voBaannpnaéetanalyù Isa deux pn- 
nie» voknaa* da ««t ouviag? qui rou- 
iaiailt Mil' lai év^i«nie(i>' p«liiiqiH|]L at 
llliIi|aii«iqii'|inrer)iit<fiTqd4 Na^K 
àei trois 40^ nput «afma wpfwi ià^ 
l'un est coaaaci^ A I bilIpiRe da fadvt 
nistralion ds ce rovaume . lea t^eiix an* 
Irea le sont k ton biaiojrè Knîrairaet 
k des tableaux de Napler et <h tM en- 
Vi^lia. Noua airons donnarlnaoM' 
Ibaifèa^ cntroit volumet. 



n„jN.«j-v Google 



Classe III. Histoire. 



17 r 



- ""p 



Em A PmdtninitirùtioH tn ttdfle, 
M partkvliirtaient dam Inpajri m^' 
ridianaax d^ la Pénntadt, «dit les 
Bomiiïiil, lout les Uni lis , soui quel- 
qufa eatpfwuri viv.int mi tltîcuiia tiè- 
de , ft tut» Ict Lombardl. 
du dloilitorclésîaailque el d 
dut. ^i-'^tittx^rii g>u<rcr!i^m. 
iformaoElS, »ou> l'empereur Frédéric 
^ ShvW , sou* t«s An)|evinf, Uï At" 
>agPIi<u»v''«'>q'* teTOjaaiii* fui uns 
piotipc* d'E^NWi», lou* CEkirUt HI 
et «01» ton l^ls Fcrt) in» ikI df 6«urboi>i 
îujqirk ré^ioque île l'orciuMXioo tlet 
Français nus Joseiih Bonapane et 
Juicfarra Mitral. — Etat di| gomern»- 
aciM depuit la tmauralian de Ferdi- 
«and IV. — DiToitre tJTiOutioa de 
Mnfileï. C«u« pM4n-ds l'suvnga tu. 

■ Riaolre littéraire. — Erat Ae\ let- 
tres k l'^ixjiie où )t lerriwlte de Ka- 
plet éNîi oRcupf wir las colonies grec- 

Eei et son» les Roinaina. — Menea 
«. — Eiat des lettres, «ousUsGoth»^ 
Lombardj . le* S4*m»"i"i '«> Noc- 
qiaads et le» Suahes- - T^inP' """'«r- 
nu. Eiai'des lentes s<w Im Augeïint 
eTles Atragonais. £tul d»!- Iiliér"lur<( 
âiios Ici Gçiiiiipq , du-iefii'Oi; et iiixr> 
ivitUoic si«çl«. 



ftmi, piiTl j -. . 

d«il génital (UT le golfe de Saplet. 
Vue de la ville, priie du cMreau Sjint- 
E'rae - Iniérieur de la ïilU: ami- 
qiiiiés : aspect gèoiral de J» "filto »i*" 

ea«'icifa«,liraligioiï,to« rautuM.Btlts 
mue* J") P«up'« napoliwJB. i-orti» 

£•' P).y»ilippe, Lb Csnal du Loi. 
ÇVSflWpi PhUpéem- tes tac* d Agna- 
no', 4^«runi, di-Salfatara, J'*»erii«, 
poaiEoht. AaâM.Qimes. Misé»». Fur- 
tttr tepttturiinale Jti em'ronnia Ha- 
■4«. Cepodi Monte. Chemin pr<» ofi 
Cepodi Slonte. Cffoaa. Cawwa- /*«- 
tu wUiuaU dtt éavireiu ât NapUê. 



FAie d« village & la Madonoa dell Ar- 
eo. TaraniBite Côte de Sorrenio. Le 
Vé.uve. Herrulanum. l'omj.ei. NnuS 
Telles dérouverles Pœstum. D« (Ut 
■voiiinet de li'aplet. Capr^. Iijjaidai 
Prorida et Etcliia. ' 
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el ui) jugement dé,>oii 


i.llédeioi 
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Im 


prévcnlioiH, 


. de lous 
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lui 


a fallu <ulvr 


e cetle ad 






çhe 


I les dirrérei 


is peuçlej 


1 (|ui ont 


ap- 


pii. 


jDfi sur celle 




eur joug: 


c.,r 



la proie da« 
Girihaginois, dea KomaÎDi, de* Os- 
trogots, des Grecs, dct Arabes, det 
Uo^andi, dat maison» de Stjuabe, 
d"Anjou, d'Arragon, puis de l'i-spa- 
gne. Ce n'est que sous le sceptre de* 
Bourbpns qu'elle a quelque EeiBpi joui 
de quelque repos qui, pendant plu- 
Veitrs aan^s e éii iroubld ; arl'eavahi • 
«emenl des frère) de Bonaparte, soua 1^ 
jireçiian ^ cet usurpateur, Quelle 
QOnfiuiùii An) la longiie série de tant 
d'adràiait'rations, de lani de législa- 
tions muvelles! M le camfe Orlorfett 
parveiiu i jclaircit . autant i^'il était 
possible, ce sombra refu): il y a méroei 
d^couTert d'eicellan'es 'oi<> de taget 
réglemeos , mai» qui n'ont pu prendre 
raçina dant la flnctualioa de Hnt d«i 

' HomwrqeiDeos divera, , 

U* (rawil pin* considitrHl)Is a éii 
celui de l'hitioire litlériira de N^Wj 
it la fait remonter jusqu'k Zateucut, 
Cbarandat, Fytbeg>ra,el neul la moi* 
tro riche des noms de Cir-éron , d'Ovi- 
doi, d'Uurace et mèqit i« «eux de 
Siace, dû Ju«nal. l'Itroii-, m (e con- 

, duit k travers les léoètires du moyen 
*g^ jusqu'au tempr de la rouai jiane^ 
Am leiires , puii jusqu'à l'épotiue où le 
Tasse, lui éannii taiit d'éclat qoite sou. 
tfnl quelque [ei..ps encore, grâce» 
Hixfmitffue'-, aux FvtUiinei, et jjuel' 
quet autre* écriviiut (Kstiugnil. 
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Celle hiitoîre liltîraire cat luivie, 

d'uQa tuire ite tnbLui de )b *iJle (k 
Kaples et di; Ecsenvtrnn), j«r I ediieur 
dei niémuirej de U. lu comte OriofE 
^uj Im h «urictiii île tani de noiea 
Il 



Ml dïniclle île raiicmbler, 
l'a fail, deni un cndre élroit de deux 
txnt quatorze piieet. auranl d'objeis , 
•oil du genre tubtime, U>l du genre 
gracieux. Comine ddnsun pBnotamH, 

:tla vanjt^de 



Ti^aciiédcleun 
leun accident , 
miné din> In 



!> relii 



ek' 



e jjéugrnphie et d'biiioiie:. 
du n'en sera pa« inrprii lonqii'on con- 
•idérera que , sUivani l'nvenliwnient 
placé ea tile dei'lableani, c'ttl nn ou- 
vrage de «a [eimeue ({u'il ne desliiuU 
pas au public, «I que ce n'esl que d V 
prè) le déiir nue lui en a eiprimi le 
•avânl alileiirdes roéinoireiiurNapIpl 
■qu'il là BJ>iul£k ret ouir.ig|| dom la 
publication aurait éié telanllr par nji» 
t^ieuie rétJsiuD det lableanï d'au- 
teura. Ce sont dei euais piltofei- 
Çttet traréi en préienco dei modè- 
les ; el depuis long uel aiiu^s, les 
jnodèltt ne sont | lus «ous trs veux. 
Beluucbant lei unçiens traiti, il les au- 
rait nëcessa'^remenc allétés i ei il ne - 
aait, a)onte-(.il modraTemeQt, t'iliont 
d'autre m^ie que l'exactitude et la 

BrOGRAPHIB. 

KapoUon : 5a naiMsDce , son édfa- 
catinn, sa carrière militaire, son 

Agauvertieineql,>acbfl(e,saii)Ort. ' 
Par H. C***. 1 vol. io-i a , a*« 

■ un/ae limite, t^auqueli». a fr> 

yà dt'M> de guigné, arthfyéque 



de Paru. Par H. l'abbé tamierl. 
Broch. ta-8. AdrienLeàlire. t ft. 
pour les Ecclétiastiquei. 

Dicliannairt hiilorîque et Jnogra- 
fWiquedef Giniraux frayais, àt* 
puis le onzUme siicle jfisgu'en 
iSao. Par M> le chevalier de 
Coitreellet , anciea magiilral, chf • 
valier et hisloriognphe, de pin- 
aietirs ordres , édiicar de la Con- 
lirtuatioK de l'art de vérifier les da- 
tes, el Auteur de VHisloin gé- 
néalogique des Pairs de Prtaeet 

.grandi Dignitaires de. la cou- 
ronne, eto. a voU io.-6. coateoanl 
les lcitre«\.d.'-<&i(m.-^£^iiZ. 
— fi«Uf. Clin VAHUitr, rue SL' 
Honqré. n°. ago, prit lïftiue 
SAÏnt'Bôoh , el-cbfx ^rtluu-3er> 
irond. Prix des deux vol. t^fr. 

' VAnteur noua a- paru avoir gardj 



lies, dan* la r JdiciioD de* articles tpi^ 
a publiés jusqu'ici ; il a cotutammeu 
dannS plus d étenduâ , pins de déf e- 
loppement à ceuV qui concernent (et 
fjkuémn tes plus diiiingués. Un' autn 
mérite d» son. ouvrage eal ta c(»cî- 
ti'on qui pe prf^udicie jiolàii a unm, 
clan£ irès-remarqiiBbla. 

annuaire nécrolagiqat, ou Supplê- 
. ment annuel ft continuation de 
toutes Us Biographies au Diction-, 
noires historiques contenant la tic 
de tous les homtltei eéMret par 
leurs écrits, leurs vertus ou teuri 
crimes , morts dans le cours dï 
chaqufi année , à commencer dt 
iSao, avec dît portraits, ridMt 
etpahliés par A. AlafcuX. Première 
■DRée(i8sa.) i voLin-t. &»• 
dauinyrtri^.'4 fr> 
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No^t SUT M. WecJter. Paf M. A. 
de StaH-HoUtein. ( Voyez pour 
le développement du tilre, l'a- 
dresse et le pris , le «ixième ca- 
hier de ce jouroal) 

jirtida tnitUnu, 

M. Mtcker, apte) «B djmiisioa, m 
retira k Saini-CXien : il y comoiaaca le 

ftaaà ouvrage sur lei Gaancea-dela 
rance, dont il avult rscueilli Us ma- 
Uriaui pqp'Unt loQ iniaisièra : ce 
tiafail auquel M. Nacker coasacra 
prèi da qun 






jyflgB» 



ie Plombiârei, qur i 
duacelante de madame Necker. Bana 
lia de ce] voyagea, M. et madame Ne- 
dtt l'aTrèièrent à Moataord. Leur vi- 
tite altendue depuis long-lemps par 
M. de Buîfoa , est "Uet. caractéricli- 
tpie pour ttre raconlée; et puisi]ue la 
retraite de M. Necker de'laurne les 
resardi de la maTche des arrairea 
publiouei , le lêciL de cette anecdote , 
dit M. da Staël-Holtein doit m'^tre 
pardonné, ("j Buffon vivait alors dan* 

teras , où 1a Qaltene la plus obsé- 
quîense lui était prodiguée, et où ses 
moindre! paroles , les moindres frag- 
meni de ses écrits étaient écoutés avec 
une admiration souvent méritée , sou- 
vent de rigueur * il travaillait i la lu- 
mière dan» un pavillon d'oui) excluait 
le )oar, et OÙ la vue d'aucun objet ex- 
térieur ne venait le distraire. là, sui- 

^ea ijiie la paUcit%t , il méditai! 

(*) On pardonnerait difficilement 
an contraire à M. da Staël- Ho Isiein 
d'avoir négligé de ra p port sr cet le anec- 
dote qui ne se tronve nulle autre par^ 
qu'ici , et qui peint si bien la seul fai- 
ble qu'on put reprochera M- Je Bul- 
fon, un amour propre si confiant qiijl 






tabcae U peine di 



s trace ma premièia 

■ csifuibH, uiiait-il , et je fais ce qus 

■ cent écrivains en Europe sauraient 

• (aire ; Je copie , et i'obiisas un tésul- 

■ tat auquel vingt personnes seulement 

■ pourraient atteindre ; je recopie una 

■ seconde, une troisième foii , et j'a- 
> chève enfin ci dont Biiffan leul e$e 

• eapa&le. i Telle était sa façon da 
parler de lui même. -Malgré ce ridi- 
cule , son caractère méritait de J'gs> 
limjt et madame Necker avait una 
grande admiration pour son génie et 
una grande détérence pour ses ju;;e- 
mens. Buffon ne négligeait donc rien 

Sur donner au séjour de ses botes k 
mtaord toute la solennité possible; 
et l'on ne saurait nier qu'il ne fit preuva 
de dignité, en recevant avec une dis- 
tinction marquée un ministre en dis- 
grâce. Mais voici ce qu'il imajjina. 11 
£t placer dans son salon trois immen- , 
ses fauteuils de velours pour monsieur, 
madame et mademoiselle Necker, pi 
quatrième fauteuil moins élevé pour 
lui-même , et plusieurs chaises en cer- 
cle , où les gens de sa cour devaient sa 
placer , et écouter en silence les ques- 
tions <i|i'il lui plaisait de traiter. M. Ne- 
cker souriait de ces préparatifs; sa fille, 
bien jeune alors, aurait mieux aimé 
des fauteuils moins majestueux et un 
etitretien pins auvné ; mais il n'y avait 
pas moyen delb soustraire il tant d'hon- 
neurs , et surtout il valait mieui se râ- 
signer ï quelques jours d'ennui , que 
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bomme 6gS L'on sait que la conver- 
sation de* Bnffon n'était pas au niveau 
de ses écrits , et que , sans avoir I elé - 
vation qui fait le plus grand mérite da ' 
son style, elle manquuit de naturel eE 
de vivacité. 

" L'effet que produisit Touvrage de 

VadminiUraliort de! finances, ohsetvo 

M. de Staël-Holsiei'i , est au-dessus 

detouteeipiession; d'une extVémilé de 

. l'Europe i l'autre , les hommes d'état 

I.N*. g. ■ S 
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, l'jtuJIaïiPilt ovec rsspçrt.... Tlm de' 
trcnie-Cinq ant le sont ^oiité* , et cet 
oilvnigp loTùiéracoteïnbaseflei'éiuie 
deïfiDsncerri'aticaiïctj lans douie sur 
aile)<^et points 1j science lîaaticiére 
1» dépàisi, maij sur d'auties elleejt 
restée ta airiète , et il est bien peu ie 
pèrfecrtonneRien* désirables qui n'y 
soïEiiE au moins iadiijufs. Sout le Tap~ 
pén de t ecoDOmie politique , on re- 
marqtie ùa progrès iiès-sensiblé enire 
les preifiieM ooiiragei dfl M. Necker 
et Vaàmiatstraliin des finances , «oit 
qoeles vérités piibliéiisp.ir Adam Sinilh 
luisent df ji devr^nue* plus iainilières, 
soie plutôt que dix années de médiia- 
tioa et cinq fluaées' de ministère eus- 
Mnl Riilri les idées de M. Necker. M. 
dt Siaël-Iïolstein avoue i'tancbement 
que M- Necker ne rendait pas eniiète- 

Sent justice uux rechercliet sur la ri- 
'esse Jes nations: <t >l sait que lent 
cjlùbre auteur fut blessé de ne pas voir 
Ma ouvrape cité dans celui de M. Ne- 
c£et- (') ; dé toutes les critiques da cet 
.ouvrage qui sânt absoluinent tombées 
dans l'oubli , Une seule, celle de M. de 
Colonne, alors contrat eur générât de* 
finances , qui n'aiait pas plus de soli- 
dité que les autres , mais qui ptuTait 
téiJuire par quelque brillant dans le 
style et^ par la faveur dont jouissait son 
Btitisur, .parut mériter ft ctt deux titres 
«eulemeùt de k pan df M. Necker 
line réponse sérieuse : elle pntvérisait 
toutes les assertions de M. deCslonne. 
1^ roi circonvenu par M. de Calonne, 
o(i plutôt pnr les personnes puissantes ' 



, (•) Il est possible que M. Necker 
ai: été plus h«ppé des imperfections 
qui le trouïaient dans l'ouvrage da 
6m^tli et qui ont élé successivement 
relevées par lord Lauderdale, MM. Mal< 
tbus, Say et Gaily,que de l'eicel^. 
lence en général de cet ouvrage et sur-. 
tQut du aaériie inappréciable d'avoir 
ouvert la carrière de la science de 
IWiaoniie politique. . 
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qui l'dppuyaienl , instruit qiie M. Ne- 
cker préparait celte réponse , Itti fit sa- 
vGiir indiracteinent qu'il en blflmait la 
publication- C'était trop, dit H. de 
Siaët-Rolstein , de rofueer à M. H». 
cksr on moyen olGciel de combattre 
son adversaire et de lui' demander en- 
core le sacrifice de sa réputation ; aussi 
ne' se crut-il par tenij d'obéir i l'în- 
jonciton du roi , auquel il écrivit tme 
leRre respectueuse dont l'objet était de 
démoAirer la nécessité de la pablicA- 
fiondeeon mémoire. Deux foura après 
qu'il eut paru, on lui apporta le > ■ avril 
■ 787, une lettré de CBchen|ii l'eiilait 
k vinst lieues de Paris M. 'Mecket, 

ment contre Louis XV( , a sourent 
cité comme une preove de sa bonté • 
la courte durée de cet exil motivé pO' 
une sorte de désoEiéisssnca: il eut en' 
effet dès le 4 juin , la perioissloa de 
revenir a Paris: au surplus, il avait 
trouvé dans les témoignages d'afTec- 
tions et de respect qu'il avait reçus an 
cette occasicm de quoi se dédammager 
Btnplement des inconvéoiens d'un elil 
etsurtoard'uneiil si court. 

l.e 36 aoAr 1788, U. Necker fat 
appelé au conseil (*) , avec le tlite de 
directeur général des finances, titre 
auquel, après l'ojiveriure des étata- 
géuéraul , on sulûtilua celui de pre- 
mier ministre dés finances : catiB no- 
mination fuireçue daus toute la France 
arec des iransporu d'embousiaame : 
M. Necker seul ne partageait pas l'ai- , 
légresse générale ; il pressentait des 
dangers dont wcune orudenca hu- 
maine ne pouvait triompher , el ce fut 
avec ude véritable irislesse qn'il reprit 
en main le timon des affaire* 'jAh ! • 



m'a-t-on doioié ci 



C) C'était , comme on l'a vu , le ra- 
ful de l'y admettre qui lui avait fàîr 
donner sa démission de son premier 
ministère. 
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« i]aiiiie mois de l'urcliévjtjue de Sent 

■ (M.Iecar.liD!i'ldeBrienae)! (nain- 

■ tenant il est trop tard. ■ 

Cet pressemlmenj ne furent i\âe 
trop vénfiès, coi^me ou le verra dab* 
lei article laivani. 

JDRJSPRÇbÈNCE. 
Le Droit des Gens , tie. Par M. de 
ViTalel, etc. (Voyez pour le dé- 
velopilement du litre, l'adresse 
et le prix, le premier cahier de 
ce joumai 169t.} 
Chap- XlITe. Du droit île poat limi- 
fde. DeRnilioadu post-liminie. Fonde- 
meSc de ce droit Comment il a lien : 
il o'f pas tien cfaei l«i peuples Deulrei: 

a usités choses ae T<:coiiiTent pas es 
TOili de ceux qui ne peuieiu paa rc 
lauran par droit de poit-t Irai nie : i's 
îouistent de ce droit <|uand ils sont re- 
pris; ai ce droit s'étend ï leurs biens 
Bli^nia par l'ennemi. Le droit de post- 
liminie n'a plus lieu apréi la pnix; 
)30iirr|uoi il a toujours lieu pour les pri- 
sonniers : ils sont libres , même s'ils 
•s lauvenl dans un paj^s neutre. Com 
ment les d'oiis et les obligations des 
prisonnif^rs subsistent. Du leslamnat 
d'un prisonnier de guerre. Du mariage. 
De ce qui est établi, par rnpport atT 
drbic de pogidiminie, parles traités 
et par la coittume. Cbap. XlS-'e. Du 
JnM des pariiailien data la giterri. 



lllés sans ordre di 
peut-Etre général 



général ou unr 
.Icessité d'un p 



ilei >o> 

^r?so' 

ardre: pourquoi la droit dos gen) 
adopter cette règ^e. A quoi se reauir 
l'ordre général de courir lui. De ce - 

3ue les particuliers peuient eatraprcn* 
re tiiT la présomption da la volon'é 
du souverain. Ues armaiei-rs: Des vo- 
lontaires De ce oue peuvent f^lre ,[ea 
eotdati et les li^biiaos subalternes. Si 
l'état doit dédommager les suiqts des 
pertes qu'ils ont soul'Iettes par la guerre. 



Cicp, Xfe. De» dintite» cormeiuioa» 
fui tejônt daat le c«arâ d* la guerre. 
De la tiève>et de-la suspension d'ar- 
mes: elle ne termine pas k guerre 1 
la. trêve tvt particuliàrs ou universellsi 
trêve générale et à longues années. Par 
qui ces accords penvem-ils éira con- 
clus:. ils engagest la foi du souverain. 
Quand la trêve commence i obliger* 
l'ubficatîon de ta trêve. Violation de 
la rièye. Des cas où l'on est convenu 
d'une peine pour J'iufraction.Du tempe 
de ]a trêve. Des eflecs ds la trêve. De 
ce qui est permis ou non pendant sa 
durée. PrtTmèr* règle. Chacnn peut 
faire ches soi ce qu'il a droit de iaire 
eo pleine paii peiixiéma règle. On 
ne peut p^s profirar de la trêve pouf 
faire ce que les Luiiilités ne laissaient 
fas le pouvoir d'esécuter : par exem- 
-pie, continuer les travuut d'un siège 



ufair 



■. U'ui 






. . .jUl te retire pea- 

4anl une suspension d'armes. Vrai-. 
tièriK règle. Ne tien onirepreodre dans 
les lieux disputés , mais j laisser tou- 
tes choses en état. Des lieux abandon- 



T Te, 



s'il n&. 



glige de garder. On ne peut pat rece- 
voir pendant la lri*e, les sujets qui 
veulent se, révolter contre leur prince, 
bien moins les inviter i la trabîton. 
On ne peut pas saisir , pendant la trê- 
ve, les ptyionaes Ou les biens des en- 
semis. Du droit de post-liminie pen- 
dant la trêve. On peut aller et venir 
pendant la trêve. Des conditions par- 
ticulières ajoutées aux trêves. De ceux 
qui SODI relenus par ua obstacle inr 
lincible après l'expiration de la (lêve: 
Ses conditions, paciiculiêrei ajoutées 
aux trêves. Des capitulations, oi pa» 
qui elles peuvent #[rè conclues. Mes 
clauses qo'elles peuvent conctnir. Ob- 
servation des capitulations et son uti- 
lité. Des promeiaet. faites à l'ennemi 
par des particuliers. Giap. •XV!. Dea 
caufeonduils et Ifueslions sur larfaiçon 
det prisotaiien de guej're. Ce que c'eit 



nign^Pdi-vGoOgle 






Classe III. Jurisprudence. P^&yages. . 



qu'un laiif conduit et un patseport: 
e quello aoionié il jm>ne ; il ne peut 
pai iB transporter d'une personne k 
l'autre. Etendue de Is sûreté promite; 
Commerit il faut juger du droit que 
donne un aanf-cooduii , s'il comprend 
lé bagage ei les domestiques. Le saur- 
conduit accordé flu père ne comprend 
paita famitle.D'uaiauFronduÙ donné 
en général pour quelqu'un si M Soilo. 
Du terme d'un (aur- conduit. D'une 
personue retenue au-delà du terme par 
une Force majeure. Le sauf - conduit 
n'eipire pas à la mort de celui qui l'a 
donné: comment il peut élrerévoqué- 
D'un sauf-conduit avec ta clause, /raur 
auiaru de lempi gu'il noua plaira. De> 
conTeniions qui concernent le rachat 
dea prisonniers. Le droit d'exiger une 
rançon peut se transférer. De ce qui 
peut annuler la convention faite pour 
le prix de la rançon d'un prijonnier 
rellché i condition d'en faire relicber 
un autre. De celui qui est pria une se- 
conde foia avant qu'il ait payé sa pre- 
miète rançon. De relui qui est délivré 
avant qu'il ait reçu la libetië. Si le» 
choses que le prisonnier a pu conser- 
ver lui appartiennent. De celui qui est 
donné en 6tage pour l'élargistement 
d'un prisonnier. Chap. XVlIl. De la 
guerre civile. Fondement des droit* 
d'un touTerain contre les rebelles. 
Qui lont tel rebelles ! Emotion popu- 
laire, sou lève menr. Sédition. Com- 
n doit la réprimer. Il 









belles. De la guerre civile. La guerre 
civile fait naitre deux partis indépen- 
dans : ils doivent observer les loii com- 
munes de la guerre. Distinnion des ef- 
iw de lu guerre civile , suivant les cas. 
Conduite que doivent tenir les nation) 

Des Substitutions prohibées. Far 
M. Rolland de VilUr^ues , juge 
■uppléanUu tribunal de la Seine. 
1 vol. in-8. Hayet et Varie jils. 
€ fr.— 7 fr. 5o c. ' 



Barreau français. Colleclion ât 
chefs - d'œuvre de l'éloqaeDcc 
judiciaire. Barreau ancien et nm- 
derne. Recueillie par MM. Clair 
et Clapier. Première ïtfrie. Tome 
qualriétne- Panokoucle. £ fr. 

Ce volume renrerme les plaidoyers 
et lea mémoires de MM. l.oiseàu de 
Mauléon et Elie de Beaumont. Ib 
sont précédés de notices trùi-intéret- 
■anies sur chacun de ces deux célèbres 



VOYAGES. 

yojfoge autour du tnoTtde^ait dam 
les années iSo3, 1604, i8o5 e( 
]8o6, par Us ordres de S. M. im- 
périale Alexandre 1er. , empereur 
de Russie , sur les vaisseaux la 
• liadia Jeda et la Néra, com* 
mandés par M- de f^rtueni Jem, 
capitaine de vaisseau de la ma- 
rineinipériale, traduit eu français 
avec des additioDs de l'auteur; 
la traduction revue parM. J. B- 
Eyriis , l'un des rédacteurs des 
oouvelles Annales des Voyages, 
s vol. in 8. avec un allas in-folio 
, de 3n planches. Gide fils, 36 fr. 
Hou* reviendrons sur cet ouvrep. 

Mes Voyages aux enviranj de Pa- 
ris. Par J. Delort. ( Voyez pour 
le développement du litre , 
l'adresse et le prix le pri^cédeDl 
cahier de ce journal. ) 
En parcourant les environs de Parît, 
l'auteur n'a pas voulu se boiser fc «a 
faire un objet oiseux de promenades , 
il s'est proposé de donner l'origino des 
lieux et l'éc^mologie des noms de ta 
plupart dfs villagei autant qu'il serait 
possible: pour cet elfet, il e fallu qu'il 
consultât les chartes , qu'il apprit i lire 
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lei IcrittiTe» de pluiieurt tiêclei, qu'il 
■'■Murlt en outre ri lei' more eaux qu'il 
doDnait étaient ÎDcoaniu : ut travaux 
k cet égard odI prMqiM toujours eu du 
fuccis. Il n'a jamais. manqué d'iodi- 
quer les personnages célébrea qui 
B*aient habile ou lea cbAieeux ou mémo 
Isa simple) maisons répandui dans le* 
divers enviroDi. A cea noticei , ,il a 
réuDi des morcealui inédits de ces per- 
aonaaees : il a mime astez riéquem' 
ment donné dea_^c simile dont il avaif 
' u te bonheur de si ' 
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déi< 



ï proc 



ouvrage 

de quelques planches d'objets remar 
qoublea et néaumoins peu connus, tels 
que la fomaÏBe Budée et auireA Dans 
aes narrations ou 8<s detcriptioD* , il a 
quelquefois |elé'que)que>Ters qui ont 
de-Ja facilité et mjmb d» la grâce. 

Vt^a%t ou De^oriptha duplaUau 
de Saint-Pienre de Maestritht et 
de ses vaîtei êry^tes , par h^ C07 
lonel Bory dt Saint-Vinctal,coT- 

"Tespontfànt'dferjijslî'tut dé Fran- 
ce , (Acadépiie des eciencesVi 

' du Muséum d'histoire naturelle 
de Parb . de la Sbeiété des cu<- 

' lieux de la nature de Berlin et 
de plusieurs Sociétés elAcadë- 

'tnressavântes, avec tmr.carle tb- 
j)() graphique et Irôis vues dessî- 

'néea sur les lieux par l'Atiteiir, 

; Suite de,la Relat^iindes nouveaux 

1 tagnet maudiUt, Par U.^ Léiw 
--'■Dufour, d<Jcleri* en niédeeSne 
de l'ancienne Avoirie d*Arra- 
.eon. j vol. ia-i. P^hicfti 6. fr. 
,;■ (X 5q c. t*) , ,•.,.,.. 

■■[•) Nous tipétons l!4j(iI*W^ de cet 
(luA'agé.pBtcequenoiisnc^l^VIôiisfjtte, 
B'a;am('|iatla TO^aee sous las yeut, 
tpi" d'ime maniit« fort tronquée, telle 
quBjious l'avioas trouvi-» tjiifis quel- 
ques jour n*ui. 



^ jtnide prenier. 

Dans cet arrich nous' nous' borne^ 
ronr à faire connaître quelle fui l'occa^ 
sion qui donna ' lieu i M. Borj da 
Saint' Vinrent de lisiter le plateau da 
Saint -Pierre , et îndiqner>eeUE qui 
aidnl lui ont pub.lié des méinoires inr 
eft même objet. 

Obligé de* fuu' la t^rance pour i« 
s,oustraireaui persécutions de Foucbé, 
d'un minisire dés Fajs-Baa et de l'am- 
bassiideur d'un pays roisin, M. Borjr 
^At ^ se ' cacher hors .de la ville da 
I^aestiichi , dans lès cavËiuies inex- 
ï^icàhles qui'sont dans.Sop voisinage ; 
le.s' ci icon stances le foi^cirent i. y, da- 
tnéutjsr pendant dçui jOi^sj kb fui 
alors qu il «bserva |>oht la preinièie 
Jbla Ips vastes crjptes qui font l'objaf 
de sa,r^^tioi^. Beve^iu plus tard en 
Belgique., il n'y trouva plus le minis- 
tre et L'ambassadeur. £e .monarque ac^ 
Iljel protégeait de lout.>^n pouvoir 
quiconque .avait souffert ^ as l'avoir 
Imériié : il en. profila pour revoir les 
environs de Maettrii^t, accomifiEnâ 
de deux savàns belges , MM, de &ia 
g[.B.ehcfiJs. ..■..-- 
.- Fartni le grand Bombi-e de enrieux 
qui .visitèrent , i diverses -époques, la 
flateau de Saici-f ierrq, pliisieuis en 
ODE écrit. Faiijat de Saint-Pond , la 
(îfeAiier'; épublté*^ sous le titre A'HU- 
toire ntuiirelle de ta montagne d« 
Saint • Pierre de Macstrichi , un oit- 
ïrage orné de gravures , on sont figu- 
rés des corps auiiquement nntmésduQC 
^compose aujoijid*hui ta pieire bruts 
deces Ûeui : Hdemonra dansie pays 
pendafil quelques moi», visitant cha- 
que, jour ce qu'il appataîl les montug- 
nes enviroonantei. U narall s'j £tra 
beaucoup plu* occupe d y collacter des 
pélrificalions, que d'observer le vaste 
lystÊme. de dépôts marin» au centre 
duquel une mission scieniilique l'avait 
appelé. M. Héricart de Thury s'est éga- 
lement occupé des eniirous de Maes- 
trii:ht:il temaïqua^ entra celle vitl* - 
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et Liage cet banca calcaires coquilttera 
que roBcMofèau ponii de passage du 
terrain qeiKWidaire,.ou terciair*, pis- 
«âge ct'auipac plus tensifale 411B k| coUr 
cket calcaipa .âbontlfliiinuiii r^an- 
àvef dam, I0UC te pa^s .y recouvrent 
coijérenieQi le (exrjiin dei^roïKie for' 
iiiop' ^ il^iAIeu, . capitaine d'at- 



ttba ide iisiter le plateau de Salb» 
ïliiTB,' i*l!gea um Notice tUr' l'un 
dea fiifa' les plus aur^renaiuqu'Ulpré^^ 
tenté, denlM^ Panjaà de Sûnk-.Fonii , 
Malgré le léjotit' prolongé 'ijit'il' ai>ait 
fait'mr tet taux, n'oiait'pàa eu ïà 
hloindre tà>nnaissance. M. QèTe,ing£f 
ifleur def ' Mnti , il publié depuii tiii 
inèniriifemr la nature d(i tf'rraht'de^ 
envirotla' de Màeiiricki. C^ obsef »af 
teur sentit' qtrs Ses devanciers ^vaietit 
donné 'sot ce '(Jb'it aiailt eu'l'occasion 
d'examiner l<irig-leinps;'et son iravaili 
dit M. BoïV'de Saftit-Vincem,' ne lài|i 
serait rien Sy^sireri ii, n'y ajéiit poîilt 
'Dégtigé'dés'pariicu!ariWsimn6rtflnife«>; 
l'Buteur'l'eut Ait BccbWpagner'd'àilè. 
catteet dé E§ures eiplic^iic'es. 

Voyage aa Kentuekey et' sur tet 

-iemiï iuGrfnrfs^e; otc: PnrMït**. 
j-vwl. in-B; avec une carié gé*l 

' graphique. ÇhejÈSuUi^r,' éditeur 'f 
rueBeaujoIaV, V', 7.etGif'niaîn 
MaiJiîoi. 4ïr'-" . .! 

Histoife complèle des voyages éf 
'• découvertes en Afrique , ^f'jiui^ (e4 
siieUs les plus reculée jûsqu.'^ qot 
jours, aecqnpagnfe d'uw Pr^îl) 
géographique tttr te ooiflitttnt et 
ks iUs qui Vtruiirorment;'di'n6îb' 
ces siir Vétat physique,' Mt'r'at et 
politique des divers peuples, qui 
l'haitUnt, et d'un tail^au dt.i'kis~ 
loire naturelle ; par le docteue 
heyden et M.HaghMurray.'Fea- 
duit de l'anglais et avgmeoié de 



loules les d4eouffrtet faites jtw 
5u'4 ce jpwr.' tât J4- A- C. 4é S. 
du H- de 'P, yV.ec qn atlas in-4. 
compose de la carte ^éDéralc de 
l'Afrique et de six aulrei cartM; 
Tome quatrièmÈ. in-Ç. Arlhu» 
Çertraiiâ. Prîi de té volume, des 
trois précédeosftilelVIasjSo fr> 
Noua avons neaanci ta 18091 la 
traduction cpii avait (WTu boite^po- 
j^e d'un ïaiieau hitloriaua des di- 
comerles et élabtUaeméns aalu U nord 
et dttfu l'ouett dt l'jt/rioae , publia 
pr la Socijif sn^lsMa d AfriqMe. Ca 
fab^eay ^'arrélait nécBS>alr«ai*nt an 
^mpi .où il avait ité itreMi On y avait 
tie|)Ieaient 4(0^61 dans la tiadociioDi 
)ui extrait à» yoft^e de HornelnaD 
dan s, le, *■«»&», et qatlqueS renseigar 



triai 



1 Borne 



dn 



tpai>i^pr 4'antret pafties'de 

itme- C,'ef| ^e^te grande bcana^pe 
Lejilen qt Murraïf ont remplie 
' -'-' ' -"tude ppur toutes 



GolèMa et da lilon'oa.'tliiii'dfepi 
leinpi, combien de- Tel^tiobi 

i'Afri. 

MM.' , . , ., 
ait ère e' 
iéi parties de l'Aïriqt 
rite (felenrODïwge Mt d'avoir dotitii 
-une faisfoite trèsdilalllée des Jécon- 
|vf nés et lie» éiehlissemeiii dés mcims 
et piticuJiiifmeDt 4ç) Anbes' It t'bst 
de r^rriqiw, à, la cdla. occideiitale, 
(iàm lliitéfieur. Ceiié Jj'iswire n'^ta'it 
qti'uoB es.qilisse siiiBulîerbment' tron- 
qiife d'ans )è tsh\eU cl &smi ïoêi- 

3bé, qui h'Aaira'àît'Mnij'JccOitipignê 
'»oai iwtart»,' a *n [«^e' 'auppftâ a bte, 
tpKïfTre danssc(D ail^t roDVTag>'d0iii 
BODiafÇM «isnn^ l'annonça â de)ix 
repriwif, -,■ r"- 

Voyage trti A fminie tten Per3e,fmt 
dans len années l8o5 et l8o6/Pàr 

. ■ VCA m^S^.lâ'ufe rC, ç"HeVâIîê vSé 
la I,i?eiqn ii'^oiif)ei)rtinaM''e de» 
reijuflts en servies ex^raordi- 
BSÎre> l'un des sécrétai res-)BlFr> 
prèles du Roipaur Hs langue» 
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Classe III. ÈconoJuiff pofittque^Reîigion. ,::)^a 



orientales « professeur de turc 
prit la biiiliqtibi^ue i^b 0oi , 
CoPTMpoBdant de Ftnslilutï'oyBl 



J'ëlicier. Nepveu. 
Nau« reTieadrom lur cet ouiro^*. 

ÉCONOMIK POLITIQUE. 

Etsai sur ta eoàftituiim pratiqu» 
du Parlement d'Angleterre. Par 
M. Amédrfe N*»». i vol. ùi-8. 
To«r'M<!lto»-Uolin.'&fo iot.— 
8fr. 

£b; rEtprUde la/itumtsu/rançwe. 
l^r f . G. Bonnàin , ^tudiaot eu 
droit. ] Tol. iu-ii. Vtiuillier. 
1 fr. 8a c. 

RELIGION. 

Mainte fiiile, en talin et enfiançaif , 
avec des notes , des préfaces et 
des dissertations. ï5 vol. in-8. et 
un atlu composé de Ze caries. 
Tume» XVin etXIX. Chw MA- 
qit*g"onfiU. Prix dechaque voI( 

r^tcotinieit 'raducii'on /raaçait$, 
v/ea des Notes et des Considéra- 
tions sur U'paier. 1 vuL iii-iu. 
Treuttel et IVUrti. Paris . Stras- 
bourg et Londres. Même Maiioa 
de commerce. 

Le I.îvre de loè, nc/uvellemeiU t'ra- 
iifit d'aprii.le fcjrJe ori^'iftul non 



ponotui et les aiuiiennff je^nioiu ^ 
'-' %ùtÛmiRiintfaftii^%tiiiy<rtà^et 

■ «Vie un CâniméniàTHHmpfini^ à 
pari: Far J. L. Brt'iîeij'proïesspur 
det langues orientiàciii et 'de 
Pinferptèlatiiîn Je» liyr.en (aj^ 

' dans l'j^cadeioie . cW frfiv?^[i*- 
■' if Vol. grand in,-8, Firm/» I}idot 

et fi-enUel et W'iirlî S^ur papier 

vflin, lo fr. 

C«lie nouvella tradiictioa , fui» par 
Im asvBDt >i verai dam l'éiudD des 
langues orienToles , est précédéo d'un» 
- -(MTÎjflUrrtdB Oft" il fair dej lecherche» 
très-curieuiea «t rjsoui |jlu»eiiTB ques- 
ijoni très-iDiéreianntet lur le livre de 

■ Jfb: tD'f^i.rià^cacion. 
Job Bit-il un persoiinoge hiitoiifiue? 

Ce poëme B-i-ilé[éiai|JTOvi]ô?L'a>OD9- 
nom eo ongind? A ')liat]fi époque a-t-il 
{té composé ? — Du dialecte dnna le- 

fuel il p ifi éçriju, r-r Oh)Bcu«n aoaUa 
liypoiLtse qui oç .utribue !« jiqtufo- 
(ilion k un !:^achvi(e. ~ pi^ef-Uon 
contre l'aniiquiti de Vouirage. — Hy- 
potbém contra «on an|iquité. — Do 
quelques auirea auiquell on a stintuâ 
.(■ coin|ko«i>iW'-^ W w«wtfepilon. 
. ;fi>1i^ii]ue ds ion ordoiimiK«. '^e s«a 
ixi^rit;. TT-.VEliùu et it (n idiacoun. 
— Du prologiia et de l'^iiodeiMuit- 
ils bj)[oriuuei ? :— Sont-il> dw mtitis 
;a^feur et uu même aièc'a^quolepooitu:? 
T ^'ïpoiliè*H il^ M. Jii£lfU«m( -obiiC' 
fion foutre celte byt>u{|iÈgit, -i- Ue la 
^Ouioiié <Iu livre Je joli. .— Loiimo- 
. fi/[ça df* Naçharitei- — .Ue riplégtiii 

Dffc(ri/M dtla vifi, ou la nomtlfe 
Jérusalem, d'aprislti tommÙA- 
■demens iu déealogue. Far Eipmit- 
nutl Swedenborg, serviteur de 
piolre-SrigiicurJ. Ç.,HailiiîlL- (Ju 
iatlp siif l'idilioi' .d'Am^lurdaifii 
, (li;. <aû3- I'-t/- !'■ A'ft**..du.Vt;r- 
. BdiUeaj el pulilitf par Ufi Aiui ^e 
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CÛS8È IV. Béaux-'Jirts. 



la vifrîU. Broch. in-S. i &. ao e 
Paris. TreuUtl et Wilrlt. S(na- 
bourg et Londres. Même Uaitoa 
it commerce. 

• %e Xor&h, traduit de IVabe* et 

pr^céd^ de VAhrigi de ia pie de 
de Mahomet. Far Savaiy. a tdI. 
ÎB-S. Chez les Marehandt .de 
Nouveautit. 



Cett me féi«]»e(riaa biia avec 
WHii de cet.OUTTagBqai apuiten i;83. 

Lmireal, ou lu PrîsoaaieTa : oa- 
' vrage qui a. obtenu la mention 
hQuor^le dans le concoura oo- 
TCrt aux écriU qui ôSHraieal ^ux 
priioBnîera la lecture la plni 
utile. Far VI, Aehàrd- lames, i 
voL in- 1 a .BiUdame Huiard. a tr. 



QUATRIÈME CLASSE. 



BEAUX-ARTS. 

jtnnaUt du iUiuA, etc. FarCF. 
ÎMndbn. ( Voyei pour le dévelop- 
pement du titre, l'adresse et le 
prix, le précédent cahier de ce 
Journal. J 
M. LaDdon ayait prBmis de publier, 

par ibtme de gapplément à aon pre- 

de leconda rollection des Annalej-du 
Uulée, toualei morceaux capiteux, en 

Ïsinrtire coroma en tculpiure , dont le 
[ueée s'eDrichirBit, e( de consacrer un 

' Tolume de cetle seconde suite euipro- 
duciion«de lareiiaissaDce de Tint doht 

~ ils été faicmeuiion en iBiSet une ex- 
position particulière : il avait auaai ab- 
noDc^ qu'il ferait graver la magniSque 
galerie de la Malmaison, les euliqni- 
l£s de lu villa Borgbàse , etc. De mut 
cela, il ne nous donne au'aD recueil 
extrêmement incompleC des produc- 
tions âe) icoUs primitiiei d'Italie, dis- 
posées sans bui et sans ordre ei entra- 
mSIées de tableaux de tomes les écoles 

- ancienne* et moderae*, k la En du- 
quel il a plàti six suj*t9 de genre gra- 



" vit et oiabrj* t l'êau' força , lorsqoe 
tout le reste du volume est au simple 
Irait. Malgré les circonstances impré- 
vue) qui ont occasionné la dispersion 
d^ U>slerte,de JB Malnaisou,- (ee- 
jourd'bui réuais en grande , partie 1 
Saint. Pélersbourg ), et la restitution de 
tant de cbefs d'oeuvre en peinture et 
en sculpture, fruits de ces conquêtes. 



volumes la magnifique collection dss 
enliques de la Viila £oTgbèse que la 
France doit à la munificence de Louii 
XVIII, collection aussi nombreuw 
. que bien clioisie , et dans laquelle il 
est. des chefs-d'œuvre qui ne le cèdent 
puint en beauté A ce que rantiqnilé s 
proiluïi de plus parfait: le Gladiateur 

Noua lémoignoDs ici nos regreu 
dans l'espérance qu'ils seront pris en 
coosidérution , et que H. Laadon sa 
persuaders qu'il n'aura aiieînt 1e bnt 
qu'il c'est proposa, que lorsque son 
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Classe IÏI. Beaùoc-^Arts. Poésies, 



Tel qu'il esl, aon recueil est le plus 
Com|ileL de tous ce-aï qui ont ^lé pu- 

loua les autres ) , elle seul qui pulwe 
donner ane idée du Mus^e deFramo 
liai» tau» les temps. Espérons doac 
qu'un monument si digac de pauer ï 
la postérité , n#restera pas imparfait, 

Galerie des Pefnlres Célèbres , arec 
déà Remarques sur le genre de 
. chaque maître. Par C- Le Carpea- 
lier, peintre, professeur.de l'A* 
-caclémie des aris, de deisînet de 
peinture de Rouen; a vol. in-8. 
'■\Trtuttelel TfSrtz. lafr. 

Cette galerie n'offre de ressemblance 
avec les autres ouvrages liu laioio 
genre que par son litre: i;eile-ci estvé- 
titableaient une galerie où l'on s'est 
iboinj occiipé de la vie d"s jieintres, 

Ji<e de tracer leur véritHl>'e caractère-, 
uirs genres différeiis , la manii^re d'o- 
pérer de chaque ina'lre : cet ouvrage ' 
isique sera de la plas 



l'acquisiiion des iablèaui j au cnojen 
des nombreuses et judicieuses obser- 
lalioDS qu'il renferme. 

Fables ehoiiîes de Lafontaine, çt- 
néei àe deitius lithographies. ?ar 
•■ MM. Carie fernel, Horace Ker- 
net et HippoVyte Lecpmte. s-]'. et 
aB'. livraisons- CheîEngcimanti, 
rue de Louis-le-Grind. Prix de 
- chaque livraison., 8 fr. 

Les dessins .sont dignes de la répu- 
tation des trois artistes, et la litho- 
grapbio semble «"êire encore ' perfee- 
tionnée dans cet ouvriîge: le telle est 
imprimé avec le plus grand soin. 

FOËSI£S. 
Le dernier des Césars, ou la Châle 
de l'Empire romain, d'Orient. Par 



(juBlité) tes plut propres 1 tamplii d^ 
gnement.ces deux postes si imporian» 
tout i'Ia-foii M si divers; le tuÎTrons. 
nous aux i^ssembléei nationales où l'ei. 
■ time publique l'a porté k piusienrs re- 

Prises , i^ s'y montrera cbnstamAent 
un des orateurs les plus distingués , 

' }*un des plus zélés patriotes. C'est avec 
nne agréable surprise, quenot» le 
voyons en ce moment , par la pubtî- 

'caiîon du poëme que nous annonçons, 
GgurGr parmi les poêles les pluï esti- 
mables de nos jours. Le sujet dé CB 
poëme est le plus faeureux que Us Fjs* 
les du genre bumaïn pussent offrir. Cb 
n'Est pas , comme dans l'Iliade, la coa- 
lition de quelques |ielits princes conlro 
iine ville de f Âiie mineure, sujet d'une 
faible Importance, et que lepoeieaété 

' forcé de subordonner au développe» 
ment des nccès de colère de l'un de* 
chefs grers Ce n'est pQÎnl, comme dans 

' l'Enéidgj l'invasion d'un petit pavs dans 
l'antique Ausonie, qui prépare Kunion 
delà fille du chefdel entreprise avec le 
faible souverain d'un petit état. Ce 
n'esl point eniin, comme dans la Jé- 
rnsalera délivrée, la conquête d'un 
monuiDGhtirès reiperiable sans doute, 
mais conquête qui n'a opéré aucuns 
révolution permanente dans les desli- 
bées des peuples de l'Europe et de l'A- 
sis. Ici , c'est le débordement dans la 



l'une religion étrangères; c'est la priss 
lu dernier rempart que la i^apitale du 
:olos|at empire rcmaja d'Orient op- 
depuis quelque letnpi à. ces li- 

ices conquérans ; c'est la charte irré- 

lédiabledecete 



po! 



t pSru déroger en au 
la mngnitlcence du sujet. 
Le merveilleux est d'ui 
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ÇtiisE IV. PpêsvS; 



^uelqnt forte oblige dani la poème jpi- 
qa«; pour t'employer, M. de Vaa- 
blanc De pouiatt puiter ni dut* la mj- 
thologie, ressort trop vaé, [*)mdana 
la magie ob il aurait courn la dùncs 
trop hasnrdeuM de Iniier avec le l'asw: ' 
il à donc 6\i obligi de créer un nou- 
Toau genre de merveilleux. 

Uqe jeujie et belle vjerge deicendaçt 
des rois des Partbei que léa viriuiiv- 
dçs du lorl out Jbrcé de ib réfugier k 
Bysaure , a résolu de s'uwr au diqn 
des chtéiiens par des vibui tçleoi^j* : 
BU iDd.ineni ou. elle «a con^omoier son 
{Uvii^cs , Sandialla que ogus feront 
' .coooaîife plus bas , péuùlrç à^M P/' 
tauce, enlève Theodoraietc est lenoip 
dé la jeuae vierge que le poète désigne 
au^ti fiéq^teniHiem par qeliu 4^ VAr^^- 
clde, au sort de la^uelie upaade^ 
orade a déclaré iju'éuit atcacbé cel^i 
ds l'empire. Aprt» avoir esiujé et Fait 
cssuver 4 sa captive de grands d^^igeifa 
mir )a mpr et fui des rocbert, il pai- 
tieat i la iramporter dans le camp dçs 
Uiisuimaas qu| , sous le commafide- 
meifi de Mapamec l\ leur ciupareur, 
assiégeaient Bjsance. Jtla^qiaetecSaq- 
dialla toni épris d'une violente PBf- 
«ioa poifï Tbeadpra ; mais chei Saif- 
dialla I et'e est plus tendre et plut cog- 
Iflnufr, et -Theod9iT^ i)'/ est pas lout-f- 
fait iniensible. Àqcun Irein n'arrête 
l'amour forcepé de I^abomet: l«poi(e 
fait contracter avec beaucoup d'artdf* 
eeniimens si divers. Au mpmeut > où 
pour ti)Ljugupr Tifeodota , Mahoiqet 
.est prêt à se porter ""^ dernières liif- 
leaprs et qun, pour s'j Jérober, Tbe<> 
dora va se Uontirr la mort, elle est en- 
levée ^i| âf\. L'oracle qui sttacbait à 
ton sort celui de Bjsance, ne taidma 
pas à s'4cco[|ip''r- 



O Voltaire 

vei lieux cmpiui 



l'a fait usage du mef- 
té de la mjlhalogie 
une extrême résefve et d'une 
qui tt'cit pat toujours beu- 



L^ caracijra det prîocîpam pn> 
lonnagetqui Egarent da ni le poëme', 
»onI tracés avec la pIi»grBode>ignei!t-: 
l'un des i^tus brtllshs est cdtii de San- 
dialla. Ce jeufle béroa , (ils du céUbte 
Sçanderberg, a éié enlevé k tes parent 
~ dans SB première jenoefse : élevé dans 
leur religion , il s'est coi^cilié lenr res- 
pect par ses qualités éminentet : c'«M 
celui qui se uistinguc le plut aa tij^ 
de Bjtance ; il a le ïouHIaDt courage 
d'AcliiUe , l'iinp^ueuse ardeur de Rf- 
naud : quelque brillant que «oit son 
caracirre, il n'éclipse jamais ceW de 
l'empereur g^ec Gjnstantin PalMo- 
eue. Toujours actif, loujourà rigi- 
laat, on vOK k toute beara ce piÎDi» 
foitifiani let pot»* de la TiUe «aù^éa 
où combattant juiquea %ix la* br^^, 
défendant jusqri'au dernier soupir la 
malheureuse Bjtance contre les féro- 
ces Musulmans qui y avaient pénéité 
de toutes paru. Parle puissant exem- 
ple d'une valeur héroïque , il eacoura- 
Sêlet tcJdata lîmidet i par ta «âge prp- 
ei>ce , il coatient ceux qui a extio^ 
raient témérairement et sans Irnit. Ûo 
gfand nombre de seigneurs , du sang 
le plus iOuttre de la France , oiu aban- 
donné leurf fi^ert poiir aller se i*^ 
fermer duns Bysei^ce , et il) y souiien- 
tiennent avec éclat rbonneûc def ar- 
mes françaiset. 

Dans la composition de ion poêne, 
U. de Vaubhinc a risqué [Jusieurt bar- 
d>'sset qui U plupart lODl b^urfutes:- 
une teule i^'éta-ît pent-éire pat admissi- 
ble ; c'est celte qui lui fait pertonniGer 
1.1 _/^i(/esie 'qui n'est qu'un £<re moral 
ou plutôt ta privation pretqne toiait 
det qualités nui peuvent rendra recom- 
mandablesj lamotleste peut ^s inani> 
; des signet eflécieqraprQprefl 

C'est ainfi que B 
meut peinte dans ce fameux vEr^ ■ tp^ 
pïre.étenil ses bra«, ferme l'ucii cti'en- 
dort.i La Feibleascau contraire ne peut 
en quebqiie soile qu'être entrevue par 
l'apitiLiiB de celui qui ea mf ait^ot. 
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Classe IV. Pod^si'es. Théâtre. J^liquUds. a85 



parler du tiy^e ., 
gjajrB|emaat a oa l'iuergie et de I» 
" Le pr<aii»r cbaat ut celui 



"r"C 



il ï «■ 



rigueur i l'iDSpûation qui Mt le ca- 
racièie diiiinciif du poéio n'avait en- 
core (oui-à-ratt aaiii U. de Vanblanc. 
Dana Us auirM cbanu.tattyb a. piea< 
q^e IQU^frs l'eapics de «na^ificence 
que comporiait la sujet. Heuréus ceux 
auiqueli oji peut appliquer , comme à 
H, 4aV>ùbla[ic,lari<meuse devise c»r. 
ikeiimfà. Nous rpgretlôn] qiieMornia 
walérielbilo notre joUrWal(*) ne noua 
parmafie pa* da tianicrire |»Iuiieuta 
laorccaui pria au baurd qui juilifie- 
laient poire opinion iiir le mltn'e d'un 
pocpie qui doil pldçer son auteur «u 
rang dee poèta» les plui iliïlioeuii de 
iiDi iouia. lira aani doute . dsni cac 

tTétra ud peb ^abor^. L'heurcuje Fa- 
cllilé qui se fait remarquer dans la vet- 
•ificatioa île toniea les parités du poïat e, 
et qui est l'un dei caruciÈrei lei plus 
prowancés du taleal de ton auteur, ne 
nous permet pas de cvoitè que ne tra- 
vail puisse lui paraître (ténible : ca 
sera au contraire pour lui uadilaise- 
oieot agréable de aes conceptions 
politiques. 

Poésies de M. le comte Analôféée 
Mon^esgufou: lEois recueils in- 1 a. 
Eymery et Pelaunay. ■ l'rii de 
chaque Volume, ■ fr. So C. 

Roit^rfq, 4fnier roj des Gçf^; 
. poëip^ traduit de 1 anglais de 
Robert Sauthey, écuyvr, poète 



(*\ Cè journal , comme o(i peut If 
voir , ipiprimé en çaractcres j[;i9-fii| 
ejc'paft^gé, fc cl^aqua page, en deux 

drina, aéraient n£cessniremei>t coupés 
lis r la inoi{i£, ce qui tes^ déRgureraip 
eirangCfnent 



laurésl. P/icM,le,chcYali«'^*. 
1 Toi, în-8J Delaiinay. 6'fr. 
SToHi Mviendrona snr cet «UTta j» 

■théâtre. 

Œuar«s dniDiaii^Bj de Goëlfttf' 
tpaduihs Sel''all'emand,pTéi:éàéei 

j d'tjn^ Wotrce biographique et Ul- 

-Wrà)Vit.'3''vpï."lii-6- Bokél. .'. 

Saphù, tragi^die i|e Trani CpU; 
farzar ,' ir^dpite de i'alIçioqftA 
par iQBdmve L'î- Brach. Ui - {t. ■ 
Barla. a lJr.^i-3 ht 5o c. 

4KTIQU1T^S. 
Uémoiret et Bisstrtafiont sur tes 
anlîquités nationales et itrangi- 
ref , publiés par là iociétf! roj-ai* 
des antiquaires de France. Tume 
Iroisiémf' în-S. J. Smith et au 
' Bureau de l'^lmanach du Com- 
Vieroe, rne J. 3. Rousseau, n*. so. 
Prix de ce tome, 6 fr. Prix des 
trois volumes ijui se vendent se; 
paiimeoi, ai fr. 
Ces jnjmoiras, ces dissertations J 
font suite aux mémoires que l'Acadi- 
inie celtique a publiés de 1807 k 181 a, 
qui se vendent aux mêmes adresses. 

TfQut.avona annonci le premier v»- 
lum» de eet Quvrdge dans le dixième 
cabier de noire journai de t'ann£e )6:io, 
et dans le oniidtne nous avons donnj 
l'aperçu i^es qifUi^res qiii ï étaiçnt 
traitas; noua aliona suivre la mécna 
marche pour le iroitiinie voliunej h 
l'égard dK iome second iious n'avons 
pas' pu l''aiinoiicer , parce qu'il 
ne' nous a pps ité envoyé. Voici tes 
tnjêts qui forn.eni lu matière du tioi- 
B>ctne>*Dluniê. 

ProcJs-Terbal de le séance de b So- 
ciété tenue la a juillet i8ao. — Dis* 
cours du ministre de finiérieur et du 
président de la Société. — Kappert sur 
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CiAfiSE V. Mélanges. 



Vu iravaax de h Socifij. — tîotice 
liitlorique sur !a lié «t le* outragea 3e 
U.. CbeumBion. — Notice hùieTÎqua 
tur H. Grivaud de lu Vincelle — Mé- 
moire tur un petit moaumeot de bronu 
trouvé It FerenBi* dan* la Mygie. — 
jUcbercfau hiitoriqueg mf l'Ajaioa et 
■es monumeni. — Korice» inr Partlia- 
iay et U Gatine du Poitou , et sur 
Saim-ïé dam lei Hutnes-PyTÎnèea. — 
Rsppgrt SUT un ourtags de M. Groul, 
iur l'origine des Gaules- — Deicrip- 
lian d'une grotte anllque '—Mémoire 
*ur- la véritable pontion Hu privatiu 
portu! de Piolémée. — Notice sur le» 
uuiges et le langage des habiiaus du 
Haut-Pool, faubourg de Saim-Omer. 
— Notice abrégée du journal d'un 
loyagcarcbéolofflque et géologique, fait 
en iS'io, dans les Alpes de la Savoie 
et dans les d^part^meus méridiontiux 
de la France. — Notice historique sur 
l'ancienne Uniïersité de Grenoble. — 
CbanioD Damande contenant la des- 
cription de* occupations des jardiniers 
des faubourgs du Haut-PonI et de Ly- 
sel , dépentlans de la ville de Saint- 
Omar. — Notice lut les tombeauxan- 



tiqua» déconverts en iSia êi i8i5, ta 
le territoire de Veielite, département 
de la Meartlie. — Mémoires ear.le 

village de* Alhieta-Ie-Boi , situé à «ept 
Heucs nord-oiKSE de Paris. 

Mémoirtt tur difertci antiquité$ 
du département de la Drdme et 
tur ks difféniu peapks qtU Tha- 
titaient avant la conquête des 
Romains : suivis de plusieurt Dis- 
sertations curieuses sur la numis- 
matique, et sur les preuves que 
Bôaaparle est U.premier^i ait 
passéU mont Saint-Bernard a»eo 
une armée. Ouvrage posthume de 
M- l'abbé Chalitu. i vol- in -4. 
Valence. Chez Mare ^ur^fe; se 
trouve chcE TreuUel et ff^Urlx. 
6fr.— 8 fr. , 

Le titre seul de ces mémoiras eicite 
la curiosité , et elle noua a pam devoir 
£tre satisfaite luriouilespoiiiisaDnon. 
ces; 'mais ta Biitltitude des détail] 
répandus dlns ces mémairea, nepo* 
metpa* d'eo<doiuieiranal]'aB. 



CINQUIÈME CLASSE. 



MÉLANGES. ■ 

OEuvres compliles de M . Neeler. 
Tomes 6, 7, B, 9 el 10. iu-B. 
Paris. Che»' Tr^uttel.ei vrorts, 
Strasbourg et Londres. ■ Màna 
Maison de commerce. Prix de cBa- 

. que volume, 7 fr. 



e 6e. 






l'ouïrage intitulé; De l'a. 

lion defl finances , unlalile.iii des évé- 

neuieos qui .ont eu liuu lors du SL'Coud 



ministère Je M. Neclter. — ^ Le 7e.; 
le troisième ministère de H. Necker. 
■— Le 8e.', l'ouTTage intitulé :■ Du pea- 

voir ex4ç^iif dans les grands états- — 
Le ge. , les deui preoiiires parties d'un 
isutre ouvrage qui a pour titre : Da 's 
révolution française. ~ L19 iee.> Is 
troisième et quatrième parties de- cet 

Il est trùs-Bgréable de tronver réa- 
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tant aue le poaPoir exécutif dans Ut 

gi-aadte'tdit «i ceUii de la révoJunoa 
francaite : ï. l'égard dsa morceaux qui 



miaiilère de M. Necker , leur réunion 
»[ d'auuni plui prjcisuia igu'i)* oe M 
iraureat ailleuts qusdiiiéoiiaiïeimi» 

ŒtuTM comptiUs de madame de 
Staël. Tomes i&, i€ el 17. in-8. 
Chei Treuttel ei ff^Urtt ; mimet 
adresses que ci-dessus^ Prix de 
chaque volume , 6 fr. 
La premier de cet Iroii voluines con- 
tient DiJ annéei d'exil , Fiagmeia 
d'un ouvrage Inédit composé dans les 
anaées 1810 i i8i5, el préréUé d'une 
préface de l'é^lileur ( M. le burun de 
Staël ] qui donne l'btstorlijue decei pré* 
cieui hagiaeat. 

Le ieoad TsnFeime les ouvrage; siii- 
TBD»; jigar dans U dàsen , scène Ijri- 
quecom|iosée on i8o(). — Céneyiéva 

prnie^cornpoié en^i8o8. — La Suna- 



cooiposJiia fin-de 1810 — LoSignora 
Fanlaslici, proverbe d^a ma lique, com- 
posé en 1818. — Le Mannequin, pro- 
verbe dramatique en deui acte', com- 
poié en lilii. — Sapho, drame en 






: en prose , compoie e 



Mm blé le t ouTragei miïaos : Du . 
ractire-de M. Necker et de sa -Acf 
vie. — Jane Gruy, tragédie en ci 



- Lioge de M. Gaibert.- 



Préface pour Us lettre: 
et pensées att prince de Ligne- — tir- 
ades de madame de Scaéi, inséréi 
dans ia Biographie imi^eneile, miaei 



s85 



IT, VI et IX, — Préfaeepaur la tra-, 
duclion d'un onvrag- de M. de ff'il- 
ber/oree , sur la traite des nègres. — ' 
Réponte él un article de journal. — Da 
l'esprit des traductions. — Bpttre au 
malheur ,. ou Adèle et Edouard. — 
Tradactiott du soanet de Mintoni sur 
la mon de Jetia Christ. — TtadHUion 
du sonnet de Filicacia sur l'Italie. — ■ 
Henri et Emma, ballade imitée de 
Prior- — Intitûtioa d'une élégie de 
Boifilts SUT les eaux de Bristol. — /.a 
Bayadère et li Dieu de l'Inde. — Le 
Pécheur, irïduit da'méme. — /..A 
FAe de ta I^icto^. ou le Retour dee 



De celle émiméralion il résulte que 
madame de Staël s'est eisnjéedani de* 
genres extrêmement variés , trugédiej, 
comédies, drames, proverbes même ; 
di scnss ions poli tiqnel et littéraires, di$' 
cours flcadâmiqtiel, nrtirlej debiogra- 
pbie; traduction* de m orceaui distin- 
gués, en prose et en vers, de poètes ec 
litiéraTeurs distingués. A de* produc- 
tions si diverses, elle ■ toufourt im- 
primé plus ou molus te caraciére de 






aur la cour et les mœurs de la Itussis 
où elle avait cbercbé un asile, mai* 
parceiju'elloya j.Ius développé, qu'on, 
ne l'avait jamais fait dans iiucuu ou- 
vrage, le urOCtèra haineux et opinii- 
iremeni viadîcatif de Bonaparte : on y 
voit en etTei ce ' despote irrité du re- 
fus de iu^dame de Staël dn s'attaobci 
à srin gouverne me ut, l'expulser d'a- 
bord de Paris, pui« dé (ouïes les piir- 
lies de la France , la poursuivre méiua 
■ chei l'étranger, et l.i réduire mâme ^u- 
poiatiiu délibérer, 91, pour t< 
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à dei i»eTaèciuiol>* qui l'avaSuii suivie 
jusques dsni les 'partiet Irs ^lus s«p* 
leulrionalei de l'Europe , elle aeieii- 

iugieix'u paa en Amérique. ' 



l'ouv 









testi incomplet , ce regret rappelle un 
■enlimeiitpruldouloiireui, celui qu'ex* 
cite uDÎTËrselleineiit la perte presque 
irréparable de son illustre anteur que 
b mort nous a ravi lor^'elle était en- 
core dan* la (brce de tôQ talent. Si quel> 
que cboae peut noua contoter d'un maU 
beurai aflligeaDtpouTUlitiéTatuTe.dBni 
toiitèa ses brancbet , c'e«t le toiiTTeli- 
gieiiz que M. le ha-ioa de Staèl aon Gla 
C plis de KDtTeillir la totalité desesou- 
-vrea , en tes enricbitsaut d'uneeicel-r 
lente noiire sur madame de Slad et de 

partie» da ces ceuvrei également in»- 
inictif» et iniéressuna. 

Œuvres compliUt de madame de 
■ Sonza, revue s, corrigées, augmen- 
tées , imprimées sous les yeux de 
Fauleur, el ornée» de gravures. 
Tome premier, in-8. — Adèle de 
Sénanges, — Charlei et Marie. 
6fr. 



rappelle avec quel si 



isPai 



«alise a 



s Rico- 



, de Genlia , de Siaêt et Cott 
ihais sas OEnvrei étaient disséoiiuéaG et 
n'oFTraient paa un eDaémble qui put 
faire ji'ger de l'étendue île son talent ; 
c'est donc UB véritable service rendu à 
la littérature que de les avoir réunies 
itxns une nouvelle édition très-soignée 
et inspectée m^me pur leur aiiteur. 

'LettriidiversesrecueilUesenSui^e. 
Far le comte Fédor Golowkin,, 
accompagnées de uotes et d'é- 



Onai 



Ftabaui , de Hauipoul et de Sont.i , a 
parcouru ta carrière du genre des ro- 



claircisiettieos. i vol. îii-8- Ge- 
nève et Paris. Pascheud. 6 (r. 
Nous te* ïendrops sur oat ouvrapi. 
Voltaire en un volume. Par J. B. 
Gouritt. Edition iiialôguée. i vol. 
in'\^. Au. Sureau dei Tailettet 
ttrûverselles etchei Baudouin/ri' 
r«. 3 ir. 

Getre édition dialognée poifrrB non- 
«eulement suffire à une murdiude de 
lecteurs , mais 1m acquéreuti àet <re- 
*res complètes terronl en elle la table 
raisonnée d'une collection immense ï 
laquelle il n'est pas toujours facile de 
recourir sans guide. La source des ei- 
tdtious est partout indiquée, et les len- 
vois , quoique se rapportant particuliè- 
rement h une édition qui sert de type, 
peuvent conduire i toutes celles qui oac 
été publiées soui les difTérens foTuiAls- 
Voici ta disposition de l'ouvrage: il 
est divisé en six livres : Livre 1er. Be- 
ligion. Ile. Philosophie, politique. Ille. J 
Pbiloaopbie, légisUiion. tVe. Philo- 
sophie, morale. Ve. Histoire. Yle. 
Littérature. 

OEuvrei de Napoléon Btmapark. 
Tomes ler., aeTet 3e- ÏD'B.Paiie- 
Icoucke. Prix de chaque volumei 

ÉTUDE DES LANGUES- 
Dictionnaire des proverbes /ra»' 
çais. 1 vol. in - 8. Treuttel et 
fViiHz. S ff.i sur papier vélin, 
lo fr. 

Le papier ordinaire est déjà épui.'é : 
il reste seulement un petit nombre 
d'exemplaires sur pajMer vélin". 
Supplément au Dictionnaire ehi' 
nois.latin du Pire Basile deGlé- 
noma , etc. { Voye* pour le e^é- 
veloppemeot du Ulrî et les adres- 
, septième cahier 'de cejour- 



nal 1 



'■) 
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Ca suppliment offi* l'eiamsn criii- 
tû|o« At l'éiliiion du Dictionnaire chU 
noUilii père BaiilBiteGIrinoini, publié 
paV M. dfL Guiiiei , par Jutet Kbp- 
roih; c'flii la pratniire liTraiion, la 
uconde livraifoa devait panitire au 
mois d'aoAt iSao , maia elle n'a pai 
encoTs pBTu. 

On c 

pat MKcptibla [l'aaaljie. 

JOURNAUX. 
Joumid ies Savaiu, Caliîert d'aoflt 

et de leptembre te»i. 
. tel nriicles' )e« p)ii* rema'tjiiBblei 
da cei' deux CAhiéniMint: Eaiai «ur 
fhoinaiB ds Pope, traduit en Françaii 
parJaCi^iGS Delille, et traduction du 
mêmB ouTrBge en yeit françaii par 
M. de Fnntaites, ) article de M. Ray- 
ttouard.) — Histoire des Français, 
par J. C. L. tHimoTide de SUmanili , 
(arliclo da M. Daunoii.) — Lei Oi- 
•ïaux et les Fleuri , alUgoriei morales 
SAzseJin el Mocadtsii, avec une 
traduction et lies notes, par M. Go- 
rin, ( , prticlB de M, Ckesy. ^-Trnhé 
da la peintura de Cennino CtnnCni , 
publia avec des notes , par le cbevaiier 
Joseph Tomhroni, (artidede M.Qua- 
treiiUre de Quincy. ) — Histoire de la 
via et des ouvrages da J. de Ln/on- 
laine, par M. iTalheruier , (article ds 
H. Baoïil-Rocheite. ) 

ANNONCES. 

jinalomie de l'homme, ou Descrip- 
tion rt figures lirhograpliUe} de toute» 
les parties da corps humain , par MM. 
Séclard et Jules Cloquci. M. C. 
de Laileyrie , éditeur. 

Cal ouvrage sera romposé da sjo 
planches et de i îo feuille* de tyia >u 
nlua.graDd iii-fotio, papier J«u* vé- 
lin , pour las figuras : il paraîtra régn- 
lièreiDeut chaque laois , par livraison 
desix planches et trois feuilles déroute. 
L'éiliteur voulant faciliiar «m élûvei 
en mâilaciiie l'at^umiiou de cet ou- 
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vraga . n'a porté èbnque livrabon ipt'k 
9 fr. Oa fournira, à raison de 1 3 fr. la 
livraison, des eie m p la ires dont les gra- 
vures et le texte aaruot tirés sur tréa- 
beau papier vélin , d'après les deman- 
des qui en MTont faitaai les souscrip- 
teurs ne doiveui payer qu'an recevant 
les livraisons. On souscrit rua du Bac, 
n°. 58, à la Lithographie d« M. C. ds 
Latuyrie , tt cbft MM. Treiatal et 
M'ùnm Paris, Stmaboorg et Londrea. 
Avant d'en ira prendre en litfaograptila 
rex'écDiton d'un ouvrage dontlec plan* 
cbes doivent renfermer des prépars- 
llodk en'atomiqiies i|ui demandent k' 
être rendues aicc autant da vérité qna 
de délicatesse-, on t'est assuré, avec 
deui habilet arriites, MM. Hainceln 
' ain^ et FeilUte, que les gravures au- 
ront Fout la degré de perfection qu'on 
peut désirer : on observe que cas deuji 
nrtistos se sont spécialement adonnés k 
l'étude de l'unaiomie : aussi leurs des- 
tins sont.jlt remarquables pat la vérité, 
par la précision, In forme et la nature 



présentation d'objets aussi délicats et 
qui demandent à ïtre déterminés arec 
une scrupuleuse rigueur, la vérité dis- 
paraît souB le crayon du plus babils 
artiste , lorsqu'il n est pas cl irigé par U 
connaissance exacte de l'objet qu'jldoit 

ces, les uaa d'après les Imeilleurai 
planchas originales que l'édileur pos- 
séda déji ; les autres seront eiéciitéi 
tout la direction ds MM. Èiclar et 
Cho/juct, toujours d'après nature. Quel- 
ques nlanches seront à demi coloriées, 
afin as faciliter l'intelligence de certai- 
itat parties, telles que les ariùras, tet« 

Histoire civile et polUiijiie de la na- 
tion espagnole , depuis tes temps tes 
"plus reculée jusqu'à nos /cura, écrite 
d'abord en espagnol ot dédiée au consria 
souverain dascortèt, par un descendant 
. de Pelage: iriduction française faite par 
l'auteur et dédiée aux cour.-igeux dé- 
fenseuis da la liberté des nutiouti 
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On souscrit chci l'AoIeur, rue de 

Eicbelieu , n=. nS , et chei TreuUel et 

/ Wurts. Parit, StrLiibaurg et Lonilres. 

La ïoujcripiioo eil égatemept ou- 

• verte pour l'ouvrage original ei pour la 

traduction aagl.iise laite par l'auteur : 

l'ouvrage enlier formera 8 vol. grand 

iii-8°. Prix dam chaque langue , 48 fr. 



DOQ- souscripteurs paieroot à r 

j4ntiijiiilès de la NàbU , ou Monw 

mens inédits des bords du Pi il , situés 

' entre la première et la seconde Ciaa- 






ittiS, 



touscnt pour cet ouvrage ijai paraît 
par livraiipas cliel V Auteur , rue Hi- 
cber, n".?, el cbeï Tr^uttcln IP'ùrt:. 
Le pris de souscripiion pour chaque 
livraison , y compris l'explication et le 
texte est de i3 Tr. eu papier 5a , Tor- 
mat Jésus ouvert , le luëme que celui 
de ta Description de rtgypie ,et de 
36 fr. sur papier vélin. Il pHrsïl de cet 
ouvrage la ire. et la zme livraisons. 
M. Gau, dans un long et péiilleui 



yage , s'est proposé de 
« le» auteur» du gr ' 
Commission d-'Egypi 



du grand ouvrage de la 



été de compléter, parl'ex- 
ploiiatiofi de la Nubie , celte belle en- 
treprise, »iricheen rësullata pour l'his- 
toire et les ans. C'est au-deli> <Ie la 
premiéie cataracte, après avoir ob. 
eerré, étudie 'ef dessine une granile 

Sirtie des monumeus de la Haute et 
asse-Egj'pfe , et t'£tre familiarisé da- 
^yantage avec le raractère de 1^'archi- 



tecture éi 



ffio", 



jquil 



e l'ei 



mbie 



des richesses qu'il allait découvrir, il 
crut nécessaire de remonter le Ni! et 
,de parcourir ses bords jusqu'à la se- 
con<le cataracte : c'est en descendant 
ceQeniequ'il a dessiné et mesuré vingt 
«I un monumpns du plus haut inlérét. 
On trouvera dans sa collection l'origine 






de Tarrhiteciure dé ce» célèbres couT 
trées et les progrès de cet art que Na- 
bian ou Ëibiopiea, parut s'être perfec- 
tionné cfaez les Egyptiens jusqu'an 
plus haut degré dans la villa de Tb&- 
bes. C'est ainsi qu'il nous montre les 
temples les plus «loignés et probuble- 
blement les plus anciens , creusés en 

' ■'''"'".'i ?'« S 

1 de la pre- 
mière cataracte lout-ï fait construit) 
dans la plaine comme ceux d'Egj'pte, 
Outra les élévations, les coupes ei les 
plans, chaque monument e;t accompa- 
gné de» détail» nécessairsa aux recher> 
chea des savans et i l'étude des artistes. 
M. Gau a égulemcnt recueilli , dessiné 
et colorié avec te plu» grand soin 

Quantité de bas-reliefs qui répandent 
e nouvelles lumières sur l'histoire des 
peuples qui habiieoi la Nubie et qui 

et pour nous donner en même temps 
une idée du pays qu'il a parcouru et 

leur élat actuçl , il a joint des vues pil< j 
toresques les plus intéressantes ï »a ' 
belle collection qui se trouve complé- 
tée par plus de cent inscriptions grec- 
ques, copiées avec la plu» scrupuleuse 
eiarftitude. Les dessins da. M. Gau, 
fruits d'un (rivait àlrenlif et' assidu, 
ei:écuiés avec un sentiment de vérité 

les suffrages des premier» ariistes en 
France, en Italie et en Allemagne. 
L'ouvrage sera composé de lîo plan- 
dont. huit ou dix colo- 



bres artistes , et sera publié en douze 
Ktraisons in'4'. de quatre à sif plan- 
ches accompagnées dé vignettes et de 
l'explication des gravures. ,t«s monn- 
inens seront sur la même échelle que 
ceux du grand ouvrage de la Commis- 
é'ion d'£g}pte. Le tout sors terminé 
dans l'eapace de deux ans. Le texte de 
Poifvraee en alleroJhd et en /rançaïs , 
se dans les 



ânti'quilés, 1 



a qu'à la fin. 



DEL'iilPRUlERlEDEP'HAUTEL, Rue delà Harpe, n". 
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LITTÉRATURE DE FRANCE. 



DIXIÈME CAHIER , i8ai. 
Trix pour douze cahiers, i5 fî-ancs. 



Les doubles prix , séparés par un tirel — , eetés aux articles 
mnnoncés dans ce journal, désignent le prix pour Paris , et celui ' 
fraae de port par la poste, jusqu'aux frontiires d« la France Cet 
prix doivent nécessairement augmenter dam L'étranger , vu tes frait 
uilérieuri, en raison de la distance des lieux. 



PREMIÈRE CLASSE. 

HISTOIBE NATUBELtE. des environs de Paru. t5e. Hyri^.' 

Hisloiredes Mammifères, Kvecdet 'oa. iu-S', Crem. 

figures ominalea deuiuées d'à- r^i.,-. j «■ 

pràs des animaux viv«ns, publirfe ^Z' ,f ", Î"V f"* "*'"" 

et Frédéric ct.<r.-M.lecom(e ^^.^^ A" ■"; ^""'^' «■ 

de Lasuyrie, éditeur, aye- livrai- 7,?^°^^^' i^''*'"c "' ^""'■ 

son in-foUo. .vcc .ix planche,. lirir 'p" «"/' "''""'^ 

Ghe. vmuur, rue du Bac, «'. f„^,i?'">;^'"|^'- i""*' < 9&- 

Pari», Strasbourg et Londres. !*■ »»*m''I d^fiw dsnjfwre Jimi. 

PririSfr. «•".'«■it! .".T,ribL„„oir...Ura.. 

canca* Ttncre blanc; L«caracara. 40. 
WstoîrenaturetiedesLépidoptires, ^a pbme de. Alpes. -; , .^ 
ou Papillons de France, diurnes Considérations sur l%ifoirettàlu- 
Jouraal ^éaéraldê iaUtlératurtdtFranee,iSai. N°. 10. g: 
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relie àtt poùsoat , sur ta pèche et 
>ur Ut làu qui la régisttat. Far 
M. DraUt , cheralier de l'ordre 
royal de la légîoa d'honneur, 
coaierraLeur det eaux et foréU 
dv i9<>. «vroadinemeut. i v«i. 
ia^8.. Toalawa. I>e/iidoiiiv:F^ri>. 
madaoïeifuioni. aTr. — a fr.Soc. 

BOTAHIQDE. 

Herhur général4e PAmaUur, cop« 
teaant ta deseriplioit, Chistoire , 
lei propriétés et ta culture des vé- 
gétaux utiles et agriahUi, Par 
Mordant 'D*e Lauaay , conlinué 
par U. LoystUur_de Longehamp. 
Avee-der fignm pehnn d'apréa 
SktVK.pw tL P. ^CMS ,' peintre 
(l'Eiî«tftire a«(treU*i 66*. Ihrrai' 
MWt 9veG figunft* cohniêtt. Ai^ 
ioti Cbaque UmiwB ^ 9> frl 

tes R oses. Par /. P. Redouté: le 
fEZIë par Cfi'Ant. fhary. aa*. 
livraûon in-rolio, arec six plan- 
ches «a loriées. Chez VAuliar, 
me de Seine, n". 6, et chez 
TreutUl el WUtIx. A Paris , 
SUHlioH^etLcnidba. Prie Soir. 

La même, formaTgr. îu-^. 35- fr, 
.PHTSIQtlE. 

Traité éUm*ntaire de-fhysiqiu. Par 
H. L'abbé Uwtf. ( Voyft ponr re 
4évieto|)|innetilda(4lre^ l'adresse 
et le pi>S , le haïtiiétoie cahier dé 
ce JTouRitl. ) 

■Àrt Uiê . dw u x Ume et ^eniier. 

Xh t^Heçtiicifi foivanigtfe. •— Du 
maenétUme. Des prinnipe* gënérauF 
Jo Ta rtiforie du magnéiitme. fJe h 
l<H ^oo.fuivpnt liM actions •niBp^i- 



■isoD de la dÎManca lïes sitrac- 
répulsioal magnéliques. Dek 
commnnicatioii do nugnétisme. Un 
luiignéliini» du globe toTTciire. Du 
magaériirae det nines de fer. Oetdif- 
réreniei hjpotliiMs imaiinées par k< 
phi'iicieas «ar la cana ilii nunjtitiaa 
qireler» \6 glûibe terreilTe. Oei expi- 
riences tieciro- magnétiques. 

De la lumière. De la nature m de 
h [iropagnrioD de le lumière. De la ré- 
' flexion et da la rjlraction de la la- 
miùre. Da la lunùjre ilicompoi^, ou 
des ccn t e n Te. De la vision naiorellc. 
De la vision aidb par l'art. 

AIUTCnoS. FBTSIOLOGTÉ. 
HËDECIKE. CHIfiDBGIE. 

Addition & ranalantie générale de 
Fratiçoû - Xavier Bichat , pour 
snvir'ie complément auxéditions 
en quatre volumes. Par A. Bé- 
elard, professeur d'analomîe et 
de p&Tsîologie k la Faeuti^ de j 
vedeetne de Pans, t toi. m-S. 
Brosson et Coudé, 5 fr. ^ c. 

CoWM to^pUt'de physiologie. Ov- 
vrage posthume de Grimaud , 
coattiller-a^eeùi f»rdtaairedu 
Roi . proresscur en médecine de 
l'Onivenil^deMonl^elKer.a v«L 
i»-B. Méquignoa^U^rn*. ti- tr. 

Noia rdviendroai sur cet odvrage. 

De la Phyiiotngie d» sjrsthne ner- 
veux et particUlUremxat du eer- 
reau. R'CotureHeà sttf îtts maladies 
nerveufts ta général, et en par- 
titmUer sur te siège , la nature et 
k trailemeat de l'hyslérie. deVhy 
poeondrie , de l'épilepsie et de 
i'asthmeeomrulsi/.ParW.Georgfi, 
doËi^br en médecine de la Fa- 



nign^Pdi-vGoOgle 



Cx-issE I. "Médecine. Chirurgie. 



391 



nllé de Farii. 3 vol. mi-S. Bail- 
Uèn. la fr. 

FhylogTaphie médicale, firâée de 
figures coloriées de grandeur Da- 
turelle oîi l'oa expose l'Hùtoirt 
des poisottt tiret darignevigitul, 
et les moyens de remédier à leuri 
■ effits délétères , avec des Observa- 
lioris sur les propriétés et les usa^ 
ges des plantes héroïques. Par Jo- 
seph Roques , docteur ea méde* 
cîne, chevalier de 1b légion d'hon- 
neur. Cinq livraisons în>4. Chet 
VAitteur, rue de Louvois,n*. 6', 
el Nioole, Prix de chaque livrai- 
son, 8 fr. sur papier ordinùrc; 
petit în— folio , papier vélia sa- 
line , 3o tr. 

Cours complet des maladies des 
yeux: hygiène oculaire. Par F- 
Delarue, (du Puy-de-Dôme), 
docteur en médecine de la F)i- 
cullé de Paris, profi-sieur dé mé* 
dccine et de chirurgie aculairqs. 
I vol. in-8. Ches l'Auteur, rife 
de l'Arbre- Sec, n". 33, et Mé- 
quigaon-Marvis. 

Mémoire sur le vomissement consi' 
' déré dans l'état sain et dans tes 

maladies cancéreuses de l'eiltf- 

mac. Par H. Piédesguel. Broch. 

in-8. Méquignon-Marvis. 1 fr. 

35 c." 

Nouveau Recueil d'ohserfatîOTis sur 
les maiadies des femmes. Par i.1. 
jiuïaguier. 1". cahier in-8. Chei 
VAuleisr, rue Montmarlre , n*. 
1 a I , et Gaioa. 

Association intelltcittellt: Méthode 
progressive d'associalion , ou de 



l'Art ^étudier et i'énstigner 
dans toutes les sciences etparti- 
euiiirement en médecine : suivi 
d'une clinique générale interpré- 
tative des p\^énomines morbideFet 
spécialement des maladies des cou- 
ckes. Par L. V. F. Amard, doc- 
teur en médecine. 3 vol, in-8. 
Méquigrton pire et Gabon. iS fr. 

Coniidéralionssurteshemitsah^' 
minatei et sur de nouveaux moyens 
de s^opposeràf onanisme. Par Jàl. 
lade-hahoude, docteur en chi- 
rurgie de la Faculté de ulédecilie 
de Paris, chirurgien-herniaire de 
la cour du prince de Waldeck , 
brévelé du Roi. Cbei l'Auteur, 
rar de Richelieu, n*. 46, et De- 
taunay. i". et 'a*, parties, a vol* 
ÎD-S. lafr.' 

Manuel des Phara})«:iens et desDro- 
guisfes , oii Traité des' idraéllref 
distincti/s des altérations et so- 
phistications des àiédicamens sim- 

., pies el composés , traduit en fran- 
çais sur la dernière édilioa de 
l'ouvrage allemand de C. H. 
Emerbayer, et approprié à U 
nouvelle pharmacie. Par 3. B. 
Kapeler, médecin en'chefdertià- 
pilalSjidt-Ànioinçel J- B- Ca- 
vtnton., pharmacien , membre 
titulaire del'Aèadémîcrojalede 
médecine, étc.'a vol. ln-6. De- 
Uunaf. Il fc. 

Manuel des plantes médicinales, oa 
Description, usage etcultnredei 
végétatix indigènes e'nployés en 
iiiédecine; çpnljenaol 1,^ manière 
. de les recuçJUinsjde.ieS »écher 
et de lei ea^«i;Kei:j.la'descrip' 
lion despaHies quel'on en trouve 
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im% le eomniwceî Ici prëpara- 
twM^u'oD leur &U lubir ti )« 
dotes auzqpellei ooUiadmini*- 
tre; leuri propririUa réelle* ou 
■uppeiéeif le lempa de leur flo- 
zaisoDi de leljr récolte rt les 
lieux où îli Groîueat mlurelle- 
mcnt , les •ubslitutions jju'on 
peut en faire et celles qu'on peut 
ériter ou craindre ; enfin les 
«yaiplAmea et le traitcneal de* 
empoisouDeinciis par ceux qui 
•oui Téaéneui. Par A. Gauthier, 
docteur en médecine de la Fa- 
culté de Paris. 1 vol. in-i3 de 
1140 pages, avec 6giire du mou- 
lin à fÛiriquer la farine degraine 
de lin et d'orge mondé. Paris , 
Auiot,vnTeutUUtlViirti.Slraf 
boorg et Londres, Mime* MtU- 
tons 4e eemmcrMt 10 fr,'— la {t. 
60 c 

Avec c« manuel t lMp«riDiiBe* qui 
Font te commerce iles plnnira médici- 
nalei appreadront 4 IctblencODDallre 
dam loiK les jiaii , i(iiui que la ma- 
nière de tichei et de conierTer cbai[ue 
•ipiœ ; l'avaniaga au'offra itc t ouvra- 
g«, c'eit la deicrîption de* plantas ai- 
rhra aiea leifigureaqui caracririiant 
' la bonnaou mauvaiie UesiicnlioR; les 
jnédecins J irouveronl lei cirmiière» 
botanique! donc il* auront peidj la 
aouseair; lei parmacians et Jei Jro- 
§aiiIM , le* prapnrn lions dont cbaqne 
planta aat wscepiibje et tell» qui lonc 
«nnsacrées par la Codtx Ou remar- 
que fliwora dan) ce manuel une indica- 
tion priciia des effet* et delà mimière 
d'agir (U* plantas, aiiuique de* m^b- 
die* dans lesquelles cet efibit sout lïlu- 
lairst OH daugereui. Ainsi ro munuel 
tie lara jiBl moin* utile aux peraonina 
({ni pTaiiqnent la médecine, qu k cel- 
le* qui, par on motif de bientaiiaocc 
j. ! . 4 — ,| employer ou con- 



seiller l'usage des plames: le rnsnoel 
coniiant donc auicur^, aux dame* 
de cbariij j il enttfgne à ne plua croira 
■ul proiiriité* merreilleiue* et imsfi- 
naires (ter plinte* dont le* anciens li- 
vres sont rem[i)it;il tubilîtuc t ce* 

plus exacte* et surtfrat plu* en rapport 
■ver let progrès de la midecioe el de 
lu cbiniie, relatirenient i la culture 
des }ilHntei médicinales. Non* ne 
connHiMàni aucun ouir<i|te où l'on 
puisse tronver. h cet égard , des ren- 
aeigoemen* autJt complets et aiusi 
raartf. L'ordre alpliabiSilque adopti 
par le manuel le rend de l'uiaga le 
plu* comuMMle au fucititaDi lesreclwr- 

MATHÉMATtQUES. 

Traité dtgiométrU defcripliveoom- 
prenanl let appliealioat de eelte 
giomUrie aux omhrei, i la pert- 
•peotive et à la tiéréolamie, avec 
toixante et lept planches ïn-4 et ' 
ûinq in-folio. Par M. Haeh^ttè, 
ancicii professeur de l'école polj- 
techtiique, prorcsseurdegcomé- 
trie descriptive a l'Acudémie des 
sciences, membre du conseil 
d'agriciilHire^prèsS- Exe. le mi- 
nistre de rinK-riiur, de la société 
royale el ccn'rale d'agriculitire* 
et de la société philimiuliqne. 1 
vol in-4. Corliy, Guillaume et 
compagnie, ïS iV. 
Cal important ouïrajd Bit le fruit 
de vingt ann/ei de travail ï l'école po- 
Ijrterhnitjiie , où l'iiuieur a prolessé , 
coujointemeut avec te célèiire Mottije 

T» géométrie de>i:riptivli et l'aiL-iIfte 
appliquée A reita géuméirie. A r.iviin- 
lage d'étia tecumlé .dans ceKs célàbie 
école piiT des i-ol 1m b<i râleurs du prr- 
m'iw ' mérite, Tauleur raienait celui 
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A'txn, par )•» devOiM ddHpLica.aa 
ralalion biibilucll*iiaG<lesélâvm,(toiit 
l'émulatioD Rmèiuii, rbaqiia iiiiiij« , 
^9 perrcctiuiiBeniesa ilana rsaMiKiiB- , 



•oini Jet (iroléiseuM de L'icof» pol' 
lachuiqne. L« rsctwil plut ' 






buera à pro|wgBr uim (lôdriiie récoûda 
Aam ua «pplication» , 

L'ouvrage eil ditii£ ta lieux livrw. 
Lo preoiieremljTaMela géoméi rie pure: 
le ascoad reolieime Im application!. 



La valeur àe foire ââ teUipse da 
volume 4u eyltnire oittqueet du 
eône ohlijue tron^é(tn taal que 
la base de ces volunin ttt une 
elliiiie , démonlrée par In prin- 
«ip» de la géométrie éléiBen> 
Uiré. Ffar George fVtier, doc- 
teur en médecine, médeciu à 
Buuxwiller, ( dépariemcol du 
Bu-Rhin), membre de plu- 
■leun Sociél^i MTsnlea. In - il. 
Strasbourg. Imprimerie àt Dam' 
bach. 1 fr. 



DEUXIÈME CLASSE. 



ËicpNOUIE RUbALE Et DOHES. 
tlQOE. 

Retiherehes sur Us eonsommalions 
de tout genre de la ville de Paris 
en i8i 7, comparées à ce qu'elle! 
^taienten ijB^.VarîA.Beaoûloa 
de Châleauneuf. irt. efame. par- 
ties. in-S. ClicE VAuieur, rue- 
d'Enrer-Saint-Mickel, a*. 3o,el 
JdarliiteL . - 1- 

2'raité mir Id saldîioades oîandcs, 
et ditbeurrtenîrlatde, et manière 
de fumer le tceuf à Hambourg , 
Iraduil du danois, de Chrisliao 
Martfilt. Par F. C. Brunn-Neer- 
gaari, genlithonimede lactiam- 
bre du roi de Dannemarck, mfrm- 
Ijre de di»erses Sociêiés savaic 
les. Broclt. in-S. Chei \' Auteur, 
ruedes Petili-Augiislins.n' afi, 
et madame Uuiurd. i St. 



Cst ouvrage t«A><saea tnrispariieh 

/ere.MTtù.— Del'engraitsemeniilef 
TMux. De rengraïUBmeiiI des braiirs. 
Des foire*. De la, boucherie. Du t«n- 
Deau. Du dépèreDient. De ta sa toison. 
Ue k m^iniére d edçRÎtser fa viande, 
De la pruits et do l'embarïtlage déti- 
iiliif- Pes ^uues du bustif. Do beuini 

lie. panUi De rengraisseaimt de* 
porcs De la salabon de) porcs. 

.///«../lartitb' Dsiamédiada de Tu* 
raur le boeiif à Humbourg. 

In s ( rue 1 101» pour les bergers et 
pour les propriitairet de trou- 
peaux, avec itaulres ouvrages sur 
les moulons et sur les laiaet. Par 
Daubenton, publié par ordre du 
gouvernement, arec des noies, 
par J. B. Huxard, de Pinstilnl 
de France, etc. Cinquième édi- 
tion augmenlét». i vollîn-8 avec 
a] planches. Madame {fuiord.. 
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Article premier. 

Les angmentalEoni ituéiéek dans 
cette cinqiitême éciiiion pa raine nr'coii- 
ii*icr, i". driDi un tliscotin tur la vit 
el les puvrBg»-ds Danbeiiion . par M. 
le romte ds Lucépide. a*. Daaa ua 
TSpport fait à U pommiation il''agiiculr 
ture et 'dea arri , aux edminlstiaieur* 
dès (tlitrinli. 3''. Dam un eilraitdu 
prorÈa-rérbal (ie lu aésilce de ia coii;- 
vEDliènnatiODHle, dit ler. oivoieanS, 
(ai (Ucembia i^(}4 ) 4°' Dailt une 
notice biitQri<)i>e <<'■ idiriooa et dei 
traiIuGtioDi de VliUtrucliçn fur in 
Bergtrs et dei auirei ouvrage* deDaii- 
bcDlon *ur lei moutoua et aur lei lai- 
ne*, |iar J, fi Hui«rd. 5°. Dan* un 
a(erlïiaeiDent ds l'auteur, C'/TTans ii'n '' 
' extrait des rrgisirea de l'Académie' 
royale des «cirocea. y". Dan) un ex- 
trait de) regliùiea'de la ibciiA niifale . 

Dtiu im deniiSme nticle noutcton- 
Beiouf Va\ftfqu dw nuiâtei iraiite 
dans I'ou»"g«- 

Pratique simplljîée du fardinûge , 
à l'usage dts personnes qui culli' 
t/ent eîtei-TTiémes un petit aoijiaiTie , 
coDleDapt uà potager, unep£pî- 
nière, un vrrger ^ qn-e»pslicr, 
des Berrei) UDe orahgeriff et un 
parlerrej suivi de l'emploi èa 
jardinier, ou travaux à {biredaibs 
un jardin pendatit l'année. Var 
M- Louis DuÈois, iséiiibr'e île' 
plusieurs Atadém les tia<i(irialé& el 
éirangéres. l'un des Collabura- 
leurs du Coùra complet d'agrl- 
cure. Brocb. in-8. Chez/ei Alar- 
ehandi de Nouveautés. 3 fr. So c. 
~3fr. '■ 

reniées aurfcïgri^M; ParM-Sla- 
nijlas Bràunier. fircch. in • t). 
Madame HuMrd. 



ARTS UÉGANIQVES ET'lMDirâ' 
TBtELS. 

Observations sur lafahriaalion des 
dentelles de colon. Brocha in - S. 
"Boucher. . . 

ColUetiou de maehinei, instrument 
usUruiles, Mtnstruetxont , appa- 
reiU,etc. employés dans' l'éeono- 
mie rurale , tïoineifi^e et indus- 
trielle , d'Bpiii les dessins faits 
dans dii/erses parties de CEurope. 
Par le comte de Lasteyrie. Tome 
H . gc. livraison avec plact^tes, A 
l'établisse mçpl du comte deLas- 
ieyrié , rue du Bac tt". 58. 
in.4. i fr. 

VArl de filer Ueôton.Va.TV. Van- 
thier, filatetir: ouvrage dans le- 
quel oit expose tout ce qui est 
relatif à Cet art'. l' vpl. io-B.'Ûu- 
dwi. 3 (r. 

Essai sur fart affaire te vïn. Ex- 
trait du Cours d'agriculture par 
le baron Rougier de la Bergerie^ 
I vol. iD-8. .^udol. 

Élalaetiielde l' indus trirfranfaife, 
àb Coup^d'ait sur P exposition dé 
set produits dans les salle* dii 
J-ouvre en.iBj^. Pa^,^ Jouy^ 
membre de J'JnslUu't. h\^ui\aer, 

De Cimporlance dont Paris est àla 
France, et lesoin que toa doit 
prendre de sa conservation : mé- 
moire inédit du maréchal de Vau- 
han, faisant partie d'un ouvra'ce 
manuscrit de cet homme célè- 
bre > intitulé : Oisivetés; prt^cédé 
de l'éloge du maréchal de Fau- 
ban. TaFM.dtFonlenellet-Sroih. 
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in-6 , avec postoaU fi( dmx plttti- 
chn liiognphîéM. Clin' Tnutul- 
et ffiiWï. Sfrafboiirg et Lon- 
dres , même Maison, s rr. So C 

TucCffue dt la eavaUne. Far M> le 
comte dt Bitmark t sMtvlei de 

4 



-cavalerie, tradùiï'tfe Ivfeiijaod 
■uriB deuxièbe' ééî^m. Far M. 
SakauenhuTg, chef (l'cscii^r^q sus; 
cIiBSieun de la marine, a vol. 
in^a. »veç i.^ pUpQlie». VmU et 
Siraibvvrg. l^nrouU, 



TROISIÈME CLASSE. 



GËOGBAPHiE. STATISTIQUE. . 

Nouvelle Giagr^fiùf ilimt^Uùrt r 
accoaifkagnée d'ua jiite« de >8' 
eartê* m'iief&i], étrilet tl eoi»- 
riéet. Pari. B- foifion, inj^hitu^- 
géographe. t vol. In-8. et allas 
ta-4. 4w(rrf, )3fr.,raJlIaa»eMU 
iqfr. 

Carie électorale de la France, ïnHî' 
qeanlla «!rcoR3cri[>tii>n des at^ 
toadîitemcM éleclortux de <4ia* 
qiieddparleinentid^préslaloidu 
ifi mai i6i'3i aiosî <tue les chefs- 
lieux de pré&ctur^* dessous-, 
'préGectujr«a et des cantims, W 
voMteada posée, et une partie des. 
routes roybteaet daparfeMeota- 
ks-i avec ua tsbIeÉà dwhant en 
lieues de 3,ooo tdises, st par la 
roule ta plus courte la distance 
exacte des cherà Iieu;c de cantons 
k upe des priîeelitns fît, tout^ 
pc^fecluics dajis aha^eashcHi- 
dissement ilmtoiral, la supeiti» 
cic de chaqve dépari emèni «t sli' 
population , la série et le nom- 
bre de ses députés : àffsfiée par 



X.1 
-R. I 

■aéH 

M^. .. 

S. £>c. le minîsrrç de l'ipiérreôr a 
biMi Voalu ncriiiMir« nub te traraîrda 
oMMcwO' fut lêtiùé dtiïiseitrureaiiS, 
M t'a honorée et Mm Mith-age'ei^ lous- 
orinwpouriiDcaitaiu noiàibtvd'cxein- 

Céographie élémentaire de la Ffam-' 
S*. Pas L. B, Lieifia,»imtS^ de 
VUiùversité. i vol, in-& bvm 4 
tBPtH. Ejgran. 4 fr. ' ' 

HcMriplMn de rS^^-pAt •« flle' 
ouEil di* ^snvmtkm» et ilu'rt-a 

HgjpW pendant: Cei;piiiKin de 
V armée française, S'^coi^'t^e Hi- 
tjop , dédiép, au Roi paif, Ç. L. K 
.Vancypiwkei ^i. ,%v,.,.^.y loç., 
ii«,j kae, i3e.( >4o.* xSfr. , 
-iflei,- 1761, »4e. et ïge, Ittftti" 
' -iOtw în-fbl. I^hctiJucleel TritùS 
»( et Tf^rti. Prix dfe cHaquë 
lîvuisoo de cloq plfoclies. 1 o f^^ 
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ChASiklll. Biiiaire. 



Non* «Mb* Hnewé In ijMtM'pm- 
vûèm |iwr*iM>i)i' diw»-l« .«pumciAne 
cahier de potrajoiAiul tSii.ul» cin- 
quième et liiiùme dani lecinquièms 
eahi.Br de ce journal. " T; 

VA/rifu^tOuHlsioireâé^mtrur), 
Uiaget et eoktarAes-des Aft'icàtns. 
Par H. ?.Lyoti,iTaA\iiiieVaa- 
glaU par Edouard Gaullier. 3 vpl. 
ÎU-iS.'jyejii'eu. "" 

HISTOIRE., . 
Ijes Faite» universelt, etc. Far M. 
Buret de Longekampt. Première 
livraison, gi;|DiLin-foli4^ otrtppg. 
-{ X"/^* P"""" le..d;Éveloppcpieqt 
du titre, l'adreue çt le.prtK ;lc 
précèdent catiiff, de ççJoumal^J 
Ce(te li^taiton.KalëTma inM i^tto- 
ductioQ et 1a cpauppiv^nMatida 'Itid- 

Dans IVti^aJuclion qni a tOMal 
l'ilenjue que coippotuic Ir tableam 
qu'vl ITAce IWqur d«i. IiUorfetiiea, 
recherche! qu'j] a faires, dei lOioiBUt-' 
dut tju il t'eM doDu^ pour une com-' 
position li nuis, l'auteur te résume 
•iniî, \ .':■;. 1,1 ■.. ■ 

'■ Cll»ita!a,»emhlé grande étinHio- 
■a tapu l'jdéà da- réunir usai u» teai 

■ poiMde Tueiafiei JetDaAoudala 
■ « terre; de raeonier avec iinpattiaHté 

« ItkiTcaucpiîpt leiindéutfTM, leur» 

• jun}u>,,leurorigitteà;p|^ierslw lé- 
« nébret ^ui l'envaioppenc^ de.&an- 
« chir le» liitites imposée» irop lonH- 
■ :einp* i la ïciËiica 'Wtorique j Se 

■ ' mbutrer toiia l4» 'peuftie* »'ava«çïrtt 

■ grtldue)tataei»'den£cleM'm^)e'«ei» 
« cette perfpciil^ilîié k ,]ai^wtUt von» 
s taudoiu louJBfjr», et qiia ngui «tre- 

■ Toyer|,»sa* ce»se apnt lelçintaîn, 
a plut Qalieu»a e^ plui biillaiiite. I)o 

* niié[nblereaCD,da'nauaii:iilvu]ume 

• 'cinqhUioîna uuivènellet , et 'iiiio 



« d'QBtrà^eaxiiigintiiz', n'ont jwnaia. 

■ ^F^piéy^téf 6-l9-foi« a\i leotaur d£- 

■ couTssé lOuveal par dea recherchei 

■ pcoitileâ et presque toujouri iafruc-. 
(' tûeilïes i de aônl: ces reclieiches que 
. }'ai Voultr lui épargner: je Psi dit , 
n ptè» de irenle années de ma vie ont 
( été consacrées à conoeioir, k exé- 

"de cet ouvrage, i le 
iplétér, en un mot à le rendre le 

■ moins imparfait possible. Mai» ces 
'■ iopa |lrdvmi, c'^i veille» a»sid|M» , 

» malgré le lèle'qua j'y ai apporté, 
a malgré les nombreux secours que 

■ m'out fourni» las écrivain» con- 
fl iiihii'par iaol ,■ ne m'ont flit Wnlir 

■ oue davantage .combien les force* 

■ dW Mat h«miDe étaient pen de 
d cboie TeUHvemeiit à l'étendua de 

■ Htm estrepiiatl. Je mWUnewi^donc 
• hçijr.çuss »i, quoique lestè^oin-de 

nui» , du .^oins 



■ peujilet entre eux. • 

La pdrtie de Iknivm^ que.r:aut(iwr 
poWiev.oifre. »", Jp,pioinior.,ipblfla(i 
■énéral indiquent. I«S peuples Bljesna- 
lions (lui ont »uccBtjiïement occopé 
cbiicune' de» colonnes de» quaiinie- 
deux tableaux^ ' particulier», «o,' te 
deùxiéme'tabteae généra lindiqHaat la 
divltion actnelte drâ cinq pairie» de J^ 
tenai >..Leta)iai£BieiablaaiféDJ*d 
itK(iqu4i)t.J,'4r4t(> JHçse»sif dM|j)<n«»> 
ties des iQrinf^es. u ,)a,fara||tiion de* 
états dan» cbucune des colon ne»,, p.jnsi 

3ue le» éfoque» te» 'plus tuf mqrabtes 
a l'histoire de chaque nation. 4*. 
Su?ie du iroisièma tableau général.' S». 
Ageda.BiBfemB'Ou temps an iérieilr*BU 
cinquanlièEne siiiJeieefaMlUre'viiJgB»- 
re. 6°. Aga d'Adamou lemps iniermé- 
diairet d|) cinquantièine ait treotlùme 
siMe avant l'ère vulgnire. 7°. !A^ 
d'Uraaua n liiele de Sémiramii.ou. 
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tempi iatermédlaiwa du tmDtièiirt tu 
«ingiièrne «iùcle avatal Vit* vulgaire. 
S°. SUcl« (la SoJiiTlw et d'Abrabntn ,- 
vingdime a*aat J'ère vulgiica. g". SU- 
cla da Jupiter at de Jacob, dii-neu- 
viime avaot l'ire Tulanita. io".Si^la 
de Sésosiris ou d'Api), etdsJoiepb, 
dix huilirma «Taol lira Ytilgaire. il*. 
Siirte d'AgcDor, roi da SuloD, dii- 
aeptièate evàul l'ère Vulgaire. iio.Sit-. 
de de MofK et de Cécrops , teinïme 
avant Icra vulguire. iSi.Siicle deUao 
cbua et .da Cerit,' cjuîaiiinie. avant 
l'ire Wgflite. i4*< Siàcla d'Hercule, 
qtutoreUine avant l'ùie vnIgHire> i5°. 
oitcle de filam , treiiitoe avani l'cra 
vulgaire. i6°. SiicJe deSalomoD, od« 
liène avant l'cra vulgaiw. 

Histoirede laVerte depuis lei tempi 
■ Ut -plus reaUtés jusqu'à t'ipOi[ue 
; oûtûèUe^ (iiÎTie à'obiérvaiioiu sur 
ta Tetigion , U goaverntmenl, fc» 
' mœurs et les usages des haiitans 
de cette cuntr^e , trudttit île run- 
gUÛ de sir John Malcolm , an- 
cien ministre 4u gouvernement 
de ritide à la.cour de Perse. Bu- 
vrage ofné d'une carte générale 
de la fersf', du portrait du prince 
régnantct de six planches- 4 vol.' 
în-S. Fillet aini. aS fr. sur pa- 
pier vélîn, 5o fr. 

Diaertatiot^ sur le passage dit 
Rkâne tt des Alpes par Arcaibal, 
l'an aia avànfnolre érR, Par le 
comfe de F..- d'U.— Troisième 
édition ornée d'une t^arle, aui- 
■vie de nouvelles observaiions 
sur les deux dernières campagne* 
de Louii XIV, et d'une Disaer- 
latioo sur le mariage du célèbre 
Holière. i vol. in-8. ChezTreut 
tel et FyUrtz. 3 fr. 



portante pour que ceuï qui eo Avaient 
éiéieiiiiaoiat n'eneuaient patiram- 
mis les dôiails k la poitériié. On cou- 
niill lel noms de cinq auleurt rontein- 
poraint qiïl avuicut pris ce loin avant 
PoUhe, Tite-Live, Corafliu* Népua 
el l'iogue Pompée. Une foule de mo- 
derne! l'aidant de ces anciens docu- 
meDai'se. mot ocr.u|>éi da cetév£ne- 
nieot niimorabloL L'auteur de la di»- 
«eTiaiiun .cpie nom annonçoas a toi- 
gnejDsomeDt recueilli cesdivers témbi- 

5 nages qui , goiit ta tavaote plame sont 
avenus des fanaux qui l'ont éclairé 
dans 'a position et In sobitiondenom-' 
bra de 'cueillons relalivti k In marrfae 
d'Aniiïûil : m toici l'énumératioti : 
' Pfein'irre question : Où .^niiiLat a-t- 
i1 |»ssé le Rhône ? Seronila question : 
Quel est be Ddia ou celle Ile qu'Anoi- 
bîtl a TeneOntrée «pris le passage dii 
Bliône! — Queliempsii mil Annibal 
pour arrivera l'ije du illiiîne? gnelle 
est lïle déH-ite p.ir Polvbo et Tlte- 
Live. — Quel peuple babiiail l'Ile do 
Pelta du RbdneT l'roisl; me question : 
Où Annibal a-l il passé les Àlpe*. — 
Des iDESiirss ilinérHiies du Puljbe. — 
Marcbe d'Anoiliul depuis le paiSagQ du 
Ilbône jusiju'au. mont âéleucus; du. 
moût Séleucus à Briunçoa, défini* . 
Bri^uçou juiqu'k Turin. 

Il nous a semblé que l'auteur avait 
porté duDS la solution de ces diverse* 
questions lont-à la-Coii si ioiéreisanie* 
et ai ardues louie la lumière (^ il jiidi. 
possible d'j luire pénctrer. A cette dis-, 
sertation, l'uuieur a réuni plusieurs 
[ qui j> sont lout-â-faitétran- 
is qui tous ont leur intéric 






l'jrt de vériGer 



les dates, a". Une ei 
moires de Saint Simon. 5°. Autre cor- 
rection non moins importante pour 
Louis XIV, par Voltaire. 4". Sur la 
mariage de Molière , et sur l'esprit de 
Hainiond de UoBimaison , comte de 



L'espédiiioud'Anùlbilétaiitropim- Atrégé tU Fhittoire uaiverstUe a 
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Cx.is^ m. Sîstoire, 



•elrnne et moibrrM, à futage de 
ta jeunesse. Par M. le comie de 
S^gur , avec caries et figures. — 
Hiiloire de France. Tomes iC , 
27,28 et »9.4 vol. În-i3. Ey- 
ntery. 8 ù. 

ISouvel AanuaiTt prùiettaal pour 
i'annét 1813. Se vcDdawfiureai* 
des Archives du ahriilianitme , 
rue I^euoeSaiTil-Martin, n». 3. 
Cet AtmuBÎre rédigé btoc beaucoup 

d« loin ut praé du porirail d'Cltîc 

Histoire ^t Français. Par J. C- 
SimomJe de Sismondî, etc. (Voyes 
pour lé développemeot du litre, 
radret*e et le prie , le sîxiéDie 
cahier de ce journal. ) 

'article deuxième {dtaxi&me extrait-^. 



fpeaae , n'oal mm Irop ju9ti6c le dan- 
ger ijni ternit Télul té, pour la rare du 
souverain légiiime de l'hémliié légale 
de* mairet du palei*. Qiioiqii'uaciiae 
loi ■« liit taterTeiiue pour T'ëcablir, 
vile le devint par l'imporcunce leule 
dr* fotKtioaa et l'énormiié des |wéro- 
galivn qui y étuianl ntiacbéei. Il foE 
' iecite aiii prejnierï qui en jouirent, do 
les irsnaniMire à leur famille : imaà'Y 
dégénérer, elle^r reçiit an cnniraireda 
uouvcaus «CcToiMemeoi ijui devinrent 
'if plus en plnS funestes i la r^ce légi- 
liuie d'alors Ainsi va laùjoun i.roi]- 
^anl en a'iiorité la fj itiille do Pépin , 
.Diuire de ,Neuitrie, Des diviirons 
prinrinnlps de la mdnarcliie fran- 
cise de cei taoïps. Cfaarlet Muriel, GI9 
jde l'iio des Pépin a'Stustrè par plusieurs 
xicioires et panicuti freinent par celle 
qu'il remporte sur les Sirrasias qui 
.STaieni eutalii ane partie de la France 
ffl. mi^niiç lienE de F^iire tomber sous 
Jeut joujjle reste cbuucelamdu rojau- 



IM. Snis avoir aurtni éetri aux droits 
des derniers membres de la race Hé* 
roviniiirane , Cbn4cs , avant sa nart , 
partage la aïonaTclne entre ses trois RI) 
Garloman, Pépia et Griffon : ta der- 
nier est dépouilU par aea deux Mm 
tjui partageât entre sHi la France, lit 
iont revivre un iniisBi deux funiôna 
de roii pris successive oient dans la rai» 
M^DvMgieane , aoiilde IV , Cbilpé. 
rie II. A ces deux faniômesqui dispa- 
raissent bientôt, Pcfiia en snbstiiae 
nu troisiàme , c'est Chilpéric IlL Gar- 
loman succtnabaiK sous la funane de 
PepÎD se retire dsos an couvent : ses 
fils sont dépotiiUéa psr Pépio ip», de 
l'avis du pspe Zacbsiie dépose Cliil- 
péric m et t'eofertne .dans oA Mo- 
nastère. Là s'éteint irrévocable ment ta 
tacs Uérovingieniia. 

Ici, U. Sismondi fait observa qae 
, les grandes révolutions cbeclesFimKi 
' ont détruit laurs propres nxniBDKv^; 
que la succstsion des CarlovinsietuCut 
une rérolutioB ntilioDilej qna PepipSs 
signala par son dévouement Ji rEetise; 
que ce dévouement ne t'nt que trop 
•Dtiunl imité par tous les prlnCes de 
la Rconde djrnsstie ; que les asseia< 
bléei du Champ de Mari recout^rreat 
à la vérité uoe nouvelle autorité i.mais 
«ne Pépin en j iniroduii.int les pœ- 
lais changea leur caraclèrs ; lute le) 
Francs Turent réduits au silence , dans 
lours propres assemblées par figns- 
rance de la langue et des questiuoj 
qu'y traitaient les prCtrel. 

Pépin convoque aoa premivreaqseM- 
blée : il en sort ce qu'on apnelle lf> 
Capitidafrct de Vcrmerie. Coi ta s s- 
loniblée s'occnpe d'abord de poorsu'i- 
vre r inceste et le dBbain;bo, puis de 
réprimer les évéquas et les prètres-nan 
consacrés ec trafiquant en contr^ande 
des choses saintes. A ces lois mc^ 

lion légïle pur l'cicommunication dont 
il fut fait dans la suite de si écrin^i'i 
abus. Uais pieliwto bjeaeapHalttds 
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Pépin Tilt: de tonniettre M po1jtL([iitf 
dtériBUTB au clergâ. ' ' ' 

Lopdpe KtieUne II te renden Frnnce 
pour solliciler le» secoan de Pépia' 
contre les Loinbdnli qui sCui le Cent-' 
maudemeiK d'AIécopbe leur roi, Hvuienc 

'Rome aasiégie. £rïeane incre ds non- 
vne Vt^d ei sea enfuna. Aiioljihe' 
bïiMpér lei'Franbt tij^neiin trfliiéde 
paîi: rtitifife peina lonl ils reiirisqn'il 
retouTufe il'rgitaqae de Kome; mùig- 
Vepia le forre bieiuûidecédeTM'Egliié 



da RoDie les i 



;i"'il. 



ju* lea lacties qui '^uillêrenl ce rêgnet 
ellei HViiieiit [loiirtouice l'et|)iitiujwn 
alilieux (ïu teiii|)j, Apr^i avoir aiïigtjâ 
avec une Ë"nilo «agaciié le caractera 
iei chrq;iiqucs qui uout roteni |ur la 
TËgne de Pépin, il en extr:iir, entre au- 
ttei çxeinplet, que Pcjiin fut cli&lié par 
iWitiru de SaiDt-Ueinl pour avoir tuu* 
ché à' u» bien df l'Egn«e i qu'il avaic 



liq„. 



e dévo 



cBnffOiin lur' I empire. PepinTalt i^ie iiombiciises cl 
etpMitite contre Jes Saioni : al)e en' aui cuiivpni. 
(MfîDli^rement reniHr{[uable, Fn ca " ' Daas l'extr^iii 
(pitlte prélude en quelque «ortèi ce*" niénceroii» à no 
raphlitroni nonibreutes [>ar }eiquellei~ de CliarlËmugne 
on verra nue CbarlemHgiiR aon fila ne 
parvWl in(r6diiiie le clirisriunituie 
cfae* cette «OQrageuae nation , qu'en 
vMwnt de» torrens de anng e[ eneni- 
plofant le hr et lea flunimes. I^ptn lit 
ua plue béureai ujage de ses arme»' 
Mnrre les Sflrraainidana la Septima- 
□ie [*] La prisedeNarbonae lui 



I occuper du lé^iu 



Hi 



France. Il parvint aussi à v réunir une' 
provinre considérable , l'Airuliaine , ' 
■pi4tiioe guerre opiniâtre qui Mil signai* 
IJeBard'elTioyabie] divRaUiuns. Ces 
eipéditioM n'empAibaiêiit peint Pcpin 
d'eatretqotr une r.orreapOndance tou-' 
ioDra trâs- Miive- iivec le Saint Si^e. 
Paul 1 qui oceupaît alors ce ailge ac- 
ctiluilr 1d tKouvettn 'rot des l'ombarc'i 
Dtdter , comme son [irfdécesseiir 
EtÎMOe II «Tait «ccniiS AsjoTptie- Le 
atége^tteBonoeéialr ditnuié vbt deux' 
f»cii4n)' i lt>'48te de I nneat^q^iellei 
ëiait J'fliiTi-)«p« Conslntthi 'liui eijdu ' 
Iff cr«iD« de sa rébellion paV iod sup- ' 
plice. ■C"««t k celle épo-irie qua Pépia 
-'- ■- II règne qui >«- ' 



(•^ Ette n piis dans la suirola d^no- 
miaMtM» de Languedoci <[u'elle n'a 
perdue qne 'lors de la division delà 
France ea dwpanemeni. 



terminu tOn glor 



de Franre pfndanl le dix- 
jiuiiwoie siécU. Par M. Ch. Laerc- 
UtU. ( Voyex pour le dé»di>ppe- 
iti«Bt db titre, l'adresie et le 
•prix, le sixièaie cahier de ce 
jburiial.)' 

^ritiWff troisième. ' 
Âfuifi U . njéjDorable et d^aatrenie 
piJ3«.de..k Biiitille, oltferve judîcieu- 
ttineat.K- de Lacretelle, on a'atten- 
diiit 1 an voir ^riir par ceniaioee de* 
pj*ia(>ni)iera, «i^iimesi L'on ataii encwe 
au <etupa du CArdiunl de Ridialieu ou 
du {ùra Le TcIJier :.iU éuient au nom- 
bre de seiïe seulemaol, aipaaund'eux* 
n.'avqitÂLâ renfeuiid \ioifc alifaïies U'^ 

L'uMemblée nationale qui, par det 
coinnoiiapa si violentes , aa vegardait 

(*] L'flutheijticité de ce tait ne peux 
pas ^ire rév.oqifàe an doute ; car il est 
attesté par l'un dea plua chauds lévo- 
lutiouoairM d* ras temps, le prorur' 
reur dé la commune, Manuel. I^ous 
insistons sur ce point comme'lréi-re' 
niarqnablc , parce qu'il proave la dou- 
ccur du gouvernement de Louis XVI, 
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Cusn m. Bistoite^^ 



ccMimiB itiTeiiM êa la dirtiture, t'oc- 
cupii à-la-foU ils la liélib^lion des 
droits de' rbomme et du citoyen, et 
de la IbrmHiiDn d'un Comité dei Re- 
éhcrc/ui C). Var rinitiiunoa des >u- 
iret CDiniiés , leli qne relui dei anb- 
■Utanret, elle s'emparait de« diverse* 
brencliesdii pouvoir eiiruiifetde l'ad- 
miniatraiion.... Il na faut pas croire, 
>eniflT(iue avec beaucoup de sagaciié 
fbisiorien , que dans es moostiueux 
«DVLi bisse meut des dioiu du monai- 
que, elle l'ut dirige par des vues am- 
bitieuses : ou ue tiouvera peot-Jire ja- 
maii un exemple d'une assemblés ou 
tie,aA plus de d^intéressemeuc,- mais 
dans Je désir da former une ronatitu- 
lion quidevieudiail uii étendiird pour 
tous tes peuples do l'Europe, elle uiur- 
pjiit tout; renversait tout avec une itbo- 
quille fluitace, uns paraître s'aperce- 
voir quel champ libre «Ile ouvrait à' 
des désordres de touieeïpéte. Ue noo- 
Tcaui rrimes dont Paris fat le théâtre, 
ïndiquaientqu'une faction livoluitoo- 
n^iresans relichefli sans t'reia, veillait k 
dépraver le peuple. Les listes da proa- 

■ '"'"'" ^x^ """" 

a fréi 

l'nn ne pouvait atirïbueT'ces crimes 
(fu'Ji l'iifslinrt languinaire d'une nul- 
tilude abject* et corrompue; mais il 
e«t prouva que plusieurs cbefs ds la 
rivolutiiiii voués su parti dOrléans, 
ordoiinùruit ces massacres ponr assurer 
leurs coDCeptioiis pbilau tropiques; les 
deux uouvbIIbs viclimasfurentM. Fou- 
lon, l'un im deruiers miuistrea. et 
H. Berlîei de Sauvigny , son gendre , 
ÎDteDdant. de Paris. Celait k t'aaseai- 
Uée oatioanle, suivant ta judicieuse' 
remarque de M. Lacieielle , à donner 
le signal d'une indigo aiion active: M. 
^ Lallf-Tolendal , l'un de ses mem- 



bret tes pini dûtingnjs , tonna pour la 
vengettnCa, remua les entraitlea d» 
plu) froids audilCar* , mais non celles 
ds Bobespierte: pont la première Toit, 



ne se rappelé 
lit temps de la convention, 



loppa son naiurd bat et aanguinaire. 
11 alla jutqu'k litire l'apologie des deux 
insuttre*, et leur opposa lescriinvada 
despotisme commis- depuis deux ai^ 
des: on eut dit, i l'entendra, ^il 
fallait aue ta r^olu^on, dans no pe- 
tit nombre ds joar«,é^lât ou suriMHlt 
tous les crimes dont la Fiance avait 
été aouillée pendant deux siècles, al^au- 

■ vre peuple, disait il , «reb sa basais 

■ byuKrisie, peuple vanpeox , .vp*- 
* drBil-<Hi te punir d'avoir «oufTcn li 



DODça cei parole* : .■ Le sang qui a. 
■ coulé était-il donc ai pur? <>CMpar 
rôles ont fait le désescoii et noum 
le reinords d'une vie qui devait tirt ai 
courte at dont la fin devait Aire si ^o- 
rieuseineot emplojée à réparer de pre- 
nii£re* erreurs : c est la réQeûoo lou- 
cbanta da l'bisiorieii. 

Dana ces entrefuiiei, M. Nediarie- 
venait jouir de la victoire remporta 
en son nom. Son retour avait éti ■•• 
tardé, parce qlie de Bruxellea o& il 
t'était rendu pour atteindre plut vtis 
la frontître du royaume, il avait tra- 
versé rapidement l'AUem^ne pour w 
rendre «o Suisse. Ce fut madame de 
Fulignac, Tugicive et proscrite, qni'lm 
a^rit let évcntmena. qui avvctu; •■ 
lieu , les meurtres qui les avaient ess- 
tanaUntés et la diapertion d'une -partie 
de la cour; bi(utl& un courier vitu loi 
apporter dans son cblieau de CopM, 
sur les bords du tac de Genève, let 
décrets de l'ataemblée constituante n 
la lettre du roi qui le rappelait «n mi- 
nistère : il obéit , et m peraée pit- 
miire (*J fut de venir arrêter lea rio? 



:i qu'ep frâ- (*] Tontes ses pensées suivBDtnht. 

rent les mèuies; on peut en ingei par 
les généraux elToru qu'il fit dut U 
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ImcM dtt peapte. Sm) ratotir Ail un 
Irionipfae cODtînu ; airivi au villag* de 
Viltnp-uij , 1 dix U«aM de Parii , il 
vit un eortigB ({uî, nvee d'bomblNTo- 
«iHfaliuoi ei cbj crii à laltuittroa qui 
émteal déjà devani» un atiocs pro. 
verbe , ronduiiaù à Paris la baron da 
.Béfcnval , arriii daoi sft fuite aux en- 
-vir*ii* da Provin*- Cet oJficier auÎHe 
.«fait figuré parmi lei aanemît de M. 
Nedter ; mai* le miaiatre n'héiiia 
pa* un [Domaat k m moDirer g£iiârcni; 
tl Jâ fut latme avec une noble impru- 
dence. II ()t appeler l'officier qui coin- 
ntaddait le aétacfaament ; trop car. 
tain du lUTC qui aitendaic M. de B£- 
«enval à Paria, ii ordonna (]ua le CDr- 
léga l'^loigoti de celte roula fatale. 

Ou a blimj H; Necker , dii l'faii. 
tmien , de ne a'élre point udresiâ di- 
rectement ft l'ailemblée , de t'itte 
pn«si delMnitiativErojale pourunacte 
de clinlpuco, 'd'être venu chercher à 
Paris le» honoeur» du irioMphfe, enfin 
d'aT«iT reconnu le potrtoir i 
tionnel de la commime.Toutc 
chu pnniiHenl, dit Iris-jndic 
l'historien , fort iniustea. Il 
tenu , dit-il , de d^armer l'inii 
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que nous pitisiona rejeveiiir Trançaii. 
Que pouvait eapirer H. Necker, dune 
etgembl^ qui venait de passer 1 l'or- 
dre du jour tiir le« meurtres lie Ber- 
Ihier et de Foulon? H. Necker, «près 
avoir opporlé quelque coniolaiion , 
<]iielque e»|>oirBu roi, s'était rendu à 
) ussemblée comtiruanie qui, malgré 
en rigidi'é ré|>ublicaine , le combla 
d'Iionueurt ei de bénédiciioos. Lh len- 
demriin il voulut se rendre à Paris; sa 
pensée dominante était alors d'ém 



s d'Lui 



<l ï rappe 



r les 



: le peuple le rrçuc 



ler le b^irou de Bàieuvàl de lu fureur 
4\^ paujilo. 



considéré comme l« résultai et le tè- 
oioignage des ezploiti du 14 juillet: 
il parat «ur le balcon de rb&iel-do- 
-vilfe, n^ademe Necker et aalilJe l'ho 
coif pagnaieat. M. Necker s'applnudis- 
•aÎE d'un enlbonsiasma qui Invoritaic 
■es desseins: il rendit compte, au mi- 
lieu de l'assemblée de la commune, 
de ce qu'il l'était permis leUtiirenient 
A M. l«bBrolideBés*nval,eCs'adrer- 
sant i des municipaui auxquels toua 
les pouvoirs de l'insurrection se trou- 
yaient confié*, il osa s'élever contra 
le* MtasiJaats populaires; il parlait k 
des magiilrais indignés comme lui des 
demiérea liolences, il parlait avec tia 
accent pathétique , avec d'habiles mé> 
nagemensi les larmes de la piité sa 
nllaieut sur son visage avec celloa 
d'une joie dont son ame était pénétrée. 
M. Ile LacrelelJe rapporte la hn Aesoa 
discours qui a une certaine étendue et 
qu'on lira avec intérêt dam ton ou- 
vrage. Les cris de arace, d'amnistie 
aortirent de tontes les bouches: on 
te disait, en moniiaat l'heureux mi- 
nistre, nout lui devons noire liberté, 
montrons - nous dignes de ses vertus. 
L'assemblée des reptésenlans de la com- 
mune prit un arrêté pour faire cesser 
les poursuites contre le baron de Bé' 
senvsl et contre d'autres accusé). M. 
Necker sortit radieux de l'assemblée 
de l'hôte -de- ville : il n'en avait pas en- 
core franclii les portes, que son pou- 
voir n'éiflit plus , que déjà ce beaii réi^e 
d'humanité, dr générosité, de clémen- 
ce , avait fui sans retour, (*j Outre le 
corps muniripiil formé d'électeurs et 
qu'on appelait les représenlans de la 

(") N'était-ce vëritublement- qti'nn 
rêve ! Toutes les apparence» n'éiiôeiK- 
elles pas en faveur désespérances con- 
çues par M. Nerker II aurait fallu 
une persp'caciié plus qu'humiiîne pour 
pénétrer les ténebrcii<es manceuvres 
que fiiiguit jojier Sourdement la fac- 
tion d'Url&int dirigée ulors pur Mira- 
beau. 
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10, Paris, c 
liant son seïn , >oiz^ 
bJén niumri[Mlc* ou 
■ou* 1« naaii (Je duiricu, La iaciioo 
d'Uftéam lea £t asiembler le loir^A- 
me. La inesiire proposa par M. Me- 
cter, l'avi^pi'is par la commune fu- 
rtpoc bl Ames et rassés dans la plupait 
de cas diiuicii. Le lendeimin , Mira- 
beau , dars l'aueniblje nalionalc, tem- 
péra CTuelletnent la joie el las boaiieurs 
du minislrd adoré. 

t Doû ïienl, s'£cria-t-il , <ln"Di* 

■ municipalité s'arroge, presque sous 
D le) yeui île l'assemblée nationale le 

• droit de faire grâce et d'arrSie> la 

■ rigueur des luis': La lilierié D'at-elle 

• donc plus de périls i courir? Est il 

■ lemps de rendre la confianre k sei 
I ennemis, de les'appelert denoii- 

• veaui niienratsT' Pardonnons t M. 
■> Necktr un monTëntenl généreux , 

■ mais mdiicrei, ei qui serait crimi'- 
1 nel dans tome antre circonstantie. 

• Plus calmes que lui , sansËtremoiiA 

• humains, làcbonsde-malntenirroi^ 

• dra public par lea lois, parla sépi- 
1 ration des pouvoirs «t lu snbordinu- 

■ tien des autoriléi secondaires. ■ 
L'assemblée toujours Hùre, quand 

elle n'avail pas à cuntrnr'ier la multi- 
tude , se leml.t k l'avîs de Mira^heau et 
cassa l'arrêté de la munit:ipaliie de Pu- 
ris; on n'avait point voulu voir l'illé- 
galité dans des Btlentals moni 
et on la vit dans la clémence. 



Histoire de t'ei- garde depuis ta 
formalion jusqu'à son licrntie- 
mtat, coin prenant Us /ails génd'. 
ravx des campagnes de i8o5 à 
)Rl5, son organisai l'on, sasotde, 
ses indemnilés de rang et de ser- 
vice, la discipline, les uniformes 
de tes divers corps, terminée par 
vne Biographie des chefs sitpé- 
rieurs de ta garde, i vol, in a. 
pelaunaj. 



. Ot oMtniga pf^cé^ )Pin»'înrrodac- 
rion, oflra d'abord Voi^anisaiion dt 
Pex-gatde : on la cooaidère d'abord 
l'ormam la gaVde d« ta convcaiion ni- 
tioLaleetdn tCremoira, pmcderbine 
garda Gonsalaira, et par una- nouvelle 
organiutioa transfuroiéc en gurdeim- 
périala: c'est dans reJeruier état do cho- 
aes, qu'on donne nn tableuu de «on re> 
cTuienieni d<ns les années iSd5, iSoG, 
iiki7, il<oS, iBog, iSio, itSir, iSia, 
■ 8)3, i8i4, et rne récapiialatioii de 
la iurce de la garde par anné«. Virai 
•ntoite a> état de la toUa et Jet iV 
Jtmnitét poor la garda du dirocloitc , 
rclUdet consula et pourtn garde imp£- 
T'Hle. On y fait succéder les rairgt de* 
tn.latirea de la garde ,- sons le iripfe 
Aspect de service , du casemenient, da 
la discipline. La d£scriptioa des nni- 
.fcrmes des trois gardes couventio». 
-nf lie, consulaire et impériale termine 
ce tableau qui est euricbi de remarques 
géiiéi-ales. ÛasocondiablaaDd'uDplDs 
jraod iaiértt encoïc, c'est lit conduite 
de la garde impériale dans la première 
campagqe d'Auiricbe , dana celles de 
Plusse et de Pologne , dans la guerr* 
de l'Espagne et du t'ortugat , dans W 
f^aiiipiigaes d'Aulricbe et da polo^, 
duns cette de la Russie et deSsia, 
dans la campagne de i8ij(. Oa y « 
joint uue espèce d'appendice qui tnmt 
tient l'état nominalil'dra miliiuirai de 
fout grade qui ont acconipagoé Napo- 
léon 4 1 lie d'£lbe et qui est suivi de la 
fîs'e clfeclive de sa g^rde : on j a 
ajoulé quelques détails sur la campa- 
gne de i8i5, relativement i la rarde 



imi^ériale. L'oi 



épar 



Napoléon et ta grande Armée, pré- 
cédé d une Introduction histori- 
que, sur l'origijie el les priaeipaux 
événemens de la révoùition fran- 
çaise. Jusqu'à. Fépoque où Bona- 
parte prit le commandement en 
chef 4e l'armée d'Italie, Par wa 
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uneuK Offeîer iupifieur. a Toi. 
iu-S. Dalibon. iSfr. 

Cm otmage Mt divtli en lii por- 
tiM, dtmt noindoniwrODt la Mmmaire 
on iroii article*. 

Article premier. . 

PimtUra partie. I. ^aiiMnre, ida- 
caiion , pranières awmet deKapaléon. 
)1- Siige de Toalon. lU. Relour i Pa- 
m.' Aliàire du iS *eodéin luire IV.. 
Ifinags. CaiBineBdemeiit de l'armée 
d'inlie. Dépfitt. Arrinée. Prenitre 
otnpegne d'Italie. V. Traitéi de pais 
■«echi dacKleFanDeetdflflnitHiice. 
Bsiaillea de Lodi, AeCaiiiglione, d'Ar- 
coleetde Riroli-, Siège de Mdiltoa* 
H aei utile*. VI- Ifliuiraction en Italie. 
Nouveaux (nccétde l'armée fniiçaiie. 
HMnile du prilicaCbaTlei. Paunge de* 
AIpe»*Nori<ioei. Occapalion du Tjrol. 
Préliminairei de Léubeo. ViL Ma**a- 
cre dei Fraeçai*. Vendée iialieiiDe. 
MaoireMe dvBanapeTte. Ca pi tu lu ion 
de Veniâo. Préieolalioii par Bariia- 
iJote daa dTsneaui roii<{uia par l'armée 
d'Italie. TtaitÉ de Campo-Formio. Re- 
touide Bonaparte à Paria. VllI. Pré- 
tentation de fiouaparte au directoire : 
•on dÏMtuiirt. ObMnaiioaa. DépHrl 
ponr RattaUi. Batonr. EipéJiiiond'E- 
gmte. 1% Priie de Melie. Débarqoc- 
inent : priae d'Alexandrie, du Gnire , 
etc. Combuc dei pyramides : inrursion 
dun* la Hauie-Egypto Eipédition» da 
Sjtio.Jafra.SiigedB Saint Jean d'AcfS. 
IMparr de BoDsparte ponr In France. 
S. DerEgjpte K>u» 1* commandement 
d«Kléber. Conrmtiond'EUArib. Hé- 
Ijopolia insurrecllon du Caire. Ambi- 
•Inat da Kléber. XI De l'Egypte >oua 
le gouTemement du général Menou. 
Sir Sj doey-Smilh et la miniatàieBn- 
g\n\i. nemler» erfort) de l'armée fran- , 
çHtse en Ëevpte- Capitulation du Caire. 
RRiour derarroée françaiteon France. 
Obaerrations (urt'ezpéditioad'Eejrpie. 

Deuxième partie. I. Le retour de 
Sonapatte h Paris Jouniic du i8 bru- 



maire. Lettre <In premier consul an 
roi d'Anfilaterre. Siège de Cenci Ar- 
mée de ré«erre. Armée d'ItaHe. Pjs- 
■ngedumont Saint- Uernflrd. Biitnitle 
de Marengo. Les Français i Milun, 
Rétabliiaement de la répubKaue ciaal- 
pine. Armiiiice a«»i: lesat-mm d'Au- 
triche. 11. Cnmnagne de Moreau lur 
le Rhin. Butnille d^Hochsiett. Mort du 
premier grenadier de la répablinne 
Frençaiie, l,a Tour d'Auvergne. Bh- 
taille de Hobenlinde.i. Machiae inlisr- 
nule. Armitilcef de S|ii[e, de Tréfile. 
Traité de pix avec l'Autriche, le roi 
de Huplc* et l'Anglcti-rre. Bonaparte 
coniul pour dix ani. Concorilat. Lé- 
gion d'honneur. Conjuration de Geor- 
get etde Pii'begru. III nouvelle coa- 
lition. Alliance dn t'Angleierre , de 
l'Auiriche, de la Suède et de la Rua- 
aie. Boaaparie proclanté empereur 
dea Françaia. Projet d'im'eiidte contra 
la tlotle de Boulogne. Los marins do 
la garde impériale. Invation de ta Ba- ' 
Tière: la délivrance, l'riie d'IJlm. Suc- 
céi en Allemagne i[ en Italie. Féiai 
milltaiiea. Jeûnes et prier.:*. IV. Pre- 
mier anniversaire du couronnement de 
Napoléon. Daiaille d'Auaierliiz. Com- 
bat deXrafalgar. V. Etablissement du 
mynume d'Italie- Guerre de Naple*. 
Courédératiun du Rhin. Rupture de* 
nésociatiom avec l'Angleterre. Qui* 
Irieme coalition. Guerre de Prusse. 
Les Françiib il B-rlin. VI. Suite da la 
campagne de Pruste et de Pologne. 
ProcUmaiifln de l'empereur ; loa opi- 
nion sur l'cxpéilition delà Russe con- 
tre la Tur<|uie d'Euroiie. Prise de 
Breilau. Combat de. ^reuiisch-Ej'Iau. 
B..tait[e d'Evtau. Cupiiulaiioa da 
Schwpidnilz.A|terçit de* rroisiérea fran- 
chises dnns !«<< In.les et |a mer du Nord. 
Vœu d'un Français, VU. Siège et 
prise de Srralsund. Tr.-.ité arec Gin-, . 
tate IV . roi de Suède Navire prf* t 
l'aborJagn par les troupes de terre. 
Prise de Dantiîck. VIlL Comhitt de - 
Spnnihii , de Lomiien . de Giist-idt et 
d'Heilaberg. Prise ile Nui»s el de Kû- 
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migflberg. Baiaille de FtiedUnd. Né- 
giM iaiioot. Armiitice de Tiliii. Procla- 
marîoii de l'empereur Napoléon. Lei 
K»]moiicka. IX. £iiirevîis de* empe- 
reurs Napoléon et Alexandre «ir le 
Niémen. Etection du ducbé de Var> 
«oïis, du rojEoraé de Weicphalie. 
Giisiate IV et ies Anglais l'rJsG de 
SiralsuDd et de Hle de Ri^ea Fèie 
de la paix. Suppression du tribunal. 
Facillcalion du royaume de Naples. 

, . BIOGRAPHIE. . 

IfotiçesurM. Neeher.Fer M. A. de 
Stail - Uolstein. ( Voyez pour 
l'adresse et le prix > le sixième 
cahier de ce Journal. ) 

. j4rticb guacriiine. 
Dts les premières conlérenm igué 
H. Necker sTuit eues avec le roi , il 
lui a va il décraré qu'il ne poutaii Jui 
itre uiilé que dans la ligne del'opinion 
publirjue et de la liberrë. Louis XVI 
âvaiiapprouïicB langage, ei ou lui 
atiit là' justice de dire mjç jamais, du 
Aïoins' dsna sei entretiens avec M. ûe- 
cker ,' il n'admiicomme possible de 
rilracter la convocation des éials-gér.ë- 
ratix. La réunion ile' ces atsemUées 
nationales tombée en désuéruile àe^ 
paU près de deux siècles {>) , préien- 
lait Jiéceiaairement plusieurs questioni' 
délicates i résoudre; muis la plus im- 
portante; celle du nombre respectif 
ëea' députés' des dilTi^retis ordre ■ était 
djjt résolue d^it l'opinion. Cepen. 
dnDE,' pour donner le moins possible A 
l'arbitraire , M. Nec-J^er orrit devoir 



(") Il est échappé ici i M. deStaël- 
Hotslein une légère ineiarlitude : il. 
n'y .avait, pa^ prés de deux aièclea, 
mail près, d'un siècle et demi seule' 
a»ent , que, la dernièro aaienibJée de» 






posée de princes du sang, d'iv&juet, 
de grands seigneur» el de magiitniii, 
Ft si M. Necker avait d'avance la vo- 
lonté arréi^ de doubler le sombre 
d««' députés du tiers, il aurait en mu 
jaaajÈre bien simple de parvenir i soa 
but , c'eut été da réunir à Par» dei 
délégués de toutes les auembléet pro- 
vinciales on la question du daublemenl 
se liouvait déjà résolue pour l'affirma- 
mative. par l'arcliev^ue de S^ns lui- 
même (Is cardinal de Brieone. )Au 
reste ,. i quoi servirait l'expérience, «i, 
Bpréi trente années^et dans l'état ac- 
tuel da la sociélé en France, on sa 
croyait obligé d'expliquer les motib 
qui raiseient désirer h M, Necker que 
les quatre- vingt -dix-neuf centièmes 
d'une nation .eussent une parc égale i 
celle d'nne centaine de privilégié!? 
U. de Staël-Holsteia *b boms donc t 
renvoyer tes lecteurs aux éclaiit^îtw- 
mens lumineux que. M. Necker lui. 
même donne icel égard dans son oa- 
yrage aur la révolution française, et 

jouïd'hui des préveniiona assec opi- 
ni.ntres pour ne pas se rendre â uiw 
telle lorce d'évidente. 
. 1 ji seconde asiemblée des notnblei eut 
lieu le 6 novembre 1788, M. Necker y 
développa les raisons qui rendaient 
impossible de s'en leoit à laformedca 
élais de 1614 i et il indiqua le» diver- 
ses questions «ur lesquelIcsTassemblée 
mirait à délUiécer, relaiivemcut à la 
composition des étals- généraux et eu 
mode d'élection de», dépniés de» 
différens ordre». Des deux r|uestiont 
le» plus impnttanies (le nombre gé- 
néral de» député». et le nombre res- 
pectif des dépotés de» trois ordres), 
la prtmière ne fut point irailée 
pur te» notable» j la deuxième fut lé- 
soluepar eux de la manière la ploi 
diaméirulemeat ogpciée au vctu na^o- 
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Bal. On Mit (]ue le bureau pr jsUJ pai 
MonslRur, (âujODrd'huI Iiouia XVtll), 
(nt ia leui enire »iï qui ■» prcftionça 
pour le dDubleineat du lien. 






aemeut la maicbe iju'il 
:. Xc parlement de Parii 
lui-même, d^reoseur imper ntrbabU 
de la routine et dei préjugéi, vaincu 
alora par la forre de l'évidence, rj- 
iracU «ei délibdntioas entécèdenles , 
et déclara que le nombre dei dépnhii 
«les iroi» ordre* n'étant àétermiiù pm 
miaïav loi , ni par maufi image eoiu- 
lant, on ne pomiait iju* t'en rafpttrler 
à la aageise du roi pour parvenir auM 
jnodificatiitni i/ue la raiten, lalibercé, 
la pitlice et le veau général puuvaient 
indiijuer. CepeodaDt H. Necker ne 
TonluC ilsii uiécipiier , et peudaulprîi 
de deux mon il s'Bppiii]|ua nos reli- 
cbek étudier avec impariiuliiJ ce qu'eii- 
seaic l'écaE de l'eipcit public. £iiIîd , k 
la suire de longue* et mAre* délïbjra- 
tioiu,la majoriii dea, miniaires le dé- 
clara en faveur du doublemeat Ha 
fiers ; et la -reine qnianiiiiic aloTapour 
la premiâie fois au conieil, aBaclionna 
par son ntseiitiment celle import.inle 
iuesure..La lésullat du co.iieil , du « 
décembre i788,orJonna que le» dé- 
puiés aux éiait -généruui «eriiieat au 
moins au nombre de nilMe , et que la 
nombre des députés du jiers lernilégal 
fc celui dit députés des deux auiret or- 
di«» téunis, A ce résulrdt du conseil 
£(pit joint un rapport au roi par le ml- 
niitre des fia«Dces oà ■ . i. 

Teloppés <)[Uilques~iim 



nu non d 



Brnement. Ce rapport, 
Staël-Hcilsteîn , auqtial 
on a constamment etiacbé le npm de 
M. Hecker , et qui lui <i ralu lanl d'é- 
loges et tant de haines . Ae lui appar- 
tiaDtpasexctaiivement.i L'ordonnance 
« et le siyle . dit M. Necker dans son 
ourrage de fa rév6lution Français^ 
de propriJ 
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« mponrCMotnatet M<Kl4niqBet/ 

• H D*en fut jetnais i% toAm» pour le* 

• arréit d'un conseil politique m pour 
' tef préambules qn! en' elposeot les 

• moijfi. La mat de nieeuUi db «s 

• trouve pas dans Je rapport fait en 

• mou nom comme minnirA d'état , 

• et celle settle remarque doit fdita 

■ présumer que le rapport ne disait pu 

■ tout, et qu il avait éié piécédéd'ona 

■ disGuisioQpIus jiendue • 

Une eutre observation echéva de d^ 
montrer ^m M Neckar était loin do 
pouToir faire Irîompbertontassai idée*; - 
c'esi que le résultat du conseil , du sy 
décembre 'tSS, ne prononce point 
sur la délibération par ordre nu par 
tèie f^c cette observation impoiiKnio 
sert en mf tne-iemps de réponse A cens 

3ui ont Taie un reproche 1 M. I^ecker 
e n'eroir pas proclamé, avec I« doli- 
blen.ent du tiers, la division en dèax 
chambres qai en était la conséqneoco 
natunlls 1 Celte époijne: ni le rai, ni 
je conseil, oi let orjret priri/igÙ§ (^ 
o auroient coiMcnti à cette innavatiOQ 
salutaire. Aprb le s3 juin, l'assembla 
nstionale s'^ est oi|ueîll«lsemeiit re- 
fusée! '^' dan* .un pajs étranger en- 
core aux vertus de la vérité , remarque 
tr£a judicieusement M. de SiegUHol- 
steln, 1b langage de la raison ne peut 
jamais se fuireentendred^paiii^iÙM 
croit le plus fort. 

Vie de Louis XKIrr.poi de France 
et de Navarre. Par Alphtmie dé 
Beaitehamp , chevalier de l'ordre 
royal de la légion d'honneur, i 
vol. in-8. PoFtthteu.^ fr. 
De tout temps on ■ observé qn'll 

était bien épineux d'écrire la vie d'un 



o composent u 



f J II nous sembla que l'opposiiiotl 
BU pojet de l'éiablissnmeni da àetft 
chambres aurait en beaucoup plu* 

„.. , de partisans du cdiédu tiers-éiat. qt» 

propriété do cAti de* denx oidns prhil^és. 
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£iLeiI(, mIui de l'ailuUtioDc 

. là cwote . »t «iai\ en diracib qu'il 
' n'£choue pa« cunire'l'ûn des Jeux, Iurs- 
qii« la -postérité, n'a pai. imprimi le 
tce:iu do rii^pKiialili .iiir W mémoicii 
du monuiua- U. de fiçsucbiunp 4 
francbi cci^ diTliciiM, «D »ri)iiaaal 
)a via da, j:oui| %\IH priciténsni i 
t'épàji'n de M re9iau[«Iioii , c'eif h- 

, dlrn, au inDintiil lolmeoù Louit XVlft 
« (irii lei'tAnei di) g^uVernenHitat. 

. JUBISpfiUOENCB. HOVH-, 

'^ ; msTSATtb». ■ j 

Te Droit dit 'Gtni , de. f«r M. ie 

■ ;^a(ei, elc. ■(Voyei pour Iç Jé- 
^velfippernent dutiffCt IWreMe 
L-t W prix ie premier caibiev de 
• cejouruBl i8ai.) 

. ,Arlicie dtrnUr. 

' ' Llyrt ly et derhiér. — Du fétatUt- 
itment da la jpaiw et de» àmiàttadtf, 
' Ckap. rtr. Delà poiï ««deToblig»- 
tiou de In nation. Ci ([Ur c'ait àue k 
■pa'ii: obligation de btuhirtr: obligtt 
lion du sQuverala au urJmJ égard ; 
étendue de ce devoir. Dei perturba lêu ri 
de la^poii. Juino'où l'on peut ■conti- 
'ntnr'la guerre. PaiZi Bu de le guerre. 
Xrfeti géu^runs de la p'nix- Ckap. 7é. 
Des traitée de piiil. Ce que c'ai; quefa 
'treité de paii ; par qui il peat #tre6oil- 
clu. Dbi aliénatione Aile* par le Itaiti 
'de peix. Comment le eauterain peut 
/li^pgiieF, dant leiraiiii d« ça ^iq^ioté- 
reMe lus, particulier). Si un loi [i^ii^a- 
nier de giMrro peut bire là paix t *1 
l'on peut l'aire 1" peii av^rUtt'uiii^pa- 
•teiir. Alliéi comprit dam le tfAifé da 
paix. Le« BUQCiéi doi'tot traiter cha- 
.cuu pour eoL. De la mjdiatifn.- Sur 
/|ual pied Ja paix peut le cjjnrlure, ElTet 
fgéaéral du traiià de )n veiz. IteTai^- 
.niiti*. Del cbosee.ijp"! le traité m^jt/t 
, i'i*ni.i)et.«i|Oi<t> t^fis et»» i)<'*'oni- 



Les Irailé) anciens rappelés ei 
Grroéftdan» le nouveau, en lont paitie. 
Chap. 5è. De l'exécution du traitée 
paix. Qnnnd le traité commence ioÛi- 
èer. Publication de là paix. Du lem|ii 
de l'eiécuiiou. Uneeicuie légiiimedoii 
lireadmiie. La promeue tombe, quand 
l'ecceptant en a lui-mérae eoip^ché 
reiécution. Ceiiation dea rouiribu- 
tlous, Detlruit* de la cEioie restituée 
ou cédée. En quel état lea choses doi' 
'•(DE Itro rendue). De l'inlerfirétailan 

Velui qut a donné la loi. Du oom dei 
'peyt cédé*. .La resiitmion no t'aiKenil 
plia de ceux oui te lOnt donuds *olon- 
taireineot. Chap. ^* De l'obicrvatit 



et de la n 



«dutr 
oblige 



i de peis c 

- il doit lire E(i< 
'[Mi ou prise di 
ne peut pas 1 



dtilt 



peiz : s'allier dans la tuiie avec un en- 
nemi, ce n'est pas non pitis rompra la 
traité. Pourquoi il iaut distinguer entra 
une guerre nouvelle ci la rupture da 
traité. La juste dérensedesoî-mémene 
Tomptpointie^t'airédepaix. De» aujeti 
de rupture qui ont pour objet dei nlliés. 
3°. La traité sa rompt par ce qui est op- 
posé i sa nature parliculirra. 5°, Parla 
violation de quelque article. Chap if. 
La violation d'un seul article rompt le 
traité entier- Si l'on peut dislinguer t 
cet égard entre les articles plu* eu 
m'oins importans. De la peine attachée 
à In violation d'un ariicla. Dea déliii 
er'ecté], Dei empéchemene il 
tables Des atteinte ' ' 
de paix par les soje 
DrOLtl de la parti 
quia violé )é traité. C^. ^è. Du droit 
d'ambassade i bu du droit d'envoyer et 
de recevoir de* ministre» publics, il 
en néceuajre'qufl les nations puissenl 
tMiter et cominuaiqiMreiieamoIeiflfM 



ir des alliés. 



ni,jN.«j-v Google 



Classs ni. Jurisprudence. Aàmintstratiûn. '30/ 



le fopt par la «oiw du oïLabtro* pa- 



blici.1' 



it jU't 



arorer'et de reMïoir lies i 
'put>l'C<- L'ailL'iDCe inégale, ni 
^ protection n'ÔIanl pM ra 
dToit dea princBi et étaii de ]'> 
'c«t égard. Du villaa qur oal 
bannière. Uiolatré* dei vice-i 



. Ml 
idan* 



l'iD.errigne. D^ «I , 
autre dio* l'exrrcice du droit d'il 
■ade. Ga te ^a\ ett |>eriiiii kcet égarfl 
en lempi 4e guerre. Oa doit recevoir À 
mluiiu-B d'une pyisiance amîtf. Dtimt- 
niitrea réjidaat. Cominsni oa doit ■<)- 
■netirs let miaisirM d'w «uueni. Si 
' Ton doit y recCTOir lu niaiiirai d'un 
uiurpaieur et lai ea envoyer. Chap. Ct. 
Des diveri ordrei de minittre* publici; 
du caractfere'reprétentatif el dei boii- 









, oa-- 



fioe dM diieri ordre» de miniaire» pu- 
Wrt. Du carariére repriseotatif. De 
rambauadeur.'Dei «uroyéi. XDaa réil- 
dena,detinîniitra*. Detconsuli, agena, 
dépuiéa , commiasairei , etc. Det I<[- 
'ires de créance. Dea iniiruciioai. Dà 
droit d'envoyer dea^ mbaiindcuri. De^ 
hooneuri qui sont dût aux ambiiaaa- 
denn. Ckap. -^e. Da> droira, privilégu 
et imoiunitéa dsi ambacsadeuii et au* 
très miniltrei publicl.Kespecta dùa aui 
(jlinistrea publîca: leur perioone en «■- 
crée et iavioUble; ProtecLÏoc qui leur 
eat due l du tcmpa où elle commence. 
De ce qni leor eii dû dana \t> paji* où 
t]i paatent, Ambaïaadeura païaaac en 

Eaya eaneni. .Ambaaaadet eniteaniia. 
les bérauta , trompetiei et tambour*. 
X.ei ministre*, irompetleà , elp. (loi- . 
veot ïtre respeciés , mAme dans no* 
guerre* civile*. On peut quelquefoit 
refuier de I» adtneilre. Il Faut-évûer 
à leur égftdiout ce cjoi ^ent l'ipsuke. 
Par qui et à qni il* peuvent èli'e en<- 
TOjéa. Indépendance tlea mi ni tire* 
£lra D geri.CoiMlaite quedoiTenUenirles 
miniitrea éirauger*. Commeiii oo peut 
le* réprimer: f.^'k r^Earddêi délit* 
comoiuni. 3". pour le* fnule* comini- 



M* contre le prince. Droit Be cI)A*W 
u'ti ambataade'uv coupable on jiniemeac 
•(uipMt: droit dé le réprimer parla 
force , *'il agit in ennemi. De l'ambaii 
BAdeur qui /ortme de* oonjuraiion* «t 
de* comiilot* dangereux ; de ce qvi .etc 
permif contre lui, lelDhl'eiigéQceda^ 
cai. Dei Biiibauadeura qui altanienl à 
la vie du prîjice.Deuxeieaipteiremar'- 

Kiblea *iu la'qneaTidn des immuniile. 
it mioicMe* public*. Gil'oa peut uiac 
dt repréiaillei enveii un ambsuadRur. 
CouteoienieDl des'iiatioAaiurle* privt- 
Mffit de* «mbatiadeur*. Uu libre eiW' 
cica &f la religion. Si l'ambaiBadeiir 
e*i -exempt de lou* imp6ii, da l'<jLli> 
gaiioD fouiiée sur l'exemple »i la cou- , 
tume. Du (oiuijtre dunt le caracirr* 
Vcatpat public. D'uu aouvereia i|ui /' 
trouve eu paya àiranger. Ûea dépita. 
âet état*. Lliap. tJa. Du juge de I eâi- 
baeiadeur «a tûaiiér* civi£. L'amba^ 
«■deur eti exempt dk la juriidiclion ei> 
«ile du pif a où il tétiii*. Command il , 
Muf t'y «ouivft^r^ volontf iramevc 
4)''Ut,.,aiiiii(tro »^i[ai de l'état aup^ 
duqui;! ileit , emplojé. Camçnem 
Teiem'pilon 4'un miuiaice a'éiondi te* 
liiena. L'exemption oa peut l'éicnifre - 
BUS rfTet* apparlenBO* k quelque trafic 
que fête la ministre, non plu* (jn'aus 
iiaoïïubje* qu'il y pat*« daiit la paja. 
Commeainu peuiobieRif iuilkwcofi- - 
tre un ambas^.ideur. CJiqfi, f>t. ^ei f/fr- 
nier. Delà maisou ils iVmbaatildeiv,' 
de aoQ hôtel «t <tei gent d« «à iuile. 
T>e rbâtel de j'ainboiiadeur. Du'drâit 
d'aiile.' ttdnchisè àes batolses de'l'liti- 
tiMUdear. Del'épouieietde U- famille 
4* '-l'eBtbtiaïadeur^ Du aecrétaine d« 
rambatfadaar. Ue* courier* e^ d^ d^> 
nêcbe» de l'ambaifailcnr. Aulorito de 
Tambat'iadeur sur Ifs gens île la auitq. 
ÏJuaodririisseti'l le* <I toi ta 'de^l'ambas. 
'audeur.'Ue* Ca^oùil faut de nouvéllw 
leltrea de créanoo.^ 

lEtjai iUf lat inttituli«ru d* Saint* 
f ioiiM. Par Arlhur Brugnef; JÎL , 
''ftvâcàt à'tà (jôuproyule '4fa Ptfrli^ 
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. et bellet-Uttrtt. i ToLiD>8.Pari>. 
IatauU. Strwbou^. Mimt Mu- 
ton de Mmtnene. 1) fr. 



Ion proftuia pai l'AcatUmie, 



)i«v «ri tiaii I PaviawDeni 

■ Je Saint-Loau, la wAne, l'eut dn 
a gou*«ntem«nt eidela Ugitlarimi m» 

■ rnNM,et moDimqueU jiaientàl* 

■ Sa d« «on rêgn* In efTeu dn coofr 
• litulkoude ce piiac*. ■» 

NoMreticndnHN tar oNoMvrafa. 

TfWt^ général iei mux etforèUt 
. ehauet et pfeluM. Première pai^ 
'tie: Rtcuett ehronologiquf conU^ 
jtanl let ordoimaneei , iditê et 4é- 
ejaratiom det roit de Fraaee; le* 
arrèlt du eoiueij rt eoun *OH*e> 
rainM;Iei loù^arr^iét du ^uver> 
nemenf , d/pntj, vrdonnanee» dn 
roi, arriti de la Cour de eaita- 
titm, déoitions mirù*Urieltes , eir~ 
etdairei et iiutruolioni adminU- 
tratira. VariS-Baudrillar.cheCà» 
dîniïant adjoint à l'admiciiilra- 
tion g^iM^rale dei for£ti et mem- 
bre de pliuieun Sociétés, Tome 
' r'. lJ-4. Première et deDxîème 
lîvraiion*. l'orne II. iii-4, Troi- 
uème ]i*raiaDii. Madame Huiard. 
' Prix de chaque livraison pourlei 
Bonieriptean, 6 fr. i pour Ici non- 
aonaeripteun, lo fr. 
On Hit da auella îiiip«Ttaii«a Mut H 
conterrdtoa det fortti,I'enlrelieii da 
la uti^iion inijrinire , et dana un 

Siimduiiliij moin) élevj, mai* itA*' 
■JrMiant encan, k polies deichattM 
et dw pèf^hn. C'en dooe rendra us 
MmMtT^aMentiel^Dedai^ofTdâiH • 
«n «dn cbronolo^^ eomme le iaii 



Dani det olMerratiinu placfes à k 
tête de roana^, Tautrar ind'iiia» U 
Aiarcbe qu'il a tenue et celle qu'if con- 
linona <M tnirre dani la r&liction de 
•on recueil Ce recueil offre cet ana- 
tige particulier que lei Imt, règlement, 
■i^itec intinictiont, taM de l'ancien 
que du nonirel onIr> de chotei te ini- 
vent tant intcnuplion et, formaot tua 
chaîne dent totit lei unncaux te ralta- 
cbent, uloncfaenletlGlient. à partir da 
premier qui se rattache Bu com meure* 
meDcemeni du trelilème aiicla, ya- 
(]u'an dentier quinet'iirrtli qu'àlèt-o- 

Kt actuelle. Ce recueil IbriDeà-la-hût 
ittoira et le. code de nos loîi foret- 
tièrei ; il fait connaître aux ofEciert 
foreiliers ce qu'ils £taienl aiiirproii , et 

3uelt tout aujourd'hui Ici Jroiti et lei 
evoin altacfail A leuri emuloii; auj 
juritconinlte* , let prinoipet An droit et 
de la jurïipnideDce en malière força- 
liire; aux masiiirati de l'ordre citil 
DD judiciaire , let rigle* de leur* did> 
aiont ; au lèfti'l'Mor enfin le haut inl^ 
rie que préteutent, pour la aociéii 
toute entière, la nDaerTatioudeifoiêlt 
du rojaume, IsbaniEiat de la. naiiga- 
tion iDtfrieare et la bonne police tut la 
cbauaet.Iapttrbe. 

pieliùjuiaire du Notariat. 4 tqI. 
iii-8> Au Bureau du Journal , 
me de la Miehaudiire, h°. i». 

INSTRUCTION. 

VvttiKlU iiythologleiei Demoisel' 
tel. Par tnadaioe de ReitaeviUei t 
Vol.ia-ia,'GenèUjeua^. 3 fr.— 

CharUtet Eugénie, oaUBénédie- 
lionpalernelle. Par la même, a vol. 
in- 1 6> Miiae adrette et mime prix. 
Honi Tiogeoq^ Joua le titre d'in». 

trucUon M petit ouvrage, parce que 
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•oàlla rofine d'am flçi^; N r prtii- 
clpataiAR» pour but â'iDiRi4r««t d'eu- 
couHger la jeuaMM. * 

La Tetuimr ie jeuTiei DemoUelltd 
Mlle. P'onhove. Geaesl jeune. 3 fr. 
— Afr. . 

TOTAOBS. 

Vcfigo^att Amérioain i Lomireif 
ou ËiquUtéturUtmaniriaaglai- 
ett tt amirioaines. Traduit da 
.l'angUU de M< Irmn-TT^ahingto'», 
» voL 1d-8. PonthUu. bo &, 

Voyage oritiqae à PElnd i en 1 8 1 9. 
Par de GvtTiiUoA. ÇVoja pour le 
jdéreloppeaeat du litre p l'i^ 
drexe et le ytix le dxlèiaa 0- 
kierdece jonnil.) 

^fCteU dntxttm»- 
T<ifiig«da Gouna t~S;fTMMa. Cbap> 
d'wil hiaioriqne inr raucimne St»- 
CUHi Silattion mpeclin dM quan 
villai. D« Sfracni*. SuTl'prtfairgwoa 
mAdernt SyrseuM. Clergi da 1b m»- 
dertiB SyracDM- Aniiqitit^ d'Onlijijrà. 
K«ttai du rempie de Dïane cide Mî- 
narte tOrthygie. BaiiManliquM.Aaua- 
duct aDcicm. Anciani pulu d'Orttijr- 
gie. GTHnd port et petic port d'Onhy- 

ÏIs Fooiaina et miigéa d'Onhfgie. EÎi- 
lioch^mie publiqua at musja pkTiieu- 
li«ii d'Ortliygie. L'Acradina, leconde 
villo de SyracuM. Aacieiu tnouuniaBa 
de l'Acradisa. Benarouet parlir.uliirct 
luT )e« Laibomiei da SyracuM. Giunda 
Laibomie da t'Acradina . ou boia An 
Capucioa. Hemarqueaprjlimuiairej tur 
> Isi caiacombei iIb Syracuis. Grande 
cataroDiba da l'Acradiaa. Tycti^ , troii 
éAtov villa ds Synctns. Ancictn mo- 
■mnantdecattOTilte. Niapolia, ^ua- 
Irilma vilte da Syracois', Aar.iena mo- 
numaaa de ceLi* ville. Grotte profonde^ 
ou oreille de Danii. Laibomie, dîie des 
Gofdaliai. Tbéiua,aniplHtéitie,TOMt 



•JpukrBlti, piacin, iberiMa, ^po- 
Iw de M<ipElii;Sa)tran|da8rra|:iMa. 
VojB{« au aoiircN ds l'AnapU. Le 
Cjane- Le Popyrma. BuitBa du temple 
de Jupiter Oljinpian. Seionr k Syra- 
ciNe. Vojiga de SyraDiMe à Agripota^ 
HaMaiiefliaonea. IiopOia peur k mof- 
tnxti^ daa routa*. Ploridia. Bagne» 
naiiiun. PalaiMle.' Baacami Giarra- 
naa. Bdwo^BtMxbari. fiqbfa ou Li- 
ODdk. Aidaa. Lac Cœaaiiw. L'Acba- 
tN. Hlnot: Lae dei diaoi Ptjîcet, Ftki- 
tèa Eiwia, M» Caamgta Vaanl. Lac' 
Parpt». HiMi de SBlaennl* ittgxo. 
CaiaeetbetiB. Cektamwtu. La Glla. 
AoDie de Otia t Agrigenta. To« da 
Phalaria. Vipet. Palma. CaBOStral 
Haro, L'AgroËsa. Gîrgentl. Deacrip- 
tion d« la mcder^ Agrigems. Biblis , 
cht(]ue da Gtrjaocl ; aa catbMnile. 
DiMîl* anr le principal da eei troia eér» 
copliagea. VaMapaceonaicnlea. Ao- 
CJeoo* Agricole r aet miae*! eoiip* 
d'onl *Dr ce* inioea. Taiopla» de Gki% 
M da ProaarpJM, de luaon-LiSiiie, do 
ta Concorde, d'Hercnle. An^H mure 
•t tombeaux d'Agriceoic-Temple d* 
lopiier OI^mMen. ^l^Knbeaa de Tbi- 
lon. HoapiEaliti daa Agrif^ncin* an- 
daniei modernes. Veyuge d'Agrigaoïe 
eus ruiue» d« Satinunle. Aocienao 
ville «««lerr-ine. G»nica. Le Lycua. 
Mackar» Ujraclèa. Siaeca, ou Her- 
ait S^limamius. Honti Cronioia. 
Ancieiia HermJi.BBinaede Selinonre f 
aon lecond , aon treiiitn* et deroier 
lenipiee. AtHraa rotat». Voyage ileai . 
nikaaa da Selin^to 1 Ti^anom. 
Hntella on Cuielveirano, Mineau. 
Tout da )a Sybille. Fromouitrire Llly- 
bie. Puit» de la Sjbllte deCuoias.MaV 
lallaj « *ini. Voyagado ManeMa à ' 
Drépaonm. Monl , ville et lemple d» 
l'andcnDe Eryi-Tripano, ou modema 
DrjpiDuin. Voyageda catia rille k Pa- 
Irvcae. Cntelleinire. Sermon licilien. 
Retour k Pakrme et. à Naplea > 

-Par ce lommairè ai par celiM quî te :'; 
trouva duna la pricident cjbiei de co' 
jouioal, ou peut pniteatit apa la lo^a- 
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ti» if Is &ij|jp ei qns touiM lui oor da^l< 
àonaé m&oizfi à de) bbiVTfltiaiu.ipt^-' ~' ~ 
reuante» ; mil e'eit dons loo.vojBBâ) 
au cratèrB su mont Etna iju'ilemro, 
daaa dea djtaili égulrment curieux «l. 
tout qeurf. 11 doonB d'abord Duaperça 
iju aotet de.taa praiaciifi^i de la Bt«-. 
raière TJgLoa de l'Etna. Fui) il. d^rjt 
le monte.. Fuaera ,. ou. foue ■<• la Co- 
lombe,, la iDOot Serra. Fii»tfii>, 
derniers rJgîoRt ou région boiiniie , , 
lagrottadcfCbiviM, la Itojfti^ma r^. 
gion, h MonKroua. «a Bvlioa 4»- 
rttuga, la «ftbaaa appcUa la Gr.aliiii-. 
va , «ituée an nieil . da .apinfnaiï 
le plu* conique aij t^lcag, la qna-' 
irijima Tégîoa. »lla àet SvOjht, iaf, 
Ceodrm 4t dei FiiRi«nleii.:.U'd(>BBa. 
aaiDÏta la B^V du t&ae de l'Êmai Tel» 
^li'ilj'a.tu la II octobre |8,'f), a>fft 
là detcnption de aa filate-foroia. Il, 
•rriTa fufiil an grand cratJrftiOD<ira-< 
iiiVa orioatAl , fuii au eratire n4ri(tio-. 
w't soarai^e le^ientricwal, •c.en'fiB. 
«U.cr^ièra.occiJantal.oa central. .Aù>. 
cua TojagcujT. ii's*ii.ït dicric atee lai 
même exactitude (pielui ceadi*waera<' 
Icrea dout u.ua pariift doi*CDi leataxit-. 
teoce à des éruption] aueitircnlea. I.e 
^ojageut eit datcandii chtia plutiaura 
et non) en donne la conS^untitin. Sa. 
coDicitmion robulte l'a afbanchi del 
ficbeuxieffeia daa vapeura iiiirutfiiaea 
auxqoel* n'ont pA se Éoi/itraireiouiilet. 
vojagaura et pàrllculiiiein^ni la o^l^ 
bre SpallanMni qui en fu'ccUel limant 
«Aècié, ainii-quaM. TVilioneLjeur. 
guide , maigri la* préf:atilion« uliiie» 
duni la viaite deirralârtd'ellr» «on- 
aisient k- a'agUer ' forremeat aur aoi- 
^lEÎnia .et k ae livrer t un-pU/evient 
coniioual. Le voyageur nTa iptomri au- 
cun de* /àchaui ajeiptôme* qu'ont, 
^prouTés aJnëuleiBeat (oui lea aurrei,- 
tcla quo lea auffocatioas , la crache-, 
ment de sang, t'iaQamnialiondaaiimiz, . 
etc. -r XI é* Ironralc au.coneraireiai 
ben^tur jcaaol calciné at au Ifureiiiqua' 
^ol^ue ■«• vAtemena^fuateat baiguà» k 



no Alt paa Moa quelle 
peTee que aon contpMnov de ïOTaga, 
parvint à t'airacher dis ce bain toIcb- 
4que. 

Lellres sur la Pakstint , la Syrie 
et FEgyfte, etc.CVoyeï pour le 
AittUppemeot du lil're et les 

\drewet.'Ic troiiUmc cahier de- 
sa jamrnalO 

Qnoiqoe cai contréei aient été tauî 
.a foi* Tiaitéaa, aaTotr laPatesciiteçai 
L-ne foule de -vojageuri i partir dû 
mojtn Ige juaqu'à nos jour, ."nom-, 
iDérneni en dernier lieu par MM 3e 
CkJteaid'nttiàd et de Forèin'; Id -Sf- 
fh, -par dn ^vjigtan trèi^occréditâ', 
T^KqM.JIftici'ti/etiBHodi io «iiibr* 
FolTUrjT! r£«rP^<:P»''"VP'9tP''** 
ai mnltipliëes, que, l'éoii.ni^ratidn en 
ferait presque ^igdnte , on irouTera 
ntMftaoia* .dam iea.iKiIiTetlea tetm* 
aur la Pflleariflej laSjrie et J^Egvpia',. 
d«a ditaila, de* observaiisna oui.cuM. 
jcbappi au]( pr^^ceiaaura fit t aiHeDT' 
da cet lettre* i c'en ce qui TériBeroDI 
la* lecteur* inilii* dan* la connaieMnca, 
d*t relation* aE de* tot*^* que Mout 
lanoiia d'indiqua'< ' 

Koiy«g«yâ>(»erti8(ge( i820,ete. 
pourii^coucrir unpoiiagcdu rtorÂ- 
•uejt tl de Voeéan aflanlïfue àlA 
mtr Pacifiât , toi» Ici ordrpaâe 
Williatn Parry, etc, {Vt^eipou^ 
le (téVélOpp«in«^l du litre, Ta- 
'âiésst el le pris ^ le htiïdbme 
cahier de ce jouroàt. ) 

Quoique M. Vtnj n'ait pa»aiieîiit 
la but ptinci^l de jon exfiédîtian t 
qn'ii n'ait pait.ronvdcefBDiausDiitaage 
t la djcouvarre duquel on attache erse 
raison un ai grand ppx, aajralaiiou 
n'en est pB* moiiutial ijUrieuM, oit- 
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valion* naulic|ue) et Bi iroDO mi i[;D«( fû- 
tes avec autHnt de ngaciié que d'exac- 
litHdé qu'on y itncnatte .et qtri peu- 
vent It^B d'un at gr*«d tecourf-paui' 
Ina nav ïgateDra gui cxploreranL la* Oft- 
mei meraeti'enEBçeronidanalamëiDa 
leelierclie, la relation de M. Parrj pré- 
4eiiieplu>ieurtpanicuIïTiti)d'DngTaiid 
Intérêt On j Toit <[Qe lorsqu'il eut ai- 
leint un carcain djgrj daui tek ath 
glaciale* , |ci deui D»*ire» je irottii- 
rent Avoir drùil.t Umobipeme Oattcv 
nal* aiaignja aux vaiaieauX ijui * par- 
TÎendniieiii ei qui élaït ua objet diqtni. 
tra mille titm iterliu; {^S.oooft.l, 
- qii0fi.t\firrj chutai de ù dialribbiioa 

. tratout lea iadividui de* jf'^.^V'F*' 
gei, avec U plui rigoureute.iguUi>^ea 
n'ajant ^gàrd itu'au naas^us cbacua 
«ccnpait'daAS' retpâmtiod. Od t toit 

Îoe U» deux navirea ajaUl tri pia par 
sp-glaee* M obligés de fshitiiDloDg 
Ljveinage au milieu de ces glaces , M. 
Parfj, pour procurer ans déuiéqujpa- 
' l^ei .ans diversion agrjablk au> awif- 
' Jraoeea qualeutltiisaienE jprouier l'ex- 
cessive ngfiiui du froid et les trataux 
cominus qu'eiigerait la cmiiervarioa 
dri deux navires , îraagina deex ainè- 
di'eus aussi ing^ieus qu'lensilfe ius- 
if a'ïlors : l'un fui la vitdactToa d'un 
joiirial dA l'on rendinicciiipiej4ui^r 

i'our de toutes les obierTalions , de com 
«V travaux, t'éôtte fiit (s formatiin 
d'tiDatioapei]uï jouait asr una espèce 
de ibéiire f retitjuj auï I* plus gr^od 
des deia nftvires , d^* pièces, draouii- 
nues de tout, genre. On j voit euGn que 
M. Farrj prie dés précauliuas si acti- 
ves pour consecvei la sanii de ions les 
^u) dn deux' jquipage* , soit parle 
tJioîi des vif r« et iju aaojeni de eon- 

■ainioemBat i qaa, icLmo jwesque in- 
ca»sM«'. on M pccdit, pendant le 
cours de l'expédition ds^u ooe latitude 
ai rigonteuM, qu'un leiil bonmc, <pi. 



.«néfd^a'jngR^nr-ittili^t itteinp C 
•4ipaê» foiuiiiu^osi (l'aa vice br^anîî' ^ 
-^eÂianraUo. 

■ àcSamt-Pietre diMatitrhht et 
àe. su vattti èiypiç* ; par le trf- 

' lonel Sor^^dfSalnt-V.^UBtnl^eti;. 

IÇ^Dfez pour ip ééyèlopfctap^ 

«1 titre., l'adreMe fil le yrn, le 

pvAcédenl câbler de. ae JotA-, 

pàU) . , . . , 

,JfriicU âtuxiin^^ tf ^srnjcr. 

"' -Ganvnlninn an divisée «ivviAgt-' 

hnii'parageftpbee^iuinBdeiTahteltTM. 

l; UettcH-ieui <f ai «ot vlatid lepfcisnib 

de SelDu7i«rra. lis Etymotegf^sj lit. 

l'Siiueiimi', «tisMsnion.Eitseécr'du olki 

'rtaali.|Vi«lYii JilAniOD, haHtnif du 

:>fiiBieN|ii'.tfIi De .JS pierre, duvatih - 

1 d'eagiaMei'dBi'OnriitetdsHMMVielM.- 

-Va: JA i|Ifg*re«*nt ihni Te* aoulet- ^ 

'rainexKifhTean drf qialqilfs BniHien-- 

Mua^eit'r penHnut.-Vltt-. Tenpîr»' 

• hiriri dasWfpieC'IDa'-l'eii^i du'^rl- 
>dlr^i'dMÎatettpiiaM^«lef4i^enï.< 

' IX.A^specl'desgaltrlM'IotRMnrnMAt 
platWu.'X.Travaus^RiitiqtMr'derfié- 
Mpins 'Mail ■illttincta des'tni«ttlxi'mé- 
.derna-XI. Atritisteménf qui t>nrirït«r>, 

■vompB (Outa' cen>aniM<CHi|(M''*OuieT- 
Thina entra UvallAe'dia'liTMtlii^Creefie . 
deJafaart^.ortfotAl'iPierte.X'IdPriif 
Gipales etitrJes des crvptes- Xtit..;Kk- 
CUriion don» IfMou terrain» dup'antiiu. 

■ £v^.Lieu bùfut irouTéé 4a>îcliorr6 
d un grand taurioft cbiiJRrï^é au 9lu-, 
-*4uili d'Msii^Ve nalureKe', et iPmAr'^flr 
feulai da S^'ni-E'qnd pour celhi' d'un - 

• rraçodila gtgvtviqm. XK. £m( ari- 
ini5ir e(,aQus,n<tri^,df J*'Mti|iv»ii|Dnc . 
Je plateau de Saim-l'ierm .fait pviiie. 
xVt. Fin de la promeniide aouterrâ'na 
•ortie' des cerrîtTWp'Brle'TiKhtir'iker^i 
sut r«K*rp»inMt WïmaIJufplau-eu. 

X VJJ. OeipTgquBSjiiJogiquesoui^Bits ^ 
de terre. XVllI. Daa.effop'l''*'*!^» «• 
des bouleversa neni ' qu'occa^ooneot 
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Iw C«admt* in or^tam gfelo^qoM. 
XlX. 0« la formàlioa de* oriaDM ^éo* 
lôpcfMM doac <M |MiiI lair* âet imit^ 
M4H •itiGcidlei. XX. CanM futoTS' 
<|0 la mina conalDe du fort Saint. 
ïianv, troaije datula di{Etra|ica do 
niTWti ani aiiite ancra la lit de la Jair 
M celui de la Mnne. XXL D«* effan- 
dnmant mtfHrm-mea «t du rapport 
q«e ta* paha da t«m oui btcc quelqoai 
■iMmt pbinMnteM g^ogûiiiM' XXll, 
i^paradcaa da ceataincft coupa* d« 
tiifaaz d'origlna ftoiogv^m ijAiatil 
CHiaanpconnar,k ton, l^iiience ^dd 
pUoomjna inaxplicabla at qui U'eiiiU 
fu, XXin. AititM da ùle& tagnaa al 
continM ^1 M dîttiokaaai dîna Ua 
putiat'Coui>ia« t pis kT> baaa du plft* 
uan da Saut-Piema. XXIT, Bappwl 
daa e6taa da la ManclM at du praieaD 
da Saint-PiarT*. BAIa qna ledplkMai 
étOM U nawra lei eorp« atinipianfeBa 
otganùia dou et* lians na tout qu'on 
■OM. XZV. OpiaioM da MU.Faufa* 
ASmiat-FonJ^ajriatrtJ» TÂmrrM 
CUrr , auf lai aatÎM* ailineuat* daa a» 
vit«Bt d> Uaaatricbi. XXVI Dp U 
larnation d<a filei tantiUi da Maaa- 
Vi(ilitat4aa lïlaz Tagoat amorpfaatdn 
saata da la Balgiqua. XXVIl. Da la 
ItM UBcbe da la Jaar at daa crjptea 
^ a j Toiaot. XXVIIT. Catalogua Lio- 
sian daa planta* du plataau ila Saiu- 
Tf^mm. Trois laltm de M. Palaaaon aar 
le* nonUgDaa manditea , par U. IMn 

T'i>fa^ pitlorttqu* autour du 
moadf, tto. Par M, CbarleiCho- 
F», eic. 7'. 8*. 9*. et lo*. UvraU 
Mn>. ( Wajet pour le d^reloppe- 
nenl du litre , ladreite et te 
prix, le deuxième cahier de ce 
Jonmal i8ai.} ^ 

Vayagei i» Patyelittt ou LeUra 
Tomàintt. ( Par U. le baron de 
ThA't.J 5 vol. In-8. Uandan. 
ii fr— 18 b. 



d'AoadiaTti* J , raarema ipie prtGice, 
qna ÏDirodiKÛOB ai quaiiuiie-iieoi' lei- 
im. 

V^y^ff* ^ GuUher. 4voL ia-i8r 
avecfii;. Cemals/euat. 6 tt. — 7 fr. 
Soc. , 

Cette Boovdle fdltïon eit accottipa- 

Eée d'iine Ephra d£dicau>îra du tra- 
cteur anonjina k madame U ma^ 
^uUa de "■•. 

ECONOMIE POLITIQUE. 

B.ee%érelits sur lapapulAtionetmr 
ta/aeu(té d'aeeroiiitnujil de Te*- 
piet humaine , csnlcnant m^ÊÊii- 
Jatation de* doolrinu de M. Uot 
Ihw. Par William Godtpm. Tra- 
duit de l'anglaii par F. S. Con»- 
tancio D. U. 3 ToL iii-8. ^Ù- 
tatt£. 13 tr. 
Noài Mtiaiidroa* un 



Can«i(UraltoiM politiptes surfélat 
aetvel de L'AUemagncî oiTvPa|e 
allribué ^n conaeiMer FUehtr tt 
■aîsi au-delà du Bbin. Traduction 
noorelle, arec dei notes et det 
remarquei par HM. Signoa^ de 
Fradl, Maria, 'Srheffer, ThéM- 
■M» , tla, 1 Toi, ÏB-S. Careawd. 

Contidératioiu tur ta France. Far 
M- le comte de Maittre, miDÎa're 
plériîpotenliaire de S. M. le Roi 
de Sfirdaigne , pris S- H. l'Etor 
peretir de Russie, etc. Nouvelle 
édition , rerue et'~ corrige 
par l'Auleùr : tuîviei de tEtsai 
sur le principe géniraltu/r du 
tonftîbïlion» politiqttet et det «u. 
irti hutitutioitM humaines. S*, 
édilina , f af k mime, i vol. in-B. 
Potey. 5 K 



Ct Y«jrag« (îmagimlri i l'imiuiioii Du droit iltetoral et de PappUea 
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tion qu'on en fait en Franc«; Par ^ 
H. Confpont, négociant à BretL 
ire, et se. parti», i vol. in-8. 
ABreït, cbei V Auteur- A Paris, 
cbei B^ehe^ et Maraàan, 

Considérations sur Us Cruttljea 
Tunr* , suivies de Mélanges reli- 
gieux, politiquetetlitténûresPar 
M. Eugène de Gtnoude, i vol. 
ÎD-S. Méquigaon fiU aUti. 

CoHtidiraliont sur la ente aeluetU 
de FEmpire Ottoman , (m eauie* 
qui Pont amenée et les effets qui 
doivent la *uivre. Par J. P. Paris. 
■ vol. iii-8. Ches Ui Marehaadt 
de Nouveauiét. 

J)et Pritoru ,. de Uur régime et des 
Moyens de Caméliorer. .Par M. 

- Datifou, avocat à Beauvais l'ou- 
vrage courooné par la Sociélé 
royale desPrisous, daassas^ance 
du 1 5 mars i8ai. i vol. iu-S. 
avec 6g. lîlhographiéea. Egron. 
7lr. 

Le Cri des Jfrieains contre tés 
Européens leurs oppresieuri , ou 
Coup- d'ail sur le commerce homi- 
cide, appelé traite des Hoirs- Par 
Thomas Clanon. Traduit de Tan- 

' glais. Broch. io-8. Londres. Se 
trouve à Paris chez TrtutUl et 

De Vétat actuel de la traUe des 
1^ îioin. Extrait des reuseignemen* 
d^osés récemmeot à te sujet sur 
le bureau de la Chambre des 
Communes d'Angleterre, conte- 
nant, le rapport présenté le S mai 
iSai , aux directeurs de l'Iosli- 
tulian africaine , par le Comité 



spécial nommé jfi cet'efletfiia^ 
prin)ë par son ordre conmeaup- 
plément à Son nipporl annuel 
pour i8ïi. Traduit de l'anglâdis 
'et accompagné d'un avant-pro- 
pos du Traducteur. ivoL ia-8. 
Même adresse. 

.PHILOSOPHIE. BELIçioN. 

Éludes de Chomme, elp.ParC.V. 
de Bonstetten, etc. ( Voyez pour 
le développement du' titre , 
l'adresse èl leprix-le huitième i 
tabler d%ce journal i^si , indi- 
qué par erreur dans le précédent 
cahier.) , . ' 

Cat ODvrage est ^ivinj eu qoatse 
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Article dtuxiime. 
Premiire partie. Sensations- V Dt 
l'union' à/et deux pi^ncs qui consti- 
tuent l'boinme:-!! fauiRotHidéier t'aida 
comiue un orguno iBIîm^meot liâfavec 
le »ïHime ner»uK. II. D» l'action 
émanée de l'actioii mima. L'action de 
l'organe (piriluel Se irouio ■ râtitris 
dnni-la teniailoa. IILnéfflloppeiueiit 
de cBqu-il faiiteniBïMlreparMii»tifn. . 
IV. La aensation une fou née par Kac- 
liOD det objets eirérietirt demeure MMi- 
iDL*e i l'eciiOD de I» seasibiliidel h 
l'action da l'aroe ntime- V. U con- 
. Baistànce de I homme ii'ei»poinrdaiu 
laconnaiisanceilca idéef,, niais 'dans 
la connaiiaunce dea forces', motncet 
des idéei. VL Touie ientaiioi] pffeciB 
i la fois l'organe dea idées destiné t 
représenter les oljcrs inrérieiira et Tor- 
gane des senlimens. VIL L'otgnno ma- 
tériel de la vie et l'organe ipiTÎiiielionC 
deux organes disiiru'ls liétpardei rap- 
ports' intimes. Vm. IM'auE n ' 



!i l'objet de .ce désir existe dttns 
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Classe IIÎ. Philosophie. Religion: 



l'ot^itaiMn (IsH'mptce. IX. Ohptnt 
dÎMioguar cinq «ource* de *enlimeai, 
X. liecherches tur Im phJnamèDM qua 
j>iistaip le leotimenE coasid^ré camaie 
^léme^i de ta lensHrbn. XI. TaQueDca 
d?i ittéejiur lesaciioniXei idées D'ngii- 
■enl'pus iin média le ment inrlai;»enie 
niusculaire. La comlnnaiion du iiléei 
entraîne une combinaison de senti- 
meBI. XII. La morale eii encore au 






le Pei 



Deitxiiinè partie- Liaiioti de« idée*. 
I< AstMiatlont dei idje«. II. De la 
.liaiton des idjn. in. Ce qui Eail lien 
daei les ^lioiens moraui. IV. Du 
lien d«i teauz ails. Ce que c'est que 
l'iaspirnlion. Ce quec'esTque l'amour 
de la liberté. V. Dutentimentdel'tiar- 
moniè. VL Coup-d'œil gJn^lsQtlei 
frwHl», rapporta qui composent l'ea- 
(Bmbta de rhomme. VU. De* pui«- 
aances motrice* de l'iulelligenca M 
lie rimagmation. De l'uhii^ dam les 
beaux • art*. Les ans et les iciences 
sont des rapports de noita aux rbaie*. 
< VIH. BerhiMrchBs tat les opérations de 
]'mio produites par le* idéen. Muls- 
Mnce de* scieuccs; ellesîuiTailleniaiir 
le*. idées easociée* qu'elle* iromeni 
*lan* l'ame. De ! évidence de* idée* et 
dei tenlimenà. VU. Sur J'itrt de *'o^- 
•erveraai-mème. X. Surlacraiaie.de 
Ja Biori. Fausses idées qu'on i* fait ida 
la vieiUesse. Xl. Quel rôle le* idées 
jouant dans les ■emimeat ntoraurré. 
siilient de l'union de. l'idée avec Wten- 
tiuieat. XU. Harmonie Mciflle. 

Z.M Zepon* lie ta ^rol« de Dieu, e^c. 
Par C. .£. F- Mwlvùé. (Voyei 
' fiouv le développement du tilre, 
l'adrcMe et le prix , le «ixiéibe 
cahier de ce journal iSai..j 
A la suite d'une inirodueiion , Tien- 
nes t les leçons dans l'ordre *uiraiiE. I. 
Kicellence et digairé da la nalnre hu- 
maine. II. La mitire tie Tbomine 
considét^ dan* us Esculléï inlellec- 
iucUm-III. Mhére de i'homse <oui- 



déré dan* tes Sir nliés |A^iqu«*e( d'sbB 
•a demeure. IV. UisAre de rhooin» 
tonsiiléré d»ns ses facutlés .montle*. 
V et VI, Misèie de l'homme pTOu*ée 
par l'Ecriture Saiota. i". Par 1 Ancien 
Tesiameni ; a», par .PErangile. VU. 
Examen da la.qoEsrion : l'homme e*t- 
ilboà? VIlI.lX.X.SuîiedecetMa. 
nen, Xt Du lAal coniidéridansJei 
«ngea XII Origine du mal d(ni 
l'homme.' ZIU, OBsidérations nlii- 
rinres lur le talm^^vfet. XlV.EcUir- 
Ds et léponsps k quelque» ob- 
.XV. Docirina de rEcritiva 



fertioHV X 



iputai 






géQêral-XVJ.Xyll.EipiiceliOBducin- 
□«ièina chapitre de l'epître de Saint- 
Paul auiRomain) TViIl. Explication 
'des pVemier* nrsais du cbepirre 8^ da 
celte épiire. XIX et XX. EelMrciise- 
meni sur la iroisi^ine chapitre de la 
Genèse. XXI et XX.L TndîiIoM an- 
térifureiauchristianfaDiejur J'étatfri- 
mitif de rbomma sur la cbAtei. XXITI, 
XXlVei XXV. Doctiioe de l'Eçliae 



priui 



irlemém. 



4»: CI 5e. »iètlri. XSVl.Héca|>iilil«- 
tion et condusion. 

L-Èsprit de r Eglise, on CoiutJ^ra- 
tionj ptiitosophijoei et polit ififei 
sar l'hhtoire dw Concite* et det 
Papfs dtpuis Us yipétre* juiqu'i 
noi Joun.^àr De Htler. 8 Vol. 
Ïn-S. A lit tibrairit hUlorigiu 
d'Emile Babeuf, rue St.-Honoré, 
n^ I a5 . et Parmenlïtr. 48 Tn 

fTou* reviendrons aiir cet wTnge. 

Zasotjar reaprit et Vh^ùenotJe 
la réformaûoadf LuMr: oisna^t 
qui a Vemporié le prix sur la 
qneslÛMi proposée daai là sédoce 
publique du 19 Kcnoiàai lilix, 
S avril )8oz), par l'Ioeliiut na- 
tional àÈ France , u quelle « Hi 
t ISnflueoee. de la riferiulioii 
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Clama IV'. Baornec^Aru. Poésies, etc^ 
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« de Luther, lurUilttHitiviipf- 
■ litique des différens élafs de 
« l'Europe el sur la progrès de» 
« lamièréa.» Vit Chaiflei y illin>: 
Nouvelle édition, i voI> io-)3- 
A P^ro, chei Treuttel et fVUrtt 
Strasbourg et à Lootlres , Bièaie 
MoMV* de.eoiameree. 3 fr,--~4 f'* 

Lorsque I* {tremiète éililion de cet 
ouvrage a para, nons en atoni lendu 
compiedaat notre journul. 



Çrilija* d» fa kttre A» M.ife Hat- 

' ter à sa famille , aonetrnant aa 
convtrtion à l'Eglise ealholique. 
Par M. Knig , profesieur en VU- 
nivt;rïilé de Leïpsic. traduit de 
l'allematid par M. Richard, ioe- 
trur tt professeur en théologie. 
BrocA. ÎD-B PaHs, TreulUt et 
ff^Urlii à Strasbourg, chei lès 
nrimejelchez Henri Heiti. 78 e. 
frena de ptiH. 



QUATRIÈME CLASSE. 



. . BEAUX ARTS. 

Failes oJtùisietde Lafômaint , or- 
ntfii de dmsins' titkographié^. P»r 
MM. Carie Virntt , HdjWe Vtr- 
net eV Hippolrte heeomle. a"g'. 
3o*. 3i'. el33'.!tvraiïDna.ChM 
Engittiann, -rue "de Loui»-le- 
Ortind. Prix'de chaque livraison, 
8 fr. 

En annonçant c» nouvelles livrai, 
■ons , naui ne pouToni que répéter re 
«|ae notistrvon) dît surles prét^édentf^, 
qa« kt'daains «ont dignes ds la 
répoiation det trois artisiei. ; qxa 
la. lithographie piiraii i'hxe eocurs 

EerrectTOnnée dans cet ouvrage el que 
1 lexieest ijnpriiiié avecle pluigraiiil 

i*^ivitt dtF. Gareis jeune, peintre, 
ou Collteliùn.d'eiquiaseï tt ^e iu- 
Jtlt graeiatx , tofrU Ut deftim 
fu'on a de lai. 5*. 6*. el 7*, 
livraisons in'4*. Chez l'Editeur j 
me dé fiourboa • Villeneurc ', 



■h'. 47, et chez VI. Ktinti,au^e- 
pAt général de lilhsgraphie,' (Tuiti 
Voltaire. Prix de cbaqae livraï- 
•OD.Sofr. 

Cei livroiioni rflnpellpnl encore e( 
reclifienllesesiiiranci " ' ' 



■- |eu 



I ariiste , et 
me» qui sii 



POÉSIES. THÉATIIE. 

La F^AVli^e 'iavvée : poÊUit cD dix 
chanfs., AVM det notes «ritiqWes. 
ParM. J. S. Boutée, i vol. im 8i 

Faslei politiijltei de la révoluïion 
ffwtçMét s pMoiie m • ^«alrfe 
cliMl». Par iA. ViMbi .AiiUftd, 
Mablauban. Crùisilli. 



La' Mirent 



.'aU: comrfdie en Irq 
1 vers. Par MrCdjim 



n„jN.«j ■^Google 
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Cluse IV. limons. Nouvelles, etc. 



Boi^our. Broch. In -8. Sarha, 
a tr. So c. 

BOUAN5 ET MOUVELLES. 

ÈUomirde Beauvai, ou te$ erime* 
i.'un ambitieux. Par madame 
hoiiiie Dauriaty auteur de Clutr- 
Ui yaltnee^ elc. 4 vol. fn-ia. 
arnës d'ube Irèg-belle grarure 
dntinfe par Chmeias. 4 vol. 
ia-ia. Mare. 

C» ramin aDoonce iin (aient qni 
Mut encore M MrfeclionnFr, tciit aons 
la rapptwl i» l'infeutù* , toif MiM c«- 
luî du iijIb. 



veiln le talent distiDauJ que.l'auieora 
•i lupjrieure ment développa dani te» 

Sr^edena ouvrage) et pmliculîcreiiieiit 
uni ceux qu'ellea roinposéipaurl'iD*- 
" it de làjeuneue. 



Dix Tiomellti > ou Ut jeunes per- 
tonna à leur entréedaru lenmnde. 
Par Ch. Choquet, auleur det Cai~ 
ractires deCen/anee.a rol.in-ii, 
Uime adrtste. 6 tr.—io &. 

&D« attaindre eu Aéni de Perfec- 
tion où «'e)t élevj U. Soullli oantce 
genre, U. GfaoqiiDI an «pptoclM baau- 

Léonore , ou let Traiiestittemen$ i 
dernier roman à'AugutULafa»- 
tuine. Traduit de l'allemand. Par 
niadame Elite Rogard. 3 vol. 
ir.r i^^ossange pire et /ilt -J fr. 
" 5o ç. - 



UTTÉBATURE. BIBLIOGRA- 
PHIE. 

Hodcrùr, dernier roi de* Gothi ■■ 
ftëme traduit de l'anglaî) dt 
Robert SouJhef: Eiq. potfte Uu. 
«ab Par M. ié chevalier ***. i 
ToL in-8. Deinund^ et TrtutUl 
et JViirti. C fr. 
Nout imandron» lur «et ouTragt. 

Répertoire det Théàtrei étrangeri. 
Tome 1er. i roi, în-i8. A ta' 
. Ubrairie de BrùioZ-Thioars. 

Ce premier Tolume renferme ont 
notice lui Sbakespeare , aon jubilé, da 
réflexlona de ttow» ttir ce poëteei 
trois de tt pilcei , wtoit: Othello , b 
Temptie et le> Uépriae». 

Pricit complet des travauxdeCAe» 
dém'it royale det tcienees , helUi- 
tettret et artt de Rotifit^ depatt 
ia fondation en t-j^ii jusqu'à ta 
,Ttttauratioa en i6o5, précéda 
de Chittaire de eette Àaadémie. 
Par M. Jotttaume, doctenr en 
s médecine. 5 toI. is-8. Rouea. 
Tériaux pire. 

Lettre Irenliime eonoemant Pia- 
primerie et la librairie de Poriii 
Iraduitea de l'anglats. avecdei 
notes. Par G. A. Crepetet, impÀ 
flienr. i vol. io-4. Se Iroure cbn 
Treit((ei et Wiirfa. 

Cet noiet annonceni des conneii- 
■ancei plui étendueién bit|liograplM 
(|no leur auteur ne t'en attribue ■«< 
beaucoup de nedeitie dana la prUM 
qui précède u iraduction. Daai <Wi 
mémB ptéfaçe, le iriidaciaur y a c«- 
mciérite d'une manière irèt > jtidi- 
cieute les difauu du sljlede l'auifir 
anglait M- piiaiit, daui aon rej'j* 
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^bappëci il H, Dit 
de donner queltjusi développemen» 
A cet MMrliDDi sur U librairie da P>- 
rii. Ddna la ]«[iie atécat de M. EMbdia 
on lira avec beaucoup d'ialértc Im di> 
taiJi daiu leiqueli il enire lur le* mai- 
■oaa de libriirie de UU. De Bure fij- 
wea, de U. Renouard , de VL. Chardin 
et de MM. Treuuel et Wùrri. Drdi 
ce dernier article il fuit une agriabte 
digrei*ion tur un jtabliitemeat phi- 
laatropique formé par madame Trent- 

do campAgne : c'eit un Wpice pour 
douce hommes et une école publique 
pour l'inttructioii âlémeDUirs d'enfàni 



CLA.86B V. Mélanges. Siy 

dei deux leïei: il > vlftté, dit tj, l'faoï. 
pîce e[ l'école, et n'a pu retenir aon 
admiration pour l'elprit de religioi" 



,U géuérosiié qui animent la fondai: 

do aeàiblablei établiiiemeut : il t a 



Imnion inconiidérée , que dans l'é- 
rectioa de cent palaii comme Veriail- 
lu. Dan) la mémo lettre, après de* 
obterrationa tur lu vastes connaiuao- 
ces en bibliographie de M. Vanpraat, 
l'un des cotuerrateuTS de ta bibiîoibè' 
que rojale , il paye un bien Jégiiirae 
tribut a'élogea aux clUbres imprimeura 
IIV- l'ierre Didoi et Firmin Didol ce 
H. Ciepelac pire , dont le fils toulienc 
•i bonorafalemeot la réputation. 



C I N Q U lÉME .CLASSE 



MÉLANGES 
ET ÉTUDE DES LANGUES. 

^Eutrcj eomplitet de M. Neclcerf 
Tvmu X[e. et Xlle. ïd-S. Paria. 
Vrtutltl et fVUrtz. Stratltourf et 
LoadtCi, Mime Maison dt ooiu- 

Le oniiéme volume renferme té» 
dernitret vues de politique et de finance 
offertes à la natio'n françaiH par M, 
Xfeckir, imptiméea pour la première 
foiien i8oi. Ledoutiioie volnma con- 
tient l'ou^rege }i connu sous le titre de 
l'importance dea opiniecia religieuie*. 

Jjettrta à Laure tur rhUtoire et la 
moraU. Far Constant Saillard. i 
Tcri. iiuia. Genelt jeune, 3 fr. 



L'Autenr f a répandu plusieori tratU 
historiquN'd'an heureux ctioix. 

Le Neveu de Rameau: dialogueJ 
Ouvrage poathume et inédit par 
DideroL i rol> în-S. Velaunay, 
' 4 fr. 5o c— S fr. 5o c. ' 

LeiJr« diverset reoueilliet enSuUae. 
Par le comte f^dor Gobtvhin, 
accompagnées de doIc* et d'^- 
.claircisseiUeai. i vol. ia-Q. Ge- 
nève et Psri*i Paiûhoud. 6 fr. 
La tnajearo partie de ces lettrea aonC 

cellet de mademoitelledeGbabot, de 

Voltaire et de madame If ecker. 

Dictionnaire français - espagnol et 
êspognol-franfais-, avec interpré- 
tation latine de chaque mot. Par 
Gattel. Nouvelle édiiÎMi (bile 
en i8o}), rcYue et corrigée paï^ 
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SïS 



Classe "V. jilmahaci. Journaux. 



l'aaleur. a vol- ior^, Treuttei ef 

rvùrtz. io fr. 

CedictionnaiTa eii Caèlement tjdjg^ 
d'apci* la dernière é<litioD du diciion- 
Daire dfi l'AcidéaiiB roj'ala iipagnole, 
celui de l'Académie lraDça|se el leieUf 
irê) Iciirograpbea lei plus eiii/oiét de* 
deux wiioas. Cetie noutelîe idiiioa 

vue et corrigée p^r M. Gaiiel et tug- 
meméed'uugraudnumbre de moi» quj 
he M trouvenc point dam la$ édiùufif 

IirécéileiiTet : elle eft enrichie, i°. Uf 
'indication de In proDouciuiion re>- 
rentive do chaque iiiot dans l'une et 
autre langue, i". D'ud VocBt<^'air< 
(les mota nouieaux .introduit* depui; 
lu révolu tiun. 



ALM ANACS. 

Almanao 'âtt Damet pour l'an 
1821 ^ très - soignenspuierit iuiT 
primé par M. P> Didot-rainéteur 
papier vélin, orné d'un frontis- 
pice à vigneiics et de gravures 

:- exécutées' avec beaucoup de soin 
par d'habiles artistes, i vol. ï)elit 
farmat in-iS. Cliei Trtulltl ai 

.. ff^iirtz. Tant, rixe de Bourbon, 

, n*. 17. A Slrasbour^, rue des 
Serrurie.rs. .et à Loiidr.es, 3o 
Sobo-Squate. Frii broché, S fr. 

'l;c.iiiénie en papier, avec jiui,d«ré 
.inr tupchs, 7 fr. — En veau doré 

■ur iranrhe, •) fr^ — En muioquin siifit 
étui, 9 fr. — En niiiroc|uin doublé cti 
labi», 10 fr. .— ïn maroquin, i^bis 
^iltri mAroqainé, iS fr. — En papier 
■fllaoi, étui; papier glacé, 10 fr. — | p 
•oie, Mb»', «Hi en soie , i5 fr.- — Un 
jnoire. éjui en maire, arabesque*, 
tS fr. -^ En moire , étui eo muire , 
àïee deux pavjage* peint* sur la roii- 
"rehure, ^4 fr. — La mïoie relii^ie 
«vee quatra peintura*', 3o' fr. ' ' ' 
VIngr «I un* ânti£er f un sut^cs 



ausil conuanl que Saiteur ont ^alii Is 
répuiaiioa d* cet almanach , el «lies- 

deptii* ont ^lé fait! i ton imitaiion. 

Dtns les morceaux qui te composent 
cette aonée , on diiiinguera auriout 
mur la poéiie , la Mort d' -Hdanit , 
idylle imitée de Bacon, par M. Afg- 
nault de Braactron. — FragineaC 
d'une nouvelle iradurlian d« l'iiiade, 
Combat de Pdrit el de Idénelai . par 
M. C. Birard. — yertfaUt à l'int- 
tant du décii de M.dt tôntanei, par 
H. de Boimillien. — O pauvre en- 
fant, lu terai roi, par M. Moucher Je 
-PerlAei. — £légie,yai André Cké- 
nier.— L'Origine de» Jardin», imi- 
liitlon libre d'uoe idylle de Gessnar, 
par M tomwu Piéien. — Traduc- 
tion de la Priire universelle de Pope, 
pu H. ie comte de LaUjTollendid. 
— Lea Lemrntaliom du Ttute , itan> 
ces imitée* de Lord Bjrron, — La 
Matintte du^ig septemlire,'ou laKaii- 
tance de Mgr. le duc de Bordeaux , 
par M. de Talairaj. 

Pourlaprotfi EiUtt il«a>elle par 
madame de Torty. -r- Le langagedei 
l-itura. — Myioolie , par nadaina 
a.arloue de la Tour. * 
.. Lel huit graTUTM dont î'almanacb 
«it orné représentent fénum »e mire, 
^d'après Tilieo. — Judith, d'après £■ 
CamUaii. ■ — Lti dn^ Seru , d'aprii 
le f'aienlin. — Lt Concert, d'apiÀ 
le même. — Un Torrent , pajaaja 
^'iipréi ,ili»ri' fan Everdingen.- — 
Riiinn , à.' uprèi Barlholomde Bran* 

iterg Marguerite de Proynce, d'i- 

{>réi Âleiuieau. — Jeanne Laitaè, 1 
.d'u^iri^f /e mAne. 

Alwanach de Goika pour l'an- \ 
née iBaa. (Cinquante-neuvième 
delncoHpc!tion.)AParis,SU*»- 
boui'g et à Londres. CheiTreu/- 
lelct fVurli. Prix relié eu carton 
■ doré ïup Irancbcj avec ^liH> 
6 fr. 



nign^Pdi-vGoOgle. 



Classe V. Journaux. 'Annonces. 



5i<ï 



Ln gravum. qnt orneai cet tlma- 
nac , lom : iei ponraiit du roi d^ 
Sardaigne. Vlciar-Bnimuntial, el do 
JejDiie d'Are.-Jeaiine «l'Aria hlcHéa 
tlewanl Ortiin». — l.nirée de Cbar- 
1m VII Aaat la tillo de Rheïmi. — 



(«ri per 






le , prlsaonlère prèi de Corapiïg- 
- La VucelUëcQuiiiDtiaieiiience 
lorr. — Houumenl de Jeaaoa i 

11. — PIncs de Suiot • Pierre ■ 



/ourital ^tt Savam. — 'Caliieri 
d'Octobre et Novembre iSai. 
Le* iTticlei le* plnti-enmrquxblesda 
en deux cahiera lanl: examen det 
recfaerchet inr lei premier! habitam 
idn VKgjple , par U. Guillnutne dt 
Huialiotdi , ( ler. et le anicles d» H. 
Siivestre dt Sacy.} — Esprit, origine 
et ptogrèi dei iatiintionB judiciaires 
d« priiicipaux piij* de i'Kiirope, pai 
J. V. Ma,»r, fariicle de M. Ray- 
nouaid,) — Mémoire! hiiioriquei, 
-potiiiqoqi el lûiéraires inf le royaume 



«le l'abbj MortUet. lur le i-a. lilcle 
et SUT lu révoluriai) franciin, (ertille 
da H. a^oiUBochene. ) 

ANNONCES. 

Le cheoalUr de Staii^nberg tt ht 

Fie : y<\*ioe allemand dn mo]ien Sga, 

Eiiblié d'après un manuscrit de la bi- 
linlbèi]«e publique <le Slrasbour, 
avAC des obùnaiions litréraires ai 
rechercbes nrcbéologit]Hes sur te» 
tiimes , arme* , ' meubles , arcbitec- 
lure.etc. du moyen ige, d'après lei 
- peiiiruref tont'dnilit munuscrit <jiie de 
rieiT^ HnrrB» , rontenant le Spéculant 
humnnt^ salvationis; par Chrétien En- 
gtlhnrdt ; avec "ikjoc timile liibogm- 
pbiés. On joiniirHtun précis du poëme 
et une explicalion des li£urj|t eu Trao- 






Get oavrn^parahra par lavoriptioa 
aui prit suivans: 

I'. Sur beau papîet blanc co)l«, 
texte et figures , 6 fr. 3». Su^ très.- 
beau papier rélin, ieiiee:figur<a> i^fr. 
3°. Sur ledit papier, G^urea. eoln- 

Od p(lie à la réception. de l'cufTa^, 
La souscription sera onierle jirs<|u't 
Piques i8i2. La liste des louscript 



fires et S'iasbmirg. 

f^iet et OtHvrct det peintres 1er 
plut ccUbrcs. Aecueil classique réduit 
et gravé au trait d'après les tableaux 
et dessins des difréreuiHns^s .de l'Eu- 
rope ; les estampes de la bibliothùiiiia 
du roi «t des plus riclies ealleciiooa 
particulières, précédé d'une notice hia- 
lorique sur la vie et le^ ptincipaui ou- 
irages de obaque maître , et publié pa« 
G V.Ijtndon. Tome a3e. de la col- 
lection. — ler. de l'œufre du Cortège. 

('e Tolumo con'ienl trois suiet» da 
l'HistoirASainle de l'œuvre du m.tllra 
et les dirrérens groiiMS qui déporcuc 
la coupole, de l'Eglis^^a Béoédictias 
de Saint Jean de Parias , représentant 
l'Aisomption de Notre-Seigneur , son , 
plus célèbre ouvrege. La torae smomI 
l'imprioiei il complétera l'ourje dtl 
matcre , et de plus un cboix de I'uutk» 
du Parmesan. Prix de chaque volume 
^'on peut aclieter séparément, in-4'** 
35 fr — in 4°. papier léliu. 3? fr. Sop. 
in- folio vélin , 5o fr. Cbaz TreiUUl et 
ffûru. 

Histoire comparée de) \yuiiaa da 
philosophie. Par M. le baron de Gc- 
raruh , de l'Institut roval de France , 
conseiller d'ptat , etc. Demièine. édi- 
tion , revue . corrigée el augnentie. 
4 vol, in-8. Cbei Eymeijr. 

Cette nouvelle édirioa est «dos 
pressa et paraiira incGssan)ment, 

■/lllas historique , généalogique ,' 
chroTtologîque et gi'ographii/ilf , de A. 
Letage. Wuuvellffédition.' • 

L'impteisitm de cet ouvrage est con- 
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Clas» t. Annonces, 



thi Bin tain* Ae M. Didot atoS. Cbei 
V Editeiir,tvfiti%!i\A Serpente, n". 16.- 
Le pHi e« de i36 fr. 5o c. Chaque 
carieaeieadsépBréineiit5 fr. i ei parmi 
Ici cartes claiiiquet il t'en trouve de 
maculées qu'on peut obLeniràtrèi-bai 

' Biographie militairt , coatid^és 
panr la pTeôiiire foi* loul un point 
de tue pbiloiopbiijue dans l'ioiérfc de 
la liberté et de l'faunisnitJ, diini la- 
quelle on abrège lerécitdesbatai^leset 
OD remplace lei délails itimiles par de* 
fait! inconnus , dei sDecdotei aecrèic*, 
de* portrait* decarDclère* et nuelques 
lefona aux peuples , aux armées, eux 
guerriers) aux minisiret, etc., pour 
Aire tuite h rhisioire de* grands rapi- 
tainetdela France (do 179a à '733-) 
Par A. H. Chuununeuf. 

Cetu BiogTMpkie en quatre partie* 
réunies, in-S'. pam^ira ds mois en 
mni* A FhtIs , rue des Foisés-Moni' 
martre , n°. g. Le prix de la souscrip' 
tion est de 1 3 fr, 

foyage aux Alpes et en Italie, on 
Leilre* en (iroa^t en vers, contenant 
la ilescriptiott de res contrées, avec 
des détails sur les curiosiiéi natuiellet 
et industrielles. Ici nfceurs et couin'- 
ifae* de* babilnn* , les établltMitiens, 
les hommes cflèbre* , par Albert Mon- 
tenfORf; oiné d'une carte gravée hvcc 



gravtn^sde* 'plus jotis passages de ce* 
. coDirées. 3 roi. tn-)8 lurpapier graitd 
raisin fia. Cet ouvrage paratlra cbcz 
Letong. Le prix aéra deOfr. — j Ir. 

Naiitx d't>miraga.rittnane7UpubUêa 
A Londtei. Il faut ('adresser pour 

tenferm«, 1 Mlff. Treuctelel ff'ûru, 
« Paris) lue de:Bourb»n, a", irj k 
Strasbourg , cbei lei ntémei, rue <tet 
Serrurier* ,. n" 5o j i Londres , tf"" 5o, 
Soha Sqnare. 

___! 1 



Omirrei cho'uUi da Sickardmti i 
coDienau Paméla , Granmison et 13(h< 
risse Harlove. On soutcrit. cbez Pla$- 
tan et Treuuel et Wiirtz, Prix pour 
les louscripteurt , 5 h. le vtfL in-8°. 
6 fr. pour les non-souscripteurs. 

Monumeni rt 'lomheaim Bietarèt 
et deisinés en halle. Par P. Clochd. 
p. in-fol. Cet ouvrage dont le premier 
cabier a paru en 1 8i5 et la second en 
1831 , cbei Tmutel et ffùrti, aura 
encore quatre cabîer*. Chaque cahier 
est composa de six feuillasi non com- 
pris l'explicBtiMi des planches et des 
'— - — 1 grecques, latine» et ita- 



ftÇf 



lie 

La premièi'e livraison le c 
d'une vignetle ornant le titre • 
vrage, d'un- discourt préliminaire, 
d'un frontispice, de trois nonument 
ou tombeaux , d'un sarcophage ; et la 
dernièreplancbacontient les détails (le* 
mAmet monumens. Ces detaina ori- 
^nani ) établis sur une grande 
échelle, prcseoient tout les détails ai' 
cetsuires ; des frontiapice* composa 
avec des monumens et de* fragment 
Butre( que ceux qui eoniiituent la 
corps de l'ouvrage, en offrant no phn 
grand intérêt, évitent autsi celte repé- 
tiliou de mouluret et d'ornemens en- 
tassés les uns sur les ainrel sans Dtililé 
et aooi but, La tcrupuleuie exactiiuds 
tatie l'auteur a mise dans la publication , 
du recueil intituté : Palaii ^ JUaùoai '^ 
et Vuei ^Italie , ^rantit celle qu'il 
apporte dam son nouvel ouyrage. 

Errata pour le neuvième cahier de a 
^Journal. 
Page 281, 9e. colonne, ligue 44> 
.cliarte , lisez chute- Ibid, ligne 4^1^ 1 
liseï A la, pepe aSi , lere. coloniM, ' 
Ligne i-j,, et t^eâ, lilec c'est. Ib»l, 
ligne i") , contracter, liseï conCraaier- 
Pjge a83,' i^re. colonne, n'avait en- 
core , lisez n'avait pot encore. 
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Prix pour douze cahiers, i5 francs. 



Lei doublet prix f ^'P^rès par un lirel -—, colis aux artîclas 
Mnnoncis ^ani ce journal , détignent It prix pour Paris , el celui 
franc de port par la poste ^ jusqu'aux frontHrei de la France. Ces 
prix doivent nécessairement augmenter dans l'étranger , vu les fraig 
ultérieurs , en raison de la distance des lieux. 



PREMIÈRE CLASSE. 



HISTOIRE HATnHELlE. 

Histoire des Mammi/ires , avec des 
figures originaLes deuîné'es d'a- 
près, ■)«> anintaui vivant, publiée 
par MM. Geoffro^-Saint'Hiiaire 
et Frédéric Cûfi'er— M.lecomtc 
de Laslej-rk, éditeur. X7e' livrai- 
ion in-folio , avec six plancbes- 
Cbet l'Editeur, rue du Bac, n". 
58 , et che» Treutul et fVUrls, 
Paris, Strasbourg et Loodrcs. 
Prix i5 fr. 

Ihloire générale et partieuUire 
ies Mollusques terrestres et fiu- 
•ialiles , tant des espèces que fioit 



trouve aujourd'hui vivantes t fue 
des dépouilles de ceux fui n'exis- 
tent plus , classées d'après les ea- 
raetire$ que présentent ces ani- 
maux et ûurs coquilles , etc. Ou- 
vrage posthume de M. le baron 
i'Audeba-rddeFénuaac , colonel 
d'artillerie, continué par M. le 
baron de Férussae son fils. lie. 
et :3e. livraisons in-Folto< ^rlhus 
Bertrand et Treutlet et ff^Urtz, 
Prix de la livraison ia-4- iS Tr. 
in-fol. 3o fr. 

Le CaUMt a^histoim naturelle for- 
mé des productions du pays mima 



Journal général d« la lillératun deFranee, 1 8a I. H". 
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5:13 Olasse I. Histoire naturelle. Botanique, etc. 



que Ton hahite , avec la mélkode 
de olaMcittent , l'art d'empailkr 
Ui animaux et de eonaervcr te* 
planlei el le* inieelet. Far M. 
Soitard.-^ vol.. ia-i a. Audot. 

Histoire des ataiurt et des inttincls 
des animaux , ûYCC les dislribw 
lions méthodiques etnaturelles de 
toutes leurs classes. Cours fait & 
l'Albrinée royal de Pariij Par 3. J. 
Virey, docteur en v^dcciae it 
la Faculté de Paru, a yoL in.8. 
Détervillfi. la tr. 

Taileott élémentaire omflhologt- 
que, ou Histoire natUTeUe des 
mieaux qu'on rencontre eommu- 
nément , luivî 4'>"> Trailé sitr ta 
manière de conserver leurs dé- 
pouilles et d'un Recueil de plan~ 
ches. Par Séb; de Girardin ( de 
Uiremoal ) a vol. in-8. Dufiur 
tl comp. 

BOTAS.IQDE,' 

Uerhierginéràlde F Amateur, con- 
Iflnant Tu description , l'histoire , 

' les propriétés et la culture des té' 
^itaux utiles et agréables. Far 
Mordant De Launay, coatÎDDé 
par M- Loystleur de Langahamp. 
Avec des figures peiutes d'après 
nature par M. P- Bessa , peintre 
d'histoire naturelle. 60'. livrai- 
son , avec figures coloriées. Au- 
dol. Chaque lîvjaison , g fr. 

Iloremé^'ile des Antilles, ouHù- 
toire nalurelU des plantes vtuelies 

^ de* colonies françaisff , anglaises 
et portugaises. Par M. Ofurow 

':lti<t docteur en mëdeeiar de la 
Faculté de Paris | diapré* Jiea des- 



sins faits sur les lieux. Par If- 
Théodore Desaourlits , rue Saint- 
Louis an Marais,n*. 16. Tome I". 
4'. et S'. livraisons. 

Bflam^ae médita. Par H. laù- 
lar( vAmgttjt , docteur en raé- 
deciue de la Faculté 4c Paris. 1 
vol. io-S. Amé Payent. 

PHYSIQUE. 

Couféatures sur la réunion de U 
lune à ta terre, el des satelUleseK 
général i leur plaifite principale , 
a l'aide desquelles OB essaie d'ex- 
pliquer la cause et les effets du 
déluge, ia disparition totale d'an- 
ciennes espaces vivantes et orgi- 
niqaes et la formation aoudainc 
ou apparition d'antres espéco 
nouvelles et de l'hoimnc loi- 
même sur le globe terrestre. Far 
va aanen OS^er de mariât. 
Bfocb. in-8. avec une planciit 
de gravure- ^ron. 1 fr. aS c. 

Manuel dt physiijue mérimsntaU. 
Par Ch. £ourg>eois , de la Soiâ^té 
aoad^iquè des sciences, a vdL 
■&-8. avee des plaBchca. BoeU- 
lUr. GOyot. : 

Éidment. 4* PynUthisie, djvirit 
en càtq parties , snîvia 4>iw Ks- 
taiulaire et delà d^seription éa 
principaux fiux d'artijiae tirés à 

. Porif depuis trente ans. ■ vol. 
în-8. Bachelier. 9 fr. 

PHYSIOLOGIE. ANÂTOHIE. 
MËDCCIIIE. CHIBOBGIE. 

C^isrs eotnplet de phyiiohsie , eU- 
(Voyet le dé?eloppei|icnl da 
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fa^xssil, médecine. Chirurgie. 3a5 

portaoce du lujei «obt très - pricitus , 
■ - ' ^ibloMtéiM 



fltK et radmte, le précédent 
Gabier de oe JiVuriial.) 

Daniret ouvrage* *'fgt leçont «ont 
coatacré<?9 i l^osieologie (ècba, c)n(| k 
l'aji^ulogie fratchei quaiona lé lont k 
la myologie, liuita l'aagiulogie, n«uf A 
la n^irologi'e, cinq h Ja aplaBcbaalogie, 

nôîi'l'quatrB au™Crd."û"™ , 
de l'auîe , du goùl , d» l'odor*!. 

RtcheraluaaMitomiquti tar le siège 
et Ui oautes des maladies. Par J*. 
B- Uorgagm , traduites du latin 
par M. O. Oésormtaux , profes- 
teur de la Faculté de médecine 
de Paris, membre de P Académie 
royale de médecine de Pari*, de 
VAcadémie de» leiencei , art» et 
bellea-Ietlre» de Houen; etj. P. 
Deestauet, dacteur de la Faculté 
de médecine de Paris , agent du 
cinquième diapeasaîre de U So- 
ciété philaotropique , nembre 
de la Société de* *aîeneei , a^- 
cullUre et ftrfa de Strasbourg. 
Tome quatrième, in -6. Chez 
Caille et Rii/ier. 3 fr. 
Dans ce volumo, l'antaiir continus 
te* rechercbea sur le éiéga «t lea cauH 
des malddin ^ui affscimt tant la oi' 
pacité de ta poitrine qa« 1« cosur. Sas 
recbercbe* «dihrasieiit donc le cracb» 
mémila Mniet Us CTWhaM puraleM 
et sordides propiss k l'aoïpièna et à la 
lAiiito. iespflpiia'ionsstladoulsmrdu 
rieur, le pouii comre nainre, la lipo- 
thymie et la synéope, la mort subi» 
dépendaute d'une lésiau d«» vaisaoaai 
sansuiaa qui exislsnt priDcipaleineiit 
dans la poitrine, la Di«rt lubit* p»r 
une lésion du cceut ; ei il termine ces 
recherche» par cinelqxies moi» sur la 
BibbasUé. Ce peu do motsqui ont néan- 
moins une étendue convenable 1 1 im- 



se inâniTeilepasquelquefati 



;."«. 



a dû flégliget de s'op[o^er aui proeris 
de la distoriioQ de l'épine qui parait elre 
le principe le plui constant de la gib^, 
botité , Boii qu'elle ait pour cauie unf 
vicieuse conformation organique , soit 
qu'elle réiutie d'un accident ou d'une 
violence eziicieure. 



Ktekerohts '* Ohervàllont sur lu 
GaU , bile* k l'hApiral Saint-' 
Loui*, à la clinique de M. Lugot^ 
pendant le* aunéea 1819, tSao 
et 1 8a 1 , et recueillies par L. F- 
J, Mouronvelle , docteur en tué-- 
decine de la Faculté de Pari*, i 
Yol. in. g. avec s^ figure* litto- 
graphîées, reprétenfantles appa- 
reils des bains de fumigaticvi* et 
de vapeurs de l'hApital Saiat- 
^ui*. Croullebois. 5 £r. 5o c. 

Plusieurs expériences et un grand 
nombre de faits recueillis" avec la plu* 
scrupuleaie exaclitoda formant la Mttt , 
de cet ouvrage.L 'auteur a priSBOB sujet 

fm le curamencenient, c'eit-à-dîia > 
observation de beaucoup de galeux, 
dont il a recueilli les bisloires particu- 
lières. La description générale, les rai- 
sonnemens, de quelque nature que ce 
fut, oe lonmenusqu aprét et n'ont eu 
d'autre sujet que les faits mSnios^ Tr^s* 
souvent il a même limité , pour ainsi 
dire, la partie de set obiervaiions, 
et jamais il ne te* a modifiées i rai- 
son de quelque idje préconçue. C'e« 
sans douie a la sagesse de ces priaoi> 
pes et aux ressources que lui offrait sa 
position , que l'auteur doit ils publier 
des cboses neuves et d'nn grapd iuté- 
rét. et d'avoir depuis déplacé bea^i- 
coup d'erreurs qui tant géoéralamenl 
acciédiiéss «n raédecinsi islle est entre 
autres celle de l'existanc* du ciron de 
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Classe I. Médecine. Chirurgie. 

a parle depaU ceal ci 



r n ■ 



luquel on a fait dea Miniurea imagî- 
' 'ei , copiées lea unei sur lea ao- 
, et jamai) aur l'oTiglnal , puisqu'il 



2'ràiU'ies fièvres inUrmittenUi tt- 
des indications qu'elles fournis- 
lent pour Fusage du quinquina. 
Far J. B- Baunier, docteur ea 
médecine de la Faculté deMoDt- 
pellièr et professeur de patholo- 
gie et de nosologie de ladite Fa- 
eullë. 3 vol. iii-8. Montpellier. 
Séwalle. 

Des glaires , de leurs causes , de 
leurs effets et des indications à 
remplir pour les combattre. Par 
J. B< Dousiin-Duhreail , docleur 
en médecine. Nouvelle édition. 
1 vo!. in-8. Arihus Bertrand. 



Considérations sur les hernies ab- 
dominales , sur les bandages her- 
niaires réaixigradts tt sur de 
nouveaux moj'ens de s'opposer à 
^onanisme. Par laliade-Lafond, 
docleur en chirurgie de laFacullé 
de médecine de Paris, chirur- 
gien-herniaire de la cour du 
prince de fValdeck, breveté du- 
Roi. a vol. in-S. Chez V Auteur , 
rue de Richelieu, n*. 4ff, et 
Otlaunay. »a fr. 

Deux paniea bien di si i actes forment / 
cet outrage ; daaa l'une , l'auteur n'a 
voulu faire qu'une biiioire Tapide des 
hernies , pour pouvoir expoaer plut 
clairemeni duns l'autra tout ce qui 
concerne, la consiruction dea banda- 

Sss. Dans la première psrtia, où lea 
ilférena pointa de U acieoce sonides- 
•inés i griindi uailt, il a'* prétendu 



attaché seulement i suin-e 
/leura auteuri qui oi^t écrit aur ceiia 
branche de la cbirurgie : dan* bean- 
coupdi ces circon) tances, il s'est même 
borné i. lei traduire, lorsque leura écrits 
n'étaient pas connus dana nolra lan- 
gue : si I on trouve quelque analogie 
entre quelques peaanges de son ouirage 
et quelques iraductiona d'onvrages sur 
la chirurgie , cela tient k ce que son 
livre était composé et imprimé depuis 
long-temps et qu'il n'en a retardé la 

fublicaiion qoe poar faire de nouvel- 
is recherches et les son mettre au jugr 
meut des sociétéssavanlea: il est cepen- 
dant une ioGnilé de points qu'il a ex- 
poaéa et développés beaucoup plus 
qu'ils ne le sont daoa ces écritt même 
les plus estimés sur la chirurgie. Le 
dernier chapitre de l'ouvrage est con- 
sacra à l'hismire des auus contre na- 
lute et à l'eipositton des mojens suc- 
ceisiiement proposés poor la guérison 
de cette infirmité dégoùunta. 11 est 
eoEn plusieurs chapitrea qui appartien- 
nent entièrement et eiclusiveraent auT 
recherches particulières de l'auteur: 
son bandage réniiigrade, <hi è résis* 
tance graduée, a.eiigé de sapanbean* 
coup d'essai), de. taloiuiement et de 
modifications; mais «nBn il croit eue 
purveou & le rendre aussi parfait qu'il 
est poasibli ; RI pour que toutes lea per- 
«mnesaffiie 



Depuis 11 



I appliqué le méca- 
■ bandages {tançais et anglais. 

trouvé un moyen de pnset' 
ver les personnes du geie féminin dea 
dangers de l'onanisme, qui a chez ce 
sexe des eFlets ai désastreux , tels que 
l'épilepsie, ,!a nymphomanie, le délire 
sans fiètre et enfin souvent la démence 
complète. C'est à cet efTei qu'il donne, 
'dans son ouvrage, la description de 
corsets dont l'uaage est le plus nvanls- 
tageux contre la funeste pasiion da 
l'onanisAie, 
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Classe II. Économie rurale et domestique. 3s5 
ARITHMÉTIQUE. 
Barème universel conteaunt loua 
Us eotnpUt faiU dont tmajour- 



jiellement 



t dans le < 



merce , la, hanque et Us affaires , 
eia ■ vol. in-î8. graod papier. 
Guillaume et eomp. 5 fr. — • 
Gtt. ^ 



DEUXIEME CLASSE. 



Initruelîon pour les lergers ; etc. 
Par Daubeiiloa. ( Voye» pour le 
dévclopptmeuttlu litre, l'adresse 
et le prÏL , le jirécédeDt cuKîer de 
ce Journal. ) 

Article deuxième. 



laina, lur de* bjtes i laine parrjti^} 
pendant lou le l'a an es. Sur l'am^liorB- 
tian des bétei à laine ; lur le régime le 

luiiies de if'raoce comparées aui laines 
étrangères i <ur les remÊdes purgacri 
bous pour las bites ï laiae ; sur la pre- 
mier drap de la iotf super Rue du crû de 
la France ; avec une addition h ce dar- 



Cbio 



-rage e: 






bergers et sur les loups. 3a. Sur le lo- 
l^eaieat , la lUiÈre et le fumier det 
moutons. 4". Sur la conoaisMoce elle 
cliois des bâtes à laiue Se. Sur laron- 
duiie des iroupeauiau pSiursge. 6e. 
Sur les dirrérCDies choses qui peuvent 

Sur lu manière de douner à mnngcr 
auK moulons , de les faire boire et de 
leur donner du tel. 8e. Sur les alli»<i- 
re« des bètes i laine et sur leur amé- 
lioration, ge. Sur les brebis, loe. Sur 
le* agneaux . ne. Sur les moulons et 
les moutonnes. lae. Sur le parcugedes 
bétel à laine. i3e. Sur les remèdes les 
plus □éceisaires aux troupejux. l^e> 
Sur l'eiplicaiion des figures, avec plu- 

Cet quinie leçoni sont suivïni des 
niOtceaux suivans : 

tioD et sur le tempérament des bèietï 



»o. Obserrattons sur la comparaison 
de la uouvelle laine superf.'ne- de 
France avec la p[us belle la'in^e d'Espa- 
gne dans la'fabricaTion du drap, avec 
tue addition a ces observation!. 

3'. Instruction sur le parcage des 
bAtes à laine ; de l'érendue du parc et 
de la manière de le former; de le gou- 
verner j de la préparation (les ierref, 
Biaut et après le parcage; du parcage 
des prairies artilîcieltes et naiurellei; 
de* avantages du parcage dans l'eiploï- 



ioD dm 



< iern 



Mémoire sur l'amélioration det 

iToupeaux dana la généralité de Paris 

et ditns les auties provinces de France. 

3\ Extrait d'un mémoire concer- 

lont an Jardin des ptaniei sur le* mou- 

<]uei. 

S°. Exifwt d'un mèmotie lur les 
moyens d'augmenter la provision du 
blé sur (e lot de la France,' par tepar- 
cage de* moulons et parla luppretsioa 
do* jachèrea. ''■ 
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Uno seitième leçon eic coniacrée l 
!■ naaif re de trouver dans Xhvtruc- 
tian tur Ut berger», lea cbosas qu'oD 

voudra y chercher. 

Eneyetopédie damtifiqut. Recueil 
,de proctïdés et de receltei con- 
cernant l'économie rurale et da- 
mestique , le» arts el méliers , et 
applicables à tous les états et dans 
toutes les circonstances de la vie, 
extraits des ouvrages spéciaux de 
MM. Appert, Berlhoiet, Bouit- 
l^n-Lagrangti Bâchait , S uchoz, 
Chaplal, t'ourcroy, Olhier de 
Serre, Parmtntier, Roiier, Son- 
nini, Tkénàrd, Virey , e'.c. Par 
A. l'***.Avec une table trés-dé- 
tatllée , indispensable pour la 
prompte recherche de lou» les 
arlicleï et pour ia classificalion 
des matières qui ai'partiemrent 
au miiiiegenre d'industrie. 3 vol. 
îa-8. Raymond. 

Clette Encjciopidia plui complàio 
dans son cnseniblc. p. us variée dans 
ses Aiviih que la plupart d«> recueils 
publiés [usqu'ï ce jour, a déplut l'avan- 
tage d'itre k la hauteur des contiais- 
iaucw iDOderaei. Dans ce genre, plus 
que dans tout autre, les livras vieillis- 
sent lapidemeni; caries productions 
■'sccumulenl tàat cesse , el il importe 
deo comnier souvent les progrès pour 
en mulliplier les jouiiiaoces 

"■ ■ ion deJ'nuteuraëtdd'offrir 



le faits qu'il 



il possible d.ic 



un espace limité et de se rendre uii 
à toutes les classe». L'artiste et i'oo- ' 
vrier trouveront dans cet ouvrage fes 
leceties propres à Wur eut , eoit pour 
obtenir des produiis plus perfails ou 
moins dijpendieui, loit^-pour fabri- 
quer eux-m^mes des cboiai qu'ils «ont 
souvent obligés de se procurer t Eran<l 
frix ou de fairi venir de loia. Le ci- 
toyen des ville» y verra tout eequi con- 






cerne les soiai d'un mjnage, le cboit 
des substances , leur conservation, 
leur usage, une foule de procédés fco- 
noiBiques au mo^en desquels il pourra 
** procurer dts jouisiauccs proporliaD- 
neej i sa fortune; enfin des instruc- 
tions propres k lui faire apprécier la 
qualité el la valeur de ce qu^t acliête 
lîbabltanl du campagnes, éloigné do 
de tour secours étranger, a besoin sur- 
tout d'£ire éclairé sur Ie« moyens de 
se sutfire i tui-méme, de trouver au- 
tour de lui de quoi parer les accident 
qui peuvent survenir au» hommes et 
Jius aniniBui , utiliser set loisirs et 
faire fructifier tes propriétés . Sous ces 
dif féreos rapports , l'Encyclopédie do- 
mestique lui fournira tout c« qui peut 
lui conver.tr: c'est i lui ptincipale- 
qu'est destinée la partie niédi- 

' ii car sa position le 

I la nécessité de pour- 
voir 1 sa saolé, en ettendani )«m con- 
seils d'un homme de l'art. Toutefoii 
nous Lui rerooimandonSr dit l'auteur, 

moyen «vec beaucoup de circonspec- 
tion; )t est si facile de se méprendre 
snr le nature de son nnl , et dans ce 
cas la moindre erreur est si funeste! 
— Pénétrés de celte pensée ; aiouie-I- 
il , nODs avons dirigé nos rrcfaercbei 
sur les auteurs les plus modernes et Ici 

uneivulede secrets insigniJians , oa 
mime dangereun, que préconisent tant 

On doit savoir beaucoup de gré i 
l'auteur d'avoir fait un choix si judi- 
cieux et qui peut prévenir des erreuis 

De fa disette ou de la juroton- 
da'nce en France , dts moyem dt 
prévenir l'une en mettant l'autre 
à profit , et d'empêcher les trop 
grattdts variations dans U prix 
des graine. Par M- de la Bondi- 
mire, fious-préfet d'EtampM et 
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chevalier de la légion d'hon- 
neur. Tume l". Lenormant. 

Mémoire sur le cours d'eau et ki 
canaux d'arrosage dan» Us pépi- 
niirei orientales. Par M. Joubert 
de Passe, 1 vol. io-S, avec deux 
planches. Madame Huxari. 

ARTS MÈCANIQCES ET INDUS- 
TRIELS. 

Minéralogie appliquée aux arts , 
ou HUtuire de minéraux em-" 
p1o;^s dan» l'agriculture, IVco- 
noinie dotnestique, lamédecine, 
lalabricalibn des sels, des com- 
fauslibles el àet mélaux ; l'arcliî- 
lecture et la décoration ; la pein- 
ture el le dessin ; les arts mc'ca- 
nïquesi la bijouterie et la joail- 
lerie : ouvrage dtaliné aux arlis* 
les, fabricana et entrejireneurs. 
Par C- p. Brard, ancieu direc- 
teur de» mÎDea de Servez en Sa- 
voie, l'uu des coû cession n aires 
des houillères de la Dordogoe. 3 
vol. in-8. Pari*. LevrauU. Stras- 
bourg. Mime Maison de dom- 



Noui reviendroBi i 



»t onvrags. 



M' 



moire sur cette question -. 

Quelle est dans l'état actuel de 
» la Prance, el dans ses rapports 
11 avec les Dations éJrangères , 
• l'extension que l'industrie di- 
« rigée vers l'intérêt national 
K doit donnerauxdifféreas gen- 
■ res d'inventions qui suppléent 
« le travail des hommes par le 
« travail des njachiocs ». Par 
Jean- Joseph Parti, ancien aous- 
préietf correspondaut de la So- 



ciété rojrile el,natioit*ie d'agri- 
culture. Broch. in-8. Madame 
Huzard. a.fr. Jo e.— 3 ft. 

Traité sur tes savom solides , on 
Manuel du Savonnier cl dit Par- 
fumeur. Par Gabriel Du Créât. 1 
vol. ia-Z. Bachelier. 

Annales de Clnduilrif nationale 
et étrangère, etc. Par MM- Le- 
normand et de Motion. Cahiers 
17 , 18, ig, ad" et al. Prix de 
Souscription par an, SoTr. — 36 fr. 
franc de port. Chei Siiche/ier, 
qunt des Auguslint. 

Voici un eitrait det principaux er- 
liclei de ces cinq cahiers : 

1°. DescTÎprion d'une machine k 
vapeur pour élever de.l'eiu, i la Ëiirs 
servir comineaioieuTileAiacliiaes.s^. 
Mémoire sur quelques manufactures 
imporianiea du déiiunement de IMu- 
de- 3°. Description d'un nouveau man- 
dria, deiiinéà £ier les pièces sur la 
tour. 4*- Table tilphabétiqae des ma- 
nufaciiinera et fabricans, etc., qui 
ont présenté d«s produiis de leur in- 
dultrie aux époques des cinq exposi- 
tions publiques. â°. Rapport du con- 
seil de talubriié syt les soufroirs. &>. 
Tableau des breveta d'inveution , do 
perfectionnement et d'im porta lion 
délivrés an France pendant l'aune* 
18=0. -j". Eipérieiides relatives i la Fa- 
brication dei savons: pi>r M. Colin. S", 
Descripiion d'one nouvelle machiaB 
propre k exprimer l'eau des étoffes 
mouillées , pour évicei de les tordre. 
5°. DescripiiÔD dea procédés employé* 
pour imprimer iar la soie, des cou* 
leurs locales ; et dei majens de les ren- 
dre solides par la vapeur de l'eau bouil- 
lante , etc. etc. 



Altos des monumens des arts libé- 
raux, méeaniquet et induilritls 



(ji-ïÇoogle 



Classe III. Chronologie. Histoire. 
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àt.la Franae , depuit Ut Gaulo'u 
jiuqu'à not/our*. Cinq lit'raiaooa 
grand in-folio. Veuve Deiray. 
Prix de chaque livraîton , 1 1 fr. 
aur papier vétiD , 3o fr. 
Cal atlat Mt compote d'environ 60 

Slanchs* , coatfnaai plu> de 80 obje» 
Miin^s SE gravéi au buria par let plui 
babilet ertiitet en ce genre: il préseate 
une luite non inierrompue de monu- 
ineDt d'arcbiteciure , de «culplure et 
de peinture , des iD^daillei prMÎeuiet . 
meublei , arroei , nrmoiiiea , costumet 
, civiti , religieux er milileirea, machi- 

par sièdai , <t dt manière i pi^niei 
un lableuu de« connu issancei bûmuiDe* 
k difFérenli^l époques de leur bialoire : 
il en piéiéilé d'une inicoduction ou 
pr£ci« LiitoTÏque ilwl'éial des-urls, de» 
•cienceg, dei mœuri et de la viepriv^ 
en France depuit les premiers leoips 
juiim'à nOïTours ei accompagné d'une 
«nalyie criiicgue et raiionnée des plan- 



cbn. Par H. le cbeTsKer Alex.in 
Lenoir, CT&lenr et conservaient 
Unt^ des moDimieni fraDcaii. 



ART UILtTAlItE. MARINE. 

Notions élémentaires de fortifiea- 
tU>ns, d'attaque et de défense dei 
places , à l'osa^e des jenoes offi- 
ciers d'arlill en e. 1 voL ia-ii. 
Leblanc. S fr- 

Le Guide du Navigateur dans PO- 
céan atlantique, on Tablean des 
bancs, rescit's, brisaus, gouffres 
et autres écueil/qui s'y trouvent; 
avec l'examen des documens qnî 
élablissen t et constateot I eur exit- 
tence. Traduit de l'anglais d'Ed- 
mond Btond , géographe améri- 
cain. I Vol. in 8. Madame Heri' 
gnot. 4 IT' 



TROISIÈME CLASSE. 



CHRONOLOGIE, HISTOIRE. 

"VAtI de vérifier tes dates depuis 
l'année iT;o jusqu'à nos jours ^ 
foruiajit la continuation ou troi- 
siime partie de l'ouvrage publié- 
sous ce nom par les Religieux Bé- 
nédictins de la Congrégation de 
Snint-Maur.Cetle partie rédigée 
par UDe Sociélé de Savans et 
Hommes de lettres, est publiée 
par M. le chevalier de Courcel- 
ies, ancien magistrat., chevalier, 
historiographe et généalogiste de 



plusieurs ordre* et auteur Je di- 
vers ouvrages historiques et hé- 
raldiq^ues. Tome 1er. in- S. Chn 
l'Editeur, rue Saint- Honoré, 
n*. 39)!, prés l'EgHseSaîul-Itocfi, 
3e. partie, et Treuttet el Wiirls. 
7fr. 

L'Ëditeur ds celle coutinualiOD de 
l'art de vérifiei les daiet , U. de Coor- 
celles, s'est chargé d'érablir entre Ici 
diverses parties de ret ouvragR une con- 
cordance complète pour l'cKpoif des 
fails^l la fiiation des dates. Lorsque 
les fait* ODI obligé de doouer des da«e- 
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loppetnent , eu méniB de «implei men- 
lioEU qui euiient iaterrom|>ii I» oiar- 
che ou la leavdu diicour*, l'érjiieur 
les a plarés en annotalions an bas da 
telle. Lei dëlaili g£né:i logiques Ai» 
maigont louveraine» de j'turope ont 
iiè iiutii TBiftvii k M . d« Coiircr>l(ei : 
ce judicieux éditeur annonre à m 
égard ijue pour ne pas Prendre le cadre 
qu'il s'est iracé, il a icani de \» corai. 
Tuialion tout ce i)ui conrerne les généa- 
logies deï prinrss de France et prince* 
étrangers «t celles des sncreni ièuda- 
tairea de la couronne de France, quoi- 
que les Bénédictins s'en soient orcii- 
pii dans la seconde partie de i'a''t de 
Teritier les dates, et que M. de Sainl- 
Alail ea nit continué quelques une* 
dans (ton édition de cette même partie. 
Ces généalogies hiaiorjquesde^idescen' 
dana des grands vassaux det'raurese- 
roat établies , avec toute l'élendoe 
qu'elles exigent dan» l'on 'rage, que pu- 
blie M de Courcetles, soui le litre 
d'Hùitoire g^ncalop'^''e et MraliliijHe 
de» pair) de France , des grands digni- 
rairea de la couronne et des principale! 
Jamillei nobles dit royaume , précédée 
de la généalogie de la Maison de 

M. de Courcelles ajoute que M. 
Belly, ancien professeur de tnathé- 
matiques t l'école militaire, l'est oc- 
cupé lie In partie techniqup de la con- 
tinuation de l'art de vérifier les data, 
c'est â-dire, des calculs chroixjli'gi- 
quea , de la concordance des ères el 
cal«ii>lriers , de la lorreciion et révi- 

M A ' ioH/- a dirisé un calen'lrier sé- 



culai 



■r peip. 



calendrier i épublici 



'■ ("J. 



!S mgenieujes , 



{-.Ceculen 
et leiécatioD 

sers, sur ta demanda de l'au 
avec quelques modifirniinns ou rorrec- 
liona donl il est luscepiibU. plaré dans 
le dernier Tolumede In rcnTinuafion de 
l'art de vérilier les dates, Tolume où 



Dnns quelques parties de cette se* 
conde section, M. de &>int-Alïis n 
ajouté au travail dA Bénédictins des 
notices plus ou moins a l>régées sur de* 
faits postérii urs aux époijnes auxquel- 
les ces religioui s'étaient arrêtés (") ; 
Hiaii il ne les a plantés que comms 
de simples aperçus susceptibles de <lé- 
veloppemens dans la' iroisièmt'partia 
qui fait l'objel de la continuation : il' 
éiait donc indispensable de prumire 
pour |>oiat de départ , dans cb ^que ai- 
ricle de la contipuaiion l'année a la- 
quelle les Bénédiciins une cesié leur 

Dans la partie da l'ail de vérifier 'es 
dates que les Ëénédiciins Ont )iulilié , 
ces savons uut gardé le silence sur des 
laits imporians qui' inléiesseac <|uel- 
(jucs punies du tnonde. par exemple , 
ils n'ont rien é':rit sur l'Inde, l.i grande 
Arménie, la Tarlarie» l'Amérique; 
ils se sont peu étendus sur te Japon et 
SUT la Perse moderne. La coniinuaiiun 
remplit toutes ces lacunes ; et les trois 



se trouveront portés les calculs cliro- 

{*) Us ont rendu conipte de tout ce ' 

lie Louis XJV jusqu'à 1770. En s'ar- ' 
rétant il celte année, ils ont annoncé 
que des runsidéraiioaspariiculiêresl.a ' 
époque 



laler 



blei 



1177,, 



compléter la chronologie histo- 
rique dur^gne de Louis XV, M. da 
Courcelles a donc AU reprrnd™ le lit 
des événemens 'de ce régne ï l'auniÏH 
1770. Les poisessours de l'édition in- 
Folio des Bénédictins irouveroni d^ins 

rompue des évéoemeos , depuis l'épO' 
que où ce* religieux se sont arrêtés 

l'édition de' M.X'Sai'nt"A!âis7''roû' 
veront les développe me" s qui leur 
avaient été promis. 
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panial r^ni'et do Yarl de t/érifier let 
data», offrent un «ntemblicomptiCtU 
chronologie hiaioriqua pour lout la 
. tnoiide connu. 

Virité et' irapartialitÂ dans le récit 
dei faits , précUiofi « «xaciitade dan* 
la BxationdeidHtej, attachement pro- 
fond aux sainea doctrines et aux prin- 
cipe! const il ut ifs de l'oidre social, tel* 
•ont le> caraci^te» diiiinctifs de l'im- 
mortel' ouvrage des Bjaédictini de la 
CongiégalLon de Saint Maur; tell sont 
ausai ceux que ti. de Courcellei et 
MU. ses colluboratenra , en marcbunl 
sur tes traces de ces lavans religieux , 
eaptrent faire remiirqiier dana la con - 
tinuation de l'art de vérifier les date»- 
Comme ila se sont imposé le devoir de 
rendre on compte Kdèle dei êvéne- 
mens , ils ont laiasé au lecteur le «oio 
de réfléthir et de juger ; telle eat l'es- 
pèce de profeisioQ de foi par laquelle 
M. de Courcelles lermine son avertis' 
aement: en parcourant le premier vo- 
lume que nous apoonçona, il nous a 
paru qu'il remplissait dignement tes 
en gage m eus. 

Histoire des Français. Par J. C. 
Simonde île Siimondi, etc. fVoyei 
pour le développement du litre, 
l'adresse el le prix , le ûxiéme 
cahier de ce journal. ) 



évéoe 



t de c 



jtrUcle deuxième (troiiUme e. 



Les histoires générales de France, 
par Ueierai, le P. Daniel, Vclly el 
par leurs iroruhreux compilateurs , 
renferment des notions plus ou moins 
étendues el néanmoins iria-incompli- 
tei sur le mémorable règne de Char- 
lemagne: on en trouve aussi de beau. 
coup plus recommandables dans les 
observations sur l'histoire de France, 
par Mabij. Enlîn deux écrirains, l'un 
français (Gaillard) , l'autre allemand 
(Hegewiac]]) , dont l'ouiraie a écé tra- 
duit en françdis, ontapécialementcon- 
Mcré leur flume & nous retracer lei 



l'est livré k de profondes recherches, 
mais auxquelles on peut reprocher Ao 
la diflusion. Le second éctaircit beau- 
louii de questions qui étaieni restées 
indécises et a mis à profit les source* 
que lui ont fourni les archives de l'Al- 
lem.ngna et du Kord ; mai* le récit de* 
faita y eat un peu trop resserré^ ce qni 
emporte quelquefois un peu d'oM- 
curiié. 

M. lie Sismondi , en traitant !• 
règne de Cbatlemagne noua a paru 
avoir très- heureusement évité les deux 
écueila de la diffusion et de la trop 
grdDde brièveté. Ce qui distingue par- 
ticoli«rement son travail , c'est qu'il 
fait connaître Cherlemague par let 
seuls faits de son règne > aan* les plier 
jaroaia, comme te font tant d'écri- 
vains, k, nntjsieme quelconque. Non* 
allons transcrire d'abord le lableeis 
qu'il trace à grands traits du caractère 
et de l'administration de Charlenw- 
gae< Noua recueilUroos ensuite ]«• 
Irait* les plus caraciérisiiques de ■• 
. personne et de «on adminituntion. 
■ Nous airironi enfin, ditl'bi)tn> 

■ rien , à une époque i 11 bstrée par l'ini 

* deaplus grands caractères quaitprO> 

* duit) la France au moyen ige, par 

* un monarque donc les vicloifet 
<t changireni la face de rforope, et 

■ donnèrent Ji aa nation unA prépoa- 

■ dérance qu'elle n'avait point ac- 

* quise dana Isa trois siicles qui le 
t précédirent , qu'elle ne recovvrt 
n plus dans les dix siècles qui ee iom 

* écoulés depuis [uaqu'au temps que 
a nous avons vu oone-niimea. Char- 
n lemngoe reclamé par l'Eglise , 

■ comme un saint, par le* Fraoçaii 

■ comme leur plus grand roi, par le> 

■ Allemand] comme leur cooifia- 
n trïote, par lea Italiens comirw lear 
•r empereur, se trouve en quelque 
a sorte en iSte de toutes les histoiraa 

* modernes ; il est l'auteur d'un nou- 

■ vel ordre de chose* qui, soui pti» 

■ d'un l'sppott , s'en coasarvé juaqu'l 
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t aoui. Le» capilolairM pobliéi pir 
( Cbarleqiagne , at lai diian corps de 

■ loi* dct pauplaa garmaniquat qu'il 

■ aut loio de ricueillir at de lanction- 

■ ner da nouveau, lui B9*i)(ncat un 
« iflOE disiiiigué parmi lai légiilaieuM. 
. Lai laltrejlui durent ia fondation 

■ d« roititjrauiBi àcolei g lei po^iet 
t naiionalaa d«« Franc», qui n'iSiaient 
t auèratqua dei chaEiona gnerriirci) 

■ lurent recuBÎIIiM par let ordra» j 

■ iMit aambla commenceT avec iai , al 

* lai nonumem hitlOTii|UM ai caTet 
a pendant (ouia la première raoitii do 
K mojea tge , jeiient lur ion régna 
a une lumière baauceup phi) vite que 

* »ar le» lampi qui le préctdeni et »ur 

* csul qui le luirent. ■ 

A l'esampla de ion pire, Cfaeilai. 
dit Je GOmnienceRiant de »on règne , 
HMBmblB le* «ujeti de aa nation : on a 
de lut un cepiiuleire dat* de 7^ - ■ ~ 



encore, dit 1 hiiio- 



petit jr remarquer 

riaa , l'influenee de) accUiiaiiiqut. 
Bppelé) per Pipin au coniail da la oa- 
tioii : il *a compoie presque «nique- 
nent de loi» sur ladiicipline ar.clétia»- 
tiqua, eur les mœurs, sur ceHei de» 
prAiret an particulier. Cependant , ïi 
Cbarlea ne repouija point ce» prélat» 
dai a'tsembljes nationale), il) y ii^ 
fiuirent moins au'ii» ne l'avaient hit 
(oua !• Kigne lie son pire: ou doit 
l'attribuer il ce que les champ» de mai 
furant preiqne toujours des revue» de 
son armée qu'il laiiait sut le territoire 
de l'ennemi, ai dont l'antrie itait tout 
Buaii Jibio aux prélat» qu'à sas soldats. 
La mort de Carloman, )0n frère, 
rendit Charles seul cbef de !» monar- 
chie frjnçaiio ; jutqu'icl , ohierve jutii- 
cieusemant l'iiistorLen , Charles n h- 
vait rien fait qui la signalét comme 
pluï digne d'omour et de raipect qu'au- 



it de I 



ge. t 



I divorce) )*) 1 



I injuste 



(•) Il avait auccessivement épousé 
•t répudié nne femme de la nation 
de» Fraaca *I Détiree , lille du rot de» 



u»urpBtion dt l'héritage de aei rie- 
»eu« (■] , ne monirirent en lui qu un 
liomma abandonné k »es paMioni , et 
qm, depuis qu'il était toi, »a crevait 
«u-dasius des loi». Mais vers celle épo- 
que, ajoute l'hiitorien, commença la 
' longoo et terrible guérie contro lo» 
Snion» , qui développa la première »<■« 
■ talena militairai , qui te rendit dier à 
ta nation ei à sessoldats, qui uccou- 

tin seul peuple, et qui les engagea k 
corriger dans leur conslilulion polili- 

3ue ce qui paraissait nuire i la rapidité 
eleurs déciiiousou à leur vigueur (••)■ 

Lombardi, pour contrncrer un troi- 
sième mariage nvec une femmfl d'un 
rang diiiitiguè de la nation desSuévea, 
nommée Hildegavde, oui parut en Kn 
te fiiar, puisqu'elle vécut tieiie aoi 

(•) 11 avait écarté du tr6oB !ej deux 
filsdoCarlomanquiierèrugièreniavec 
leur mire auprè» du roi des Lombard): 
s'il l'eut fait dans la vue de ne pas dé- 
membrer 1» monarchie . on pourrait 
lui pardonner cette injustice et la ju)-. 
tifior mémo par les maiimei d une 
saine politique ; mai» on ne peut guirt 
It présumer torwju'on le voit dan) Ik 
auile morceler imprudemment la mo- 
natchie, en la periegèent eniw se» aa^ 
fans. 

(**) Cet éloge indélÏDt que f»it ici 
l'historien de 1» 6"*^" fooira lea 
Saxons , nous a paru susceptible da 
beaucoup damodificBtions.Sans doute, 
ai Charles »'étai( borné à faire des in- 
cursions dam lo nnys desSnxons, pour 
les empêcher d'en faire eni-méme» 
sur le teiiiioire de son empiie, on Jie 
pourrait qu'y applaudir ; mais poiier , 
pendant tant d'années le fer et ta 
flamme ch en les Saxons, pourles forcer 
d'embrosset ta foi cbréiienne, cela 
est-il digne d'élog"»'? Que In g-Jerre 
contre les Saxons rendit Cîiarlfli cher 
b ses soldai», on te conçoit aisément, 
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Apréi (ma lictoira rempari^e ï 
Ebersburg sur \e» Saxons , Churle* fiit 
déiourné C|uel<|ue leiDpt de la pour- 
■uile de la guerre contro U Saïe. par 



niem, lerfiultal. 

Histoire de France pendant lé dix- 
huitiime siicU. Pur M. Ch. Lacre- 
telle. ( VkiyM pour le développe- 
ment du lïlrei J'adresse et le 
prix, le sixième cahier de ce 
jouroai, ) 

jirticU quotnime. 
Tandis <jue le crime c-oucrait la 
Frtinre , des courittn ripéJiés p«T te 
duc d'Orléaas atfc dn in ii m ci ions 
données . suivant lï rumeur t'nl'!>'|ue,, 
pur l'ubbé Sièges et pat Mirabeau, 
■uivaieui roules lei rouies priocijuiles, 
et répandaient panouc ïur leur f as- 
ange qu'on eut à s'ai;mer , el qu'une 
troupe de brifj^nds allail londie >ur la 
ville , sur le piiya , [lour t' ui pilier et 
cOupLT les blés avant k récolte. Au 
boui de viogi jours on cumpiHii déjt, 
ipac» i cel nrlitice , deux million) de 
gardes nationales C*). La foi m.itioa de 

■nuis qu'elle ie rendii égilemeiit cher k 
sa naiion , on jie'it tiiiaonnablement 
en douter-, puisqu'une guerre siopiniâ- 
Iiemeut prolougée dumm un ai long 
espace de lempsdevïiieiigerdeilevées 
n'homines liè^ueales et porter la dé* 
tblatioii dans les pB}'i où elles te faï- 
saieitl. Egiuhatd daus uu r.ourt, nuis 
très - précieux écrit bistuiique qui 

' ' is, et dont M. de 

ne un tragnient où 



(it très- distingué puur ce lenips-lk , 
mvienl que la guerre de Clinr^es cou- 
e les S^.xr.n,/ut la plui cruelU et 
■lie rjici fatigua le plus ion peuple. 



celte espèce d*. milice n'arrêta point 
les désordres : il e«t difficil« d'imagi- 
ner que ce fut en «Het l'intention ds 
•es rréalenri. On vit prérii^nieDt à 
cette époque sejenooTeler lei fureora 
de la Jacquerie. Les cempagnai en Tu- , 
tfnx le principal ifaéAire. Ou ne tait , 
observe très ■ judicieusement M. de 
Lacreiella , sur qui rqiorier l'boireur 
des crimes. qui se succédèrent alors. 
Quelque coupable que l'ut la faction 
d'Orléans , il est impossible de conce- 
voir q«e ni ce prince, ni ses priiKipaux 
egens.. nobles pour la plupart, eotseni 
intérêt & l'incendie des cb&leaui ,' à 
des violences exercées sur des bomrae* 
qui pouvaient leur appurlenir parles 
liens du sang et de l'amiiié. Le peuple 
des campagnes, dansses Fureurs, n'ex- 
cepta point les possessions de ceux qui 
étaient connus pour tenir au parti po- • 
pulaite. Il n'en est pas moins rrai qne 
les épouvantables deiBsiation* qnî en- 
rent lieu alors , parurent l'effet d'an 
vaste complut et qu'elles auioni lieu à 
la lois dans des provinces fort éloignées 
les unes des autres , telles que la 
Guyenne, l'Alsace, la Provence, la 
Franche -Comté , la Normandie, la 
Boiir60gi.e («j. 



«I^rès avoir été, a 
une désastreuse époque , (|uelquefoit, 
un instrument emptojé' par le crime, 
a rendu et ronliuue de rendre des >er^ 

vices signatéi k l'éial. 

("] De l'effrayant et déplorable ta- 
bleau que M. de Lacretelle extrait de 
ces l'irenrs, nous neciteions que quel- 
ques [ruils. Lemarquii de Barras fut 

son épouse, qui prête d'accoucber ci- 
pîrii il'borreur. M, de Moniesson fut 
lusillé au Mans, après avoir vu égoi- 
|ler son beau père. Quand les proprié- 
laites de bleus nobles refusaient de li- 
vrer ie.urs litres, on les conilam nuit kli 

sur dus fumier* oudansdesétanga, pek> 
ddntqu'oa abreuvait leurs cLevaus. 
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Daot plnaîeun prcvtacei , on vit de 
«Hirageui magiiirei», eipaier, au pâril 
ds Itur vie , aui fureun du pmple de> 
Gamp»gnei qui ne faiiaït' aucune dii- 
tinction enire lea nobJM favorablea eu 
parti populaire ou aei frirsa el amia ('). 

Tant da aouvelles dénviireuaea arra- 
cbireot pour un moio«Dt l'iiiumblée 
Datiooale aux discusaioni inJMpby*!- 
quei psT Imquellei elle préludait k la 
conililutioa. Un comni proposa dei 
mciurea répreaiiie) i maia on douta de 
leur efScacitJ. La ttaxicB netommcuça 
le 4 août, qu'à buil beuraa du aoir d'à- 
prit l'bibiiude qu'on avait priis da 

Celles du loir étaient legerdéea comme 
ioTI dangereuse! , paies que l'efferves. 
ceocB do* pallions y ^{ait toujours 



plu« Tive. Dans celle du 4 août , 

les eapriu paTaissaieui ptéocctip^ 

ind objet. Deux partis di«i 



l'aiiemblée : la parti populi 

Krti des priiilèges. Le vicamiB u« 
aailles attaché alorli au. parti popu- 
laire , engagea le Eombat. Il proposa 
de déclarer que toutes les cbargas pu- 
blique! aeisiaiit également supponéei 
par toqa , que la plupart deidioluféo- 
.daux teraieM raijieiét, que toutes les 
UTvitudei perioanellea aéraient à ja- 
mais abolies et aaps rachat. Le duc 
d'Aiguillon teconda net avia avec cba 



itarquis 



uis de Foucault alla 



jnéme jusqu'au point de demander i 
la parlia de la noblesse, dont la ior- 
lune s'alimentait et s'uccToisaaît par 
iet faveur delà cour, supportât le plus, 
grande partie de* cbarges qui allaient 

("j Ne pourrait- on paa résouilre 
cette espace de probléine par l'aveugle 
hEtne qu'on avait înapirje au peuple, 
BU fallacieux nom de t'égatiié, contre 
la noblesse , de telle sorte que le seul 
crimn d'ètro né noble ne paraissait 
paa aurfisamment expié par ta profes- 
«ion que pouvaient fuire qitelquei un* 
d'entre eux. d'attachement aux idée* 
liLénilea. 



être impoaée*. Après cette déclamiion, 
une fiétre de générosité, de désinté- 
ressement ,-(cht c'est l 'heureuse ex- 
pression qu'emploie l'historien),, se 
dédira dans Ii.nt le cdié droit. Tout 
ce qui aubsialeit du régime féodal fut 
rapiilemeul passé en revue k mesure 
au'uiie propoiitiou se forma ii , elle 

fameuse où se signiilérent t leoii la 
générosité naturelle sui Français et 
cette iinpéiuosilé qui tes abandonna 

les, a donné lieu à l'historien de laite 
les obiervationB suivantes 

" La grandeur et l'utilité des résul- 

■ tati consacrent la nuit du 4 aotlt 
n dans l'histoire; mais pour qu'elle put 

■ briller d'un .ériiable édm , il aurait 

• fallu que Fe parti populaire Vépon- 
H dit plus aouvent par des acrupulei 

> de justice k des offres d'une noblesse 

• quelquefois irrélléchis \ c'eut été 

■ hIoti que la révolution aurait prisua 

■ nouveau cours, ou plutôt qu'elle se 

' ■ serait arrétéi.Le nuitdu 4 août, sou- , 
« Tcnt désignée comme la uuil des du- 

■ pet, ou comme une orgie législa- 

■ involontaire, t-peu-près semblable^ 

• celle qu'on éprouve lorsqu'un jeune 
. • homme étourdi et cédant à l'elfu- 

> sion d'un bon cteur , prodigue tous 

■ ses biens, tamiis qu'un homme trop 
1 habile S provoquer ion imprudence , 

• s'empare avidement de toiii. u ^ 
L'historien dépeint avec beaucoup 

d'art l'espèce d'étouidisfementoû tuin- 
bÈreut les députés nobles , après avoir 
fait li brusquemeut de si grands 
tacrijîcea Mnii le clergé fut bieoiùt 
mis a la plus violente épreuve. Trois. 
jours apièi la nuit du 4 août , on pré- 
tendit que c'était la suppreistoa des 
diimeB , Et non pas simplement la fa- 
culté de les r«cheler qui uv^il été vo- 
lée, et qu'il sulfisait de pourvoir dé< 
cemmi>nt à l'entretien de) ministre» 
du culte. Dans U lutte que celte pré 
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reni tm àiîemeac ineipéri dam l'abbf 

Syeyaiqui, saus défandre lei diiioeian 
«llei- mêmes, éublït i^u'éllaa avgUiiiiiu 
jnoÎDs en leur ftceur te droit ds l« 
jirofiriéié, cciHidel'uiitiquB yôuenutn , 
«t (|iie ceux qui ea ]ouiuaieiit avaienl 
droii i une ladi^moilé yrayotàoaait 
à leurs laccifices. Le diicoun qu'il pro- 
nonça, dit rbiiiorien, en un parfait 
module d'une discutiiou presiania «I 
lumiiieuae , et laisie bsauceup ft regrai- 
fer qu'un pareil uleol aji Mi ùépcavâ 
par dei abitractions r^volutionoairei 
qui rendaient louvent son langage )ec, 
amer et obscur. L'hiitoiieB en a re- 
cueilli quelqu» passages remurquablet 
qui justifîeui bien te jugement avanta- 
geux qu'il en porle. Un afTects de ne 
voir dans celle réclaoïAlion que le« 
douleurs de l'iniérât pertaunel. Mira- 
beau cbarmj de puuvotr ibraaler , ' 
même dans un compagaon de tes tra- 
vaux rèvoiurîoiinïires, uue popularité 
rivule de la sienne, plaida sans pudeur 
m sans talent la cause de la i 



L'historien donne un tableau tiès- 
soimé de ta desl'.uctioa du gibier qui 
résulta du dette: d'aboiition sur la 
chasse. Feut-Jita A>rue-t-il l'expiessioa 
en disant que cette dïstt uclinn ptésen- 
lait un apectacle affreaxt celle quR- 
liRcaiion nous paraît devoir être rei- 
teri^ aux tableiiui si souvent répétés 
dans le coûts de la révoluliou , de la 
deslrucliort des hommes. La même 
guerre se foisaîc aux poiisonij et c'é- 
tait ainsi , dit très - judicieusement 
l'historien , qu'on ptéiendaii ramener 
l'abondance. 

Ici l'bitioiien signale ceux qu'il dé- 

orgBDisaient la iamine par l'intercep 
tion , le pillage , la submersion même 
dans la rivière des convois de grains, 
pour pousser le peuple t de nouvelles 
foreurs. C'étaient Saint-Hurugue, Ca- 
mille-nrimoulins , Gusman, Ctoots , 
PToli.Laiouski.MailUrd, Thetouenne 
del^icour, Loostalot, Goitas, Carra, 



et enlÎD Martri , qu'à me aufflse ^àitr 
cette foi» , dit éoergiquemant 1 his- 
totieu , é'avoir prononcé son nom. 

Tandis que cas Monstres dépTf 
Talent la peupie, l 'a ssodi Mie natio- 
nale décrétait lu déclaralkis detdroUi 
i/a i'iboinm* qui, A la supposer utile, 
aurait dA avoir pour terme corvétalif 
une déclaration dei d/moh-a. Elle «"oc- 
Bupa ensnite de deux ^objets bien plus 
imporiana , savoir, la sanction rojate 
et l'unité, on la doublpinenl' de t« 
Ehambre légiiUtiva> Sur ca dernier 
point, le eomM de législation épou- 



Tante par les vociFéraiions àat «râleurs 
du Palais- Koyel, r/on paa ml 
poser une riiambre des pain 



. qu'un sénat à vie, donimei- 
lii des membres seraient nomméï pot 
le roi , l'autre par tes assemblée* élec- 
torales Ce lampéramcM; arraché II 
SB faiblesse ne aatiafit pas le penpie 
égaré, qui par ton inHoence Bt passer 
le décret fatal d'une cbautbra anique: 
ii obtint enrsi ail, lien d'un -uttù ahâola 
un ^Je(o simplement suipenaif. 

A eel» épofjne, Mirabna qui érait 
depuis quelque temps en botte aux 
deux partis remportai, dit l'historien, 
le triompha la plut signalé et la 'pies - 
bouorahle de ton éloquence* Le trésor 
royitl était dads la plus grande dé- 
tresse. Un emprunt quoiqtlè borné k 
trente milUou* leniemeui, mais dont 
on eut |'in>prode>ce de restreindre 
l'intérêt i quatre el demi pour cent, 
n'eut auonn succès; en le portant t 
ooHiTe-vingi millions et en réîaMissani 
l^utérèt i cinq panr cent il n'en eut 
pas davantuga. Neclur na vit plus 
d'autre ressource que celle de proposer 
une contribution nouvelle qui s'eleie- 
rail au quart de revenu de chaque par- 
ticulier. Mirabeau vit en /rémusant 
les désastres qui allaient résulter d'an 
aveugle esprit d'opposition ï la pro- 
position de Neclier ; il vint noilt- 
ment, c'en la judicieuse expression de 
l'historien , an secours du loi, de son 
ministre, -du repoi de lu Frdnce etd* 
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HoDiiiui &inçai«: il icrmini ion dii- 
coar*> où la fores de la niaon ied«ie- 
ioppa éminemment per Im iiiouve. 
RuimIm plut animas: enirafnfc parc* 
diiraurj , t'aiiembl je vota la conlri- 
bution demsadéa. Dan* la discuMioa 
qui s ouTric au sujet àe la ligna ds mc- 
flAon au trône, l'aiMmblJe oatio. 
Balo rafuia de l'expliquef »ur lej ra- 
DODciniioDs de la branche eapsgnole 
4ue la faction à'Orléan* aurait bien 
déjiri fair« prévaloir. Mirabeau furieui 
de ce maiivaii luccit , le irabltdevmt 
MM. de Virieu , Malouei et Mounier; 
il parla devant eux uni voile et tant 
preuve) d'un changement de dj'nauie. 
Un repa» des gardes du-corps t Vei^ 
Wille* , devint le prjieite et l'avant- 
coureur de révéuement le plui TuDeile, 
•le la iranjlation du toi et da la fa- 
mille royale ii Pari,. Wa le loir même, 
ce repas Tul reprlientj comme une or- 
eiedeconspiraieuri en délire: le Palaii- 
Kofal, toai lei faubouigi , tout lea 
marchéadePari), reieaiireot dé» le 
lendemain de décailt )adi|;nement ima- 
ginai , el dana leiqueit Jea bourreaux,, 
( t'ezpte««ion n'eit pas eiagirie ) , prl- 
taient à leurapracfaaiaes victimes, lea 
MDiimeiis firocei dont iU étaient 
nmplit. aOa avait , diHieni-il», foulé 
• aux piedt la cocarde tricolore ; on 
■ avaii eiguitj le> sabres et voiié à 

•^nale et le peuple de Paria. • Ce 
n'est pas tout , { c'est ici t 'historien qui 
parle } , afin d'offrir un aliment moins 
usé aux terreurs, on répandit le bruit 
que le roi, protégé par tes conjurés du 
banquet allait sortir de Versailles , se 
rendre i Heti, y attendre des troupe* 
^Irangéia* et marcher avec leur* for- 
ces reunies conlîe la capitale. La vé- 
rité est que le i«i ne pensait pas à fuir 
ver* Metz, à se séparer de l'assem- 
hiee, i se mettre en opposition avec 
elle. On s'occupait seulement alors 
avec aclivilé et quelque apparence de 
(uccés i former dans le sein de l'ai- 
temfalée une majorité rcyaliste j cailit 



■ttajoriié , après qnetqaA ««sais de m» 
forces , devait demander ells-fnéme la 
tFanslation de l'asseoiLlée nationale' à 
Tours . où le gouvernement l'aurait 
suivie. Ce projet , quoiqu'assez raison- 
Dublemenl concerté, n'offrait en cora 
qu'une espérance vagua et fut déjoué 
par les mancBuvrei des far.iîeux : tout 
se préparait pour une grands catastro- 
phe. La disette ne s'élaic jamais fait 
■entir plus cruellement à Paris. H fat- 






le l'List 






nous paraît bien solidemmii appuyée^, 
en accuser la révolution et les désor- 
dres qu'elle enl'antait: k coup sûr la 
fsction du duc d'Orléans , ài\k ébran- 
lée par une suite de prodigalités exces- 
sives, n'aurait pas lufli à|soutemr la 
vaste système d'accaparement que ptu- 
némoires lui imputent et doiiE 



s fourn 









suspectes. Cepcad 
vient qu'il était facile k ce prince d'ac. 
crofire encore la disette dans un {our 
destiné pour t'eiécuiion da ses dea- 
feins : c'est ce qu'il fit dans la matinée 
du 5 octobre , comme on la verra dana . 
le procbain cahier où nous trouverons 
l'esmiiaie du tableau que l'historien • 
dessiné à grands trait* de celte funesiB 
journée. 

Hutoirt d' Angleterre: depuis l'in* 
vaaisn de Jules-César jusqu'à la 
r^olutioD de iSSS ; par David 
Hume, et depuis cette révolutioa 
jusqu'à la fin du règne de Geor- 
ges III. Par SmoUct et Aiolplivs , 
traduite de l'anglais. Nouvelle 
éJilioD, revue et corrigée; pré-i 
cédée d'un Essai sur la vie ell<a 
récita de David Humé. Par M. 
Campenoti, de l'Académie fran- 
çaise. 24 vol. iu-S. Jtt.nel et Co- 
UUe. Prix de chaque volume, pa- 
pier Gu d'Auvergne, 5 fr. Goc ; 
papier fin saline, 6 fr.; papier 
vélin saline, |i fr. 



n,gN..(j.NGoogle. 



33<S 



Classe III. Histoire. 



JVouirel Ab^igi chronologique de 

Vhistdire de France , depuis Pha- 

, ramond jusqu'à Louis XVIII i 

^ précédé d'une Introduction , etc. 

^iJ Par M? de Moulières , membre de 
^^ plusieurs Sociélifs lilièraires fraii- 
çaise et étrangères. 3 vol.iu-ia. 
Le îi armant. 

In dépends in meni àti tableaux gi- 
(léHlogicjuea dont est eni icbi ce nouvel 
Jibrégé de l'hiiioire dé France, 'et qui 
répudeni une grande lumière sur le» 

nombreuies brancbei de ta iroiaiâme 
de ces races , un des grands inérirea de 
tel ouvruge , c'eti l' in traduction rgiii se 
icouve plaL-ée k la i£ie où l'auieur iraite 
des Celie'i , des Gnulois el des Francs, 
de la loi salique «t du vrai fondateur 
de la monercbie françuisp. 

iSapoïéonet la grande Armée, éle. 
(Voyez pour le développement 
du titre, l'adresse et le prixi le 
précédent cahier de ceJonrnal-) 

jirlide deuxième. 
Tro'-niime partie, l. Première cam- 
pagne de Poiiugal et d'Ëipagns. Ab- 
dkxion de Cbarles IV et de Ferdi- 
nand VII. Capiiulaiibn de Cintra. Jo. 
eepË BonapaTie nommé roj d'Espagne 
et des Indes. Succès et revers. Enirée 
du roi Joseph à MaUcid- Arrivée ^ile 
Napoléon en Espagne et son départ, 
n. Siège ^"^ Sar>.gosic. S^laille d'U- 
clès. nouveau pbn d'invasion du Por- 
tugal. Bataille de Moniarey. Frise Je 
Vijbredo. Morldugjoéral Frère. Prise' 
de BtKga. Mort du général Jardon. 
Priie dOporto el de Valencia. - Ba- 
taille dp Mf-delin et de Ciudud-Réat. 
■WeUinglon débarque en Pormgal. Une 
partis de l'armée liancaiseen Espcgne 
est rappelée en Ailemâgne. 111. L'Au- . 
Iriche entre en campagne. La Bavière 
est envahie. L'empereur Napoléon ar- 
rive X l'iiiniée. 4"ai}ue ei prise de Ua- _ 



liibonne. Reprise da Municb. Bataille 

d'lû.kniubl. l'roclamatioii de l'Empe- 
reuT Bataille d'Ëbersbetg. Preniier iait 
d'armes du jeune Lauriston.l'V. Bom- 
bardement et piiie de Vienne. Les 
Français enl'ermés dans l'Ile de Loba n. 
Bataille d'EssIing. Mort du général 
Lanne. L'Empereur iraveise leDatmbe 
pendant la nuit. Nouveau plan de 
cump^^gae. V . Campagne du duché da 
'Varsovie. Le piince Poniaionski et 
l'archiduc Ferdinand. Campagne d'I- 
talie. Le prince Eugène el l'archiduc 
Jeau. Teniative d'iusuirection. Cam- 
buta de la Piave et de lanis Jonstiou 
des armées d'Italie eldeDalmatieavec 
' la grande armée. VI. Bulsille de 'Wa- 
gram. Mort du général. La Snlle. Ar- 
mistice demandé pai' l'Autricbe , ac> 
cordé par l'empereur Napoléon. L'ar- 
mée rentre dans ses canionnemens. VI, 
Eipédiiion anglaise contre le rojaume 
de Waples. Auire eipédition contre U 
Hollande. Invasion des principaNK 
points fortlbés de l'Eicauc. Occupa- 
tion de Flessingue et de l'ile de 'Wal- 
cLeieo. Beiraiie de lord Cbatam, de 
sa Hutte et des debri) de son arm^, 
Uettiuction du port et des fortiRca- 
tioDS de Flessin^ue. Traité de paix 
avec l'Autriche. VIT. Napoléon va à 
Schœnhrunn. Son entretien avec l'é- 
irunger cjui a voulu l'-issassiner. Traité 
de p.rixatèc l'Autriche. Féres Disso- 
lution dn mariage de Napoléon et de 
Josè]ihine. Observaiiona sur les divers 
mariages contractés par les frères de 
Napoléon, Un mot sur le prince Eu< 
gène de Eeauharnais. IX. Le maréchal 
Si^uli est nommé major général des 
armées frdnçiiises en Espagne. Prise 
de Giroime , dé Meqninenza , de Sé- 
ville,de Ciudad Bodrigo, et de Terra- 
goue , Lérida , Bajados, etc, Quinie 
cens prisonniers s'évadent sur un pon- 
ton. Nasseda nommé général en chef 
de l'armée du Portugal. Bataille fie 
Cliicîana. Trait d'béroïime de Philip- . 
pon BretioT el André Tbillei. 'X, La 
général Suchei est nommé maréchal de 



■.Gt)Ogle 



ClJlbse tn. His£oi/'e. 



l'empire. Prfis de Veleac* et de Sa- 
inte. Uotraiire tiiraCiuddd-Rovico, 
t Wellingion, BatHille dei AmyiiWa. 
S^ige de Bjrvisiea. Dubreto.i , lu 
coDicrits de ^Hris Et Wellington, (ji- 
pitaine, dérouemenl et tucçâ* Fiiia 
du pont da Tordeaillas. Baiaiite de 
CeUva: FréquentEi mil» de Welling- 
ton à ton camp retranché da Fnento- 
GuiaHtdâ. NBiiianca d'un prince, i-'i- 
lei. Napoléon parcourt lei priacipiilei 
Villei de l'empirB. Kou?ello guerre 
dan* le Nord. XI. Cbangciiienc poli- 
(i<jue eiécuiâ en SuÈde. BarnadoLia 
homme princs royal; «es relnliunl 
avec Napoléon. Leur) moiiFi, leur fîii. 
Gonlfrencs d'Abo eiliTe Alesandrc, la 
plénipotentiaire englaii et le priitre 
rojat de Suède. luQuenco de Barnu- 
dolts inr les événenieni de la denirèr« 
campagne de la coalition. ' 

Quatrième partie, L La grande ar- 
mée ae réuni! sur l'Oder. Division dea 
diveri corpa ouï lu composent. Frocla- 
tnaiioD de I I:^oipereur. Mouvemen* 
dai divers corps qui la composenr. Prise 
de Wiiepak. — Bsiaille et priie de 
Smolensk. Bataille de la Moicowa. II. 
JEntrée b Moscou. Incendie de ceita 
capitHte. Napoléon offie la paix. 
Uelraile. BaMille da le Jarosliineli , 
lie WiasiOB et de Kramoë. Paisage de 
la Berasina. LléFeclion des Auirichiona. 
Escadron aacré. L'Ëmptreur quitte 
l'arioée. IH. Moscou 0t Numancé; 
- Scipion l'Africain et Napoléon. Coni- 
. piration Mallet. Défection de la Prdsse 
' ttt de l'Autticbe. Le roi de Naples k 
KoenigsberE et & Posen: ton départ !•« 
prince Eugane tommunde en chef In- 
surrection da Berlinet de Hambourg. 
Opérniion* milîiaires. CtéaiiuD de« 
garde* d'honneur. IV.Dép<irt de l'Eni' 

Dresde : morl du matérhal Bassièrea. 
Bataille de Lulten. Les alliés demun- 
dent un armistice ; Nejioléun l'ao- 
i^irde. Congrèj de Prague. Appel à U 
ïeilnesie d Allemagne. Lu iluchejse 
(l'Oldenbourg. Dissolution du con- 

Joumai général delà Littéralurei 
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Eii. L'Empereur d'Adtricbii MtredaM 
coalition, V. Forces leipettiVai de< 
armées Premières opéraiiom det at^ 
niées suédoises. Bataille de Drasda. 
Mort du géaétal ïloreaii. Effet <|ud 

VI. Bataille de Cdm. DéfectioH dai 
Baiarois et da quelques régi mens 
saxon*. Les trois joitrnée* de Leipsic. 
EiplosioD dupont de Liudanau. llorc 
du prince Pouialowski. L'Emparenf 
congédie les Saxons restés dans le) 
rangs da l'arméo fraoçaiab. Hatrailë 
sur Frej'berg. VII. Bataille dé Henau. 
L'Ëm|>ereur repasse le I\hin k Ua^eià- 
<M. Projet d'un congrès à Hinheioi. 
Vlll. La prince ËuGénean Italia. Si- 
tuatïou de nos armées detis les ptairll) 
Taries du Nord et eu Espagne. BatailU , 
de Vittoria. Bavonne nteaacieiIaiDT- 
tection des Bdiques. Patriotisme dd 
commerça de Bajonne. Las allib pé- 
□ùirent en Suisse et d<l>lk dans la Frau* 
cbe-Camié. Rapport du conis léjiisia'. 
liU sa tlissolutiou. Faute dé NapoTéoil. 
IX'. Les sou>erail^ alliés pastenl lé 
Rbia. Jusius Gruner et IBS procUmt- 
tions. Inva«ions en Alaact et en L0N 
raine- Attitude énergique duDaiiphi* 
né. Les Autricbiensdei'BntLyon.Co<l< 
raga et patriotisme du général Meus- 
nier et dès Lyonnais. Le mnréchal Aii- 
géreau i Lyon. Départ de l'Emperadï 
pour l'armée : ses adieux h l'Impér»^ 
tric« et à toa Gis. Pian de défeme. X: 
ITEmpereur quitte Troyes : il marchd 
sur Nogeut. L'nrmce de SilSsie aslisd- 
tée de l'armée princioe le. Batailla de 
Cbamp-Aulieri. Bataille de Montm'i-l 
rail et de Vauii:hamp. XI Organisa- 
tion de lu garde nationale pariiiennt. 
Froclamaiiou du prince rojal. Sciridri 
Caraoi k Aman: bombardement 4d 
cette tille. Défense de SoisKol: la «ilM 
est livrée au pi.f.iga. Bataille dd Naili 

Sis. Bataille de Moutereail. Lm alliM 
emandem une suipentioil dVinef: 
Réponse de l'Empereur. Xlï. Combaf 
de Mery Reprise da Troyïs. ^uf^: 
férciicet de l.utiguy. Trabisi>n deAttf 
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nt . Arai^M JlMtie . â^ptgat M de 

BoUsnila. DicreudeVEiaHreDr Coa- 
iition ttail». hn villn de Lafîre «t 
-deSowiOM iivréribranaeml.MiMion 
àa coloDel Fabrier. Combat de Cr.-t». 
ne. Beprije <laSoi«Mn* eid« Rbein». 
ËntiJade l'Empereur <Iiii* cette der- 

. nUra mil*. ReprÏM de Chlhmi-tiir- 
Miraa. XIII. Im alii* rtnaaitntk 
leur plea de T«trtile. Conbat de huf- 
■nr-Anbe. L'Eaipertur au aulwu de ta 

- ThWe. RoireiM de notre armie. Ser- 
nce* rendoi par le mavécln) Nej et ta 



EapagM eren Nofd. Captliilntion TÎn» 
Ue par Ici mne'ntia. Ln arnica da 

. Soult et da Svchff rearrenl en France, 
pjcouvane i<u dIbu de* »\i'>ét. La co- 
laili royelkte de Pht» envoîeuncom- 

iniiaaire fc Bernai1<tiie. I.e rohreil de 
i^Bce: raÙHes meture* qh'il prend. 
3.9 coDite d'Artoii i Nancjr.lDtlnenca 
aBglaiae.-XV. Double combildeFdr^ 
CliampeDaUe. Le* demt Mn» Rnpd- 
lal. Parlemeaiaïiea eniwiiiti rtayoyèt. 
Combat* <lii«n. Arrntè dei armto 

-firançaiie* Bt «II^M «otnlei «non da 

' Fsrit. Ditpoaftiomprtlf mîilefTei. XVL 
IMpaM de i'ioipJrdRice et de ion fit*, 

-ducoiHmlde i^phra, it» bimUtTU. 
Satsille de Parà. 'Fnire du roi Juieph. 
le de le baltre Dêvouenieat 



terboit]!!» et de bi ptite i 

anarirnal Marnioni «tniltute. Nuit do 

SoauSi mat*. XVII Garde niiiionalp^ 
^MI«■B|| nus arin^ Le contineirt C«>- 
■mnle falancbe. XMJ. Napoléon- *e 

dicpoie k marrlwr itir Piria : "il 'faa- 
.rangira ion ermie. ConrérFtft^' dea 
-warechaiix AbHTCBtionpTopoife. Coït' 



luïUrréchnl Ma 

t l'Emperenr St 

fauta bieneÀO. Evén^menr' dé «on 



'dicetion.ite l'£ 



t. Ab- 
r Sun départ de 



nojaee. :A#r<*te k l'ile d'Ëlbe. XiX. 
Arme** ff^nçai»* en Bel^iniie < t en 
Jtalie. Le eiiiéral Manon et n g^rni- 
•on de LiHe. Couleur* nmionale*. 
CoMVHttioO'du i3 avril' Entrée du roi 



k Pari*. f>icJaTatIoa de Sain-OiM. 
Ch»rla cODiiiiutionnella Pais du So 
mai. Lr9 ironpe* alli^ é*acMnl l« 
France. Bentrn dea régiment iranfaii 
4 Pari*. 

fîii I oi're un ÏM neiie. Par H . le conte 
deSégitri QTec iHialtaa,parTar- 
iitu, Hitloîrc Mieifonr* Tftne 
VII. HisMre Sm Ba» . Bmfirt. 

ColUethn 4et MAioik* tiïaltfi i 
nû*ti>irt de France. Tomn XI tt 
Xn.(3*. série.) aTot.ia-8.FoB- 
eauU. la fr. 

Uiitaire du iR/nicfM«r, mi Ué- 
moircj conUnant la vérité surUt 
dirtn é/énemen» qa.\ fe roltoekcial 
à cet di-At«m(R<; pr^céiTée dk 
Talleaa dei/aetitms quidéekiremt 
la Pranpe depaU quarante aiUi cl 
ItTtniaie parquetât dàloiUur 
la Guyane eansidirée, comme m- 
Umû, Pn U. leiihevBlitr de la- 
rue, l'tia d« dépulés itjtoTtéti 
Siiiatiiary, le I6 Irtictidor. avoK 
iti'b. DemoninUe. g fr. — u jr. 

HtJfoitT in opéralfops de ParmA 
dé Catalogne, en ido€) et iSio, 
tons le Cflninia II d émeut du géné- 
ral Connon-baint-Cyr, on Maté- 
riaux pour servir à l'hisloire d'Es- 
pagne. Par le maréchal Gruvioa- 
Sainl-Cyr i vol. in-6. orné de 
deux tableaux r( d'une carte avec 
un allas în-(otio de 14 caHo- 
Aneelin el Ponchard. a6 le. 

' Viti des Pirti .dfi Martyrs tliti 
autres principaux Saints; ouvrage 
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tbduît del'àfigïaû de Alioa Rnl- 
Ur. Par M- l'abb* Godeiear. Nou- 
velle édilûm. iarol.ia-8. Lyou. 
Sérisiefrirei. 

Noliae$urM. Neekir.farM. A.dt 
SlaiJ - H»lHein. ( Vojci pour 
l'adreue et tt prix , le aisième 
Cihier de ce Janrazl. ) 

jtntti» eùxf Ht hm m dtmié*. 
Lh jtBU - eÉaJMuI l'ounrirent I 
Venailles , te S mni i^Sg. A tan «n- 
iné« duii !■ Mlle, M. Hacker faicoir- 
v«rt d'spplindnwaiftai : il luit alvn 
l'idole de U naliou françaÏMl le* fnc- 
tioni n'avaient paa epcora perverti l'o- 
pinion pnbliqne. Cepeadanl ^ loin de 
rechercaeT pour lilï-mAoïe une fuTeiir 
i^ui lui procurait ilei triompheifuciles, 
il ne lembrait occupa que de reporter 
aar Loai* XVI lei faomraagat aiii l'oF- 
fnieac à lui, H. de Staël - H otite in 
denne^unê «nalyte Edile du discoun 
qpll a proQCwcé dan* cette l^aaee. Ce 
dacoiatjitt entendu C) a«ec une Troi- 
deur marqua par les bommei plarét 
t l'extriniiiâ dei partiian» dea deux 
epinioDi oppeiéei. Lee arïttocraiet, ea 
apprenant que lei finances aunieni pft 
éire releva laoi le Mcouri dei £iait- 
géoiranl, conçurent une nouvelle irri- 
tation contre le niniitre qui le) Avait 
convqquéa. !«• cliefâ dn parti popu- 
laire le ptaignÈrent de requeM Ne- 
cker n'avait pai abord£ lea grandes 
quesliool constitutionoellet , comme 
li tel avait pu Jlre alori le râle d'un 
ddpoiiiaire de l'autoriii rovitlB. 

M. de Staël-Holiteln retrace arec 
une grande impartialiii la conduite 
de M. Necker et les eiTortt courageux 



Classi ÏU. Biographie. SS9 

qu'il né eewe de faire peu rrepprocher 
le) deiiX'partii oui divÏMienE fateeiD' 
bijï de> Éiau-giuirani liant ({ne le* 
di,iutéj >lii lien m /iiHeni procUoJe 
\atltmhi/t natieitnlg; fiilt k jaroai* 
iniiDorable, puiiqoe ()è*-lura l'tncieil 
rfgtqn cew d'tiiitar. On Hraateo' 
(■•grand loiiHi.dand'aumiBaaéBM 
le» déifili que donne l'auieur eut Ite 
cireonitnncai qui ptMdtrent et aqi* 
virent rnxil de U. NecLer. ceMe» da 
•on rapi>t4 , le tablean du rÀTe brillant, 
mail perilleHi qu'il joua encore pen^ 
dent une partie de I* datée de l'ea* 
aeinb'éa conitituanie , k laquelle il fil 
dfi aJieui bien louchan* par une leH 
ire que U. de Sutil-Hattiein rapports* 
Noua regretiODi Tivement que la* bor- 



(*) Nom avons cru devoir subs- 
tituer le mot entendu au mut reçu 
qui ee trouve dam l'ouvraeeetquinoui 
a paru une impropriJTé d'expre^iion t . , 

irèa-rare tiens leeécritïde M> NetJ'eri ' pourraient f^ire le^ vjiiftie'uu 
qiiôîqu'il fut étranger. latlo n répanduci avec la j lu* ii 



tent pas de le *ni«re dans la relation 
qu'il nous donne des derniers acte* d« 
la v^e publique de M. Necter et dan* 
let 'Ijuil* inifreifBBi où 11 eit eoiiJ«ur 
■a. vie privi*. Nous diron* leu^ment 
que ce fut t la fin ds septembre 17QO 
que M . Necker yiat s'établir en Sui^se^ 

Ïûe dès-Ion il n'a plus quillia. Desaf- 
Bction* de famille, de* travaux dd 
pvUiique M de* mMitetieni religielwee 
ont rrmpli le* tjuatorte anaée* ijni ee 
101)1 écoulée* depnia sa retraite ju*qu'h 
«a mort. Ses dernière* année* oi^ eu la 
cairne et la dignité qui conviennent ft 
la viaillesie. Le souvenir de sa iemma 
qui l'avait précédé de plusieurs année* 
na jamais été efTacéde son c<eur; mais 
ses regrets ont été adouci* par la ten- 
dresse >ncom^.aiB!)le do «a fille. C'e*t 
pour elle et par elle *eule que la vie a. 
conier''é k ses yeux de l'ioTérét et du 
charme; une parfaite sympatblede clt- 
r.ictère et d'e*prit «"inMait faire diipa- 
t.ilire la distance de leur* Iget. 

Hous terminerons notre rapide ana- 
lyse de 1» notice, sur M. Nerkec, en 
tlis.nni que t:et ouvrage peut étte consi- 
déré romniR le contre-poison la^ilui 
spécilique , ronlrf lea imprei 
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ble t jgèreti dan* pluiieiiTt jcriit. laat 
aur la 'ptrioaae (la M. Neder que tur 
•u ouvragei. 

Dielionnaire Tiiitorique, phitoil»— 
fhique et critique , abrégé de 
fiayle et des grands Diclioaaai- 
re* biographiques qui ont paru 
jusqu'à la publication de la Bio- 
graphie nouvelle des Contempo- 
rains. Far Ladvocat. Nouvelle 
éditioD , revue , corrigée el con- 
linuée jusqu'en i769< l'ar une 
Société desavans, de littérateurs 
cl de bibliographes. Par MM. A. 
V. Arnault , ancien membre de 
l'fnslilut ; A. Jaj; membre de la 
Légion d'hooneur; F. Jouy, metn- 
bre de l'Académie française ; et 
3. de Norrens y membre de plu- 
sieurs Académies. Tome HI. 
in-6.1iirairiehJsforijuB,rueSt.- 
Honor^, n". ia3, etrucdeTAr^ 
bre-Sec, n". a6, et chez Tteul— 
tel et H^Urlz. 
'C« tToisFèns tolume contient !«■ 

leltrei Hab.—M. 

Notu avoni annoncé te pTsmiervo- 
' luma de ce Dicitoiinaire duni lociO' 

■]ai^me cshiar tie noire journui , e[ le 

■l'cood volume dant le Luîtiàme cahier, 
l'our donner une iilw du mérita ila 



xef I. 



e qui ) 



rhisioitc ubié);éi.'Ue lou- 



talem, leurs vertu,s el leuis i 
puis le commenceDipnt <lu mouds jus- 
qu'à la riïoluliou.l'rançuise ; i|u'un y 
Tilpporle lei |ug<;nieD> des meiKeiiri 
jcrivami sur le ciiranèie, les mœurs 
et les ouvrsg'l de ces mêmes pCrsun- 

dïra lions sur rilccToiisemenl . lu AicA- 
dtsncB etlatliiile des -emi'iiei. Go 



, d'ailleun,renlêrnie nn 
calalogue de toutes la) bonnes éditions 
connues depuii la dfconvsrlB de l'im- 
ptiinsrie jusqu'à l'époque de la réioln- 
tion et tes meilleatfs riimpreasknu 
faites depuis trenle ans. Cet oavngs 
sert d'iiiiToductipo à la biUiographie 
nouvelle des coniempoTains. 

JDRtSFBDDENCE. 

Cortcluiionc i»r la loi âtt deux 
TabUs. Far F. R. Soulage , avo- 
cat à la Cour rojfale de Paru,' 
professeur à la Faculté de la 
même ville. Deuxième édilian. 
1 vol. in-8. Chn Deleslre - Boa- 
lage. 

Considérations sur Pinslilulion du 
ministère public, dans le système 
de l'accusation judiciaire, d'à- 
près le système des inslituiions 
anciennes, le droit criminel ac- 
tuel en France et les principes 
de la cliarte. Par M. Ralfufiard. 
juge au tribunal de première 
jnsiance de Caen. i vol. ia-S. 
Madame Petgnot. 4 fr. 

Histoire du Droit Romain, tra- 
duite de l'allemand de Gustatt 
Hugo , par Jourdan. Tome. !"■ 
in-a. Corby. 

Les Divorces anglais, ou Proc^ 
en adultère jugés par le baae dtt 
Roi et la Cour ecclésiastique d'An- 
gleterre, etc. écrit aux sources 
mêmes pendant un séjour de six 
ans ru Angleterre. Tome t". i 
Vol. in-ta. Chei VEditeur, rue 
des Fusbés Munlmarlre, a", g. 
3 fr. 5o c. 
Cl-I ouvr-igi! est annoncé par l'édî- 
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Mnr comne piquBar poutlMJui 
*uhM et lei Kent du mande . uii 






tiques où l'on opj>03e lei mocur* det 
deux nationt O'et la conduite dea i»- 
mesBngtaisesMvecleuriir^temtond'Jtre 
|))as rdtervde) que te» femme* ducon- 

INSTHUCTION. 

~ Lu Enootiragemenf de la JeU' 
■ neiw. Par J. N. Bauim. a yoI. 
in-iï. avec £g. Chei Us Mar- 
chand] de Noavtautéi. 
Celle nouvelle production de M. 
Bouilli ne déroge pas ou mjrile <1« 
aei prfrédena ouvragea cuiiiiit et n 
ntimablea. 

L«9 jeuRM Ptnsionnaires , ou Hû- 
- foires de plusieurs jeunes DentoU 

selles, raoonlfyi par elles-mènies: 
^ traduction de l'aqglais. 1 vol. 

in-ia. P. Blanchard, a [r. 60 e. 
. —3 fr. aS c. 



cit 



C« pelil ouTrage 1 
nAngleierre.u 
niuru pat non 



eaiimona 



,.-ii 



Bibliothèque d^Arlhur , ou f élites 
riouveltes pour le premier âge. 
Far Madame Jules Dtlafaye- 
Biiicrs. 3 vol. ia-iS, £.ymery. 
6 fr. . 
Ce pstll ouTrag* noat a paru parfai- 
tement approprié ï ^i'instructiun et à 
" it de l'lge,iejidTe auq,uel il 



TOT AGESi 
Voyage aux Alpes maritimes , ou 



(*] L'Ëdiieur entend putler «ant 
iouto das naiioua englsijccilrflnçRisg. 



Histoire nouvelle, agraire, civile 
et médicale du comli'de Nice et 
pays /imi'irop^ej, enrichi de bq^ 
tes de cotnpiirâison ' Par M. Fo— 
deré, professeur de mëdecine à 
Strasbourg, a vol. iu-S' Paris. 
Levraujt. Strasbourg. Mime Mm- 
fr. 



Voyage en Sieile/ait eniSio et 
i8ai. Par Auguste tleFa^-M, con- 
tenant la description delaSicile, 
considifrée principalement tous 
le rapport *|et''8stK]uît^s et de 
l'histoire naturelle , des. observa- 
tions sur les insliluUoaskiDt^- 
ciennesque modernes, sur le ca- 
ractère cl les moiurs des Siù- 
liens f. (le l'agriculture rl« com- 
merce t les lettrés , les arti et 
les sciences. Des considérations 
particulières sur l'Etna et sur les 
volcans eu gdiiéral; eofii; t^n 
aperçu des évéaemens histori- 
ques de la Sicile , depuis la fin 

. des temps fabuleux jusqu'à nos 
jours. 3 vol. \a>&. accompagnés 
d'une carte lopograpMque, de 
beaux paysages lithographie» 
et d'une planche de musique. 
Arthus Bertrand. .18 fr.— al fr. 

Naufrage du hrick français la So- 
phie, perdu le 3u mai 1619, sur 
la e6te oeoidtnlaU d'Afrique, et 
captivité d'une partie des Nau- 
fragés dans le disert de SahaA, 
avec une carie et deux ))lancht;t. 
a vol. in-B. ftlongie ttïni. W 

Voyage pilloresijue en Autriche. '. 
ParM.AIeifendieLaiordp.a toi. ' 
iu-fvl. ï>idol aiité^ 300 Tr. 

Lettres sur le Bosphore , etc. 
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Cucu IIL f^ojrage». 



( Vorei povr le iirél&p^emxnt 
du litre, l'adreue el le pris le 
■txi^e, cabier de er Jonroal. ) 
Cet lettre* dont l'auiear * jprdé 
l'anonyme, paiaiitenl 



»ïcomp»jn«ic rén lu 
^Mr (t« France , tor» 



<le l'ei 



"l"' 



, torH|iie lu légutic» m 
Hadit i CoDMantitiopla. Ilte* um rn 
pirii* le cbarnia qui dittingue ri iiai- 
Dtnttxnt )m leKtee de milad]- Moo- 
ta^e* Noui'^liflaroDi cMlsxKrtioB 
p*r qnetqiiea paMage* qui bruni la 
mal m de planeur* article*. 

Artit^ «uf le local oi,rut HIIod , 
wici focniDent (eiprim* CaDWnr ; 

■ MaÎDleDant, Tonlei *od* Dnui eo. 

• Compagaer «tnr la lerts latiée qua 

■ ooua Kllaaa parcctiTir? PreoesUo- 
« atir^ , tuitK&^e danaica poétique*, 
:« (i précitMiiinTiaifnitHdetcripiiona, 

■ (tïOlrecœwpilpitera r-ommelnoîi' 

■ Ire ft l'ajpectdecei noblsa ruinea, et 

• TOTTe îmagiiitition rendra à c» rite* 

• diaolJei le* paliiif annerbes qui lei 

• MnbetlfiMimt et )ei demi dieoi qui 
m fef illiwnaiaat. L'^iet l« plu* nil- 

• fAÙe M Hféi diM iWme» l«( plu* 
a lEOfoiuiMa Uua cea lieux, oi tout 

■ parit d'amour. Ou rfo g^irc , ou 

■ de l'en. Peut-âtre cetls pieire s étj 

• mouillée des pUui'i d'Androibaque... 

■ Ici dorment le« ceadrr* Je Dîomè.. 

• de...Vlui loin, le tîpax Prixm , ds 
M tMitialUidétainaiite*, embrassait 1b* 
a leneiiX de l'iaiflariible irbille.... 

• U. d« Cbbe«ubri*Dd , pendant loo 

■ aéjour à Twu«, aiait Miiendu le i 



■ d'un 



-loloD fra 



içflll 



r le. c 



réea: «ftie TOinre fi^^tuKp M 
deux Wnra ^ui, gu leur n'teeaa, la 
dijputaieql aux plieiBux. Va teati- 
menr d'adniralioDs'ampiua ite dou* 
ea loriant du filtaee de Yeni-Kanv, 
lorsque la plaine de Troie «'oliritâ 
n^ayeur STÎdea d'interro|er le* ira- 
ceï de laDE de combat*, dont troi* 
■lilU aoa n'ont pu elTHcer la iné- 
■loire. flonaaionavutecanal cie9*é 

far le* orilrea i'jttâan focha,alon 
a^kaa-Patka, Noua anna paaaé 
JpTfioE la nuiBOA da campacna ba- 
lit^ anfonrd'hai par ce pacha, fil* 
de estai qui voulant éprouver leçon- 
■âge de M Choneuil-GonflSer, olora , 
•mlisatadeu de Fisbc* , fit paraître 
i^iF<i-«oup, 1 «e* tôij* , m lioa 
*■ au'jt avait ■ppriioita. L'ambuO' 
dcuf , •OBI donnu' la noindra ngaa 
da cminia, regarde froïdeoient caK» 
énoriur lile, et dit fc toa bAte: 
F'om cea lÀ un kel mi^maU te 
parha ne put a'empécber daa'éctwr: 
Itt frangaiâ lont brmct. ■ 
L'Auifur des tettm a /ait cob traiter 
plvaieura deaciiptSona pleine* de cbar- 
anea, avec àw anecdolea inr la peata 
ICi^d^ifl 



d^r^RB- 



* peite ejt un fléau bien redoifti 
> jieune boiqnie d'i^op 

a To^agcaÎE pour iaére oublier de 
a rour quelquea fauies poliiiqpe*, eil 
1 mort bier deietle funeste maladie. 

• k« uni croient qu'il l'a prise dans tii 
a b■in<ureoliIXélei*eDt^é>an»a■lcBr 



a de Didon et le* mine* de CHribe- 
, a {Sne. J'étais témoin aujourd'hui de 
« la fotle lalré que de jeunet oiEcien 
• nariD* faliaient éclater «iir les rui- 
■ iMtd'llioa.... Kousmootlinea, l'am- 
S (atsad^ceet liioi, *ur uam-nW, >«i> 
X lure itDitaac teacbart dei iJtiriens, 
v al (lout 1m iwiK» soui pleiuei et'ler- 



■ lui a été dpnnéq daii; u^s 

■ juii'e où il allait fréque 
1 qui t ■ 



niére v 



lej-ea 



l'elle 






semblable , c'est que I 
r puissant péiervalif contre la peste. 
' En revenant de cbex ePHe femme il 
I j a quelques jours , il reaseniit des 
' dauteuta alfreuie* qui jecondui*. 

■ rent au icmbeau en t>é*-peu da 
• temps. A l'époque oi M. de Cbà- 

■ •euit-Goul&et était encore aaibea^- 
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• bouipwi ib neunon'iia* b*lle|uîva 

• lui M«it anvojij. t«nM-t-oo , dit 

• l'auiaur , an danger t^nod ou aimaj 

• II aipirtiit le parrum d» rM ûeur* 

• atec délïcai , l'iiirorluaj était loin 

• da pTé?oir |(iiR H deuin^ était rea- 
' fMmla duos la caKca d'âne me LU 

■ patte, okietv* l'aunur, wt d'au- 

• laatpltit afTreuH), qu'on meuridani 
•- l'abandon da loul ce ijol tdouRit 
« l'approrb* da iuwdbiu «iprénia, 

• l'aBiitli pa fiaqtpoiqt fermer votre 

■ ilibilp puupiÈra ; U landte mire iM 

• peut pai recevoir la dernier loupfr 

■ d»repbol de ion lEnoiir! dilaiii^* 

• dea aifni st lirrïe à dea maina mer- 

• cenain* Ii victime da te mal horri> 

■ ble eai t»nip*rija du* unbôpiiB'» 
a M la nort ptomâM «ani mM la 

a faux MMuçBUa 1 la rdi^ios leitlp , 
€ Slle cilanw. tii|>^leuTa \ tuutea la* 

• eniittea , veilla an pied du lit funè- 

■ bre avec in iréaon de cbariti at ae» 

• ioeffablea conadatroD*, torinna tetif 

• iMtentimenadalaterraDjudieparti,* 

Voyage piUoratfve i I». grand* 
Chartntue^ auivî de quêUpàes 
Vuei prisa dans Us tiuirons. 
Cinq Uvraiiou io-foKo. Caipecftk 
Prix de cbafue Uvraifoii, 5 fr, 

fùyag^g» ArmiaU et a» P<ra«,e(c. 
Par M. Amédée Jaubtrt, etc. 
( Voyet pour le développement 
du tifre, l'adrewe et le prix, le 
oeuvièiBje cabier de ce ïaurnaL ) 

ITaua al'oDi dam an premier article 
dopoer le aimpla lommaira du voj'ags 
de M. Joubéri, de» otitenniioni dniU 
il l'a enriclii , de la notice e( dea note* 



,.iir...,n 



publier ion vofage, de lu mnrclia <|u'il 
a fsûtn pour la tid^ger, de* itr.oun 



qnll «'ait prarutda pour attacher itoin 
ouvrage ---■■■-. i ■' •-. ' 

ceplibla. 

jtrsisii. prswtûr. 

t. Loi moti[itdi»V;Qjtgeda>f. J6ii> 
hfn : lOD arriviê à GaDsiantiDOfiUi 
Audience qv'il obtient du aulian Sp' 
liin> Son rmbar^uament pour l.',tebi- 
tonde. a. Son départ ita (^niiantiao* 
p)a. Son artitié ii Trebiionde. Ca^- 
nuatlon da luii voya^ 5 Son départ^ 
AEtier-Kiium, VoiaMUra dépouillé». 

aaïaaMinii Artivét daM. Joubert k- 
yaaid. 4. Portrait de Ktabmoud ,. 
pacha da Ba^aiid, S. IMpnn de M. 
Jôubert de cette ville. Aciioo aingia- 
lîJ:re d'ut» Sunle Ca[.iilTitj. $. De), 
cription du touterrsin da Bajaiid. ■;.. 
druit» que Maboiaiid Pacha fuit là- 

SHodia 1 Ener-Baum. S. Lh peaie aa^ 
■clan i Baysiid. Une dea Cun^ei de' 
l^ahoioud en ett aiinf^Héa et meurt. 
Courage et géiié/otité de Mabpiçud- 
Ager. 9. La coiir da rérie fuit récla- 
mer Im voyHgeura. Sortin dii touter- 
rf Q. 10. le KurdiMaiii ïlceura eh 
cpiftuniei dea Kardei : leuri rierrice», 
V leur {Mncbant pour le vol, MuniW' 
dbni lea Kurdes nomadei pauentllii- 
v9,r: leur 11 oaiii talith, t), Faaaue du 
Diisdek Koucol de KuMe^-Pftgb.. Arrl- 
iÂ au camp de Toiiaiof P^cba. i». 
O^liptiou de D\iinit: U guerre cicile 
idaie dan* ce puj*. i3. BciiiHri|ue* 
auT lea Attné'uien* de* campagne^ et' 
ceux dea villei. Eti-ingbian Ruili.' 
&>urcN d« l'Amie i4- *■'* 'Vnsidii' 
Qielk d'un miin:i*[^re de Huïuliuan*. ' 
Vue du lu« de Ven. ijh Arriva k 
Viin>. De9cripti«n de ceire vide. 16. 
Départ de celte villa avec une nouvelle 
Mc-irte. Arrivée k Kboï. 17, Detcrlp- 
liuti do cette ville. Visite au gouver- 
neur. Arrivée' Tiuris. i8. Départ de 
ceifevdie Arrivéei Arderbib. ig. Por- '' 
Irait d'Ablwa Mitz.i, second iîli dti . 
Cbah de'Perae. 10 néluill relalifa k 
Pgetu , pacha d'Acre en Sjria. 3>.. 
EeiiM ies troupe* peiianc* paui» 



nigN^aJi-vGoOglc 



î^4 Claspb IU. Foyages. Economie poUtèijue , etc. 



m Abba* Wina. aa. Diptn ài'Aide- 
bil. Siilunieh. V8iie$ ruinci qu'on »• 

SBT(|ue auprij de une ville. 33t Cb»- 
D. Pulaii de Baba-KluinMa. al,. Ma. 
niire de vivre Dépari df Cnibia. 35. 
AnWie k Thernn MirA-ClieFf. :6. 
Audience accorda par )e Cbsfa (b 
IVne. DMCTÎpiioD d'one punie du pa- 
Jflis de ce prÎPCB. 97 Poriraitetcarac- 
tir* de Feh-Al^-Oiah. Andii'nce ap- 
pelle le Salem. aS. Coniid^ratiiAu 
^n^Iet tur Is cUmal de l'Aile lui- 
Daure, et sur celui de la Perse, ag. 
Divbion du peuple perasii eanomadea 
et en ladjiki. Agricuii'UTs pertans. 
Sa- Coiiudjrii:ions géaéraU» lur l'état 
*ncîeD et turl'flai piiteot de la Petie. ' 
Population. Beienui. llépeiun. 3i. 
Diicipline , loi et oombie approiima- 
tiFdes iroapeaqDÎ compoieut l'atmJa 
du Chah de Perte. 5a. Cainmerce de 
là l'erte. Cauiei qui rriii[iécbenE de 
proipérer. 5S. Conildérationa tur lei 
moeuri de) Orieutaui. Prosélytisme. 
3^. Suite de< coatidérationt sur les 
Orientnus. 35. PérricuLiritéa lelaiive» 
pDx i^teuTi de» TuTcl comparées 1| 
rellci de* Persana- 56. Manière de 
■vojnger. Etat des clieniins. Tableau 

^alte. 57. Séjour à'Tébrran : descrip- 
tion de' cette ville et deiei environs. 
arrivée ta camp de Sultuoleb. 38. 
Derexp^diiioa de ce cjiiiip. Pariie de 
cbasse. Audience de congé. 5q. Départ 
fie Suttanich. 40. Yullée de Cotoural. 
^ojiastères des sept Egliiei. 4<' K,En- 
çontre da H. Jouannin Arrivée i 
O'rebisonda. £,i. Km barque ment k 
Ttebisonde. 4t. Projft devovdge.de 
Coumdjugbai i Sluope par terre. Arri- 
va k Sinape. 44- Itonie de Siuope f 
iaéj^li et fc ^idroi 4S. Araaaira. 
Vallée de E^niu: Vinlt-ote tempête. 
Arriva k Pbilio» ïlenil)drqui=mrni*t 
f rrlifé" !> Constaniin^ple. Notice sur 
k G)iiton FI le Mn^^ndaran. Notes de 
lin. \f cbevalier Lapie. , 



dt. Far M. Cbarlet Cltaris. 1 1*. 
cl lae. livraisons. (Vojnpoo* 
fe déveltippement du litre, l'a- 
<lre»e et le prix , le druxtme ca- 
hier de ce Journal iBai.) 

ÉCOKOMIE, POLITIQnE. 
PHILOSOPHIE. 

'Dm Commune» et de l'Arittoera- 
iie. Pnr M. de Baronte. Deuxième 
Ydilton. ) fol. ia-8. Ladmttat. 
5 fr. 

Orîgirta , progris et limitts de ta 
puissatice des l'apeu ou Eclair^ 
citsemeiu sur les quatre siècles 
au Clergé de France et sur les 
libertés de l*Eglise gallicane. 1 
vol. 1d-8. Baudmùnfrirei. 4 fr.— 
. 5 fr. 

Nous rsvieodrOD* sut cet on^rap. 

Éludes de Chommt, elc FarC. V. ; 
deBansleltii. (Voy« pour le d^. 
vcloppemenl du litre. l'adretM 
et le prix , le fauîiièiue cahiat 
àe ce Journal i8ai.) 

Article tçolalioie H ^rrùa: 

.TroUième partit. Sens moral. Ana- 
Irlfl du sens mura). 1. Le sens moral 

o'eit point l'oiivraga de l'homme: il 
(upposç une organisation capable d'ex- 
primer un sentiment et une organisa- 
tion faire pour sentir le langage du 
sentiment d'auirtii. a. Ce que c^est que 
croire. Origine pbjsiorogique de U 
foi. DlIKrence entre tea croyances de 
" ; lej ctoj'ances qui sont 



it lié par lei rapports. Le bon- 
tulie du rapport hnrmoniova 
iTlmeni elleai.lées. 5. Il 



Kydgafi'iores^uf ouieHr^Mmoi- | a da»» ces içiitiineu) w principe de 
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diveloppement' qnt, oo(n1nàiR««c 1b 
d^veloppeiiieni. de» idjea,lenii tfsirela 
bonbeuT des ÏDdivîiIi» et dei ualions. 
C. Le monde moral cl le moadriocinl 
■ont mm par les loU de la leniibililé. 
EfFeia de'i'ienoraitce, l'intoÛrnnce. 
J3« l'amonr du mjalère dànj lei rjpu- 
btiquei. 7. De la marche de* idées oà- 
tionales et de la formaiion de t'opU 
cion publique. S. lîaicbe de l'opinion 
dans UD oorpi permanent , tes effeta. 
Différence entre opinion et principes; 
g. Ce qui porte lei bommes à laliberlé 
publique. 10, Lei SuiuBt. 1 1 . Luiie de 
4e U civiliggcioD aiec le delpotbme. 
Le deipntjime ne de la pullïi^ dea io- 
^ividu). La liberté n'est que le ,déve- 
ioppemenl de l'flai social: cbncun 7 
contribue par tei vfrius et se* luuiiè- 
ret. la. De l'amour-propre. 

Quatrième partie. Vérité et immor- 
talité de l'eme: 1. De la certitude mo- 
rale et de la ceiliiude ma^éiitgue. Le 
témoignage et l'analogie le lont prcg- 
que . par les raisonnement qu'on -j 
Bjonte, Il n'y a de réalité qn'uue ceiti-' 
tude née de l'évidence. De la certitude 
des idées complexes mèléei de tenli- 
men) et d'idées. 1. En morale., les 
■enlimenl font partie intégrante de la 

rnsée ; conséquences de ce principe. 
Quelques résulltits de la combinai- 
•on de nos idées avec nos sentiment. 
I''arl d'-observer anime la lociété. De 
)a eonvirsaiion : ce que c'est que la Ma- 
ture. 4' ^ qu'il faut entendre par vé- 
■ité : oa peut la considérer aou> quatre 
rapports. Des fuîtes morales. 5. Du 
Mpport du vérités logiques avec les 
objets «xlérieurs. 6. Co m meut noua 
|iart>enoai i la connai'is.ince des objets 
extérieurs. Déception dans nos jugS' ■ 

extérieur. Absurdité qu'il j a de pré- 
tendre aller au-deFà de tes idées. 7. 
Quelques aperçus sur In nature des 
preDTetde|reiisiencedeDieu.8.Derim 
môrialiré de l'eme. Appendices, Mo 
raie, ^vant-propoa. De la morale con 
lidéiée dans ses piiacîpfs psjcologi. 



quM : elle suppose une harmonie nata* 
telle entre limagination et rintelN- 

Kuce. 3. Le principe psjeologique de 
morale est dam le besoin de souli- 
ment barmoniques. 3. Point de morale 
sans la coiiuaistance de i'homme. Le 
tens moral est le principe moriil do 
l'homme : il est le sens de U raison qdi 
n'est faite que par lui : son burmonie 
avec la raisgn produit ta vertu, (je qtte 
c'est que Ta morale. Récapunlatiou. 
Tableau psycologique de i'/iamme. 
De la aeniibililé- -•- Imagination. — 
Absira.ciion. — Loi. — Prouver. — 
De sa croyance dans le domaine do. 
l'intelligence. — Unité. — Causalité, 
analogie, ptobabililé. — Sujet , attri- 
but. -- Erreur. - De l'association 
des idées dans le domaine de rintelli- 
gence. — Des facultés dans leur état 
de eombinsisOD. — Développement de 
quelques rapports de nos sentimens 
avec l'intelligence. — Certitude et vé- 
rite. — Récapii dation des trois éié- 
mens de la pensée humaine. — Effet 
du tangage. Ou ne peut peindre ni It't 
teqtimeus, ni les rapporta. Pourquoi 
l'on peut rendre visible l'idéal du beaa 
et qu'on ne peut pas peindre l'abstrac* 
tion. — De la méthode employée dans 



nelle n 



s del'nm. 



; d. 
Par 






Considéra Lions générales sur la mé- 
moire : elle crée le temps. — Ce qui 
dislingue la mémoire spirituelle. De la 
mémaïredesorganea — Delà mémoire 
de ivos besoins malériïls. — De la mé- 
moire des sensniiona. — De la mémoire 
dea sentimens A.or.iux. - Ile la mé> 

— Du langage. 

Les Oiseaux et les Fleurs : allf^o- 
ries morales d'Ozz Eddm~eitRa- 
caddesîi; publiéi en arabe avec 
vne Iradticlion el des .noies. Par 
M. Garcin ^ Tatsy. 1 vol. in- 8. 
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Ifftwftte rajralc Se bwre 
dbci Viiiânffln* tt Tmuttt et 

Koit&eauGuide de la politatt i o»- 
vnge eriliqa» «t nwnl , gnc ita 
notes et un petit aperçM lilté- 
nire> Par H. Bnuric iT«Lfa-8. 
Raret et A«immJ, 9 fr.^ ft. 

BELJGIOH. 

MhU Biiit «n Jofincf cn/rAfifoû, 
«tv« àet noUi, det ^rifûect tt 
dei dititrtatioiti tirée* du Com' 
mtnlairc de Dom Calmet , de 
fahhi de Vtnee eldesAuUurt ki 



«■■pâté de }B carte* el Of. To- 
■M* tset i3. S^li^elimùoiL 
Cbci UiquignoM fils aiité et Ui- 
fmigmm futttor. Prix de cbaqn» 
ToUiaM t 7 £r. 

Cm tien «obnMi MnfarKWDl l'Ec- 
rUiùill^W Bt la Piophéliei d'iialo. 

lârret dU yrUrei à Ihnage des 
ahritieat ielaiiéi à» 1» rtUgio» 
tmthaUqie Far M. le doetenp 
Btimner, i Tfrijio-l ». Pana. Cb« 
Treutietêt PfUrlsj àSIrasbourg 
et à Loadrra. Mime Maison dé 
eomiaeree, 3 fr. 
Nom reiMadrani mo- oM «uingi. - 



QUATRIÈME CLASSE. 



BEACX-AHTS. 

Dettriplion hitlorique det mations 
({«Hoiwn, Us plus rtmarquahlet 
pST liUTS decoraiiom extérieures' 
et par leur aneitnnetJ ! dans ia- 
f uefjc on a/ait entrer Us édifiées' 
eiviU tt religieux , devenus pro- 
ftiités parlieulièrts ; ornée de a i 
aujeti intfdfli, de»in(fs etgr.iv^s 
par E. H. Langloit. i va^ io-S. 
Chra Tr*utleJ el ff'ijrti. lo fr. 
Aoruna contrit da ï» Franra n'est 
|>)oi rirb* «a moniiaien) (tei tSe ec 
■ 6a. liirtM qiia Ih Nurmandie; au- 
run* *itto de celt« provioca h'bd r«ii- 
ttraie d*Tan'agn, el de pluïintjré»- 
«ant tout la Tai.pori du l'arc, que la 
^itle de Aouen ; malt chaque fit 

»t» *of M» l'aa^iir quel^n» uiu de 



«■M vieux manelrt, qui tiUMeM VttM 
OoiiMaot de l'aKhi lecture et da k 
•Ci^lpinre aui aiiiJM où ils ivéni £le- 
\ét ~, comoie U ncheue de U càt4 
dontila tODi l'ornement. LatiiTBngen, 
loa-tavana, lea «iliiiea, tanroN ffi t 
H. LaDgIoU, du cotn qu'il a prit de 
detiÏMr , gravet et iljcrira ka plut re- 
aiarqu^bn *t d'avoir *nài famr et- 
teulioo lUT uiia înGnûi d antre* taaa^ 
mata ^e leur vélualé, outavesipla- 
cément dam dea nice itnMte* et obe- 
Gurea , dérobaiul k Icun repnlt. 
Pifini Im pltDcbet de «e rectitU dsm 
a-coni reRiar<|ué paniculièmneai cellte 
qui lejirjsenieiit l'bAtel du Bouni^e- 
radde , coostruiie sa lempa da Fne- 
foU Irr M d'Uei ri V1<1 , à on t»r' 

aom Mulpiés ma mèdaîlloBaw le* pî- 
Luitea, durg^ d'ai 



^ nign^Pdi-vGÔogle 



Ciiiiaïv. Btaux'Aru, 



Sltt 



Mrent b ports d'eniiia; la nuiim 
dits la 'Cii^ dB Jérutaleoi jl«vje eu 
i5So. — Le maiton en boîa de la ruo 
Ualpalo, n".^ f[ gi qtiidaleduiSe. 
•iicliiUB vitrail de l'^EtiM inpprimia 
de S«iM Cwidai diterabaf-Fariefî d'uaa 
maiion T119 Sciât- HoinaiD. a", 80, 
auui recommaailabiei par 1«fir mj1« et 
le m^iie de leur ix^cution que par le« 
•BJM* >]u'iU EepTiienient. L«a plaucbea 
A/t tm racnail aont eiéculin avec uae 

bUa quAnadwtr, à qni noiM «Jetoiu 
déjk la ooQDsiiaanca d« beaacoup da 
DiDDomecu de \* laonarcbia qua IL 
Willemia a -publia daai ton ouira:^ 



Mme* 4« Trolettmnt eilS>ret , ou 
fortraits et Hotioes Hograpki~ 
quel tt titérairei det personnage! 
le* plus iminens frni Chiîloire 
de la réformation et daproteslanr- 
lisme , rédige paruoeSodélede 
gens de Içtiret et publié par M< 
G. T. Doin. Tome I". îa-B. avM 
porirails. Première partie.fVeyer 
•frères et compagnie. TreuUel cl 
frUrU, 8 fr. 
Nout leneadroni nir cet ouvrage.. 

Monumtna anciens et modernes de 
fHindoustan. Faf L. I-anglia. 
36*. et dernière livraison- iii-4' 
gj'ao.n aigle, figurei svanl la let- 
tre , 3£ fr.— figure* avec la let- 
tre, a4 fr, — Sur papier fio, 
io-4. coloiobier , 1 5 fr. Chtï 
V/luteur et Treullelel fyurlz. 



est la d«rutir« da l'ouira^ie ; ■))• com- 
pTcojd la ToI/Ib ginèralt des nuuiâtvs , 
Ibr correctiaas et additions , Vavis am 
relieur, lea titres et faux tiireietla. 
préface Lai.fjuaraDle gravurea <jui o»- 
itenEcatteliTraitoo, lont: 1°. la Na- 
bA,l4 pusiiiu UDB r.eTKe. %". Voa dsna 



indieima t m toilctl» C«i deux Ra- 
ture* sont calauéa* «ut dei minÎMii- 
rea iDdieaneadepaitotlabiblioLliii|ua 
nrala 3°. Vus d'un D^oAi'iaA (Pago- 
de) 4''-Viiadu iort Siûm-Geargei , 
a Ûadraa. 

Aecuegf de diftrs motifs d^arehi- 
leelure , dessinés et mesurés en 
Italie pendant les années 1791 ■ 
1791 et 1703. Par F. L. Sekuell, 
orchiiecte a Nantes- Chei Banee , 
rueSt,-Deob, a*, a 14. 
Ceracutil, cantanoBi dt» tDaiian» 
da villa et rurale! , plupi, bïûlûjuea, 
portM, cToitëea, saTCOpbaget, footei- 
nea, décorailona de |aidîai etdiieri 
fragmena d'à rebi lecture , eit cOoipoié 
de 71 plancbea, non compris le t>ire , 
gravies au trait avec beaucoup de laiu, 
et accompagnées de 4 feuiUei de'iextB , 
.formant un volutna grand in fulio, da 
mime foimat mis Jei palaii el.maiiona 
da Rome, publiéa par MM. Perciertl 
Foniaine , en du prix de So fr. 

Le Muidero^al, publié par Heirri 
Laurent. 36*, et S;", livraisons 
ia-fotio. Chez l'Editeur , ne 
Neuve-des-Malliurins, n'. 20, 
et Treultel et WUrlz. Prix de 
chaque livraison , 48 fr> 

iVonumens des victoires et conquê- 
tes des Français. Far MM. Ch. 
Vupia et J. Lîarisait. 17e. ifle. 
196. et 3oe> liv raisons a vecplaBi 
ches. Panckoueke, 

Portraits des généraux français, 
faisant suite aux monumens. 17e. 
iSe. 19e. et 3oe, livraisons. 
iléme adresse. ' 

Souvenirs 3ii Musée des monumens 
/ronpai'ï. se. 3e. Ae. ie.'6"e. ct7*. 
cahiers, in-folio. Fur M> J- !*■ 
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Srétodûti. Chez VAuteur , me 
Graoge-aaX'BelIe*! a*. i3tet 
TreulUl et fVUrIx. 

Galerie françaitt. , ou CoUectîon 
dri portrailt dei homme* cili- 
hret dtt 17e. et 18e. liitlet. Par 
une Société d'Hommet de let- 
tre! et d'Artislei. 6e , 9e et loe. 
livraiioQs lii-4' avec portrails et 
faoiimile. Clin' LefoTt, rue du 
Temple, a". aS. Firmin Vidol. 

Trttitideta teienee au ieitin, tic. 

FarL. L. Vallée, ancien élève 
. de l'école polytechnique, t vol. 
^ )n~4. avec uneahitr de planches» 

Madame Cou rci'er. so te. 

POÉSIES. THÉÂTRE. 

Poésie) de M. le eomU Anatole de 
Manteiquiou. Troij recueils io- 
' la, Eméry. 1 fr- 5o c. 

TalUau de }'kùtoire univeneUe 
jusqu'à l'ire chrétienne, en vers 
français. Par W- C. de D***. ae. 
édition. Brocb. ia-8. avec un ta- 
bleau colorié. ConstaaL Le Tel' 
Uer. 

Les Bayaiires ■: opéra en trois ac- 
tes. Broch. in-S. Bidat aiaé. 1 
fr. 60 c. 

JLa Mort du Tasse : tragédie Ijri- 
que en trois actes. Par M. de Cu- 
vetier, musique 4« Gamier.groch. 
in>8. Chei tes Marchands de 
Nouveautés. 1 fr. 5b c. 

. B O M A N S. 

Iulia Sévira, ou t'aà 493. Far J. 
C. L- Sismonde de Sismandi au- 



teur de VHîttûire des Français , 
de l'Hii/oire de la république 
italieJine du moyen âge, ete. S 
vol. in-ia. Paris, Treattel et 
7f^(i.SlraslMurg,r{ie deaSer- 
ruriers,etLaadres, SahoSqua- 
re. 7 fr. So c. 

L'Auinr dM danx productitHu re- 
conuQandabiw éuoncteici-deMBi ijoi 
appanienneat i un genre auui ékti 

r l'est la genre biilori^ue, a cnj 
sir SB juiiifiar d'éito doscendu ea 
quelque sorte i)« re poiaCd'élèTatîan, 
en publiant un ouvrira ilaos Je genn 
de Ja lictioa ; c'a» l'ubjet ou paient , 
ou tris-réul, au moias , dan* notre opi- 

-DJon , d'une partie de l'aireniue. 
■neai pUçi k la tète du ramaii que 

,iioui anoonçons; uoui allona donc 
truDiciite lit|iraleiiieDi cet avcrÔMe- 
Dieot dont on ne pourrait pas SfKapé. 
néirer l'euprit, si nous mous bornioni 

> C'est avec une eiiiime diBance, 

■ dit l'auteur , que je loumets eujonr- 

■ d'Iiui au jugemeal du publie uo ou- 

• vrage qui ne 'pourrait tépoixlre com. 
« plèiement au but queje m'étaia pco- 

• posé en l'écriTi 



. quai 






l des qualités a-„ 
1 quslles je n'ai pas inéma de prjteii* 
■ tioD , des qualités que l'on conserte 
' \t k Aon îge et dans une ri» 



ia domeatique. Opea- 

■ dant l'iuJérét sereporredilEcilemeDt 
• à treize ■ièc)e9enarriâre,lB>.tabfeBiii 

■ domestiques manquent loutoor* on 

■ de vétilé ou de vivacité , quand on 

■ tes place 4 u ' 



> ipoqne aoisi impar- 
- ...iw.um. «.vu&iiie, les persoDoasc 

■ reperdent dans l'ombre, quaird.aa 

■ lieu de déralopper leurs scnltimas, 
' on s'allacbe k peindra les lieux: , lies 
> temps et les mœon publiques. Cet 
« 'défauta , il en »Tai , tieniKnl eobiit 
« mine que je m'éuis praposi, ceini 
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> de faire connaître U condition de* 

■ peuple*, le* rapports des babitaas , 
(les opinioDS dominante* et leibnbi- 

• ludo dnmesliqiiei daoi U* Gaules, 

■ aux diverses époijues do leur bis- 
t loire. Tandis rgue dan* un ouvrage 

• d'une forrtia plus sérieuse (*)■ je 

■ me suis. efforcé de moDlrir, sous lAi 
n jour plus frai qu'on n'a pu le fuira 

• jusquici, l'enchalnecnGiil des i\i- 
( neoians publics , les grands caraci^ 
I te» historiques , les vicioires et tsi 

■ déiaitres, le* hautes venus et le* 

• forSiili des peuples et des rois de ta 

• France ; jo louilrais , k cluqua 

• grande révolution . tout au mom* 

■ pouvoir oiDutter aussi à me» lecteur* 

■ la viefommuuedansunciidred'imit- 

■ ginatioD, et pour de* personnagos 

• fabuleux, mais ■□ ëtanE toujours 

■ gaidâ par des recherches liiitoriques, 

■ et en me conformant scrnpulcuso- 
s m*ut pour la peintura des opinions , 

• comme pourcelle de* caractères na» 
( tionïui, BUi contemporains. Ls TO- 

■ m an que je présente aujourd'hui au 
« public, est donc deslîiiB i peindra 

• l'état des Gaules-i l'époque do l'in- 

• vasion de Clovii: i) est le fruit de* 
>. recherche* et des travaux qiie j'avais 

■ consacrés i écrire les premiers volu- 

■ mes Aiy'HiitoiredtaFrançaii.i.'h\»- 
< torieb est forcé de vivre, en quelque 
<i sorte, dans le Eiicle qu'il se propose 

• de faire connaître , on ne saurait 

• but que d'écrire l'an quatre cent ^tia- 

• ire-vingt-doiise , je n'aurais snns 

• doute pas luquatre fois de suite Ct4- 
« Roire de Tours, ou pAli sur toutes 

chroniques , sur tous les Cudc* 



■ de loi. 









■ de ceit« époque. Un bist 

■ occuiiun d'acquérir cette conni 
• sjnce. Des temps anciens qui 

(*j L'HUtoire des Fraii^aii que n< 
avons annoncia dans notre journi 
dont nous doimonapIuiiEurs extrait 



permet de placer un roman Inna 
époque reculée, avec une ob*er*a> 
lion sétâre des mo-uri du tenip*. 
Ces moVrs, ces opinions, tells* que 
je les ai représentées, sont' celles 
qu'un antiquaire de bonna foi doit 
reconnaître avoir appartenu k (etia 
époque. Il a'f a dans la peinture do 
res raraciètes aucune ïaienâon da 
répréienier sous des couleurs odieux 
ses, un ordre de la société plutôt 
qu'un autre; de prêcher ou de dé- 
crier uo système de relijjion ou de 
politique : j'ai voulu rendre l'état 
ancien de la société tel qu'il était, 
ou du moins tel que nous pouvons 
eucore h connaître avec se* virtos 
et ses vice* ; {e ne demande point 
qu'on en tire de certaine* conclu- 
sions; je demande seulement qu'on 
le >oie: les épigraphes que j'ai aila- 
chées ï chaque chapitre , d'aprî* 
l'eiemple de rauteur de ces admira- 
bles romans écossais (*), auiqu^ll 
j'aurais voulu que lemienressembllc 
davantage, sont toutes tirer* d'au^ 
teur* contemporaJDS ; elle* «oui Ja*- 
tinées à indiquer combien les scène* 
que j'ai présentées d'imaglastion se 
rapprochent des réalités de ce siè- 
cle. Les héros du roman'. FtUx , 
Julia, Severui , sontde puie inven- 
tion ; l'action de foluiianàa qui 
forme en quelque sorte le principal 
noiud de tout le drame et l'expédi- 
tion de Theodoric sont également 
imaginirirei : ce sonldes choses qui 
pouvaient être, mais nous ne eavoni 
pas qu'elles aient été: les autres évé- 
puhlicssonten général fondée 



r l'hisl 



I. ie I 



écarté île la chronologie qu'à l'égard 
de Saint-Sénocb , donc la retraite 
dans ta tour de Loches , fut posté- 
rieure d'un demi- siècle à l'époque 

{') Sir Walier Scott, dont les roman* 
nt été traduits eu Françuis, et qui 

tit été si lavurablement accueillis. 
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Lh roman* dtiirWhlter Ccotrilont, 
ilf. de SiUDOndj ncoon«il trop bo- 
deoement peut éir« la tupériorilé («r 
1« Men, doivent ,iii(lépenili>niveill do 
plutienr* ceiirM il'^ mérite trM'd»- 
tipj^j qu'iL atfnmt loi», le prodigieiu 
uicria qu'il) ont m en EcoHc et eu 
Angtêren-e, aux labteMii ai Idile* et 



, d« I 



er^D 



r J4 



priDCi pHlco 



s CoâltlDIM , 

nt dsTenricoDS £coM« , 
aont <ea ueos derniers qui om pain, 
(l>aiK>ëelKeDi]«DTlhi),deU ff^UU 
jiTigleCcrrt , c'eit la doiiomiDatioa pBT 
laquelle l'auleur lui'mème lei dilliO' 
gue I le roman de H. tla, Siamondr 
HOU* ■ paru avoir le mfme genre de 
miriie en noui retmf.mL avac chalear 
CI tiililiri l'état de l'ancienne Gaula 
(jélÎTréa du ytag dea RoiuuiacOa peut 
doiM aBgnm qa'il aura iam léméiilé, 
en Frame, la mf ow^anrc^ qoe l«i m- 
■nana de air Waliei Scott eoi an en 



X«« Brigands anglaii, oa la lu- 
taille de Ututifig. Par madame 
Barlheltmjr UadoL ^ val. io-ia. 
A. Marc, lo fr. 

Lydie et Franz , ou Us MarU par 
échange^ finmaii traduit de l'al- 
leniund d'Auguite La/oittaine- 
Par M. Louis Andrieux, i roi. 
in-13. Loeard et Dayi. S fr, 

Xajfune Enthousiaite, o^xtes Dan- 
gers de Ventkousiaime , traduc- 
tion libre de l'alleniand d'Au- 
guste Lafottiaine. Par A. T> a vol. 

~ Uiralba, che/de hrigands. Par na- 

dame Boarnon - Mallarmé. 3e. 

' édit)on.avo1.iD-i3. Lecoinfre et 

Les 4eiu; Chefi de brigands , ou h 



dne ie Ttrrare. par le même. 4 
Tol. ia- la.Lirouge. 



a le Démon de la nuit, 
songe ronfantiquetlraduH de t'ef 
clavon , du comte Maxime Oilûi. 
1 roi. in-ia. P^m&ieu. 3 fr. 



Agnès de France- Par m 
mon$ CandeiUe. Denxi^me édi- 
tion avec une jolie gtavnre. 3 
vol. in- la. Maradan, 9 fr. 

Thérise de Valmar, on l'Orpheline 
de Genève , ete. Par madâne la 
baronne de Mire, 3 vol. in-ia. 
avec fig. Hubert. 6 fr. 

UTT^BATCaE. BEBLIOGRA- 
rHlE. ANTIQUITÉS. ; 

Vrieis analytique des travaux ie 
l'Académie royale des teîenees , 
belles- lettres et arts de Rouen, 
depuis sa fondation en 1744JUI- 
qu'àsa reslauralion en 1 809; pri- 
céàé de VHiitoire de cette Aca- 
démie. Par M. Josseaume, dee- 
teur en médecine. 5 vol. itt-9. 
Rouen, Feriaux pire. 

Recherches sur la nature au culte 
deBacchus en Grice, et jurTori- 
gine de ta diversité de ses eultti : 
ouvrage qui a remporté le pràc 
proposé À rAcadémie des im- 
criplions etijelles-lellres. Far J. 
F. Gai'l. I vol. in-S. Chez G'oil 
neveu, au Collège royal , tt 
TrevlUl el fViirtz. 5 fr. ' 

Antiquités de Vesoine (au^wr- 
d'Iiui Périguenx. ) Far M. le 
comlcff^ign'n de TaïUefer. irol 
grand ia-4. A {'érigueux, chn 



n,aN..(JNG00glc 



Classb V. Mélanges. 



35» 



Oapont. A Psrit< cbn Dc^im^ 
et Bnuot-Thivart. 
tnde* qaarlia Ubrorum ex hihtio- 
theea régla Brrofinerui, publiai 
aualionû lige dieendeniorut», dit 
XV et lequenlibui ApfiU aani iSi>. 
(En ArABçaii.) Qaairiénc Gata- 



Ugae d« Hrret de la blblialhi- 
que He Berlin , qui leràat rea- 
dui sur enchère* pnbtîquei à Ber- 
lin le i5 avril i8ai etjoimwi- 
vani. I vol. iibS. Prix 3 fr> 

Ce Catalof^ m tAnre h Ptris chM 
TaOardJrèn». Prii 3 fr. 



CINQUIÈME CLASSÉ. 



UÉLANGES 

(Eavrtt compliles de M. Neelcer , 
publiéespar M. Ie.1iar0n de Stail 
ion petit Jlb. Toraes iSe. i^e. et 
iSe. 3 tbI. in-8. Paris, ch« 
Trrullel et ff^Urtz , àStrasbonrg 
«t t,(inâ)m , même Uaisoit de 
eomriteree. Prix 1 8 fr. 

-iMich premier. 

Cm troM Totumes (ormanl le com- 
plimeot d« l'importance rallseiion de* 
O&nrs* de M. Necker : ili reiirsr> 
ment le Cours lia imrnle religieiiie, 
imurims.pour [a première fois en i Soo, 
Bt dM ndlangei dont nom (lonneron* 
la détail dum un second anide , une 
nouvelle iotiiuliarf'rtdu/ineMef d'une 
teule Jiiute, «t'inM*uite cbrODologiqne 
d« écrit* de M. IVecker et des acteide 
«ofl ad(niiHttr*tion , are'! l'indicntion 
<1«| Tulumeaoù lit ■ 



MÀoàeS _fraK(aises de ta lillérature 
et-de morale, extraites des ouvra- 
gés en vers et en proie dee grands 
Ecrivain) des ije. \tBe. et iqe. 
eiieles : ouvrage classiqOe 4 l'u- 
Mge Jes coltègei e( des maiso^is 



d'édncalion de l'un et l'antre 
lexe. Par M. le baron ie Ckar- 
taettei , aDtenr de l'hiitaire de 
Jeanne d'Arc et de l'Orléani- 
qtie, elc. 2 vol. in-8< Audin, 
tafr. 
Nom ntiendroDs tnr cet onn^ge, 

ouvres ehoisiet de Riehardson, 
Nouvelle édition contenant i Pa" 
inéla, Claiiise HarUvreel Grait^ 
disson, en 14 vol. in- 6. Tome 
1er. 

On iODsrrit pooT cet onvraga' «Aes 
Pliuian. II lera pablid volume â TO- 
liiine et de nioli en moi*. Le prix da 
rhnr|iie «olume de &oa pegea est da 
6 Fr. On a tiré (juel^e* eiemplahea 
sur papier lélîn, dont te pria est dou< 
blé. l'ouT rerevoir chaque volume (rené 
ita poEt, on ajoutera i fr. aS c. On 
•ouscHc «ans rien pafiT d'ivancB. 

D'aprâs cette annonce, on ponrni 
demander quelles «ont les autres OEu- 
Très (le Rirfaitrdson d'bn l'on a extrait 
ce qu'on kppelle sel Œmret ckoi- 
Hnt car on ne connaît de ce cilibra 
^rivain.que Paméta, Clarisse Har- 
lowe et Grand iston. 
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Classe V. jinnoiKeS. 



Œuvres dramaliquet de GoheUs , 
Iriiduiles dt: l'alleniand. 5 vol. 
în-S- Bohie. 

OEuvrts eompliUi deVolnty.To- 
mcs Hl, IV, V et Vl. in-&. 
Bosiange frèrti. Prix de chaque 



OEuvres de Napoléon Bonaparte, 
a vol. in-B. Paacioucke, 

ANNONCES. 

R'omieaif Journal lit midecine , par 
MM. B^clar, Ckomel, Hippoljie 
-Cloguee, Jacques Cleqaet, Desorintiix, 
JUarjadn, Orfila , th. Richard et 
itiMdin. Ce îauranl nuî eit laconliaun- 
tian de ralui de UM. CoroUarc , Le- 
roux ei Bofer , est composé de J vol. 
in 8'. piiV an ; charfue volume ren- 
ferna quatre cuhierg da is3 pages cha- 
cun. Oo s'abonne à Parïi ; chez Migiie- 
ret el Crockard. Le prix (ie l'irbonne- 
nieat pour. Paris et mèm« pour leadâ' 
pa'rtemoiis, o»t de 34 fr. 

Dictionnaire géographique, ele. 
En liiiit ïolumei grand io-K". On »'a- 
bonnc cliez les £diteuri Kitiart, lï- 
braiie , rue Vivienn*, n". 17, «t Pi- 

E:l,gjugraplie,onliniiire.du Roi, (]iiai 
nli, 'Piirlie du premier volume pa/. 



■TBDi le ter. janvier < 6 &• ! plni Urdf 

Collection des Méoioires reUaifi i. 
l'hiMoire d'^ngleterra, publiée» par 
une Soclélé de gens de lettres , et («o- 
cédte d'une Inlroduc'ion à thiatoire 
de ia révolution d'Angleterre , par 
M. Guytol. Otts collection sera Avi- 
sée en deux séries, cbacnbede 18 on 
3o volumes : la première partie cooi- 
prOidra les mémoires relalifs auzév^ 
nemens renrermés entre l'ouvertars 
du long Parlement de Cbarlas 1er. «se 
In restsuratiOD de Cbarlet II, c'esl~à- 
dire , entre 1640 et 1660. La secoude 
série comprendra les mémoirei rela- 
tiii à ce qui s'est passé depuis la res- 
Ifluration juiqu'ati règnede Guillaume 
lU,c'esE-à-diie,de i66i> à 1688: il 

son de deux volumes. On ■onscril 
pour cet ouvrage chez Brière. Viller 
coc], Hey et Oraiier, Ponihieu ac 
l'élicier 1 il paraîtra tous les deux idoii 
nue livraison de ^ux volumet; oa 
paut (ouscrira sépatémeot pourchaqua 
■éiie. La première livraison paratUB 
en avril. Les sonscripleure paient Qi^ 
tivraisoD d'avance .: chaque voluma 
sera pour eux de 5 fr. 5o c, j pour lat 
autres personnes de ti fr. 5o c 

Dencs des Mammijire, conêidériea 
comme caractères zoologiques Par P> 
Cuvier. Cet ouvrage consiste dans 
< pages ds 



et- le« -autres' snecewiiement de deox 


texte et d'environ 90 ou 100 planche». 




c'est-à-dire , qu'il y aura antaut de 


sera du pt^x de 7 l'r. juaqu'i l'époque 


planches que d'esp^es dedenJs: il sa 


de la mise en tenta: passé cette épo- 


publiera par livraison au nombre de 


qu«, il sera de 8 fr. 


neuf : la première •livraison a dA pa- 


■ Analyse du Cours de littérature 


raître le ï novembre : k partir de cette 


française Je M. Andneux , publiée 
par k. V.. avocat. Le cours de l'an- 


époque ,les livraitooisuivanteaonldA 


êlre publiée» de mois en mois . de ma- 


née! itiai formerais volume in-S\ de 


nière que l'ouvrage fut termina en juil- 


34 à sS feuilles et paraîtra cl.ei J. L. 


let .813. 0.. iouscrii chei F. G. Le- 


J. Brière . par livraisons de deux feuiU 


1-™»/» . à P^ris , rue des Fosséa-Mon- 


les i 1" première a dû paraître le i jan- 


sieur-le-P.iare, n". 53 i et chenfc «<f- 


vi« ,a.-.. Prix de cette livraUon 


me, à Strasbourg rue des Juifs, n=.B. 



DE L'IMPRIMERIE DE D'HAUTEL, Bue de la Harpe, o». 80. 
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TABLE 

DU 

JOURNAL GÉNÉRAL 

I»E LA LITTÉRATURE DE FRANGÈ. 

ANNÉE )8ai. 



Le chiffre romain indique ]e cahier , ei lé cliiffré araha la page. 



PRÈMtÈRE Classe. 

tàistôtre riaturelle. — Botanique. " — Phritouei Chimie. 
Physiologie, Médecine, C/tirurgie, ~~ Sciences 
Tnettilématiques. — Art militaire. 



HISTOIRE NATURELLE.. 

I<ei Ati]ni(iaiindu>lnei]i. Pdr^/'«nf. 

în-13. VII, 193. 
Bnffotii et Dauïantani , figûrardm 

avjuva eotoratâruoi noiaina syicèmi- 

ticii collait H. Eull. 11 , 34. 
I,e GabliJet d'Mitoir« iiBtur«I1p rornij 

d« pro<luDtIoii9 du pafs mijne qtie 

l'on hïbite. Pu Boitara. 3V0I- ib-ii. 

XI , Jii. 
Catiilo|!aa Ao ta Conection de) Coliop- 

tèrei de M. la liaroii de lean. in-8. 

VI , i6a. ' 
Conriitérationa car l'hiitolra naturtlfo 

dea poiuoni. ParPnli«r.i[{-8. X,i7â. 
Uisiertatipn^ur lea HuUres Tertei de 

Jtlarenriea. Vltl, 316. 
Exposition m^hodîqde'dfï Gtnr» de 

l'ordre d«a PolTpi^tf. IVr J. Làmoa- 

«M«.Vl,i6«..VII,i^. 



F»UDefrtiiçai»e.,p,r ÎIM. ViHHbt et' 
ptmiatet$,ii lirtMMlu aVec ptau jh. 

Galerie de* Oiteamc du Ctbio^t dfWa- 
laba naturelle da Jardin du Hui. Par 
M. Oudarl. g lirraia: 1. it et tuiiei 

Histoire naturetlè d« L'^ptitdp'cèréa, 
on FipitloiH diurni) dea aniironi iSt 
P»riB.!l>ai. Génonvilk. i3 liviala, I, 
1 et auite. 

HiMoire natarelte dei MtnnniAréJ, 
arec fis. ealum. Far MU. Gto/fmfr- 



Kiatoirè des mazura et dei ltiatinnt*.id^ 
animaui. Par Virty. a \o\. in-8,jS^, 

Histoi^ générale et pitticulîCre' dea 
Mollutquea terrestrea et fluVintilas. 
Par D'Aadébdrd de FénUaéi. i9 
livraisons in-lol. V, i3o e( auitt. , 



Journal général dt bi Littérature de Fra-Ki-, 1811, N", 1 



nign^Pdi-vGoOgle 



354 



Classs J. Botetnîque. Ciiimte. 



Biiloire natnrelle de« Monocles qui 
■e irourant aux enijroni df^GF□ive. 
Par Jarine. in-4. avec pi. IX , i6S. 

Hémoirea du Iffm^iiin d'Iiittoire natu- 
relle. 3fl. inDée. V.iiy. 

Noureaii Recueil de planchai colorié ci 
d'oiaeaui. Par Temmini:k et Meffrau- 
Xjaugier. 7 lifraiaoiu'in-4. et la-ful. 
lU,B5.V,i5o. 

Tableau iUmentaire oraittiobeiqne. 
Far ée Ginudin. a roL in-fi. Xf, iaa. 

BOTANIQUE. 

Botanînne médicale. Fur I,œillarl 

â^AvTigny. ii)-8. XI, 3aa. 
Ploreagénoiae.iD-8.VI, 164. 
Flore médicale des Aniillei.' Far Dts- " 

rourlih. ai. fifi. TIU , ai6. IX, ajg. 



FHYSIQUE. CHIIUIE. 

Annale» de chimie et de physique. Vu 
MU. Gay-Luisac et Araget. Tome 
XVI. VI, J65. " 

Coujectures sur la réunion de la lune i 
la lérn, etdealatellitêaea géaéraU 
Itat planète principale. jU , 323. 

Des merreilleux effets de la fis d'Ar- 
chJmède, rapprochés. dtamjrstèreada 
ta reli/tiCtn.Par l'abtté IHoitataud. 1 vol. 
in-8. aïcofig:m,66. 

Bléraens de p^rolechuîe. ia-8. XI, 3m. 

Blémeo* de statique, io-8^ areept. V, 

Essai chKiitologi(]ue sur lea hivers In 
■plus rigimiEUs drpuFs l'an Sgfl aTinl 

J. C, iuiqu'eQ iSao, in-& VI , i64. 
Leçons éJénieiitalrei de physique, d'tj- 

droatatiç|uc , d'astronomie et de mc- 

téoriilogie.etc. Par Cotle. Trodieatc 

édit.avespl. III, ^. 



Mouiella Flore de* environs de Paria , 
' suivant la méthode naturelle.Par JHë- 
i-a(. 3Tol. In-i8. VIT, ig4. 
Fraj!Bieni de phnosophie botanique. 
• ParMa/'juiJ.io-a, VIII, 236. 
Herbier général de l'j\ntateur.ParAfor- 
tfanl Delaunay , coiitijitié par Lojie- 

■ .i»ur de Loagc/iamp , arec des figurt^ 
. pemlea d'ornés nature- pa^ Jleus. 60 

Icm as. Select» iPlantarum qnàs in sw- 
' ten). univ. descripsit A; df Candotte. 

Vd. ^ DeUsserl. vol. I. in-4. atec luo 

pi. VI , >G3- lï , 258- 
Ktooirss (ur/o Trappanatan», om la 

Châtaiaiie d'eàù. Far .Ltbnt. io-S. 

IX.aSg. 
.Pfainto» de la Fdinee, déeriles et pein^ 
. ta. d'après nature, t'ar Jauiiue Saint- 
..Ara»-*. G61ivrai8.in-6 i,i et auUe. 
Vtodremle «t Monoiynie àm espaces 

du «eure rosiers. i»i Thory. in 13. 
'ir.fig. I,ï. ■ • 
itejFhi veEetkbitis Syilenlii. Auct. Di 

CandolU.! ïol. in-8. VI, i63. VU, 

■ 1^'. IX,î58, 

Les Eo3«i. Far Redouté, as lin. ia-ful . 
I.i,t suite. 



Manuel de phydque expérimentale, ftt 
Bourgeois. 3 vol. in-B. a*, pi. XI, 3w. 
Obterrationa pbysico ~ chimiques stu 

Ips alliages Uu |iotaasiuiii et du sodium 
*Vec d'autres métaux. Par Serullat. 

iii-a. m. , G6. 

Observalion.f sur 1rs mines de sel getan» 
i]ui Giisteutdani la vallèede U Seillt. 
iu-3.VI,i63. 

OLisw'ations sur le» procédés qu'on 

Seul employer pour dénaturer les acb 
estiués aux fabriques de soudes aili- 
. ficiellfcs.ln-4. 111,66. 
Becherches s^r les métastases. P.it 

Ckauiael. in-6. IX , 360I 
KecherËhea hisloriquea :,gr les sul£ui 

cuiiieriues d^ns les sels de soude el In 

Eulfores des soudes artilicicllcs. Fk 

Fontei. in-8. 111,66. ' 
Recher<hn sur la Thûôrié des surTscfi 

élastiques. Par Mlle. Sophie G «fjoau. 

in.aviil,i36. 
Traité des luolécules premières on p«r- 

tiea de» corps. PSr Màrtillet. in-tt a*. 

pi. 11, 34. 
.Traité élémentaire de fkhyslque. Par 

l'abbé Hauy. 3e, édit. auf>m. a toL 

in-8. VllI, ^Ç. IX,^. X, 190. 



N Google 



CtAssE I. Physiologie. Médecine. Chirurgie. 555 



Traité des paratonnerTci et des pai 

grilei en cordée de uaill*. Far Ija 
eostelît. in 8. IX , i6u. 

PHTSlOLOGriî. MÉDECINE. 
CHIRURGIE, etc. 

Khiigi pratique de) maladies de ]a 
peau. Par BaUtman: trad. de l'angl. 
par Bertrand, in -8. ai. fig. col. Il , 36. 

Addition Â l'Anatomie générale lie Xa- 
vier Bichat, Par Bédard. iii-S.X.ago. 

Analyse chimique du quinquina. Par 
Pelletier et Caveaton. in-8.VIIl, ii8. 

Annuaire médlci>-cliirur(^cal des h&pi'- 
tam et hospice» ciïila de Paris. 
in-4. 8T. un cah. de plancheiin-fuHo, 
V, i33. VI, 167. 

Annuaire de la Société de médecine, 
de chirurgie et de pharmacie du dé- 
partement de l'Eure. Années i8u à 
1810. in-8. 111,68. 



L'Art de connaître lei hommes piir la 
physionomie. Far Xavof^r. Nonv. édit. 
Par Moreau de la Sarthe. Tomes 1 , 
IletUI. io-S. 1, 1. 



BibliotFi«qiii! 



ilpé- 



TÎodiquH d'eitHlts Am meilh 

Trages de méoecine et de chirurgie. 

Dii-sepliéme année, ita-8, III , G8. 
Bibliothèque ophtalmolog'que. Par 

Guillii. Tomel. Cioq Cah. 1,.- 8 III.GS. 
Code phacmaceutlqEie, traduclimi frau- 

ÇîisG du Codex medicaiurBlariut, «te. 

l'ai- Jourdaa. in-8. II. 41. 
Considérations sur les hsraiei abdoiDÎ- 

naUs. earJallade-Lafond.1lyoi.ia.S: 

X.agi.XI.Sn. . 

Cours ciimplet des maladies des yenx:. 

hygiène oculaire. Pur Delarue. In-4. 

X, agi. 
Cours complet de physiologie. Ouvraee 

Sjstbume de Grimtitid. 1 vol. ia-^.' 
, 290. Xf, Sas. 
Défense des Médecins français contre lie 
docteur BrouMais. Par AiHhtTMO. 
jii-8. XI,36t. 



De l'abstinence des sHmens , on du 
jeQue.du carême et du maiHre. «ousle 

rapportdela sant*.in-8. V, i3j. 
Do la cause du sommeil lucid» P« 
l-.bbéide ieWa Bram.ne. in-8.To\^ 
ler. in^. VU, ,96.V1II,226 ° 
De la Ménopause, ou de l'ii. ,,■,- 

». 1. phriioiogi. de. .juj^, „,„,„. 

far Gior,^. a .oL In-S, X, igo. 

"•i'S'ïii'rr, ',■■'•■• 

Dictionnsire de médecine. Par IWW 

Nouveau Dictlonnai/e de médecine , de 
chirurgie, pharmacie, chimie hist 

Orfda. Tome 1er. \a- 8. JII , ^ ' 

''i4'run-8'!virir5"" "'^'"'"• 
Dinlonnaire abr,5gé deascl.in.es médi- 
cale». Tome ly 3 vol. in-8 vr Vks. 

Examen des doctrines médicale» et des 
■,.ti™,. d. „...logi,. p., Ji^„„,.^ 
a Yol. m-o. lA , a6o. 

__d„h.p,„.x. „,,,„,„. d„.„^. 



Histoire abrégée des drogues simulesi 
-Par Gmhoat. 2 vol. in-Srii , 4,.. V 
Journal de pharmacie tl de» icienr« 
néce»s..re»^ Par Wfi-, , SoiM^h-ïa' 

■■nîr^' '■''''^"'' "*"**"'■""«■ 

'9"!:"-i^« PÎ'y^'pIoeîei aïpi'Minei.'t,h. 

Par JHogendie. VI, i64, .„ ,.,. 
Journsi uiiiver3ei,de. ioienees iaéffica- 

les.-63e. cahier. IV, 99, 

Jourrial c(.lnt,lémentajre du Kotioû- 
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556 Ci.jw« Ïj Phystolàgit. Médecine. Chrriirgîey etc. , 



I,e HagnftinneécJairf, ou Intrsdiic;- 

tiun di}xsrotiïres du mafiDétisBe ani- 

mai. far d'Hànin de Cuvilierë. iii-4. 

1,3.11,36. 
lUannel de médcuioe légale. Fn B»- 

rfauJ.in-S. 111,67. 
Haouel inédico-chiruritîcal.Pac.<tfi>lAv- 

«ic. aval. io-B. 11,36. 
Httoual de> Fharni^clens et An J>ro~ 

guUtes. Traduit de t'ïllem. de Bber^ 

narwr, par iLapeltr et Cavenlon. 1 
■,ûUD-f.X,2g!, 
JHaiiu*! de! plantes mËdicinales. Fac 

Gauthier. In-ia. X , igt. 
1.3 Médecine coraiife. Vas ht Roi, 
■in-ia.VI,i6S. 

La Médecine légale TelitWemBnt â l'art 
-rie* otT''>ut^heiiiciis. Par Capuron. \n-&. 

m, 66.17,07- , 
némoiiea sur les Rerres en opposition 

i U nouvelle dactrine. Par Dardon- 

viUe^io^ ¥1-, i65. 

MÉmoires et oliaerïiltions do médecine 
et de chitareîe. ï^r Casse, in-8. .V, 
i33. . , ■■■..' 

lilèm<vr* ^UrdA Totniuement ioniXàirh 

'dans rïipt tiiti et flihs les maladies 
cancéreuses d« l'tstoniâc. Par Piidia- 
ffUBl.in-8.X 291. ■ ^ 

Hoaiigniphio hiu. el médicale de tl -J 



Kiytogrophie n-édicule, Tap fl#flu«jL 
Cin<ili*raia<jns îii-4. X,49V 

Fiécia théorique et pratique .sur Ittamn- 
ladiet des veux.' Par Demoart. iufft 

Fnaclpei géi 
thologiqiie coo^dt 

Îrltieide M, BriMuais 
II, 66. V, i5<.. 
Çedherilies iur'V'Foflammatîon dé ,1'a- 
racTiooïda cSrétJrile et spinale. Pur 
1 «-fin/ .A* Vbaleltli. in-8. VI , 169. 
Bechecche««tObTej^iitIona8ur ta Gale. 
_îai JIimronvtllv:\a'-9, aVedCg-litho- 
graph. XI, 3ï3. , ,..,.■ 

ftidlwob«»*Bkt?*r'leslKfle'etlcsFSn- 
««1 des maladies.' 'Par Disotmeaux. 

j]rif^,j..iïi7i8.i(*évsiiiee. ■■ '-.',,_' 

Recueil de mémnirei de cKiinrae, '^àç 



FtioeipM généfBu:i depKWoJoRi» »•- 
■' '- -' rdonnés d'après la doci 

-— ^s.far&^jB. .n-8. 



maladies des femmes. Par ^ulagilier, 
1er. cahier in-tt.X, Igi. 
Du *:éEe et de ta nature des maladies. 
Par ^lard. a vol. io-8. IU,67.IV, 
_C|8. V, i3o. 
TopagrapUe médicale 3e la Haate- 

AuTergne. Par BrUada in-8.IX, rfi. 
Traiié de» B*ïres iaterMittebtea. Pet 
_BaunUr. 3 vol. In-fl. XI , Sa*. 
Traité de* maladies chirurgicslca. Par 

Boyer, tic. Tome 7e. in-8. lY , 99. 
Trcilé des maladies de l'oreille et de 

PsuditioD. Pat Hard. i fol. in-8. avec 
jil. IX , 260. 
Trai té des maladies scropkuleasDa.TTad. 

de l'allem. de Hufriatti , par Boia- 

qatt in-!t. 11,36. 
TraKé des maladies urlnairea. Par Oka- 

patt ef Piisead. 1 ta\. in-8. V , i3i, 
'Traité des maladiej de* yeux. Ptr 

Scarpa. Trad. de l'ital. par Boutqal. 

3 Tof in-S, Vlil . Î18. li, , 360. 
Traité élémentaire de matière médi- 

calf. Par JJoi-fiieT. 3 Toi. in-R. 1 , 5. 
Traité des' membranes. Par Xavier Bi- 

chat et HiMOn. in-B. VI , 167. 
Traité et Obserrations prat. et pslbol. 

sur le traite Ment des maladies deU 
>>ate. Par sir fffint^ trad. del'aiigl. 

UHF LËun MaiVhant. \a-&. av. pl.I, j. 

rouTcHU Ttalté de la Rege,«tc.Pu 

2VoWie(.ic-8.I,i.Ii,36. . 

SCIENCES MATH^ATIQUiS. 

Algèbre élémenkilre, raisonnAe et »- 
pliquée. P^r Soël. In 8. l , 5, . 

Application de l'aritliuiitique ai) com- 
merce et à la banqoB.Pui JuvilgBi. 
in.8:VlII,ï3o 

L'Art de leref tel plansj et nouvcaa 
Traitédel'arpeittage. ih-8. avec^SuL 
II, 4a.X,i8-XI,a>5. 

Kirtme ilnliksel. in-e. XI , 3x5. 

Counai! 



IJcélej 



183. 



^ihr^'. 



JiHiney. i»i&. IX, 'lËï. 

SoW'tau Recueil J['oljéqtv4t4oji«sitt Ion 



I des longîtildes. ïi 
Cours d'observN tiens na 
^hu«me. Ifl-8. 1 , S. 
KléÀteiIï d'aritlimétique. Vat Boun/o*. 

in-8. VI, 169, 
Hbaveimx Mémens'd'àstrononile,po<ir 
MCrit i'^'inleHigpiice des leçai» de 
Saiaboa. io-ix 1,6. . 
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J 



ÇtitfsihU> Sctmaiute rurale- et âf>mestf<fnè.- SSy- 



uciéu k l'cMintn de u dootriuc do 
Newton, l'ait» dam le cours d'opti- 
([Uredoiiiiien iClppMH' Ëourgtoi». 

ExpoiiduayilèmedaiiHinde ia-S.I,6> 

Illtoire de l'Âttronomie niudQfDe. Pu 
lUtamire., a vol. i»-4. »T.pl. VII, 197. 

JHenegraphie , ou Tcaitd ilimenlaire 
d'«>rr«ii<>nîia, Par JTrancePur.Se. éiUL 
augin-,in'^. aT' pi' IX> >€>' 



Ajta.delBKJnéraltDQ qui f Jlir^/TJ- 

. nwbl» ttuâit pernBD*«t«, aoniol- 
dée. Par le comte da FfanoUaa. in-8, 
11,45. 1 t 

£)sai aur ud» imlr dTartilIariei Pai' 
Formy de lABiunc/ulIr. iarS. ar. pfc ' 
VIII, î3ci. rt ' ' 

Bin"^^ ^^'' moyens f annuller la {bro* 
des marins Ha haut lior4.Vt[ Paixliant, 
ia-B.]l,4S. 

L{i rDrtiScAtîon coo'r'IoDii^i; dfapriaL ta* 
■principes de lé BlM'ràgio ou da ,1a i» 
liilioite iqudsi'tie. Par Ptriuisip. in-8a 






. e.Par 

£acroiç. Qualrièms idit. 
Traité d'ariihinitique à rmafie de le 

marine et de l'artillette. Far flezouJ et 

Régnier. în-8. FV, ijg. ■ 
Traili d'arithmétique. Par R^ynaud» 

ih-B. VIiI,m8. 
Traili iliiDenlaire ilu calcul âiffïr""- 

litl et imégral. Pu Laeroix.'Sc. idit. 
■în-8: at.pl. 1,9. 
Traili de géomitrie descnptive. Pat 

Hachellt. in-4, «t. uh 3tj ^na. 
tA'Valétii^d» Paire de Pallipïo dun» 

luBB du cjtinche obliqu* et du cAn* 

obliqua Uonqui. Par ffebtr. ia-8. 

3f:^M5. . ■ , 

AHT MILITAIBB. 
S^roiis^ ^ pru)et de clanancat p«r 



uin-ioi. r,fl.' 
il dètcii 



e dM placej for- 



ftitse dM plai 
èM ai-ec les . 
H-i-'i iT. pi. H-, 44. , . , 

Mémoire sur l'fffrt drs.feui verlicau»' 
Aro^ioséa par M, Carnot dans la dé- 
fense des places foctea. Par Angoyat. 
,in-ItVllI, i5b. 

Notions élémentaires de (brlificationa , 
d'aitaïuia- et de dil'eMO âea placei. 
iur^ii. JLI, 5i6. 

Reroarques critiques aur l'ouTrase da 
M. leaénjralKoKnlat, intitulé: Con-, 
aidératinris sur l'tirt de la suerrc. Par 
le ooloael Siarbol. b-fol. I, 8. 

Tact!([l<> de la cavalerie, ^ar de DU-^ 
mhrt'i tiarL de Talleio. par Se/iaam' 
burg. ïn-U. X, '.^gS. * 

ThéiariB eWjé^e sur l'adnijiustraliua 
defi ê«'[ps.d'iii[»olorie. Par de ^aiiU- 
r«/. iu-U. Vm.alSo. 



D E u X I È M E C L A s s E. 

JÉoanomîe rurale et domestique. — ^rts mécaniques 
et industriels. — Commercé, — SÎQiuia:es ei Mesures. 
-4- Marine. — FiiUMces. 



feCpNOMIERUBAI.E ET DOMES- 
TIQUK. 



Almanach du bon Jardinier. Par Mor- 
dfutt Da Lcuma^, coatiouè pour 1 aa 



111,69. 
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359 ÇLisss IL Economie rurale et âomesÛçUej etc. 

UojenB ponr augmenter la quantité â» 
" — fimiiiiwr ti 



L'&rt de faire la bière. in-S. VI, i6g. 
Bibliothique phistco-éconoiulqiTÇ. Par 

l'hiibttud de Benttué. 12 cahiera 

in-ia. IV,ioo, 
CvDri (CaBTÎcmTtura pratique, bu l'A- 

granumefraafaii. iii-8. 1,6. ' 
Nuureau Cnr* d'agriculture théoH- 

Ïie at pratique. Nouv. édit. Tomei 1, 
etm. BT.iig. VII, 197. 
De la iLaelle ou aeIa,3urflb(in(lanCB en 
France. Par dila Boudinière. Tome I. 
Xï , 8i6i 
Dés Dialadies rontagieuscs des bfttes ï 
laÎDC. Taxât Çauparifi. iii-8. ¥1)1,339. 
Elfmctts de l'agriculture etde»scieiicM 
_..■ _i_ .__ .. ,_ Yax Dealmide». 3 



qualiU. ia-8. iV,: 
Fenséei nir legRicffes. far 



TOI. i 



1, 6. 



Encyclopédie domettiqua. 3 vol. in-tl. 

Xf.Sié; ^ ; . 

I.B petite Fermière, ou la bonnet Iflère. 

ia-ii,.TII, 197. 



Le Gti^e dea propTii 

diuiers pour le choi. 



iétaice 



:l jor 



:, la plaotationet 
]a culture aes arores. Fac ^caunicr. 
in-8 atec fig. iX, 361. 
Le nouveau Guide du fermier. Far Z»- 

"torfe llelptTre. iii 18. IX , 363.. 

Histoire de la Rose cheï les peuplçï d» 
l'antîquiii et chez le» ûiodern«*-'Paf 
<jf CAesn^i. ln8.III, 69. ' ,; 

Instruclion pour les bergers et pour les 
propriètairtï de Iroupeaul. Vit Dav- 
titntùn et Haiard. Cinquième '{dit. 
in-a ay. 33 pi. X, 39S. XI", 3i5; 

Wémoiret sur la conserïïtion des blés. 
Far ^Aitigius. iii-8. V, i33. — • 

Mémoire sur te cours d'eau et les ca- 
naux dans les pépinières orîcofsles. 
Par M. Jouberl défasse, iu a.Xi,3i7. 

Mémoire sur le» expériences faîtes à 
fiaintOueu, pour la conservatioil def 



jraini 



silu c 



■. Par Tematix l'alnii in-8. a»"." 

pi. m, 69. 

Petit Mémoire statistique et admlnis- 

tratifde^ furèl». inifl. Vil , iy7. 
Mfmoire sur le sucre de betterave. Par 
le comte de Chaptal. Troisième édit. 
ill-8. 111,69. 
- Le bon Meunier. Far Mottau. in-S. IX, 
363. . _ 



Pratique simplifiée du iardÎDaee. Ftf 
Louis Dubois, io-8. X, sgi. 

Kerheiches sur les consommatioa» de 
tout genre de la ville de ^ria. Par 
Btnetston de Châleauneuf. ire. et 3e. 
partie», in-6^ X, 393.* 

Becueil des principaux remèdes paut 
conserver et guérir les bœufi , Taches, 
veaux, moutonai etc. Nonv. édition 



Traité d' 



léliiii 



iGi- 



Nouveau Traité sur l'art de la fabrica- 
tion de la bière aigre. 3 vol. in-8. Tl, 

699. 

Traité sur la salaison drs Tiandce, et 
du beurre en Irlaode. Trad. du da- 
nois de MatIfeU. par BruràtSetr' 
gaard. ia-8. X.agS. 

Traités divers d'économie rurale, s^'- 
mentaire et domestique. Far CmUl 
de f*au4:.in-8. VIII, 339. 

ARTS MÉCANIQUES ET VSDX3S- 
■ - TRIELS. 

Annales da l'industrie nationale' et 
iretechna' 
de JUoïian.Tim* 
-8. 31 livraison!. Il , ^S et mite, 
éciateur du mobilier, in - S. 



L'Ai 



•jf. 



330. 



chives des découvertes et des inten- 
tions nouvelles /aites dans les aciea- 
ceG,.les arts et les manufactures, taul 
eu France que donï les pays étrangirs, 
pendant l'année 1830. iu-8. II] , 70. 

L'Art de taire les eaux.de-vie d'«W« 
la doctrine de M. Chaptal. in-8. f , 7. 

Art de faire le papier. Far Beta- 
lande.. NauT. édit. augm. in-4. bf. pL 
II, 4i. 

L'Art de filer le coton. Par Faul/utr. 
iii-8.X,a^. 

L'Art du teinturier coloriste enLifle, 
•oie, fil et coton. Far VinçarL id-S. 

II, i3. 

Allas des monumens des arts Itbéraui 
et industriels de la France, depuis lit 
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CuiME II. Arts mécaniques et industriels , etc. SSg 



BMlola juMii'a «01 jailn. Par Alex. 
Li THoir.b l,Tr. in-fcil. H , 41- ÏI,5l7. 

~ ■ ■ !■ niMDBA 



fabric; 

Collection do maiAloe», 
Uslenailea.elc, employés aan» leco- 

jiomje riirsle-t' domcALique ei ifldus- 

IrieHé. Par de Laaieyrie. 6S livr. m4. 

«V. pi. l,7«.ulW. ■ 

Le Cônfîseuc moderna. NouT. édjt. pai 

Michet. inA Vin , 11g. 
De rimporlance dont ParU Wt à la 

France. PatVaahahi btco son *l»go 

par de FanteneUe. ta^- S , 394. 
Dpscription des nouveaux instiuniïiu 

d'agriculture les plus, otîles. far 

TAa»f;Uad. dBl'allem. par JUaffAiaU 

de Z>ombcule. m-4. aï. pi. HI, l». 

Vin,a3o. 
Du Svstèuie industriel. Par Henri 

Sainl-Simon. io-9. lU , 69 «t auite. 
Esiai lur l'art de faitele tin. Par Jïou- 

gUr de la Bergerie, in-fl. X, 59*- 
£s>ai historique «t expérimental anr la 

puitsaàcedii t'er'fprei. Pw Valeau. 

ui-4. IT , 100. VI, 170. VU , 197. 
Ehtt actuei de Ifndtstfie ftançaiie. Par 

/ouf. in^jl. X,394. ... 

Manuel du Chasseur et de» Garde»- 

chasses.Parifajtftrjan.iu-jBLVllI.aiji 
Mannd do l'ingéuieur - mécauîcien , 

constructeur de machines i lapeurs. 
Par OliTJer Evas; trad. de l'angl-par 
Doolitle. Jn-8. a». 7 P'- V . l5*- 
Uéntoire sur' cette qwestion,: » Quellq' 
a est dans YkUx actuel de la France ,. 

■ l'estensloD q,iie l'iniliiitrie diiifiéo 
o vers l'iiitéTèt lianoimr doit duuiier 

■ aux diffirenï genres d'iiivi'utloii* 
o qui Buppléenl le travail deshommc» 

■ par le travail des mackipe» «-Par- 
i'afM. in-a. £I,5ï7- 

Minérnlotiie ippUqué*. aux arts. Par 

Obaervdtiotfssur latabrieation dtade'n-' 
t«lleBdecotou.iB-B. X,394. 
Ii'Obserïsteur de l'indùstiio et des arts. 

in-tk av. pi. 1,7- 
Nouveau sTslimc de ponts en boii, et 

en fer forgé, inïauliJ par M. Boyet. 

m-4. 11,^- 



Théorie de la niécaniqu«.Parflor«iRU«i 
in;4. av. pi. IT, »o«, 
Traité sur l'art de la chnrpeate tbéori- 
qiie et pralique. Yx Krafl. t/B. ct5e> 
paît, iii-fcl. aï. 60 pi. Vf, leo. 
Théorie des machinai ainçles, en ajanl: 
éncd BU Iruttenant iW leurs partiel. 
Pdr Coulomb. Nouv, édit, in-4.aT. pU 
M, 43. 
Traité sur Tes savons aoUdei, ou .Manuel 
du savonnier ei du parfus^ettc. Pas 
Bb Ctooï. in-6. XI , 3i7. 
Le 'Vignole des ouvriers. Pbi Charles 
ie Normand, i» .4. T,'i33. 
Vues sur le svslime général des opé- 
rations industrielles , ou Plan de tecfa- 
DUnumie. iD-l.Far t^oùf ion. IX, aG9. 

COMMIîECR. MONNAIES ET MESU- 
' BES. MA.BINK. NAVIGATION, FI- . 
HANCES. 

Almanach du commerce de Paris et 
des dèparteinens de la France. Par d» 
lia Trima , contiaui par Boltim 
Année 1811. in-a. Il, «S. 
Annales markioies etr «Moniales. Année 

18^0.111,71. 
Bartme universel, in- LS. IX , 364. 
Code *es eontrjhùtions directes. Par 
Beimondi. Tome lift in-B. P, 8, 
Ca«rs de droit commercial et "nantime. 
Par Boulay-Poty. in-8. Tlil , >3o. 
PictiuDDaire général, dea droits d'onre- 
ui&ti émeut, timbre et gicffs, des hjpo- 
tlièquBS, <luDiaii,ea, elc Par .fio^ni^ 
Btr/ïrii/i*/. in-4. lX,36t. , 



rier. Seconde éd. iu-fl. U.„ï64. 
E'ssûsur le ciiloul del'iulérit'etdel'es- 

CtVOp.M. VatJannvt. io-8. 1, 7. 
Eisai sur les îninâls doFracee.Par W/- 
/ÙM.in-8ilX.364. . 

E^al sur la uer^onnel miUlaiie de la. 
niariue. iu-8. svec uU: VU, 198. 
Étiit des colonies et du couiWerue de* 
EurunêBiis dans- las deux ludes. Pjo 
l'eaAel. 1 vol i-1 8. VIII , aSo. 
Le Guide du NaTiBa"""- d-ns l'Oléaiï 
■ttanti'iae. Trnd. de l'angl. d'EdmoniJl 
aU)iui. iu-ti. Xi , it^. 
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GMWlp,ififft>^e, 



nB(tio|))in'eiiNet des ISIsfa- Unis d« 
l'Amérique. Trad: de Pouvrage de 



;6a 

Hiilaire de la psTtcal 
■ "■' n dci 
l'Amérique. Trad; de l'ouvrage de 
IL GaUetia, par Cordièr. l vol. ùi-S. 
fj,. çfrttfl. JXi à6i.' ' 

Kanuel da Négoctant, ou Tableau des 
f AductioDS BWr la comnteree national 
1U itTBOgsT. e»t Valtry. jo-tt. IX, 3«4, 

Ibniwl du •jitène méirique, ouLirrq 
da TJduction à/f tautei les meiurea'et 
taoniiaÎM det 4"^^" partie] du mon- 
4b^ elD. Par Xtenaf. in-a. H, 44. 

Hirnoira_ siyr 1« mo^^n de réparer te* 
ïdrta faits tiicoiinqierce de la ^anca 
par rinauriectlon de llia de Saint' 



Tableaux Mni^ls du arUtraf^M, dca 

«hangcs. Fat bingi la- 4. IX , A4- 
Lea Tafalei de Martin, ou IcBÉguIa- 

teur univeriel des. calculs en parties 

doubles , etc. Y^r Mbrliii. Nour, édît. 

(n-8.II,44. 
TatiFdea droits d'enrcBÎ^iLTeinfnt pour 

IH'bauxà'fermée't à^yer.ii^-4> IXi 

164. 
Tarif de I* re«tq. Sw CharpmUm. 

in-4. 1, 7. 
TrsUi i l'uMge du Gommerce et des 

finances. Par'MerU. ia-tt.IU,7*- 



TROISIÈME CLASSE. 

Jfffsloîre. -f^ Antiquités. — Biographie. — Gépgn^^e,^ 
•Statisii^ue , ^Cartes ^eographf^iîes,. -r KçytfS^^- — 
Vqlitique, flçonomie' politique. — Juriaprudence. — 
Philosnpkiç. Mora.l€'TrUBU§ior\- CuIte.^Jafj^i^tÎQ/i,., 
éducation. 



HISTOIRE. 

Abrégé -iUmeniaire de l^lstoîre dq 
France, depuis les tempa liiroïques 
jusqu'à nous. ïar Oaull de SaintGer- 
maln 3 vol. in-iï. H , 4S. 111 , 79. 

'Abrégé chrunol. de I-Tiletoîie dsTranco. 
Tir H prVident HinauU. Nouv. édit. 
far fr^^if^l^^'er. Tome 1er. ia-S. IV , 

nnavel Abrégé de l'iiiatoire de France, 
depuis ffasrsmond jusqu'à Louis 
XVIU. Par Mauliirtt. 3tol.in-»a. 
111,79. XI, 536. 



Abrtgi. de-l'hirtoire universella. Par d» 
S^gttr. Tomes XXV) i XXIX. im)& 



Annuaire géDéaloaîque et hiftarîqu* 
f«iur l'ail iB^i. in-iV I^ 9. " 
Annuairo historique et uriverul qmu 

NouTelleAnnuaireprptMUintpDUEl'an' 
née iSaxX.agti. 

Archives françaises , ou Beoaeîl authen- 
tique d'actions hoi)oral>lea ,pour seTTÎr 
i l'hisUiiie depuis, !,]&) jusqu'A 1818. 
Tome 1. îu-S. 1, 9. 

J-'Att de Téri&er les detea depaîe Fan- 
née 177D jusqu'à nos jours. ParM. J* 
ÇourcelU». Tume I. in-iJ. X,t, , 3^. 

Beautés de l'histoire àfi L'Inde. Par Gr- 
raat. 3 toI. iu-ia. «T.giav. VIIJ, 3$> 

Beauté» de l'histoire de Sudaiane, Je 
Saioie , de Piémontelde CËneCKouV. 
édit. Par Ifoag^ni. in-ia. Vlil, i3ï. . 
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Collection (le* Mémoîrea irUtî^ i I%i<- 
totrede FraitccToms) XI CI XII. a 
Tol.'in.,axi,338. ' 

Collection du méraairea retalîfs i llis- 



Disaertafiouiur le panade dnKfaâneet 

des Alpes par Annibil. ip-8. X , 197. 
Oocuroeiii hiitoriqart sur les iln-nien 
b| Brrif £s en Sicile, ifj-8. IV, 



^uw sHf Vlilïtoirç deacamUf 4<''^'^<*- 

Tcnoe. Far Boilfion(U.h■Sialh.lil,^g, 
Lrt Fastes de l'aaardiiq , du Précia dei 
tyémn^M méniorHtiles do J« révolu^ 

^Q'yùmfn'K.Sai 4e ■fnuff/ii}/. a vol, 

l^lq« ci,ril« A« la Fr^e 4*?»"' ''"U- 
TJÇJtturf ^ ïasseiRbUe 4*». Notsbl^^ 
jusqu'en 1811. Par Dugonf de I'Euta, 
Etitnne. Maatiél, tif. Tome 1er. 

ît.-8;a:,f6S. \ 

Les Fastei Dnifertels, qn Ta^lfjui hift- 
tOTiQUeSt ctrmwLpgiciuPS «t jépgra- 

EhiqLes. Par Butel Je LoagcAtimpt. 
,iv?.I àVl,in-fo],IX,i65. X. igG, 
Histoire d'Angleterre. P« PfW .et 

ÇiunjienDn. l4 vol. in-8. XI , 5S.'>. 
I}iAtf)ir« 4e» tcpis déuienbreiqf na de I» 
Pnjo^iei. Pai; Fcrrjp^. 5to1, in-8.^,iiQ' 
niiloire de l'empire deBuul.'. Par £a- 
rt^mtins trad, par Awnt-ï'iiVTiaa et 

jou^;«t.ina. i, 10, 

Jiistoii;" <lo!'ei-garde,i!Bpi]is an forma- 
tion )u>')u'i son licencjeineat. in.8. X, 

Hiati;îre,dea Frantai). Faj- Simondt de 

SUmondi. 5 toI. in-8. Vi, 179 ntsuitfl. 
Histoire de FrRoce. pc-niIaQt le dix- 

Jinili^moelècle. Par l^creieUe.^iil. 

in-». VlI,ïo6etsniie. 
Histoire dé France. Par mndumoSophis 

de Jtfauraire- rt mai. de^Çautr'i^t^g- 

a Tol. îu-)3.ix, 3CC. 



Bialoire générale de France depuis 
Charles IX jusqu'à la paîi ainéralo 
de l«i5. Par Dufau. Tome IV. iu-ia. 
IX, 370. 

Histoire du 18 fructidor. Pac OiZani* 
3Tol.in.8.VliI.334.XI,338. 

Hiatoire générale dcn întlitutiotu niili- 
" ' an France pendant ta réyolu- 



1 TOI. i 



■ ><>7- 



_. a de la Tille de Kolen. Tind.dn 

cbinoia , par ^bd RenMsat. ia-ii. l\l, 

78, vm,a34. 

Histoire de Llmoneset daHautelBds- 
Lionousin. Pnr Éuvoux de Romanel, 
in-8. Vlll, i3i. 

Histoire de» opérations île l'unnée en 
CBUltiore. en 1809 et 1810. Par Goa- 
vion-Sainl-Cyr. inA av. atlas in-fol. 
XI. 338. 

Histoire de U Perte, Par John Mal' 
celm. 4 voIl hi-8.' av. Ëg. X , 297. 

Histoire clirnilol. des peuple» du mort- 
de, depuis Icdéluoeuniveisel jusqu'à 
ce jour. V^T Bailïçt SaintrGenn^a. 
Tomes!, et et II. 11,48. 

Hisl< 



répiiblitlueil'ontS'Ve.Pai; Anrs'<f^e. 

Histoire politique elmoraje desréyola- 
lions de la Ff ancc. Pur Bail 3 ToL 
in-8.V,i45, 

Histoire de la secte des Amis, suivie 
d'une notice sur madame Frj et la 
prison de Nrw- Gâte à Loodrea. Par 
mad. Âdèlt du rADn.in.is.Ill.Si, V, 
148. 

Histoire imirerselle , ancienne et nio- 
derna. Far le comte de Ségitr in-S. 
«T. atlas. VI. 17g et suite. 

Journal militaire de Henri IV, avec des 
dessins ttfac eimiU. in 8. IX , ^66. 

JotirnbldesaiégesentreprisparleaalliA 
en Kepagne, pendsncles années 1811 
et 1813. Par Jones. Tcai. de l'angl. 
iq-8. IX, aC6. 

des Ltals de 1' 

toniea. Par Heerea. Trad. de l'^llem. 

j|iAIX,i66, 
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Classe ÏII. Histoirv. Antiquités. 



Uémoires de IsmaiiontleCondé.Nour. 
édii. 3 Tol. id-8. Il , 4a 
Mémoire hist. iiir la migration de la - 
. colonie grerquedt: laMoiiéeeii Corse. 

Hémoire sur )ca opérations militaires 
des FraDtaif en Gu'ice, en Portugal 
et dsni la Talléo du Tage , en i8oO. 
P»r Lt Ifoblt. in-8. aï. atla». III , 7g. . 

Mémoires hist., polit, etlîltér, sur le 
Tovaume de Kaple:.. Par le comie Qr- 
loffi publ. par Jmaury Ditfal. Tomes 
Ilî et V. iu-8. ST. caties. VII, 209. IX, 

Mémoires pour serTÏr à l'hîsloire de la 

réTolutioB de Saiut-Uomingue. Pjr 
Tampkitt de Lacroix, as. carte et 
plan. 3 vol. in-a. l , 12. VIII, s3C. 

1 TOI. 

Pièces officiellement inédites snr le» af- 
faires de Naples. in 8. 1, 10. 

Précis historique de la révolution fran- 
çaise. — Assemblée MaisItHiTe. Par 
LacrelelU jeune. Nouv. éd. in - 18, 
Bv.lig.0II.i34. 

Précis historique de la révolu ti«i iian- 
çaise. — Convention nationale. Par 
LacretelU jeune. Noùv. édit, 3 vol. 
in- 18. Viri, 334, 

Frécishistoriquedespriiicipauitévëue- 
weiia politiques et militaires nui ont 
amené la révolution d'Kspagne. Par 
touia Jui/an. iu-8. IV. lie. 
Précis des événemen» militaires, ou 
Essais historique» sur les eimpsgnes 
■"* I799»'8i4»».cattts et plans. Par 
la comte Mathieu Dumas. 10 vol. 
JD-8. II , 43 el suite. 

Précis, on Histoire abrégée des guerres 
tie la révoliilinn française, depuis 
1793 jusqu'en i8i5.Pat TiMiit. 3.V0I. 

in-8. IV, ifc7.V,i45. 
, Précis historique sur ta révolution du 
rojamne do fc^ples et du Piémont en 
iBio et 1811. iu-8. av. tarie. IX , i56. 
Snppléménl aux annales des Légjde». 
Pat C/uirui>ollion~t'igcac. îu-8. 1, to. 



Tableaux chronomé traques, divisés pit 
siècles. Par Coraux. în-8. av. pi. fl, 
»79- 

Tableau de l'histoire de France, jus- 
qu'à répuque de la restaiiratisn de La 
monarcbieliaocaise. Par J3ar^« 3voL 
in-8.1V,i07. 

Trophées des armées IVanoaites de 17J1 
1791 à .8i5. in-8^;i, 48. 

Viïtoires, conquêtes, revers et guBtrti 
civilesdei Français, depuis le* Gau- 
lois, jusqu'en 1793. Tome lejt. iu-8, 
Vll.aio. Vlïl,d43. 

AHTIQUITÉS; 

A.Aditîcin an Commentaire de Frontin 
sur les aqueducs de Rome. FarÂon- 
delet in-4. av. pi. VI, iga. 

Antiquités de la vrllé de Saintes et Ai 
département de la CbarentD-li^JrieH- 
re.in-a IV, 135. 

Antiquités de Teadnne (aujonrd'hai 
Périgueuï. ) Par ff'igrin de TaiUt- 
fer. 3 vol. în-4. XI, SSo. 

Commentaire de Fronlin sur les aque- 
ducs de Bopie. Trud. par J. "Ronde- 
7«f. în^, IV', ii5. 

Fragmetis d'essai sur les tiîéroglyphei 
e'gyptieiis. Par Lacour. iu-8. av. |4 
grav. au trait et des Ëg. hiéroglyphi- 
ques en bols. (V, .3! *^ 

Histoire, antiquités et usages, dialec- 
tes des Hautes-Alpes, av. cartes, plans 
■et portraits. Par Say. )n-8. I, 9. Tl, 



»éiii< 



■es et Disse] 



rtationa sur le» anti- 
Lonalea el étrangères, publiés 
r- ■- ouciélé royale des antiquaires 
de France. Tome lII. in-a IX , affi. 
Mémoires sur diverses anrfquité* dn 
déparlemeut de la Drôme. Par l'abbé 
CAa/HTU. io-*.IX,38i. 
~"Honumena romains et jgothiques de 
:,dessinéi et gravéi 
s.av. pl.lV, iiS.V^ 



qui tés m 



.par Rey. 3 li 



Bftlierrhes sur les TouilTi^ e»; 
d.:ns l'été de Ibig sur le plal 



n,gN..(j.NGoogle 



CL«8iB in. Biographie. 



^5 



moiitA>uioii.Fv GirauU. in-S. VI, 



BIOGRAPHIE. 

Annuaire nécrologique, ar. portr. P«r 

Mahifl. iaS. IX, 37a. 
Biographie nouvelle des Coutempo- 
rains , etc. Par MM. jirhault , de 

Jouy , Nomina, etc. |T. poctr. Tomo 

ler. in-8. II , 49. 
Biographie de» jeunea demôîselU». ar. 

Îortr, KouT. £dit. augm. 4 vol. in-13. 
■.49. 
Biocraphie léutUtÎTe. — Sesmon lAao. 

■ \vm,»4Î. 



Kographie spéciale des pairs et dps dé- 
pota du TOTBiHiie, acMioD de 1S16 — 
iSig. in-S.!) 11. 

Dictionnaire hiitoriqixè , pliîlo«opTii<luo 
eieritiqijet abrégi^de Bsyleetautrea 

Ïranda Dictionnaires biugraphiquei. 
m Ladttocat. Nouv_ édit. in-t(. V, 

.i4g. VIII, 3^4. XI,34o. 
Viotionnaire historique abrégé deshom- 
mei qui se aont fait mi nom par le gé- 
Die,le«,talBns, etc. Par l'abbé (i»/'ei- 
hr Nouy. édit. Tome I. ip-S. Lyon. 
IV, 110. . 

iam^mcNouï. édit. Paris. Tome I 
in-élV, "o. 

]liLCtÎ0|i"wire hUt. et blogr. 'des géné- 
raiii ïsàiiçaii de^juia le ouïitine siècle 
îusqu'eu i8io.Paf rfe Courcelles. »\oï. 

■in &H, 48, 111,68. IX. 373. 

Eii?^! Silr 1^ ''« ** '^' ouvrages de Ber- 
■nàt^n 'de Saint-Pfc - "- '=-'■ 
Martin, ia-8. Il, 4g. 



Histoire du lernenl Ffavigny, 3 ToL 

in-13. av. pl.Tl,i8i>. 
Bistoire de k vie et des ouvrages de J. 

LaFontuine. Par fralkettaer-m-^-ay- 

Hiatolre de la vie et des ouvrages do 
I. J. Rousseau. 3 ïol. iil-8. V,WO.Vl, 
161. VII, SJ 

U la .„. p 

Par l'abbé (iaiiion. 

in-8. 11,49. 
Mémoires de Billaud-Vnrennes, écril» 

BU Purt-au-Priuce en 1818. 3 vol. in-8. 

11,49. 
Mémoirea de Fouché, duc d'Otrante. 

Par BtrvilU et Barnire. in-8. VIII , 

a34. 
HémoireshiBtoriqiiesetsperetsderjm- 

pcralrice Joséphine, av. gravnres, poc' 

ttait et [ac iimiU. Par Mlle. Lt 

Normand. 3 vol. in-fl. Il.iig.IV, 

Musée des Prolestans célèbre». Pat 
Doin. Touie 1. Jn-8, av. puclr. XI, M?-' 






*nîôîis' de M. de Maleshetbes. Par 
-Boiasr'd'Jiiglas. Troisiènie partie: 

S,ipp(é«ienl.in8,lir,e4. 
Le» Grenadiers français, ou Us Soldjts 

immortels, iu-ii. "v. grav, VIII ï45. 
Histoire des grands capilaioea ne la 

rrance, pcndantia guerre de Is liberté 

(de 1702 à 1803.) Par C/ialcauneuf. 

ivol. in-8.V,i49. 
Bistoire du prince Eugé'le de Beauhar~ 

nais , prince d'Bicliataedt , etc. iu-ii. 

ni, 83. 



,châte,si.mi 

fac.^miU. IX, 171. 

Botice sut M. Necter. Par de Stail- 

HoUiein. in-8. VI , 180 et suite. 
TaWetles de la veine d'Angleterre. 

Trad.de l'italien par Denjuiran de 

Saint-jiignan. hv. portr. in-8. 111,83-, 
Vie de FuHché , duc d'Otrâute. in-iî 

BV.p,»r.r.lV.l.o. 
Vie de Saint François Xavier, apatre 

dea Indes et du Japon. Nuuv. édit. 
au6m.3yol. in-13. 11,49. 

Vie de M. de Joigne, archeiéquo de 

Paris. Pdr l'abbé iflm6ert. in-8.-lX, 
I 371. 

Vie deLouii iVIII. Par Alphonse de 
Beauchamp. in.8. X , 3o5. 



GÉOGRAPHIE. STATISTIQUE. 

CARTES GÉOGRAPHIQUES. 

L'Afrique , ou Histoire niœuti , 
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Classe ni. G«t>^raphîêi. Siatiitiçue , etc. 



iron.trad. de i'aïuH. par Cautti»..:* 

yol.in-i8.X,i96. 
L'Ami des Arts, un Stallstique G^nëral^ 

des acnilémic. , bibtbihèque.s, elc. Pac 

Blanchard de BoUmurc/iaû. in -8. 

Vlli,i5i. 
AtUa géographiqnr , Iiiit. polit, et 

admiuislriilifdclarrauca. Par Bmé. 

Irc. liTiais. iu-A>l. fl,4â.V,i36. 
Allas p^rlatir, compoié de trfDte-dsui 

cartes dressées d'après les demdajs- 

oiers tT|itéE de paix. Par Maire. iu~tt. 

oblong. Il, 45. 
L'Autriche, on Usagi^s et coatuma 

dea liabitans de cet empire. Far Mflr^ 

cel de Serre, â Tol. io-iS. a,vec Rtav. 

U,4eetsuite. 



Jiayaiond 
Carie de la GÛèt de Coupièine. Far 
aruë.1,9. ^ 

Carte physiqiieet routière de laFrance, 

de la Suiaie «t de l'itaiie. 1 . il 
Carte ^ieetorala de la France. Par Fi~ 



.vien. X, 3o5. 
[larle routiSre 



de l'Italie. Par BmS. Y, 



Carli 



Description de l'F.gvpte. Seconde édi- 
tion. 19 livriiit. in-SIl, 101. IV, lîSi 
K, 395. 

Pictionijaire gtingrBphiqiie. Par Fos- 
Bien. Nnuv. édit,, etc. Pic Gorgoax. 
m-8. UI , 72. 

Dictionnaire loppEr. di) dépa^teineut 
de Sein« et Marne. Far AadieUe. in^tf. 
av. carte. IX, 2&&. 



. Par garante. Cinquième édit 
in-i^. m, 73. IX, :i65. 

BI^ACD) méthud. dcséographie,dl3po- 
■éi d'après un ordre nouieaii. Par 
BaiUeul.'ia^. av. cartes. I, S. 

Tfouvelle Cco^raptiio' élémentaip'e, av. 



«n atlM^K lasKtcBBUicttts , éotite* 

et coloriées. Par Poiraon. iii-3. X, agS. 
G^gBipbW' ilémeulaite de b Fronce. 

Far Lwpim. iiiT9..aT.,Mi:tu, Xi i^Sk 
L'Italie. Far Laây Morgan. Trad. dft 

l'angl. 4 ïol. iu-jS, VIU, 353. 
Itinéraire descriptif de la France et da 

l'IUliis. Par /TeiasM di rUlerj. in-8. 

ST.corte.'V-, i36, V,i44, 
Lettres sur quelques cantons de I4 

Suiase, écrites en. iSiQ. in-^. 1, g et 



Lettres sui; la Sicile , éçrïies pendant 

l'été de i8a5. Pdt dt Foresla. iioL. 

iQ-8.V,.3a. 
Lettressurla Valai:hle.in-I3.IX,.3G6. 
Londres çn i8«ti.in,-8' LV) 100. 
UétliDde abrégée, pour apprendre la, 

céugrapbie , dite dfe Ciosat. Haat. 

id^t. augo, io-xx. I, 8, 
JUtJjsrcbea statiatiquea sur la nille d» 

Fucis at te dép&rtemeiLt delaSeniki 

ar. 4o tableaux iilhogr. ia-â. IX, iM. 
Beclierchea géogr. sur l'intérieur do 

l'Afrique aepteutijiDiiale. Far fftdkt.\ 

naer. in-8. Vil, 199. 
Sé)our d'un officier français en Cala- 

hre.in-8. II, 46. 
Tableau gétiéral de l'empire oicoman. 

Far d'Ô^jon. Tume I». 3e. partie in^ 

fpl. ay. 3îO pi. IV , loi. ■ 

Tableau de Rome en i8i4k. Par Gui- 

t:on'Laiiuvreins,irol'Ml3.iy,ioii. 
Tableaux itinéraire»' pn i;ouiie«^, de» 

distances da farisaux princioalnTillèa 

de la France et à tomes lu: capitales 

de l'Uutope. Par CoiUn. in - fol, T, 

iSÇ. 
Les Usages delà sphtccrtdesglobescé- 

Uste et lerrettre.' Far ](. Ot la JUar- 

cA«. in-8. V,l35. 
Les jeunes Voyageur», ou Lettreaanr 

la France en prose et en vers. av. ttiî 

gray, 6 yol. in-18. 1 , g. 

VOYAGES. 

Abiégé dci Voyage* moderne*, Tédiitlf> 
Dux Iraiis les plus.curieux. Par Cailkt'^ 
3 vol. iii-13. BT. (rav. II, as. 
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BoMitéi de llilstuïrs des voyagea lei 
plus fïmem Autour du monde , etc. 
Var Jjemairt. ar. an*, a toI. m-ii. 
VlLauo. 

Cluiix de Votagea dans 1«i quatre pdr- 
tlei du moude. Par Makarty. 4 toi. 
in-8 av. cartel «t fig. Il,&i. VI, |84. 

Hirtoire coinpitte de» Voyaces e.i Ah- 
ciDTert» en Afrique , depuis let siè- 
cles lesidui reculés juiqu ik tait joura. 
Trad. de l'anal. 4 toL in>S. et allai 
io-4. 111,87. IX, 378. 

Journal des tojagas. Par Vem«ia: i^ 



cahUi 



s. IV, 



I Relnt; 



Lettres sar lenos|iha. ..... 

d'i:n TofasD en diflïreiltes parties de 

l'Orient, ia-tt. VI, iH^Sl .34i. 
Lettres sur la Mtirée, rHel)es[iont et 

Constantmople. Par CaïUUaii. 3 vol. 

iii-8.1,i8.,lll,8i^ 
Lettre* sur' la PaleiHne, la flyrie M 

l'Egypte. Trail. ds l'ailgl. lu - 8. av. 

fig.llI,8y.X,5io. 
HanfragC du brick tançais la Soplil*. 

ar. caite et pi. 1 10I. ia-8. XI, 3<U. 
-Prsnunades de Bagnères de Laclion à 

Pari». 7 vol. in-». VIII. aSi. 
Ffnmcnadesde farts à BagnèrexdeLa- 

rfion. in-6. VIII, ï5î. 
Relation d'un voyage à Alger. in-S. 

Voyage de 5. M. la Reine d'Angleterre 

et du baron de Pergami , son cham- 
bellan. Par Tumini Alnarli. Il; 57. 



Voyage en Arménie et en Perse, Fait . 
d.inaleî années i8o5 et 1B06. Par Jou- 
ter*. 1 vol. in-8. av. cuttes. lï, 37B. 
XI , 345. 

Voyage ililtoreaqnc autour du monde , 
etc. Par Chorii. la livrais. IV, ii3. 
VII,33o. X,5i2.XU,344. 

Vojfge autour d<i monde fait dans les 
«niiAi i8o3 à 1806, Par Krusenslern. 
Trad. par Bjrrils. a vol. in-B. aveciïa 
^lasiQ-loliu.lX.176. 



.Laborde.i vol. in-rol. Xl,3ii. 
Voyage au Brésil dans les année* 1617 

i 18)9. Par lUàximilim, prince dâ 

A'evvied, Trad. de l'aagl. par Ëyrlis. 

ai. atlai de ^1 pi. et carte*. Tone 1er. 

in-8. lV,ii3. 
Voyage piitoresque à In grande Char- 

tteuie. Cinq livrais, in-fol. XI, 543. 
Voyage à Constantinople , f^iit il'ocËa. 

sion de i'anibassade de M. le ooitite <'e 

Ohaiieul-Gouflier , à la Pjirte Ottc- 

manc. iu-U.Vl,i84. 
Voyiiges dé la cOte île Malabar à Cons- 

tannnople, etc. Par William ^wrff. 

iii-8. 1,ia. 
Voyage pittoresque en Corse. Far Dila- . 

vaaùignon. 6 livraisous in-lolio. li , 

53. V,i5i. VI, 181. 
Viiyag*^ pour découvrir nn passage du 

norifouest ds l'Océan atlantique à hl 



Voyage d'un Anglaïa dans le d^partB- 
- menldeVauclui.e.in-la. ni.Sy. 

Voyage en Ecosse et auiilesHébrides. 
Far Necler de Sausture. 5 vol. iu-9. 
av.grav.VII,iio. 

Vyyage en Egypte et en Noble. Pat 
Èelioni. Trad. de t'an(jl. 3 vol. Ïu-S. 
ni ,87. 

Voyage critique à l'Etna en 1819. Par 
de GoarbiUon. a vol. in-e.Vl,i6i. 
VIII, 302. X, 309. 

Voyage dantla (ïrèco, ele. ParPoa- 
qaeviUe.ia-'A.l, 19. V, i5l. VI, i85. 

Voyage dan» l'intérieur de VAfri.qae , 
auiaoïtrcesduSénègaletdelB Gam- 
bie. Par VoUitn aîné . avec çine et 
vues. 3 vol. in-8. 1,24. II, 56. 

Voyage au Kentuckey et sur les bord* 
du Génésée. in-8. av. carte. IXj 378.- 

Voya^ a Janina, en Albanie, par la 
Sicile et la Grèce. Trad. del'angl. d* 
Huguti. 1 vol. in-8. av. fi^ II. 5ï.. 

Voyage pittoresque et hiitorique du 
Nord de l'Italie. S^r Bruna Netr, 
eaard. 8 livrali. in-fol. II , 53. 

Voyage au Levant, en 1817 et i£fiP, 
Par rfe Porbin. in-«. t, 3o. I(. 64. 
III, &J. 
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Clisse III. Forages. Politique , etc. 

LttDdrei. TruL 



VojBgc piltnretque et h!«t do Lyon. 

Par Fortii. Tome I. io-S. Vli , 320. 
Voyage chra I™ M.'hratlei, nsr 

Toi't. Trad. de l'un^l, par Lan 
iiw8. Il , i4. 



^gli,. 



o jsge pitloreique au Hant-Perda , 
ou a laCbaJne dei Pyrioées. in -8. 

i8>8.ia-S. 



Voj 



rojaee dat» lei Pjréot 



niBio e 



Vajagei pu SJdln i 

Par de Ftyve. 3 va\. m-a. av. carie, 

fig. « musique. XI , 3ii . 
Voyage ïoiiierralii , ou Deicription du 

flateou Saint-Pierre de Maeilrichl. 
ar Borj de Saint'Fincent. in-8. ar. 
carti. VJlI,i.ïa IX, 277. 
Voyage dans la Vendée et dans le Midi 
de la France. Par Gtnoade. in-S. II, 5». 



Ugyple. Par de MnnIuU. ivot. in-8. 

av. un allni in-fol. V, lii. 
Mej Voyages aui environs de Psris. Pur 

Delort. a toi. in-8. ar, crav. VllI 

B.57. IX , 176. *■ , ' 

Voyages pitloresquei dans l'ancienne 

FranuB-Normaddle. P.ir Nodier, Taj- 

îor et Cailleux. 7 livrais. 11,54. 
Vuyages de Gullirer. 4 vol. in-iS. avec 

fig. X,3ii. 
Voyages de Polydèle, oii Lettres ro- 

ni«ines.Par(Je TAéis.5 vol, in-8. X, 



POLITIQUE. ÊCONOM 
POLlTIQUi. 
La ChtRibre de 1830, ou la Mon 



Coda éleotorRl , etc. Par Isamberl. II, 

Collection des coniti ru lions, chartres 
et lois fonda mentales dos peuples de 



l'Europe et des deux Aménqnr*. P»f 
pufaa, Dutetgia-tt Guadtl. Tome 
Jer. in-S. VIU, a54. 
Coondératioris sur la crise actaelle de 
P£inp.te OttomaD. Par Parie. În-S. 

Considérations mt l'itot pDlitiaoeân 
1 Allemagne. Trad. d« l^em^ in-S. 

Considérations aur l'état poUtiane de 
I Europe , anr celui de la France, etc. 
Par Juj.. in-8. I, 26.11,58. 

Considiirationi sur la France. Par de 
JfaWTe. 3e. édit. iu-8. X , 3i2. 

Considérations sur tes Grec» ef anr les 
Turcs. Par de Cenoude. in-8. X , 3i3. 

Constitutions ftaiiçaises depuis l'ori- 
gine de la réïoluliou insquesetcom- 

K. T^S'- ''■"■■^•"'•- '"■• 

Constitution et Organisation des Car- 
bouati. Par Saim-Elme. in-aj VIII. 

Caup-d'(Êil aur le résultat de tontes le* 
rérolutiona, particulièrement de la 
révolution fraufaisc. Par Le Joyaud. 

Le Cri des Africains contre les Eoro- 
peensleur» oppresseurs. Par ClarLtm. 
frad. de l'angi. iu-a X, 3i3. 

De l'Esprit de la jeunesse française. Pir 
Boanain. tn-ii. JX, 373. 

Eb l'éiat actuel delà traite des Noirs. 
in.5. X,3i3. 

De l'Homme considéré dans u 
tians.in-8. V, lij. 

Des compensations et de la iustice po- 
litique. Par Gaizoï. in-e. IV, ii3. 

Des Institutions d'Hofijf, considérées 
sons les rapports qi ' ' " 

De l'organisation de la puissance civils 
dans l'iutéi et monarchique. în^.n, M 

De l'or^soisation mnnieipaleen France. 
Par Lanjuinaù et Kiratry. iu-8. IV, 

De l'origine des sociétés. Par l'abbé 
Thone,. \a-A. II. 56. 

De la Begcnération nationale en Fno- 
ce , en Angleterre e» en Espagne. Par 
Jf-îj/e. iu-3, IV, 1 13. ^ 
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L homme d'étaL VÛl 
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Cuisse m. Po?*/*9.K«- Économie politique y etc. 56; 

Se la neprifentJ 



va nationale et (le 

'Tt»nôi'.VÎi^Màiu.,e. Jn-H. VI, i85. 
UelaRestauralion, coniidérér comitio 

le terme et non le triomphe dB la lè- 

ïolutiAi. in-8.1I,53. 
lïes Communu et cte t'Ari*tâcrati«. Par 

de Baranle. Stcoaip édit. Îii-S. XI, 

3M. 
Des Discussioni rrfalWes à la loi ilei 

élections. PaiHevée.Daïuième ÈAit. 

iii-8. n,Én- 

Dei Prison», th) lenr réRirae «t de» 

moTcns de l'amélloter. Par Danjou. 

in-&.av. Bg.X,5i3. 
Des sj-itème» d'ccouitmle politique , de 

la valeur comparalÎTe de Ioiii-b diittri- 

jies, etc. Seconde édition. Par Ganili. 

% Tol. in-8.1II, gi et suite. 
Du Congrès in Troppau. Par Bîgnon- 

iu-8.1¥, ii5. 
Jlu drmt électoral et de l'application 

qa'ouenraiten France, Par(.on//>on(. 

svol. in-S.X,3i3. 

Du CouTememeni de la France depuis 
. la restatirationet le ministère actuel. 

Par Guizol. Troisième édit. augin, 

in-a 11,58. 
Du Principe conaervateiir , ou de la 

liberté considérée aous lereppurtde 

la justice et du iurj-. Far Moiard. in-8. 

11,58. 
Essai sur les limite» qui séparent lepou- 

TCTf légialalif dunijuvoic rè)|lemeB- 

tairo ou eïécutiL Par Isaiabert. iQ-8. 



VI, 



'".^^'[T. 



ParK'*.in-S. 



j^sai SI 

parlement d'Angli 

11, 58.1V, ii3. 
L'Europe au moyen â^e. Trad. de Vangl. 

de .ffoHaM. 4 Tol. in-8. V, iSy. 



rtialdes 






de 



Examen 
M. .Robert Owen m au sei etau.i;».;- 
inens à NewLcnark en Ecosse, pour 
le soulagement et l'emploi dos pau- 
▼res. Par Grev Macnab. Trad- de 
l'ansl. par Lajond deLadebat. iii3. 1, 

s5 . vr7'86. 

Biatoire de l'administration des tia- 
vaux pubIJti, etc. Par JjufUi. in-8. 
IV , i i3. 

Lettres à M. Mallussui différciis suiets 



d'économie politique. Par Sqy. in-8. 

11, ÔB. 

Maurice, Par de JujjiVu. In-i i. V. 167. 

Oriaine, progrès et lîmitei de la puis- 
sance iZ Papes, in-8. XI ,. 544. 

Principes d'itonomie politique , c6nsi- 
diréssous le rapport de leur applica- 
tion pratique. Par Maltlms. Trad. de 
l'iingl. par Consttutcio. 1 vol. in-8. 
111,91 ensuite. , 

Becherchessurla population et sur la 
faculté d'accroissenleiitdcl'espèco hu- 
maine. Par Gndwin. T.ad. de l'anglaia 
par Contlancio. 3 ïoI. in-8. VU!, i54. 
X.3ia. 

Vues politiques (iir les changpmensà 
faire dans la constitution de l'Kspa- 
ane. Pur le comte Lanjainait. in-6. 



JOaiSPRDDEKCE. 

-reau françdis. Collection des chefs- 
^„vrrs de l'Eloquence judiciaire en 

illia par Clair el Clo- 

J. Vlll, 



France. 






4 ïoL in-B. 1 



, iâo.IS, 376. 



Honvrile classiËcalion de la jurisprii- 
deace i'tunçajse. in-8. IV, 111. 

Code général français, contenant les 
lois et actes du gouvetnecneut, publiés 
depnis l'ouverture des KtaU-généraui 
iiisqu'au 8 juillet i8i5, VatOeSenatt. 
i4vol.in 11.11,49. 

Conclusions sur la loi des deuïTable». 
Far Èoulagt. Deuxième édit. în-3. 
XI , 34o. 

Considérations sur l'institution du mï- " 
Distère public. Par Jtatatlard. ia-B. 
XI, 34o. 



Des Substitutions prohibées. Par Rol- 
land de rUlargues. in-8, IX, 376. 

Dictionnaire du Notariat, 4 vol. io-8. 
X , 3o8, 

Les, Divorces anglais, ou Procei 



Cour 



jugea pî 



»ar le banc du Roi 1 



^nadnl. 



""ouïectléi>iasiiquerl'.\iifi!eterre,Tonie 
trl'in 11. Xl,34o, ■ 
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566 Classe ÏII. Pkiîbiophie, 

'Le droit àè» gèua , bu prtiitipËi de la 

loi naturBlle apphquia à la conduite 

et mx iflitires uei batium rt des tou- 

veniiu Pkt Û* VauaL a Toi. in-B, I^ 

iS et suite. 
E»MÎt des Lbis romaines. Phr Gmvina. 

Trad. parXrîiri».. in-t). VI, i33. 
Essai ailr les iriilltutlorisdeSsilil-Louis. 
^Par Brognot. in-e. X, 3o7. 
Premier Kxamea suc le Code civil. 

in-e. Y, i5o. 
HisroiTe du Droit Romain. Traduit ds 

l'allem. de Gustave y/ugo, par Jour- 

dah, Toine 1er. iii-8. XI , Zta. 
Histoire du Droit llcimain ; suivi de 

riiistoire de Cugas. Par ■Bémol lit 

Sainl-Prix. isi-b. V , i5i. 
Bistoire du procea de la conspiration 

du 14 août 1831. Par A/<!;aR. Livr. 1. 

Jn-8. Vil.aig. 
Journal général de léRislation et de ju- 

iHsprudfauce. Toiue 1er. in-8. 1 , i8. 

111,86. 
Leçoâs itrNimi mires tur le Codctién::!. 

Par Banaax. ia-8. VI, i63. 
Hanael thébr. et prat, Ats ttialiti. în-8. 

VIII, a5i. 
Vote sur la Tètilable interpr£bitiDO 

d'une loi italienne. Jn-B. 1, lâ. 
.ŒuirEs cam|ilètea du ihancelier d'A- 

guesaeau. Nour. îtdll. Par Partlii- 

sus.,\6 vol. in-a. Vill , ili. 
tt'jires 'tOmer et Denis Talon, a Tof. 

in-8, VIJI.iSi. 
PiËces et documens relatifs au procéa 

de 'M. ilfadier de Mouljau I11-8. I,i8. 
jRecDeil complet des Lois et Qrduanau- 

ccs du Boyaume, etc. Par Isainberl. 

Cahiersii et 13. in-8. VI, i83. 
Becueil général des lois et des arrêts e 



vile. 



aetie, e 



Motnte. RéUgian -^ etc. 

Traitas dci nbtiftéb eii tuUs genro«, 
su btt.itit! elles et de procédiiie. Par 
Bimt, Tome 1er. in-S. H , Sa. 

Vocablilaire dM jiuclioDs eD droit, etc. 
Par Itbnionnaui. in-tt. Il, 5a. 

PHILOSOPHIE. MOBALE. 

Collection des Moralisies français. Pal 

^hiàury Dmyal. a vol'. îh-è. 11, «J. 
Diicburs sur le dueL Par CrtiftiU. în^l. 

1 , 16. 
J>a sort de rhomtna dana toates lâ 

conditions. Par jtsait. in-ii. I,3G> 

IV, 16C. 
Etudes de l'homme, ou BecbercKes Sur 

les facultés de sentir et dépenser. Par 

àt Bona!atlen. ii tuL in-8. Tl^ 189, 

Vm,iiàâ et suite. 
narc-Aiirèlei ou Histoire pIiiloSD[Ai- 

que de Marc-Antunia , etc. — Cattea 

pour l'kîitbire de Marc-Aurile, etfi. 

VI.187. VUl,3iâ4. 
Les Oiieaut et les Fleura, all^gafiei 

iDoralea. Trad. A'Oii-Bddiinnocaà- 



. Par 



Sir^. 1er caliier. IV, t 

Science des f ubiicistrs , ou Traité dea 
principea élénientaires du droit. Par 
Pn/of. 5 vol. in-8.II,3i. IV, in. 

Traité général des eaux et forêts, chas- 
ses et pêdie«. ï vo1.^a-4. Vlll,.3âi. 
X, 5ob. 



Principes de la philosopbia derhointbe 

(notai , ou les lois de Paction de l'àAi 

et des idées entre elles, in-8. 1, aG. 
Principes de la sciencs motale et poliit* 

que. l'ar Fergusson: trad. de Panel. 

p»t Kliffv. V , 156. 
Koinelle Réfutation du livre do PEs- 

prit,in-8. 1, 16. 
Smarra.oulc Démon de la nuit. Trad. 

de l'esclavon, du eomtt IftOXiMé Odià. 

in ii.XI,35ù. 



HELIGION. CtfLTE. 

L'Aralogis de la ReliÈion aitfirelle « 
ravélée avec l'ordre et le co'iira'deli 
DBtnte, Par ButUr. Trad. éa l'aDglâls. 
in-8. VI, 189. 

L'Anty.Pvrthotaien. ParJondet. In-B. 



itT • i'vrtnoflien. 

,..T.Vi,.e7. 
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j'Har fraUrforcf.Ttui. Xl,34i. 

del-.ngl.i(i-6-.yl, 189. Churleset E»g*i^_ , ,,.-„, 

e«itlnjSll\at,la.l«lltodo H. 4e Hallar — patentiille^ Fju^ mad. (fïR* 



liée lue. Pir 
3Tul.in-i8. 



Classe -III. Bel/giem. instfuqtipn , etc. 3^9 

_ ^_„ , etc. *v. ca«M et fig. Qii»- INSTRUCTION. ÉOUCATÎON. 

Irième&dit. eium. a5 vol. in'U. Il, S9. 

Vl.iBq IX, a79,XI,346. -. . .. ' fii*plioth4q>te d'Aitlfur 
L« Cliriitianisrae -àet geds Jù moude- ^'HèuV elles piur Te frt 
ippositiou avec le vérituble xatA. Dalafaye-Bistcr. 

,— „„j>>r.-^.È%.;;..w.- 

- a roV/in-ia. Xf, îofl. 
ConseiU i mon stnie sur Nilucalion 

physique et morale Jbs enfniM. Vot 

mnd. ^'abTed'Oltvtl.\a-^l..li .5a, 
Coiira complet d'etiinigriGinentmiiIuel. 

Pur Biiiâbe Corcerel. Kouv. éditiua. 
>-8.U.Sa/ 
Daniîi, ou l'EduoailoD Aa copur. Par 

De l^âiicatJoa d« Hllca. Par Féni. 

lun NoiiT. édit. in-i8. 111 , 06. 
Lei encoitra^niepj'de la ieunease. Par 

BouiUy. Deuxiime Mit. sïul.ia-ia. 

Hï.i6>Llll,e6. Xl,34t. . 



àialWiIlL, 

ilTeliiecalholique. PBtXfuc.Trod. 

de l'nllain. jiar Hiokard. in-6,X,_3i6. 
Deicriptioil du Calvaire dei laurîen. 

iu-a.av. 6g. II, S9 Bt aiiUa. 
Doctrino de JaT'O. oii. U noavello 

Jéru»aleiu.Pàr Jw»d«niorg,Trad. du 

■latiopar Mott. in-S. IX, «79. 
Viispritde l'Esllie. Fac D> Poiler.S 

TUl,in-8. X,Si4.- , ' , , 
Euai sur l'aiprit et l'Iriflùénce de )a 

ri&matioii de Lather. Pat Ch. FH- 

Jira.i^i». X, S14, . ■• ■ ■ 
Eilraiti lur la néceMÏti et l'utlliti de 

lu laciutadela.SaiateBible. Par fa» 

Ëii. Ttad. de l'allen. iu-B. II ,«9. 
Heures nouvel! es. Far de I}alome. M'. 

■ia.iivacïis.ietie».V, i53. 
Jjt Koran, trad. de l'arabe. Far Savarjr. 

avol. in-8. IX.aSû. 
liàiirtnt , ou le* . Prisonnîera. Far 

jtchwd-Joines. în-i». IX ,aBo. 



t. Far XouHnié. iiv4. VI , 169. 



I,3t4. 

Xfi, Kiiredalub, nouTelIement tradnit 
d'aprèa le texte de l'oriaiaal , par 
£ndti. in-e. IX, ayg. 

lAjip de priâFeï à I usage des chrâ~ 
tiens éclairés de la religion calhollqu^j 
Par flwnBv., in-n. XI, 316. 

J.es Martvrs de 1^ Soi pendant la révo- 
lution françaiie. |Par GuiUon. 3 vol. 

jn-a. ii;6o. iii;e3. 

JUilflDgea.de [eliaiun, dootoraleptde 
cfitiiiue sacrBe. in-8. il, 60. 

Ok-iêrrationSsurla voie d'autoriti ap- 
pliquée i la idison. Par Viaceni: 

S^ln,S9.. -, 

l'acBumei , traduction Françiiie, avec 

(tes notef et des caniùdérstidnt'sur le 

Sater. iD-ia.lX, 5179. 
1^ Nouveau Testament, revu par IKar- 

tin , »vl)c des putallèles. Ed. stéréut. 

ifi.^.VI^i8<j; ; 



£msric. in-8. II,&4G.'^ 
Ii^aiual d'éducation pub Im| lie. Oniiiine 

cahier de la a*, année. iii-H. III. 87. 
La La Bruyiire deaieBiiM demoiselies, 

par toià. MatU* jU iitaaUmt. iu-11. 

Les moyens de plaire, va Manuel de* 
^ualitta propies b faire aimer un 
jeune liumnie (l<ius le mundè. 6 toI. 
in-iS, !. iH. 

iJouvelle- Mythologie des Demuindlei. 
Pat mad. rie RenntviUt. in-ia. X, 308, 

OlKarvations Atr le» mouveméns du 

Ssièwa actuel d'iDsÉructK)n'>ubliqu0. 
itFothier. ipi-8. 111., 87. ■ 
La Pension de )eunei Uenuiisellet. 

ija-i^ X,.3aE|. . . 

Les jeunes Pensionnaires, .Trsduil de 

l>i8J.ii,-i3.Il,54i. 
Lei Soii'iSce de Ro^ebelle. Far madame 

î-oHcA^rrf.in-ii. VI, iB3. . , ,. 
LesjSoirées «oUs le vièui Tilleul ; petit 

caiir* ds morale en eiemples. Far 

4n«>a. 2.T0I in-ie. VI, i83. 
Traité d'éducation publique et privée. 

ParfuMnne.I.iy.lI^Si. . ■ 
LeJratiédePtutnrquesuE l'éducuiion 

ili-senfiins. Trad,' p;ir Suùtlié. în-lS. 

11, 5i. 



Journal de ta Littérature cfe Fm 



nign^Pdi-vGoOgle 



57» Classe IV. Beaiix-Arts. 

QUATRIÈME CLASSE. 



BeauX-^rtî, ~ Poésies. 
Musifue. - 



- Romans. — Théâtre. — > 
■ LitUrature. 



Album lithographique. Annie ifrit, 
in-J'ul. obi. 11,61. 
JVitnalet du Muiée de l'école moderne. 

des beaui-arla. Recueil de gravureii au 

Irait: adon de iS«). Par hfatdon. 

Tome IV. V , 157. VllI , a55. lï, aSo." 
Ântiquittii de la Tfubie , deNinéei et 

DiMurèei par Cou. LÎTraù. 1. ÏQ-fo). 

ST. pl.vai,i55. 
Choix de vases pitlaresquw. Par le *i- 

comM ia S*aon«*. 3a li*r. in-lbl. IV, 

Ctnqnis do dirsra portraïu de Voltaire' 
dstsini» dan* le couts de H viepar 
Hubart. in-4. IV, lao. 

Deicription de l'Egypte. Seconde édît. 

Dèsotiption historique des maisoDs ds 
Rouen , les plu» lamarquabies. in - 8. 
«T. Es- Xt, 546. 

DescriptioD, hist.. el crit. de» statues, 
eu. du Musée ipyal. Fat Le Noir. S 

liH.m, 91.1v, J19. 

Les plus beaiii édifice* de la Tille de 
GSnss et de ses euTÎTons. 11 liTraÎA' 
in-lol.IV,i30. 

Elémens de perspective linéaire et aé- 
rienne, eto. Pu d« Ciiitckamp.itt-B. • 

IV, 131. 

Fablea choisie! de La FenUMia , ornies 
da dessins UtJio^aphiés pn HH . fT- ■ 
net et Lecemtt. ai lifrais. in-fok III , 
qa,lX, 3ai.S,3i5. ,, .. 

Galetie française, ou' Collection dépota 
traits des hommes cétcbros des 17e. et 
i3«. wècles. loliTt. in-4. IV, laa.SI, 
348. ■ ■ 

Galerie des P^ntree célèbres. Far L9 
Cfli-f*fltKr.aTol,infl.lX^3&^ . 



Histoire unlTerselle depuis la ciiatioa 

• jusqu'à Cbarlemafioe. Par Btataet ^ 

représetitée ^ar fiéurea eraTèea par 

Manuel de l'fni^tpur d'estampes P» 
Joabart. Tome I. (q-B. I, 37. fiÛ,^ 

Les Mausolie* français. FwdaJetimani 

LiTr. I. in-fol. Vil. aai. 
H émiHrei faisl. Klatifi k l'élévaBoc d« 

la ttdtue équestre de Henri IV su le 

Pont-Neul.m8.IT,i2i. 
Modèles d'urrérreHecbDisis àl'npcMi- 

tion des produi,{s de 1 indivtne ft-^- 

Mœurs et Coutijpeg.des Busses , E«pi^ 
sentées on So plauches litbogc. «t caK. 
itt:fol. Par Heub^gan. IV, m, TI,. 



190, 

Monumens anciens pt modernes de 
l'Hinduuttan , Par jtaàgiès et Boui^ 
nih. b8 livr. in-foL 1 , aâ. (l , fe, V . 

167. xj , 547: 

Mâniiméns de la Nornurdie, litbqgra- 
phiés et décrits pur dt JÔ^yntont. 4 
l^Tr. II] 1 92. 

Honumens des victoires et Conqottea 
d» Frani^s , etc. Par Dupin et Pora- 
Uf' i^ l)*r. VU , laa. SI , 347. 

Musée des Antiques, dessinfc et graté 
par SoiuJfon.dalirc. in-îol, IV, lai. 

Le Muséeroyal, publié par HeuH £ck- 
renl. 36e, ef S^e. livr. in-fol. XL 347- 
L'OeuTM des loiu-i et la Théogoi.i 
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Classe IV. Beaux-Arit. Poésies. 



d'HJsiodc , composés par Flaxmaa , 
et graTÈs par mad. Suycr. 3; p , in loi, 

Feniéesde GanU, jeutir, peintre lazoD, 
7 liTr.in-4. I,a6 et suite.' 

Plan et Coupe tl'une partie du Forum 
roinain et des Moiiooiei)» sur la voie 
Si crée. Par Cariaia. in-fol. aVtc pi. 

TU, 333. 

Portraits des géuéraai français, lo livr. 

aï.porIr.lV, m. VII,ï2i. XI, 347. 

Le. petit Profci^ur âe perspective. 

1Î11-8.IV, lai. 

II«cn«n d'Ë>tam'pés gavées d'après des 

peintures antlijues itiliennes, etc. Par 

Bsaoks- Deanoyrt. iD-fol. av. 34 pi. 

VH , MX 
BcoKil de divers matlis d'arcliitecture, 

dessinés rt mesurés en Italie. Par 

SehaeU.li.\,5^: 
Besnarque* aor un ODTrsj;e de M. le 

conte de Gico^uBra , iotiHilé : Sloria 

délia tcullura, Vax Bmério JJavid. 

in-B. 1, 37, 
SatÉVwiri: da 'Maatw éa moaDmens 

filuiçàs ^coUectioti de quarante çer-. 

spectÏTesEraTéei au trait. FBrJ3reï.7 

]iTr.,i»-rol, VI, 191. VU, m. XI, 347. 
S UE la Statue antique de V ^aaSi décou- 

veitedam nie de Mille en litao. Par 

d^Clairac. ia-4.YU,aaa, 
I.e-Tan]pleds la Ooire. 7 tirr. ia-folio.' 

•v.pl.V,,S, 

Xètei d'étude tirées du tableaa de' 

- iri IV, — -- - 

Traité de la Ecienaediidessin, etc.I^r 
raUit. ia-4. av. pi. iU, ^43. . 

Trophées désarmées lran<;aises depuis' 
1791 jusqu'en iSl5. G vol. in-SV , 

Victoires, couqafttea, Vtéssstre% rdrers 
lies Français deplila ^7112 iasuii'ea ' 
ïSiS.TomoXXI.IV.iai. ■. *. 

Voyage pittoresque etromantiquedar 



Vues piltDiesqiiw BOUT 
toîre du lu Vendée. 
îit-i.aï.pl.V!I,M3. 



ginales di-a Trou- 
r Hajnouard. 4 vul. in-8. 



37 1 

rnnçr.is, gravées 

ïv',7"" 

POESIES. 

I/Aaieurmaternel.PoëmenarAi rrazin 
in.8. V, 1S7. ^ 

Chansonnier français, OU Eticnnes dos 

Dames- iu-itl. I,ia. 
Ckanionnier des Demeisclles. in ■ 18. 

1,18. 
Choii de poésies 

badours. T 

IV , 113. 

Le dernier des fùars . ou la Chute ile 
l'Empire romalo d'Orient, l'ar de 
Vaublatic. iD-8. VIII , ^SS. IX , a8i. , 

Essai sur l'homate, de Pope. Trad. 
pari>«/i'ae.in-ia.IV, lïi. 

Essai de poésies murales, io-8. IV, 111, 

Etudes poétiques. Pu- de Chenedollé. 

Cent Fdiiles dequatre vers chacune. Par 

MoUevaalt. ir-iS. IV, 132, 
FastPs politiques de la révolution fr.in- 
çaise. Poëme par l'abbé AUI,:ud. X , ■ 

Péoélon , ou les vertus chréliennes. Par 

l'acard. ia-B.V , 1S7. 
La France sauvée. Par Beubée m 8. 

Le Hochet des Sciaeénaires. 1 vol. in-fi. 

les Philosophes, iii-^. 



Italie poétique. Dithyrambe. P.ii- Ter- 
r*«<in.in-8.V,]57, 

Mon Voyage dans les Ardennps Pur 
./■imarfc'in-a. VjiSy. , . 

Poésies de M. le comte An.ito)c .1.- Mon- 
tesquieu, in-la. IX, 283. Al, .■^48. 

Poésies diverses. Par mad. la comiat^c 
iiHaatpout. iù-8.IV, ixï. 

Poésies lyriques et bucolïflurs V;\i 
Dorion. m-8. V, 197. 

nudecic, dernierroi desGoths: iinc'.nc 
trad,del'an8l.(loI:obe[[5bB//,.i,ii,-M 
IX;ï3.\ X,5i6. 

Le Someiiir des Ménestrels. în-iH. 
IV, vil. 



Lfro piété , 
Vil; B33. 
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^7^ Classs IV. Romans, 

T.<bleau de l'h'sloire naCiircile j 
l'ère chiûtUniie, on trn. iii t 
DU [ubleau colucié. XI, ôi^. 

BO MANS. 



t-Talsntin 



Aijiièi de Fronce , ou lit douxi-'mi- •ne 
■.le. Par mai. SJmmts - CandailB, 
ïol.in-e.Vlr,ii3. XI.5io, 

Amour, orf;ueil et ugesse.i Tol.ia-i3 



L'Heraiîtr du MontSaÎDt 
P"r 4* TVrrj- . ic-13, IV . 123. 

Histoire amoureuse de la Cour d'âo- 
gleterre. a tôI. in-11. IV , laS. 

Hi»oite iI'EsleraiiilIc Gonzalez. Par 
Le Sa^t. 2 „,i; ii-li. V , iSa 

Jean de Procida . eu lus Vêprei sicilien- 
ne?.' Par de /a JHolht Langcn.iviA. 
".-11.1,38. * 



s do Sanullaae, 
/, 133. 

ATcntnres d'un jeune Officier fronçais. : 
Par Grandjean de Voachy. a Vol 
m-n. TU, aj5, 

1-e Bachelier de Salnmanoue. Par le 
6afi«,avol.in-.a. avec(i2-I.a8. . 
Les IJr.garuls aosTu's, ou la bainille de 

Lea Caractères de l'enfiinte contes 

moraux, fo- 18, 1 , ail. 
Les deim Chefs de brigands, ou le duo ■ 

de Ferrarr. 4 vol. in-ii. XI.35o. 
ï.* Uamné vclontoire. on le, suites 

dunpa^..Pari.,,.W„.3vol.b... 

La Duchesse Anne, ou lesSoulerraini 
de Raoul JI.Ï ïoI. in.,a. V, i58. 

L*» Duel», Suicides et Amoursdii bois 
00 Bgulogne- 1 Tol, in-ia. IV, ii3. 

KléoDore de Beiiurai. aa les crimeBil'uo 

f™'"'' x"i fi"' ""'*'■ ^'""''^- ■* "^- 

Emile et Rosalie , ou les Eoom amans. 
5™l. in-ia.I, 18. ^ 

Laieime Erithonslasie, ou les Dangers 
. Trad. del'sijeui. 

La Foiêt Kôi.e, ou les Aventure» de 
M. if0£u((/. 4 vol iu-iE.lV, 1,3. 

Georgetlo, on la nîéce du TsbelJÎOn. 
Par t'<Aori.4 iul.inM3. J,«g. 

Honri ei Amélie, ou l'Héritaee Inal- 
. Tiad. de r.nllem. <\'ji,i(;usle 



La ton 






Jules, ou le Frère eAiiCre ai. ParD»pH)- 
i«a«/ri.a vol.iu-11, Vlll,356. 

Jidia Séiéra, ou l'an 4ga. Par Simiovit 
de Sismohdi. 3 vol. in-ii. XI, 348, 

L^onore, ou lesTraieUissemens.TrMl. 
de lallem. A'AugusULafonlaiita.-aa 
Hoea^d. 3 Toi, i.T-.a.,X ,3i6. ^ 

Lefnl-il, m ■«fuLr-il nasP rm Julie el 
l-horleï. a vol. in-ii. V, i5flL 

L;die et FruiE, aa. leaJCatis par Chan- 
ge- Trad.de l'allepi. d'^aguslm Z^hir 

35o. 
Mailjime de StdiU, 9<t la Cooc de ttun- 

fuiipremier.Pari/a eaunlle. 4 toI 

'«-"■ \^ '9- . ■ . 

BTademiuiBlle de VonldidieT, on la 

Cour de LouNXl. Vaim^uLBarlÂi- 

UmyHadat.à vol. io-ia. IV, ia3t 
Hiralba, chef de bripatids Par nrad. 

£(uiman d« lUaU^ineu 3c. Idit. 3 toI. 

iu-ia.VI,35o. 
Tlie MoiBJWrj, by theeulbor oFWo- 

verley. 3 toI, w-jg. XV, m5. 
Sîï NouvellM'rooralei'et religieuses. 

Paimad. d^Genli*. in-ia. X.SiO. 
Uii nouvelles , ou I«i Jeune* personnes 

à leur eniréo iSBt )e monde. Par 

CaojeuI. a*gLiQ-ia. X,3i6. 
Orina , ou TAss^iisin du Nord. Par m.d. 

de ChoistuLi v^.io-i.l-iiT. grav. I jH. 
L'Orpheli)! de la Westphalie ; d'^t- 

gaste La Fonlaiae. 3 t«I. in-13. IV, 

Painiïco et Flnniaie , ou le Secret. Pir 
mad. de Gtnlit. a ïoI. îii-8. IV , laS. 

PaKalina. 9 ToL în--l3.VIU,3â6. 

Pauline, On le<i Hazatda d«s Toyacçs, 
4Tol.iu-ia. lV,ia3. 



N Google 



Gusss IV. Théâtre. Littérature. SyS 

Zjnobie, tregédie- Par Aa^ou. iu-S. V, 
LeVoyageù Dieppe, comMie. in-S. V, 



Fittlioe da SombrouM. Fat Mlle, dt 

$«na/icoui-;.4TDl.ÎD-ia. Vil, »3. 
L<* îeuui'S Fertonne). Noasetles. i tdI. 
in-ii-dv. grai. I, 3». 
JL«9P^rtfigai»prqu:iit6,otHe Sbnnni- 



iM. 



M S 1 Q I) E. 



., — ........ .Piirmiid./Iado(.4.Xol- «■ - \. , ^ . « 

j.V|l,ai5. ... 1 ' Divert.utniéiilpiiur lelorte-piu]O.Fi.r 

<U JoUmont. V, i£i6. 



ZiaPnncesse d'Amasli. Par Fidor Go- 

iowtïn. in-e. gvec poTlr, IV. ii3. 
{«'RetourdeaVenâiiiiac'a: conte* no- 
' tm't.'Pit mad. dt Rennei/UU. in-i8. 

«».l6gr8v.l,ïH. 
B^mallno ; ou \e> MvitC^^Ba du Cl)flte»u 
deMuDie-HussaiTol. iu-ii. Vll.aoS. 
t>s Rulitc-i d'unTlrui nbStMii de la 
Haute - Saxe. Par nud, Boamon da 
-MitaiW*. î toI. in-ii. IV, .ï3, 
Thèrfee doVolinàr,'bu l'Orph«lin; dn 
Genire , etc Pue mad. la b ironiie ils 
A AWrf. 3' toi. ÎO-n. av. fig.'bCC , 55o. 
Las Teillfes dpi AiitMlei Pac m.^d. 
. DMband » Tohaon. ivoI.,iii.-|i.,t,a9- 
Zi* Vierge dea Ardennes, (radUutni g|U' 
loise». Par nlad. Elise Voyait. îa-tt. 
IV, ïM.- :.,. 

THÉÂTRE. 
' t*VBaya<]ËTe*, op!ti«.,ia-8. XI, »i8. 
'CWis, trngédio en ciâni atites. Par 

Ifi-édégnnde et Brunehauk , iTagédle. 
. ParZ« Jlf«rew-'i'>.-8'Y;»6«- 
X'InlripHDt miHa4>«<>-v Miilédi» Pur 

./"hïm^. in*. J.y,.iW.,l. ■■'• 

hr Mari et l'Amant, coonSdie. Par fi/J. 

Ln Mùre.riTBltt,oHiiUie.Fari)Dn/iiar. 

in-«.,X,3i5. , ,.,,., 

Ua''Nr^mei>t .d'imprud^n^ti 'ïoni^ilie. 

La Wurt du Taa%e, ifagédle.' Pur rfe 

Cuiv/iw. in-Il, Xl,34:i, 
SHpha,, Hatédill de P"^. 'ûri'IinarEtfr , 

traiidorulleiu. lX,iK3. 



, clo. mtuiquc d 



î. IV, 



. '. LITTÉHATUBE. 
Annnine de. I;i littérature eldeiarfi, etc. 
|4a.liTr. int). l,3()et luito. 
Catalogue lyatématique et raiionné de 

la iiouTellcliltérature française. in-S. 
.11,6*. 

Nueva Colecion de Keina en pr'osîi j eu 
.Tirao*. Seconde edît. aaaniarol.iii- 

ifl. ll.Oi. IV, lA 
Le* Monuuiena de la Fremtao rliaié* 

«braaologiqueaicnt. Par Alëii Ds ta 

Borde.ii livr. in-M. 11,03. 
Oeuvrca -iDoiplèle* da J.OTd Byroit' 

Trad. de l'uiiij|. Tolne IV. iu-tk VI , 

Oeu'rei dramatiques deGoëllir. Trad. 
^ de l'HleSi. 3 Toi. in-8. IX^aîb.'AI.SSo. 
Oeuvres dramntinuea de Si^hiller. Trad. 

db l'Lllem. Tomes'i ,3 et 5. iii-H.VI, 

'9'- 
Pticjs deï travBtit dn l'Académie royale 

desseïeiie's , elc. do liom-u-Par Jot' 

j«au»'<. 5 vol.in-a. X,5iG. XI,3:<o. 
Rcèlirrtliéî sur la inyiliologio et la lii . 
■ tûrtliin- du Woid. l'ar lïus fTo/ff: 

in-B-lI;6i 
Itéitèi biirtt iWs Tlifitres ftrancert. 

TÙmel.in-iS. X,3i6. 
, '^ablettes universelles', nu Kéaumé da 

tous les louiiiaiii.et BJbliiigTauJiJBJtÉ- 

„éralB.3V..i;!ii.a,I,ï9. , 

Th4ii.'e'rOTnp1i't dé> i.aiiu», btoc le 
rex'e m rrtfiard- Par tÂrét, J.i tSon- 
aier CL Uuval. 3 \\i. iu-b )j,«u. 
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CIHQUÏÈME CLASSEE 

Mélanges. — Etude des langues. — Bibiiographie. — 
Âlmanacs. — Joamàux: 



MÉLANGES. ., 

Budget poli tiqaP, Iltt^Tsire, moral et 
financier de la France pour l'année 

»83i. in-8.11,63. 

Etudea françaiael delalittérsture'etde ' 
morale. Vu dt Ckarmttta a nd. în.8. 
XI, 35i. 

Fêtes des Coui tisanes de la Oriee. 4 
vol. 4e. é(Ii(. in-8. Vlll , iK. ■ ., 
Lettres à Laureiur l'hUtoIre et la mo- 
rale. Far SaiUard. in-n. X, Si?. 
Iiettres diTeireea recueillies en Saine. 
Far Fédnr Golowkin. in-S. VL. 386. 
X,3i7. 

Lettrea inMiteide Voltaire.da ma'dame 
. Denya, et de Cotlini. in-ia. H, 63. 

UI.9*- 
Le Neveu de Hameau. Par Xiiderçt. 
in-8. X, 517. . , 

Oeuvres de FéDÉIon.TomellIV.iii-S. 
■ IT, 117. 

Oeuvres compli tes de l'eiopereur Ju- 
lien. Trad, du grec par TourleL 3 vol. 
in-S. IV, 117. 

Nouielles Oeuvre' diverses de Iq Fon-' 
taiae et pnésiea de F. deMaucroy.Fnbl. 
par" ^aiteuoer. in-8. av. grav. I, 3o. 
Oeuvret de NspoUon Bonaparte. 3 vol. 
ia-8.IX,ï86. X1.55a. 
Oeuvres complètes de M. Neetetf. .i5 



Oeuvre» c 
StaM. 17 



>Iètes de" madame . de 



iii-Jj. I 






Oeui 



Oeuvres complètes de ftollin. Noav. éd. 

Par Guyao/. Toroo 1er. in-S. IV, 117. 
Ofluvres complètes 'de inadane de 

Suuza. hiii. av. 1!^' Tome l.IX, a86. 



Voltaire en un voli^nr. Par C«wvl. 

Edition dialoguer in-ii. IZ, 366. 
Met Voyages nui entiions de ParÏL Far 

DuïoTt.' 3 vol. in-8. av. lie- et fûtes. 

IV ,127. 

' ÉTUDE DES LAMGUES. 

Dictionnaire franfais-eapaEnol cLem- 

gnol-françait^ Par OoffcTNoùv.éCl. 
. a vol. ia-4. X « 317. 
Dictionnaire des proverbe* fraoCaî). 
. in-il.lX,rf6. 
Grammaire latine v'tléVionstratlve. Far 

JÎ/on-in.,io-^.IT,i38. 
Le Hattre d'esitsgnol. Par Comtii- 

iO'H.be.mt.Xl, 191. 
BecliercbegsnrleB lausues tartarel eU. 

Par Mtl Raïuuat. IT, 137. 
Supplément au Dictionnaire cbinois- 

latm du P.'^sril* de Glémona. P^r 

Iule* £'Jap^Mfr.in-(al. Livrais' I. VII, 

aii.H,jia6. . 

BIBLIOGBAPHIE. 

Bibliographie étrangère , on Table mt- 
thodique des ouvrages întéreuana qui 
ont paru dans tes pays êtraugers.pen- 
dantLlea «npèca i8i&^ 1830. in-8. T, 
i5S. 

Lettre trentième concernant la Librii- 
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CuJm V. AinUBiacs, Journaux. 



575 



tî0 et llnprincrie de Pérb. Par Sifr. 
dût : tred. de l'u^. pir CfaptUl. 
in-JB.Vin,i56.X3i6. 
NouTetu Sniène bitdiograpliiqne. ia- 
II. ¥1,16.91. 



AIdiuucIi d«>- Dimw ponr t'« 
jq-iG.ar,fi2.I,3i. 
£■ miaUi pobr t8ii,'X, JiS. 



. JOURHAUX. 

n I Btudqa Itttàiairei du cercle 

«caoemiane de Uineille. ire. et ae. 

liTraii. IV, laS. . . 

I^ Dijefiner.' JoftniBl dei dàmw , de« 

•alotii , de» «pecUdei et des môdei. 

ITiia», . . • ■ 

JoKTnal g&iifal i» l^litCintare tVMi- 

fttre, «u Indien tenr h(bUo0ta|ilûqMe. 

3ie.uiDie.in-B.Il,69. .... 
Jowmat de* Sayan*. n , 64 et mite. 
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-^CAWTDtATION GÉRÉJUtE. 



Bttlotrc ■Htarelle, . . '. 
XoUaîqDc. • ' ^- •' 
TbjAfum, Clûinte ■ . 



17 553. 
i5 iSi 

18 3t4 



Sdenccs UalbéouG- 

qoo. .... 
Art miliuirc. . • . 

■ BnxiiVs CLAI 

Éamoaâe mnle ri do- 

BCitiqne. . . . . I 
Arb mërantqim et în- 

dwlricb. . . . . 3< 
Commerce. Hoimaîa 

«1 Wonro. Marine. 

KaTÎgatioa. Knan- 



91' 35^ 
10 9S7 



357 
358 



ai 3Sg 



HbloÎK. .... 

AnliqaiUt. . . . . 

Biographie. .... 

G^ognphir. SUdsti- 
qae. Carta géogra- 
Vhiqura. .... 



65 36o 
■ 1 363 

5o 363 



Vojagtt, . . 
Pvfifiqne , EcoDoibie 
polîtîqnc. . > , . 
JmispntdeBee. 
Philosophie. U^iffale. . 
Religio». . . - . 
lutnctïaii. Ëdncalian. 

QDATBliaB c t. 

Bea«x-ArU, . . . 



367 
9o 364 



43 z'sé 

3i 3£7 

)> 368 

31 , 3fi8 



Il><ltK. . 

Uiuiqae. . 
Littératm. 



44 57« 

33 371 

49 57» 

.. 375 

la 373 



liHB CLAISB. 



Mélange*. . . . 
Elade dcf langues. 
Bibliographie. . ■ 
Almanao. . . . 
Journanx. . • 



374 
37* 
374 
375 
3,5 



! totale des onvrages 
daut la «iogt-qaa- 
tii^e année de ce lDnriuil,et 

Îui ont paru dans le courant de 
'annic lOii- 
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TABLE ALPHABETIQUE ;,,;,: 
Des jéuteurs des Oumageis annonces dans ce Jountfih'. 



Abel It«iiiuia(, 78. ta7.'aâ4; '" 

Achud James , 18O1 > 

AdeloD, 196. 

AUlBod,5i5. ' '■■--• 

Alard.G7.gS.133. ' 

AHeot, 190. 

Alphonie de Beauchanp > 3o5. 

Aalrd, 291. 

Augoyat , 33o. . - 1 . 

Anthenac, afii' - .<.!,' 

Arago, i6â. '' 

Aniault, 49. •■■.'■<■ 

D'ArtigQei,i33. 

Audebart de FéruiMO , .iSo. 

Audiette, a65. 

Aulag|)ier, zgi, -, 



Bail , i45. 

Ballleul ,8. 

Bai l)ot-St. -Germain , 48. 

Barantp, 73. i65. 344. 

Barbier , 5. 

BiitIemBn,'3<>. 

De Bauer, a66. 

Baunier,3i4. 

Bavoux, i83. 

Bavoux de Bomanet, i34. 

Bcaunier, 163. 3g4. 

Ucccarïa , 3i8. i!vi. 

Bédard , 69. 196. 390. 

Beduud , 67. 

llég^ii , 66. i3a. 



Bellemare, aaS. 

Balmande, 8. 1 .''>." . 

BelzDQÏ, 87. ,.' , 

BenoistondeChlteaimeqf,s93. : 
Bernât de Saint-Pdx, i5i. 
BerviUa, a34. .' . ., 

' BeQgnot,3o7. , , < 

Belout,' 99. , „. ,- ,,. ,1 ,.'„ 

Bichat , 167- ' ,, ,■ 

Eiet, 196. 
Biret, So. 
lUamark, 396. 

Blanchard de Boioaân^ii, l3i; ' 
Blond, 3x8. 
BIoiidÎD, 138. 

Boîfflon de la Salle, 79. ,' , 

Boîasj-d'Anglas, 84. ' ' ' ' 

BoiUrd,3ii. ' 

De Bologne, i58. '' 

Bonaparte, (NapoMoa)386. 353,' 
Bonnain', 379. 

De Bonstetteo , 18g. a55. . ' " 

Bordes, 107. ' ' 

Borgnii, »oo. 

Bory de Et. Vincent ii3l. 377. ' 
Bossuet, 131. 

Bottin, 43. - ' , 

Boubée. 3i5. 
Boucher Detnoyen , in. 
Boudavitle, 38. 63. iS?. '34t; 
De la ^oudinièro, 3j6. ' 

BoullI<m, 131. 3S5. ■ 

Boiiilton-Lagrange, 68. 
BouJIIy, e6.3ïi. 
Boulage, 54o. 
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BouloyJWy , a3o. 
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Bonr^eoii , Sas. ' ' 

Botunon de Mallaniie, ia3. 35». 

Brara, 317. 

Bretchet, 196. 

Breton, ]83. 

BrieDde,a6i. 

Broiiuai*,a6o. 

Brai, 9. 45. i36. iJs. 

Btaïui H««rgaard , 53. 

Bnimmer, 5té. 

BrD;«et,37o, 

Baffbo, 3i. 

Butler, iSg. 

Buret de Longchampi , 365. agB.' 

Byron, ii3. 

C. 
Cttdet,S3. 
Cadet do Vauy 1 KI9- 
Cailleux, 54. 

C»iUot,5î. '^ 

CBn'penon , 335, 
Se Cindolle , iG3. |$S. 3S8. - 
Caparon, 66.97. 

CBue,i33. 

CssteKan, iS. Sg. 

ChalUn.aSi. 

Cbampollion-Figeoc , 10- 

Du Chaptal , 69. 

De Channcttes, 35i. 

Cbatpeulier , 7. 

ChàtBBDoauf, i4g. 

Cbaumal, 360. 

De ChénéiloUé , lai. 

De Cheiael , 69. 

Cbupart, i3i. 

Dti Chuiseul , ( DwddDie ) 38, 

Cbuquet, âi6. 

Cboris, ii3. 130. dis. 314. 

Clair , i5u. 176. 

Cloirac, a:ia, 371. 



Chrùtiin , 363. 
. De CUrçfc^p- ,-ji. 
CUrkMD, II. 
CUraon, 3i3. 

CloqMt,69. 

Coo^ont, 3ia. 

Cotte, 66. 

Coolomb, 43. 

De Cooreelle»^48. 88. 37a. 3ai 

Crapelet, 255. • 

CrireUi.iS. 

De Cnrolier, 348. 



Sanjon , 3i5. 
UardonrlUe, i65. 
Uaubenton , 5t. agS. Sa^ 
Dauriat , 3i6. 
Deldfaye-Bfaien^Sii. 
DelaUnde , 4a. 
Delomaicbe, i2A. aîfa. 
Delimbre, 197. 
Delaroe, 334.391.358. 
DelavMibigDOD, 53. i5a. iS4. 
Dalitle, lai. 
Delort, 367. 376. 
Dcnoiin,u5. 
De«boiid;(iDad.)3g. 
Descoortili , 3^. 359. 311. 
Se Senne*, 4g. ^ 
Setkndea, 6. 
DeuBoreti, aS^. 
Diaormeaui, 4. 
Deaquiron de S(. Aigoan , 88. 
DiMia.sSe. 
Diderot, 317. 
Dieu , 33i. 
Doin ,347. 
Dorion, 157. 
Douuin-Dubreuil , 3x4. 
Uralet, 376. 
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Duboli, ii>4. 
Ducome.a. 
DuCroos.Ssy. ■ '■' 

Dufau, a54. 170. 
Duleiu , 100, 179, ig^. 
Dulort, 187- ' 
Dumai, (llatfaIeH]4S. 
Dupin, M3.i3i547.' \" ,, 
Dupoa.l lie l'Eure,'»^'."., ',, 
DiîmI.Go.' ' ' ' ' ', 
Suval,(AmauryJ5&309.^' 



EbermBj«r, M^i, . 
Xmeiic, 346. 
Vaa Bu, Sg. 
ETans, i34. 



Fabre d'OIîret , Si. 

Da FiTrolls ,3g, ->-' 

DeF«yTB,54i. 

De Feller, ijo. 

FénéIon,8G. 117. ■' ■ 

FerguMon, 1S6. 

FodaBrinriae, igG. 3>G." 

Ferrantl j 10. ' 

Ferrier, afi*. 

Pievit), S7. 1 

Ftaimanii , Gi. . ' 

Fodrrà,94i. 

FonInicHet , ag4, 

Pe Purbin, ao. 54. 87/ 

De ForeRtn , i38. 

DeFortit.aio. 

Franclleu, 45, 



T(ib^,M^lip^^éliffU&-d0Sj;fvttUfs. ^ 



Fritot,3t. 1 



■,36a. 



Gaailh, 91, 

De Gardaiiiiié,ii6cii 

Ginit,a6et HÙta. ' 

Gattel, 517. 

Gau, 305. 

Gault de SalntOentii^, 48. 7g., ' 

Gauthier, 391. 

Gay-Lusaao , i65, " " ' 

De Gonlia, (iDa(l.)ii3. 3(6;, ■-■, 

GénonnUe, i. 

De Genonde , 5a. 3i5. 

GeoEErojSaint-lIilaife, 1 «ttuite. 

Georget, ago. 

Criard, 333. 

Germain, ( Mlle. )mR- - 

Girard, 6. 

De Girardin, 3ia, 

Ciraud, 333. ' ! ■ " ' 

GirauU,i97. 

Goâwtn, a54.3ia. 

Goattie, 35o. > 

Goffauz, 17g. I 

GoloffUD , 1 a3. 086. Sif. . 

Gorgerot, 5a, 

Gorgoni , 7a. 

De Gourbillou , 18*. aSa. 3oi>. 

Gouri«t,a66. 

GouTion St. Cjr , 33a. 

Grandjean de Fouch; , 303. 

Gravira , i83. ' 

Grillparier , aM. . 

Giimaud, J90, 3x3. ■ ■ ■ . 

Guadet,a.')4. 

Guibi>ut.4i. ■ ■ ■ 

Guillié.Ot. 

GtiiaBu-L:iuuroins . luu. 

Cuiiot, 58. 113. 

Guj'zut, 137. 

H. 

Hachetlo , agi. 
n3do[,(inuiI,)ii3 m5 jju 
H^lLm, .57. ^ 

Hard , 2G0. 
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D'BautpoiiI, (inaa.)jia. -i-ii-.^ 
Haily, a^6. aââ. 390, ,. j , ,; ,,, 
H««ren, 366. ,-,' ,1 

Hénault, 100. .01, ,, 

BéniD de 9uï^l^,>,3|6(, -■, ■■ 
Banda, 22. ' .u.^ .-.lAi 

Bonbigant, m. 190.,- ,i '.,,;, ,, i 
Hnb«rt, loo. .,[ 1,1.,,,.. j ,^''[-t. 

Enièliiid','is6. ,: ,'ji;:/;i. 

Hiigo,54o. : |.- _,.,,' ,'t „,,.;,.,; 
Hiigtvu,53. ^ j_ ;_ ^ji _ ■ ,„.;; 

Houe', 5. âaSi ' . i 

Huaton, 167. .', ^ _\;: 

Hnzard, 993. 3a5.. _..■_ 1- j^ ,., . 



Tdade-Lafbttd, agi. 53i. 
Jamart, iSy. 
}aiiiiÎD,7. .a:'.. 

Ianbert,a7& S43. 
De JoLimoDt, 94. i58. 32 
landot, 117. i{(7. ... . .1 . 

3onw , 266. 
Joueanine, 3i6. 54o. 
loabert de PauB, ^n. . „ 
JauScoy. 48. 
Jourdan, 4i. 
Do louy, 49.-194.,,! , 
Isaaibert,53. i85. i85. 

lurlae, 353. . 
' luvignj, l3ii. 
D« juMieu , 157. 



Karamiiiii lo. 
Xératry.iil 
Klaproth , 314. a86. 
De Kork, 39. 
De Kotiebue, 1S8- 
Krufi,3.6. 
KrusenslerD, 376- 
Kiill ; 3i. 



DeLBBarde,63.i90.34i. !,.. -1 
Lacour, 134. 
Lacretelle , 106. 
LïCretelle,ieuDe, 334. 
Lactuiz, 5, 4i. . . ' ' . , ,^ 

Liidvocat,i4g. 344..34o. , . 
Ldbntaîac, 11- 3à. ' . . 1. . , '. ' 
Lufontaine, ( Augiuté) 39.' 133. '3tG. 

35o(bio , , , . ■, ■ ;i ., _ 

Lambert, ijfï;' ■ , ■ '. 

De La Mothe Langon, iS. 

Lamouroux, 194. 

Laiidun, 157. aS5. 380. 

LipglËs, 38.63.157.947. ■ ' ." ■ 

Lanjuînaûf 55. ii3. 

La Fostolle , 360. ' ' '. 

Larrey , 361. 

De Laateyrîe, 1. 7. , 

Laterrada , i64. 136. iSj. 

LanreDt , 347. .■ (. ':■■'.'.'■' '■■'.." 

La Vallée, m. x- -■ -'•' ■■■■■'■ 

Lebretj-aSg, .,n . '! '' 

Le C*tpeutier,!i8i. --;,;(. r.' ■"' 
Le Joyaud, gi. ..' .r . ■< 

Lemaiie ,aao.,: ^ rfi ,M''''if-' >• 
Lemerder, i5R. .1 < ' 

Le Monnier, 60. li- , :■.-■ 

Le Noble, 79- .7'. . ' ■ '- 

LoNolr, 41.93, 119. Saj.,; , „: , . ; 
La Normand, (C1jarlM)i35.':.- f 
LoNorniand,(Mllc,J.49, IIO-, ■■ 
Le Nonnant , 45. ■ ,,, „. . ' '', ■' 
LeRoi,i65. . ■. , ,-! -. ^1 

Lo Sage, 28. i58. ,7 ,■. ' 

LoTercy, laS. , , .; ■■ ; 



Lier 



,44. 



LJespiA, 2g5. - 

Liïée, 60. 

Locade Delperre , =63. ■ 

Lteillard d'Avtigny ,332, 
Loiidc , iGâ. 
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Loywleur de Longchamp, a. 
Ljrou , S96. 



Nacartjr, Sa. iS4. 

MageniliB, 164. 

Mahiil, 27a. , 

>Iaire,45. 

I1o]HaUtre,Sia. 

Maicolm , 377. 

UalliadeBeaulieuiSi. 

IKalthus, gi. 

Marbot , 8. 

Marcel de Serre, 46. ' 

Marquis, 326. 

MarSjfio, aig. 

MartfeltjagS. ■■ ■ 

Martillel , 34. 36, i . .■ '. 

Martin, 8.44. 

M ariin , ( Aimé ) 49- . ' ■ ' 

Mathieu , 54. 

De Mauraire, (mad.) 266. ' 

Maiimilien , [priace de NeuWkd) ii3. 

Marure, 1 13. i65. ■ ■ 

Heflreio Lau^er, 65. i3o. 

Mé(an,219. ■ ■ ' ■ 

Méliand, aaa. 

Mérat,iy4. 

De Méré , ( mad. ) 35o.' 578. ■ 

De Mersin , aag. 

Miihel, 229. 

MilIrt.iS. 

Millinï,254. - ■ 

De Molian , 45. 

Mollevault.iaa. 

Moli:en,Hln6,34. 56. 

Mondât ,3. 

Monitaud ,66. ' ' 

Moiiiémont , i8i. . - . .u ■ 

De MtmtuJé, i52. 

MorddDt DclaUDiTy, 2.'(ii). ' 

Mureaa , a63. 

Uoreau de JoDDti ,4. ' ' 



Moreau de la SarAe, a. 
Morgan', ( ladj } aSS. 
Monlières , 79^ 336. 
Houlinii, i8g. Si4. 
HouroDTelle, SaS, 
Hoi Tt,5S. 



Tlcclccr, 30 et suite. 

Neclcar de Saussure, 330. ' ' 

Kodier.S;. 

Noël, 5. 

NoiaetlefSg. ■■ -> 

NoTmand, 93. 

NorTÎns, 49. 

Nougarède, 10. 

Nougaret, 333> 

°- : ■''- 
Odin , 5bo. 

D'Obssoa.ioi. -[ 

OrRla.6g. . . .. 

Ordre , 16. 

Otloff, sog. stTo. ... 
Oudart,ii. 
.OiE-EddûiMocadesiij,345. . 

P. 

Paccard, iSy. 

Pamphile de Lacroît , 236. 

PardJBssu*,a5i. 

Parent et Duchàtelet, iGg. .. 

Paris, 3i3. 

Parisct, 323. 347. 

Fatry ,25i. 3ia. 

Pascal,:" 



Pelleli 



,223: 



Pertuisier, 8. 
Petiiot, 48.234. 
Peudiel,ï3a. 
Picard, 123. 
Plédes;juel, "gi. 
Poiraun,2(>5. 
Pontet, 66. 
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FoUlier.S?. 
DePotter,Si4. 
Ponqnerille, ig, lii, i8i. 
Poytt,ia, 



BatDttlird,34o. 
Raymoad , g. 
Baynquard, las. 
Bedoaté.a. 
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Simonde de Sitmondi . 17g. 346. 
SimoDot, 100. i44. 
Simons-CBDdeiUe , { mad. ] aa3. 36a. 
Sirejr, no. 
SouU!«,5i. 
SouUiey,385.3i6. 
DeSouza, (■Dad.)386. 
De Staël-HoUuîo , 180. , 
De Suël , { mad. ) 3^ 394 et suite- 
Suzanne, le. 57, 
tiwedenbvTB,s7<]. 



Bey, 12a. 199. 
BeyiiBud,3a8. 
' BicIuTd«on> 35i. 
Hollond, ^1. 
Belland de VilUrguea, 376. 
ïloUiii,63. 
Bondelet, ia5. 193. 
BondonneBii , Su. 
BaqnM,3gi. 

Rongier do la Bergeiie, ogA. 
RoyoB,iSS. 
Butler, 338. 



Saillard,3i7. 
Siiut'Edine, 954. 
Se Saint-Pal, a3o. 
SMDt-Simon,6^ 
SamboD ,6. 
Sirrazhi , 69. 157. 
Savary , aSo. 
Sa]r,g. a6.â8. igi. 
, Scarpa, aaS. 360. 
Schiller ,191. 
Scliuett,3i7. 
DeSégur, 179: ?97". 
Seing, 364 
De SetMDcourt , 323. 
, De Seaones, lat. 
SetuUaj.GG. 



Taylor,54. 
Teimniuk, i3o. 
Ternauz , 69, 
TnTMioii, 157. 
Tbaër , 70, a3a 
De Tbéii, Sia. 
Thijbaud d< 
Tbiea>6, i85. 

Du Thgn, (Adile) 8t. i48. 
Tbones , 58. 
Thory, a. 
l^ouret, 17g. 
Tiuot, 107. i4S. 
' Tone , 54. 
Touchard, i8j. 
Tourlet, 137. 
Troiiiet,3.36. 
Troullet,26i. 
Tarminï Almarte, 67. 
De LaT]rnu«,4i. 



Valéry, 364. 
Vallée, 348. 
DeValteUlS. 
Vaubin , 3i)4. 
DeVaublanc, sBS. 2S1. . 
Vauthier, 3g4. 
Vayise de Villcrs , i3fi. 
Vernet , ga. u!ti. 3iS. 
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Vemeur.iiS. W. 

Vial, i58. 

TîûUot, 367. WaluDgion , 3og. 

Viennet , 189. • WiJUid, i58. 

OeVtlUis, bi4. Walkenaer, la. So. loo. 199. 

Vinç»rt, 4». Web«, 3(j3. . 

Vbcent, 59. Wigrîn da Taillefer , 35o. 

Virey, 3aa. Wilberfoite, iSg, 

Vivini, 995. Wulff, 61. 

Volnrr, 199. 3S3. WUrls, 134. 

Vojart, (nuilj 132. 
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